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POPVLATLON. 


Effai fur les 'T'ables-des mariages, des naiffances & 
des morts de la Ville de St. Pétersbourg, dans 
la période de 17 ans, depuis 1764 jusqu'à 1780: 
precédé d'une expofition générale de l'utilité 
qu'auroient des pareilles Tables, fi elles s'éten- 
doient fur des Gouvernemenbgentiers de la Ruffie. 
Par M. Kraft. 


(7 qui le premier eüt Pheureufe idée de faire des 
rclevés des mariages, des naiffances & des morts du 
genre humain, ne pouvoit point encore entrevoir toute 
l'importance de cet objet, ni s'attendre à toute l'utilité, 

a 2 qui 
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qui en refultéroit dans la fuite. — Il a fallà recueillir & 
comparer entre elles une grande quantité de pareilles ta- 
bles, étendües fur une fuite d'années & íür plufieurs en- 
droits differens, pour étre a portée de faifir les impor- 
tantes conclufions qu'on pouvoit en tirer, & d'apercevoir 
la lumiere imprevüe qu'elles repandoient fur nombre de 
récherches politiques qui intereffent le bonheur public & 
le bien de l'humanité. Mais auffip désqüe les prémiers 
traits de cette lumiere ceürent une fois frappé les yeux 
de quelques Patriotes eclairés qui avoient entrepris la re- 
daction & le calcul de ces tables, leur utilité ne tarda 
plus à paroitre dans tout fon jour. Dés-lors on s'accorda 
bientót a reconnoitre, que non feulement elles préfentoient 
en général des vérités nouvelles, toutes dignes de l'at- 
tention de l'Hiftorien de la Nature, du Médecin & du Phi- 
lofophe, qu'elles devoiloient un ordre conftant & admira- 
ble qui préfide jusque dans ces evenemens du genre hu- 
main, oü l'on ne voit ordinairement, que l'effet d'un 
aveugle hafard; mais auffi, qu'elles expofoient aux yeux des 
Souverains, des faits, qui ne fe derobent à leur connois- 
fance que trop fouvent, & qui doivent cependant d'au- 
tant plus les intereífer, qu'ils concernent la prémiere de 
toutes les richeffes des États, la vie, le bienétre & l'ac- 
croiffement de leurs fujets. Ce n'eftypas que jusqu' alors 
on manquáit des moyfths de s'apercevoir de la varieté & des 
alterations de la population; mais ces moyens ne faifoient 
connoitre que des faits, fans en montrer les fourges; au 
lieu. que ces tables indiquent les memes faits d'une ma- 
niere incomparablement plus inftructive, & en rendent 
auffi vifibles les caufes probables; d'ou. refülte le grand 
avantage, quc le Gouvernement fe voit a:portée d'y in- 

fluer 
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fluer d'une facon efficace, de s'affurer de temps en temps 
du fuccés des foins, avec lesquels il veille au bien pu- 
blic, & d'apprecier l'effet des precautions qu'il. prend 
pour en éloigner tout obfacle, & pour féconder tout ce 
qui le favorife, ^ Ces tables ayant alors été étendües fur 
un efpace fuffifant de temps, & fur une a(fés nombreufe 
quantité d'hommes, differents de climats, de moeurs & 
de genres de vie, étoient encore fufceptibles d'une appli- 
cation plus générale. —Prifes enfemble X reunies en une 
feu'e maffe, elles fournirent des réfultats moyens, qui ne 
font plus affe&és d'aucune influence fenfible des circon- 
flances indiuiduelles & particulieres & qui préfentent par 
confequent l'expreffion la moins équivoque qu'on ait, du 
cours ordinaire de la Nature dc l'éfpece humaine, dans 
la fecondité, les naiffances, la vitalité & la mort des 
hommes,  Connoiffant ce que feroit la Nature, . fi elle 
n'étoit point troublée dans fes operations, on eft garanti 
de l'illufion de prendre pour fa marche ce qui n'e(t que 
Peffet & la fuite des desordres, qui produits par des cir- 
conflances particulieres, phyfiques ou morales, en deran- 
gent l'ordre falutaire, & qui étant en graude partie du 
reffort du Gouvernement, en méritent l'attention la pius 
réflechie. — Dés lors plufieurs États de PEurope, eclairós 
fur leurs véritables interéts, s'impoférent Pobligation de 
faire des établiffemens formels de parcilles tables, & plu- 
fieurs Scavans tres di(tingués s'appliquoient a les perfection- 
ner & à fixer les principes de leur emploi au bien public 
& à des fyftemes d'adminiftration. — Ainfi portée à un 
certain degré de perfection cette nouvelle efpece d'Arith- 
métique politique ne manqua point de compenfer par des 
fuites les plus avantageufcs pour plus d'an pays les peines, 
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qu'on y avoit prifes de la cnltiver.& de la mettre en 
pratique & en ufage. 


A peine il s'étoit ecoulé une année & demi de- 
puis le commencement du Regne glorieux de notre tres 
AUGUSTE SOUVERAINE, qu'apres avoir établi un College 
de médecine, une Maifon des enfans trouvés, un Comptoir 
de tutele des colonies, & ordonné un denombrement gé- 
néral de Ses fujets, Sa Majeflé, attentive a tout ce qui 
pouvoit contribuer aux progrés de la population de Son 
vafte Empire, & en faire le bonheur, ordonna auífi de 
conftruire fur un modele diftribue en différentes langues, 
des tables annuelles des mariages, des naiífances & des 
morts, — Sa Maje/flé a fait à cette. occafion à l'Académie 
des Sciences l'honneur d'ordonner en méme temps, qu'on 
lui remit par mois des tables générales, qui devoient 
reunir les réfuültats des tables particulieres de toutes les 
Paroiffes de Sr. Pétersbourg. Depuis le mois de Mars de 
l'année 1764 l Académie recoit ces tables bien exactement, 
de figon qu'aujourd'hui elle en poffede une fuite de 2r 
années confecutives. 


Ces tables n'embraffent à la verité que [a popu- 
lation d'une feule ville; d'ailleurs và les progrés qu'a 
fait depuis l'Arithmétique politique, il feroit à defirer, 
que les modeles fur lesquels celles ont été coanftruites, 
quoique bons pour leur prémier établiffement, —eus- 
fent cependant aujourd'hui des détails plus grands, qui 
les rendiffent propres à fervir pour un plus grand nombre 
d'objets; & méme dans l'état ou elles font, on pourroit 
fuspecter leur parfaite exacitude dans quelques points de 


l'exe- 
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lexecution. . Cependant comme elles embraffent un long 
efpace de temps ; que leur plan renferme fans contredit les 
détails les plus effentiels & les plus in(tructif, & que 
leur degré de precifion, qui n'eft douteufe qu'en quelques 
points de moindre importance, s'appreciera aifement par 
leur redaction méme; elles ne laifieront pas de fournir 
des réflexions intercffantes.  Ajoutons à cela, que la ré- 
daction de ces tables telles qu'elles font,: pourroit don- 
ner l'occafion d'en avoir de meilleures dans la fuite, & 
fervir de modele à l'application, qu'on pourroit fure de 
femblables, étendües à des Gouvernemens entiers. — Celles-ci 
feroient alors la bafe de l'Arithmcetique politique de la Rus- 
fie, qui non feulement enrichiroit de nouvelles conoi(fan- 
ces cette Science en .général fi intereffante pour les Gou- 
vernements, mais dont au(ífi cet Empire méme habité de 
peuples d'une fi grande varieté de climats & de moeurs, 
ne manqueroit certainement pas de recueillir de grands 
avantages pour l'acceleration des progrés de fa nombreufe 
population & pour l'accroiffement de la profperité publique, 


Telles ont été les réflexions qui m'ont porté a 
entreprendre de rédiger & calculer toute la collection des 
tables ur la Ville de St. Pétersbourg. J'en préfente 
dans Ment iie la redaction de 17 années jusqu'a 1780 
inclufiement, afin d'y ajouter annuellement les. années 
fuivantes, & de les rediger par périodes fixées de 5 ans, 
ainfi que de joindre a leur refumé général les réflexions 
de quelque importance , qu'elles pourroient  préfenter de 
temps en temps. Pour le faire dans un ordre fuivi, fur- 
tout fi les tables s'étendoient à des Gouvernemens entiers ; 
i| faudra y conferver une certaine uniformité dans les 

prin- 
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principes &-dans la maniere des récherches; c'eft pour- 
quoi il ne fera pas inutile de donner ici un court expofé 
des principaux points de vüe, que les tables des ma- 
riages, des naiflances & des morts preféntent généralement. 


Les nombres, que les tables les plus complettes 
qu'on ait, fourniffent immediatement & qu'on peut con- 
fequemment confiderer dans ces fortes de calculs. comme 
des quantités données, font les fuivans: 


1) Le nombre de tous les vivans que les tables em- 
braffent, felon leurs fexe, age & genre de vie. 


2) Le nombre annuel des mariages qui fe font entre 
cux. 


3) celui des naiffances. 
) celui des morts. 


celui des morts de chaque age. 


6) celui des morts de chacune des principales maladics 
conn(es. 


En combinant ces fix nombres deux a deux, on 
obtient quinze rapports différens, desquels AM neranc 
politique tire des conclufions, qui non feulement" prefen- 
tent a l'État le flux & reflux qui de temps en temps a 
lieu. dans les progrés & le bienétre de fa population, 
mais qui mettent au(üi le Gouvernement für la voie d'in- 
fluer avec une activité energique fur la confervation & 
la multiplication de fes fujets. — Pour expofer les plus in- 
flru&ifs de ces rapports avec plus d'ordre, je les range 


fous trois claffes, ícelon qu'ils concernent. x) /a Moefure 
de 


HISTOIRE, 9 


de la fécondité, e) la Mefure de la mortalité & 3) la. Mé- 
fure de la multiplication ou des progrés de la population, 
qui eft l'effet combiné des deux précedentes: 


IL Mefure de la Fecondité. 


1) Rapport entre 1e nombre annucl des mariages é* celui 
de 10u$ les vivans. 


Ce rapport qui indique, de combien de vivans il 
fe fait un mariage par an, eft la mefure de la fecondiié 
inientionelle. l| intereffe trés. fort l'Érat d'en étre informé 
de temps en temps, non feulement pour des provinces en 
général, mais auífi pour des endroits principaux en par- 
ticulier, puisque cette méfure qui influe immediatement 
fur les progrés de la population, eft fujette à de grandes 
differences pour des endroits differens, & à des changemens 
trés fenfibles pour un méme endroit en temps differens 
ou en différentes circonftances, & que les caufes phyfiques, 
morales & civiles, d'oàü réfultent ces differences & ces 
changemens, font en grande partie du reffort du Gouver- 
nement. Nous verrons plus bas la régle qui nous ap- 
prend, qu'un. pais qui doubleroit fa population en 80 ans, 
fi la mefure de fa fecondité intentionelle eft ,5,, c'eft à 
diff. íi fur 120 vivans il fe fait un mariage par an, y 
parviendroit dans la moitié de ce temps, fi le Gouyerne- 
ment pouyoit porter cette. méfure à ;5,, c'eft à dire, qu'il 
s'en ft annucllemenr unu für zoo vivans. 


Hifloire de 1782. P. I. b 2) Rap- 
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2) Rapport emire le nombre annuel des naiffances e celui 
des. mariages. 


Ce rapport qui fait voir, combien, compenfant 
Pun avec l'autre, chaque mariage produit d'enfans, eít 
la mefure de la fecondité réelle. ^ Elle n'influe pas 
moins, que la precédente, fur l'accroiffement de la po- 
pulation. — Quoiqu'on ait reconnü par un grand nombre 
d'obfervations, que la fecondité réelle, confiderée généra- 
lement, eft en tout temps & par tout presque la méme, 
& ne depend guere du climat ou d'autres circonftances 
locales: on y rencontre cependant des differences & des 
changemens, qui fíont caufés par des mariages ou trop 
tardifs ou prématurés, ou qui tiennent à des caufes mo- 
rales, economiques ou politiques, qui íont un objet. du 
Gouvernement, & c'eft pour cela, qu'il importe a l'État 
de connoitre la mefure de la fecondité réelle de fa popu- 
lation. 


3) Rapport entre le nombre anuuel des naiffances C» celui 
de i0us les vivans. 


Ce rapport qui eft l'effet combiné des deux pré- 
cedents, & qui indique, fur combien de vivans on peut 
compter une naiffance par an, eít la mefure de la fecon- 
dité générale. Elle depend des deux autres & par lielle 
eft fübordonnée à des caufes phyfiques, morales & civiles, 
dont il ny a pas moyen d'apprecier généralement l'intene 
fit€ & Veffet; c'eft pourquoi l'Arithmetique politique ne 
peut point calculer avec affés de precifion le nombre de 
tous les vivans par celui des naiffances annuelles. — Mais 
quoique les nombres annuels des naiffances ne fuffifent 
pas pour trouver le nombre abfojiá des vivans, parmi les 

quels 
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quels elles ont eü lieu; cependant ces nombres fixés par 
une determination moyenne entre les réfultats 'de pluficurs 
années, font connoitre avec bien de la precifion les raf- 
foris des nombres des vivans en divers endroits, ou d'un 
méme endroit en temps differens, pourvü qu'il n'y ait 
pas d'ailleurs une trop grande difparité des endroits, ou 
que les circonftances d'un méme endroit n'ayent pas changé 
trop confidérablemeut. —C'eft fous ces conditions, qu'on 
peut füuppofer avec beaucoup de probabilité, que les po- 
pulations de divers endroits ou. d'un meme endroit en 
temps differens, font dans le rapport des nombres moyens 
des naiffances annuelles. ^ Or fans doute il intereffe tiés 
fort. le Governement de connoitre ces paralleles de la 
population de divers endroits, ou d'un meme endroit en 
temps differens, foit pour s'aflurer, fi dans chaque endroit 
la population eft en Jufle rapport avec fon étendüe & 
fa fertilité, foit pour en réchercher les caufes, afin de 
leconder & de favorifer celles qui en accelerent les pro- 
grés, & d'en prevenir ou écarter d'autres qui les rallen- 


tiffent. 
II. Mefure de la Mortalité. 


1) Rapport enire le nombre annuel des morts d» celui de 
pus les vivans. 


Ce rapport qui fait voir, de combien de vivans 

il en meurt un par an, eft la mefure de la mortalité gé— 
merale. 1| eft du plus grand interét de l'État d'en étre 
informé de temps en temps à l'egard de fes fujets, vüque 
cette mefure, qui rallentit imidlilstémen: les progrés de 
la multiplication, eft trés différente en des endroits diffe- 
rens & change beaucoup en un méme endroit en temps 
b 2 diffe- 
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difcrens, & que, comme beaüncoup d'hommes meurent 
pat la faute des hommes & par la leur, il eft certaine- 
ment au pouvoir du Gouvernement de mettre des eütraves 
aux caufes qui augmentent la mortalité, de favorifer tout 
ce qui la diminue, & de contribuer par des établiffemens 
falutaires à la confervation des citoyens, & aux  progrés 
de la population. Le calcul nous apprend, qu'un pàis 
qui ne doubleroit fa population qu'aprés un fiecle, fi la 
mefure de fa mortalité genérale eft 5, c'eft à dire, fi fur 
30 hommés il en meurt un par an, y parviendroit en 
moins de la moitié de ce temps, fi on réufiffoit à re- 
duire cette mefure jusqu'à 4. La loi de la mortalité gé- 
nerale, prefzrite par la Nature au genre humain, etant 
modifiée par nombre de caufes particulieres de differente 
efpece, dont on ne fcauroit tenir compte en géneral; on 
ne peut non plus calculer avec affés de precifion le nombre 
des vivans par celui des morts annuels; mais ces nombres 
moyens fervent cependant à connoitre affés exactément 
les paralleles des populations en divers endroits analogues, 
ou d'un meme endroit en temps differens, à moins qu'il 
n'y füt arrivé d'ailleurs des changemens trop fcenfibles. 
Cette mefure, incertaine fur tout pour des grandes villes, 
lett cependant bien moins pour des provinces entieres, 
les éffets des circonftances particulieres y étant abforbés 
& devenüs infenfibles dans la multitude des evénemens, 
arrivés à une maffe nombreufe d'hommes. 


2) Rapport entre le nombre total des morts e» celui des 
morts de cbaque Táge. 


Ce rapport qui indique, dans quelle proportion 
le nombre total des morts cít diftribué fur les differens 
ápes 
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áses dé la vie, e(t la mefure de la moortalié. fpecielle de 
cebaque  àge. On rencoütre une. difference trés rémar- 
quable dans cette mefüre pour l'un & l'autre fexe, ainfi 
que pour les habitans' des villes & ceux des campagnes, 
od l'ordre de la Nature eft. fuppofé étre. moins .derangé 
par des circonftances particulieres. — Il eft d'une | grande 
importance pour l'État, de connoitre la ]mefüre de la mors 
talité fpecielle des àges de fes fuJets, parcequ'en la. com- 
parant avec l'ordre de là Nature, il decouvre les deran- 
gemens & les desordres qui s'y eliffent par des circon- 
ftances particulieres & variables, & fe met à portée d'en 
réchercher les caufes, & d'y apporter les remédes. Ce 
qui fous ce point de vüe merite la plus grande attention 
du Gouvernement, c'eft la mortalité des eufans nouveaux 
nés, & celle des áges moyens qui felon l'ordre maturel 
devroient éue les plus vigoureux & deployer en raifon 
de la force de lame & du corps le plus d'a&ivité pour 
le bien de Etat & la profperité publique. ^ Outre cela 
cette mefure de la mortalité fpecielle des àges entre dans 
plüfieurs calculs politiques qui intereffent l'État, & donne 
à connoitre , fuivant quelle progreflion s'éteint un nombre 
quelconque donné d'enfans nouveaux nés ou d'hommes 
d'un méme áze quelconque; connoiffance, fans la quelle 
il n'y a pis moyen de faire des établiffemens folides de 
Repbtes viageres, des Tontines, des Caiffes en faveur des 
Veuves &c.  Auffi cette méme  mefure fert elle de bafe 
aü caleul de probabilité für plufieurs queftions, dont la 
folution depend de la durée moyenne de la vie d'un. 
homme d'un àse donné, & qui peavent fe préfenter, foit 
par cét interét naturel. qu'il prend 3 la durée de fa vie, 
foit par quelque vàe d'un avantage public ou particulier. 


bs 5) Rap- 
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35) Rapport entre le nombre de tous les morts (y celui 
des morts d'une méme maladie. 


Ce rapport qui nous apprend, en quelle propor- 

tion. chacune des maladies, confignées daus les tables, a 
contribué à la mortalité générale, eft la mefure du degré 
de la famé publique &. de la force des maladies. On ob- 
ferve. une. différence confiderable & qui fournit des réfle- 
xions intereffantes,. für cette mefure entre Pun & l'autre 
féxe & entre les habitants des villes & ceux de la cam- 
pagne, oü quelques maladies font bien plus de ravages 
que dans les villes, au lieu que le contraire arrive par 
rapport à plufieurs autres, — 1l intereffe trés fort l'État. de 
connoitre cette mefure pour tous fes fujets en général & 
pour les endroits principaux en particulier. — Comparées 
avec ce que de nos Jours on doit prendre pour l'ordre 
de la Nature dans la force des maladies de la race ac&u- 
elle du genre humain, ccs mefures en decelent les excés 
qui le trausgreffent, & qui produits par des circon(ítances 
changeantes pourroient étre diminués ou fupprimés, & 
qu'on risque cependant de méconnoitre, faute de point de 
comparaifon avec le moindre. mal poffible. — C'e(t ainfi, 
qu'elles mettent le Gouvernement fur la voye, foit de 
fürprendre les contagions dans leur naiffance & d'en étouf- 
fer le prémier germe, foit de réchercher & de proteger 
lescaufes. profitables. qui avoient produit des diminutions 
fenfibles de la force des maladies. ^ Comparées entre elles 
memes, ces mefures font. connoitre non feulement les 
maladies qui portant le plus d'atteinte à la population, 
demandent plus de recherches & de foins de la part des 
Colleges de Santé; mais elles defignent aufli les endroits 
qui, 
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qui fouffrant d'avantage de pareille maladies, ont plus 
befoin de la main fecourable du Gouvernement; Ceít en 
quoi le genre des maladies, le fexe & l'àge des morts & 
Ja faifon des grandes mortalités font autant d'avis qui le 
guident pour rémonter i leurs fources, pour eti aprofonudir 
les caufes fouvent les moins foupconnuées, & pour faire 1e 
choix des arrangemens, ainfi que celui des endroits, d'oü 
les établiffemens falutaires puiffent avoir l'influence la plus 
repandüe. ^ C'eít ainfi, qu'en prevénant les maladies; un 
Gouvernement éclairé agit fur la confervation' de la vie 
des citoyens plus energiquement. que là medécine méme 
en les guérifant. 


Les malheurs confignés dans les tables, les. corps 
trouvés morts, les noyés, les enfaus étouffés dans le 
fommeil par les merces ou les nourrices, les meres mortes 
dans les douleurs de Plenfantement faute du fecours ou de 
Phabileté de la fage-femme, ne: méritent pas. moins l'at- 
tention. du. Gouvernement. & lui. fourniffent autant. d'oc- 
cafions precieufes de devenir par des établiffemens | falu- 
taires le confervateur de la vie d'un grand nombre de ci- 
toyeas. 


III. Mefure des progres de la population. 


Rappori entre le nombre annuel des maiffances dw 
celui des moris. 


Ce rapport qui refülte immediatement des me- 
fures de la fecondité & de la mortalité, eft la mefure 
des progres de la pepuialion , qui proviennent de l'état 
interieur d'un peuple, & qu'on peut nommer matures: & 
Jponianés, pour les diflinguer de ceux qu'on obtient par 

des 
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des établiffemens | des Colonies, .Le rapport de la diffz- 
rence du nombre annuel des nés & des morts à celui de 
tous les. vivans fert à calculer le. temps qu'il. faur. pour 
que la population. foit doublée. ou. accrüe dans quelque 
autre rapport quelconque;  & ce temps étant l'éxpreflion 
la plus propre & la. plus claire de la viteffe ou de la len- 
teur des progrés de la population, fait voir d'une facon 
la plus convaincante ,| combien les progrés naturels & 
fpontanés. qui refulleut de Jétat interieur du peuple, 
l'emportent.für ceux qui fe tirent du dchors par des é- 
tabliffemens. des Colonics; il. met cu're cela le Gouverne- 
ment en état d'apprcgier avec juíteffe, de combien ces 
progrés font accelerés ou rallentis par des changemens 
qui arrivent dans la fecondité ou la mortalité générales 
d'un peuple, & quel eft par confequent le degré de l'im- 
portance des cauíes qui produifent ces changemens *). 


Je paffe maintenant aux tables de la ville de St. 
Pétersbourg, pour les examiner felon les points de vüe, 
que'je viens d'expofer. 


I. Table 


*; Voici le calcu! de ce temps: foit le nombre de tous les vivans — V; 
la mefure de la fecondié générale — f; celle de 'a mortalité. générale 
— m. Dans le.coürs de la prémiere année le nombre des nés fera — fV; 
& celui des. morts. — zy V 5 confequemunent a la fin de Ja. prémiere année 
le nombre de tous les vivans — (('-Ff—m).V, Dars le cours de la 
feconde année on aura le nombre des né; — f(1--f — m). V & celui 
des morts — m(r-b fn), V5. donc à la fin de la feconde année le 
rom're de tous les vivaus fera. — (1--f/— m) . V &ainfi de f ite, enforte 
qu'apres x a. nces ecoulces le nombre de tous les vivans fera — (14 f— m)». V 
Si done x eft !^ nombre d'années, apres lesquelles Ta. population s'eft 
aecrüe daas le rapport 1:5 on aura g — (1.2- f — m)«s. d'ou l'on tire 
- pes m ou cm. mettaat à — 2, le nombre d'années, qu'il 
faut pour doubler Ja Population, fera — i-e 
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L Table generale des nombres annuels des maria- 
ges, des naiffances & des morts. 


Année, |Mariages. Naiíffan. ! Morts, 

a)| 1164 181 4293 3613 
1765 I5OI 5136 4351 
1766 1544 5295 5349 

b] |1161 1103 4371 4561 
1168 12245.) 4883 45/3721 
1769 1300 5318 4512 
1719 1181 4919 5444 
177: 1143 4181 4915 
1712 1205 4159 4910 
1713 1165 5483 5168 
1714 1372.| . $4311 |; 04631 

cJ Tis 991 | 4969 | 3636 
1716 1267 5391 4498 
E711 1332 | 5864 | 4442 
(1718 1341 | 548i | 4016 
1719 1251 5909 4313 
1780 1320 5559 4281 


d]'6150 Jours 21039 | 81894 | 16293 


4] Les tables de l'année 1764 ne font, que de 1o mois; fcavoir depuis le 


1 de Mars jusqu'a la fin de l'année. 


b] L'an 1767 la Cour Imperiale étoit à Moscou. | Elle partit de St Peters- 


bourg lc 21 de Février & y revint le 23 de Janvier l'an 7768. 


c] Lan 1775 la Cour lmperiale étoit à Moscou. Elle quittaSt. Petersbourg 


le 8 dc Janvier & y fut de retour le 26 de Decembre. 


d] Dans les deux premieres années les tables diflinguent les Ruffes & les 


Etrangers de St. Petersbourg ; mais enfuite elles les comprennent tous 
indiflincdtement dans les memes fommes. —Les nombres confignés ici 
pour les deux premieres années font aufli les fommes generales. On 
en trouvera apart les nombres fpeciels pour lcs Etrangers dans la table 
XIIL. & les. fuiv. 


Hifeire de 1782. P. f. c 1I. 
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II. Table fpecielle des nombres annuels des 


1781 Dix mois. 
1501 
1544 
1103 |La Cour Imp. 
joe abfente. 
1500 
1187 
1143 


1205 
1165 
1372 
991 |La Cour Imp. 
-——|  abfentc. 
1267 
1332 
1347 
1251 


mariages. 
Would HO IUe DH La P EUN FRI Ra ioi 
Aunée- A. B. C, D. Somme. 

*] |1764 493| 66 | 154 14 

1165 961| 126 | 259 155 

1166 IOI7| Lr. 298 172 
* 1761 68g0|:789 | 212 *| 122 

1168 824|. 90 | 185 | 125 

1169 921. 94 | 176 | ros 

IT710 $04| 102 | 175. | 106 

IT77I T11| 96 | x70 | 106 

1772 8$05| 122 | IT71.| 109 

IT7'3 182|. 19 1953 III 

I774 932! IO$ 214 I18 
s] 1775 535| 162 | 138 | 156 

1116 825| 1O4 | 22I.| XIT 

1771 914| 106 | 185 | 127 

1718 965| 116 | 165 | 103 

1719 892| 97 | 168 | 94 

1189 957| 109 | 163 91 


—— 


1520 


6150]ours]14080'1783 '3187 !1989 '21039 


pu—— ————— À——— Á————— — í—À— À— —]À— 


cow 


Mariages entre des Garcons & des Filles. 
Mariages entre des Veufs & des Filles. 
Mariages entre des Garcons & des Veuves: 
Mariages eutre des Veufs & des Veuves. 
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IH "Table fpecielle des nombres annuels des 
naiffances. 


Année 


*] [1264 
1165 
1766 

*] [1767 


1768 
1769 
I'"7710 
POE 


I772 
Lan 
1714 
Sy xen 


I716 
IT 
I778 
I'779 
IT780 


Garcons. 


2193 
2583 
2652 
2185 


250E 
2715 
2 SEI 
2459 


2397 
2860 
2839 
2516 


2816 
291t 
2816 
2980 
2846 


6150) 44958 


Filles, 


2100 
2553 
2643 
2196 


2382 
2665 
2409 
2322 


2562 
2623 
2598 
2393 


2581 
2895 
2605 
ood 
2693 


42936 


Somme. 


4293 
5156 
5295 
4371 


4883 


5318 


4919 


4181 


4159 
5483 


543 
4969 


| 


24 
27 
35 
24 


25 
25 
2I 
27 


I2 
14 
20 
15 
II 


416 


Garcons. 


Filles. 


| 2g 
50 
II 
1 


II 


| 201 


Dans ce nombre il y a des Eu- 
fans venüs morts au monde. 


Somme. 


14 Dix mois. 
61 

4T 

27  |La Cour Imp. 
abfente. 


3S 


44  |La Cour Imp. 
abf: nt«. 


Sous le titre des Enfans venüis morts au monde les tables com- 


prennent aufi ceux qui font morts avant le baptéme. 


IV. 
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IV. Table fpecielle des nombres annuels 
des morts. 


A crm iEI I 
Dans ce nombre il y a des 
COrps trouvés morts. 


,Année., Males. |Fémell. Somme,|| Males, F emell. Somme, 


—||——— — — 


*] [1764 | 2296 | 1371 | 35673 || 52 19 | 62 | Dix mois. 
eden 2706 | 1651 | 4551 18 29 106 
[1766 | 3460 | 1889 | 5349 2 14 96 

*]1767'| 2724 | 1637 | 4561 La Cour Imp. 
aciei "s abfente, 
1768 | 2501 1420 | 3'21 "n 25 IO2 
1769 | 2837 | 1675 | 4512 67 16 83 
1710 | 3877 | 1561 | 5444 || 69 13 2 
17711 | 3296 | 1679 | 4975 || 99 28 127 
1772 | 3104 | 1806 | 4910 I21I 22. 143 
1713 | 5548 | 1620 | 516g 88 13 IOI 
I774 | 30271 | 1604. | 46351 99 29 129 

*] 1715 | 2114 | 1522 | 3656 68 17 85 |La Cour Imp. 
1776 | 2705 | 1193 | 4498 || 94 | 19 | ris | fent. 
I77]1 | 2859 | 1583 | 4442 162 53 21$ 
1778 | 2634 | 1382 | 4016 125 17 142 
I719 | 2798 | 1515. | 45313 || 128 25 153 
17180 | 2164 | 1523 | 42871 105 15 118 
6150J.49050 127243 |16293 "1512 | 344 1856 


Dans ces nombres des morts font auffi compris les enfans venus 
morts au monde ou morrs avant le baptéme, confignés dans !a table pre- 
cedente. 


2r 


1774 |1175 [1716 |v711 1128 |1779 |1789. Somme. 


2I 27 I2 I4, 20 15 II| 416 
|.652| 415|-638 | 515 | SoT7| S'19| SOI ,10722 
Io9g | 170| I20| 133 | 145 | I37| 110 | 2061 
91 | III| 116 58 49 52 53, 1412 
Oxo. S8 504 $2]. E |o BERS 


21 21 16 19 17 18 28 330 
5 9 D) 8 3 5 II 109 
[9 [o] I 6 n) 7 4 54 
2 O [o) 3 2 2 2 3 
1 [) 2 I o [o) 1 18 


2929 12046 2611 12697 2509 2670 2661 41538 
V). 
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V. Table fpecielle 
des morts du fexe masculin 
rangés felon leur áge. 


Age des morts. [1164 1165 |1766 |1767 |1768 1769 1770 1771 [1772 1713 |1 114 |1775 [1716 1711 1118 [1779 |1780. Somme, 


Enfans venüs morts au monde.| 46 31 56 20 24| 27 35 24 25| 22| 21 21 12 14 20 15 II | 416 

Entre o — x an|| 519 | 633 | 744] 681| 638| 19o0| 703| 711| 724. 100, 652| 415|-638 | s15| sOT| 519| Sot 10722 
152, 159 | 151| 128 59 m nas 63 88, 120| 109| 170| I20| 133 | 145 | 137 170 | 2061 
SO: md 83: 8s 64. Tx2/ 5199: | ^ T11-| -135:|e 821]- 191: | RET |2:6] | $8: [749 2| 53| 1412 


34 | 67| 92]. 73| S52, 107]. 9o0| 69| 94| s9| 6s| 74| 9t| 58| sz| s2| Sr r185 


32| r| 4|. 59] $1 -.6o| 66| 6T|.- 85 .64| 71| 62| -85|-s4| 39| S51| 48| roto 
26| 28| 41| 44 16| 26 s52| 48]. 4s| 42| 4o 164|- 53 |.-34 2| 42| 36| 669 
691593. eod 91 oerd7) ues674 MEO Y u58 27 extis 97). Spero eer 6) sens mas gr esa ex) «m6 2964 
142|.158 | 216| 155 92! 188 |. S15| 454| 242! 626| 531| 162| 164| 203| 181| 235| 188 14752 
180| 215 | 264 | 139 I34, 217, 197 278| 250| 318| 181 | r14| 231 | 22 269| 212| 267 3751 


118 189 | 281| 234| 164  172| 674| 353| 231| 386| 315 | 140| 150| 290| 250| I71| 234 | 4412 
167 188| 237 | 173 | 156| 172! 120| I42| 169| 187| 131| gI| 149 | 173| 178| 190| 229| 2852 

| 253| 183| 157| 163| 126| 130| 142| 208 | 143| 14I| 132 | 29235 
103, 147| 264| 127, 142| 142, 119| 167| 150| 142! 1o8| 80| I48| I17| 145 | 149| I151| 2401 
84| 92| 154| 159| 115, 123| 117| 108| 89| II8| 897| 74| IIO| 156 114  I32| 138 | 1910 


59 Q2» I5. 85: | I2, |- 105 $8| 103| 112 89 64 39 18 86 85 2 81, 1503 
2 NGA 61, 100| *59| 66, 94 68 6g 18 11 54 19 | 104 16 | 108 93| 1320 
2! 69 61| 48 s56| s2| 60| 61 61 60| 59 2 51 66 2| 48 62, 958 
24: 20742: 0599 25162 93771155367 EEg T3 Ion s.o1 ensis 7453 Ana aro) ex esr essit erar eG gos 


27 X0! 40152] 396, s 35 322715 726711-743) 1-291]. 22 45 35 38 21| 26| 31 496 
19 17 36 19 15 18| 10 pL e 28; 21 21 16 19 17 18 28! 530 
9 9 8 4 1 5 4 8 1o 2 5 9 2 8 3| 5 1I 109 
2 4 9 1 o 1 2 4 1 4! o [o] H 6 2 1 4 54 
3 5 5 2 [o] 6 2 5 I 1 2 [s] [9] 3 2| 2 2 58 
3 1 3 [9] I Y 1 1 2 [9] 1 [9] 2 1 o [9] 1 18 


Somme. 1|2244 2628 /3378 ;2124 |2224 2110 3808 3197 12983 (3460 2928 |2046 2611 2697 2509 2670 2661 47538 
Hifloire de 1782. P. I. d VI. 


—— 


5 
429 
105 


7 
413 
9I 


——— 


6 
500 
19 


- 
Il MARO 


2 
$04 
96 
46 
11 
56 
15 
43 
42 
88 


V1. 


IT77 (i128 1719 [1780 Somme. 


201 
980 
1620 
1224 
II35 


125 
421 
671 
973 
LEG 


IIO7 
IIIS 
949 
834 
843 


119 
803 
681 
19r 
451 


335 
II5 
58 
29 


2I 


— 


c 
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HO SOT OR E. 


VIT. Table fpecielle 
des morts du fexe feminin 
ranges felon leur áge. 


Age des morts. [EE 1765 ]1166 1767 |1768 1769 1770 1771 

Enfans venüs morts au monde. 28 $0 Ii 1 II I$ 16 9 
Entre o — 1 an.|| 550 | 635 | 269 | 642 | 593 | 741 | 625 | 650 

1—2 91| 123| 111| I08| 47| 372; 68 81 

aS 26. $3 ahi 43| 89| 72| 87 

recen; 2| 73, 74| 52| 49| $2! 69| 64 
E e Leer | Rs per MR CHEN, CE RSEN 
5 s 13| 32| 47| 58| 25! 44, 58|. 39 

TORTE X99722.| 55915 26:16: X4. | 2 23 

15 — 20 42| sT| 36)! 42|-2 40| 41| 44 

20 — 25 43:443 mr 631 c4 isa 69 2 

25 — 30 69! sa t8; E62. | eser ecu. gi 1691 IT g 

ew casco s cra S PTT EXCITET eru ES 
$55 — 40 10| 46| 16| 68| 64| *16| 175| 6&1 

40 — 45 452-249: 613165 | 53/146. 48... 63 

45 — 5o 2| 42| 41 2| 43 $1| 49 35O 

go. — 55 28 | 40| 49| 353| 38| 35 36| 41 

c ET TURIN DUPUN Gp MER SERA) [Ac Es. eo een 
55 — 60- 38| 41 5I 56 56 31 2 26 

60 — 65 26| 52! 41) 34| s4| 41, 39| 417 

65 — 10 45| 41 2 2:|59361 023 121523411540 

1o — 15 2 4011 5745115746: | 553. | 546112536: | 57 40 

"25:380 40; 38]| 23| 33, 38| 22] 21| 29 

go — 85 I3 I1 25 9 I5 13 8 16 

85 — 9o 9niroEE aec SET UT 1 

99 — 95 1 6 2 2 ki 3 I 2 

95 — 100 4 2 5 I 3 3 I [o] 

deffüs 100 I 4 3 I [9] [o] o 3 


Somme. [11367 1623 1875 1631 /1395 
Hifloire de 1782. P. I. 


€ 


1772, 1713] 1774 ERU 


I5 
604 
83 
128 


I7 
346 
142 

85 

6o 


62 
48 
13 


(1659 |1554 '1651 I1 784 1607 I515| |I1$05 (1774 


I777 (118 YT179 | [1180 DRE 


5 7| 6 2 
4291413 $99 god 
105| 91, 79| 96 

2| 39! 45| 46 

69| 45| 64| 11 
34| 39) 43| 36 
2 2T. 704. T$ 
24| 42| 46| 43 
65 55 65 2 
62 68, 69 88 
51| 62| 64| 44 
59| 69| 11| 69 
881558; 591110556 
62| 43|. 55| -s6 
PXESSSCO RD REG 
56| s5| 60| 45 
"1c| 49| 3s6| 62 
A TA ATUS 4o 
5o| 35| 48| 66 
33 22| I7 23 
Ev peut e CO SY: 
IO 3 4 1 

6 2 5 P 

[o] 1 1 2 

I I 2 [9] 


201 
98179 
1620 
1224 
II35 


725 
2I 
611 
973 
II95 


II07 
IIIS 
949 
834 
843 


719 
803 
681 
191 
451 


335 
I15 
58 
29 
2I 


1530 |1365 1490 [1508 26899 


VI. 


HISTOIR 
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VII. Table reduite des morts rangés 


felon leur áge. 


De 1ooo 


Age des morts. fexe mascu- 


lin il y a 
Enfans venüs morts au monde. $15 
Entre o — 1 an.| 225, 55 
E 4 435 35 
2ben 3 29, 1o 
SINEUHMITI. MERUEMM OT xw 24. 93 
DUET mE EUR TE 2,18 21,43 
IO/—- I$ I4, O7 
I3.-—20 28,69 
20 cries 99; 96 
2$ — 30 18» 90 
30./— 3 92, 81 
35 — 49 59. 99 
40 — 45 61, 49 
45 —7:50 £O, SI 
59 c5 41, 44 

Ho fug PT anten eia A prr M ecd IRR 
55 — 60 501, 62 
60 — 65 187 
CUTE IM (5 20, I5 
TO EIE 16, 89 
5c» $9 IO, 43 

COE PUR iat ndi iine Je asc ERIS Ac ci 

BS CN 6, 94 
So d 2, 39 
90 — 95 1, 14 
95 — IoO O, 80 
. defTüs 100 O, 30 


Hifhire de 1782. T. 1 


De 1000 


De 1000 
morts du| morts du morts pris 


fexe femi- en. general 


nin il y a 


7» 69 
366, 93 
60,.22 
45, 50 
42, 1g 


26, 95 
15,65 
24.95 
$6, 17 
4h 43 


4L I5 
41, 56 
35,.28 
5I, oO 
$1, 34 


26, 73 
29, 85 
25,54. 
29, 41 
16, 77 


12, 45 
4, 20 
2, I6 
I, o$ 
Oo; go 


ilya 


8.31 
216, 66 
49. 45 
35, 41 
31, 17 


23. 43 
14, 64 
27, 34 
16, 91 
66, 44 


14. 14 
53» 33 
52, 02 
43; 46 
37» 19 


29, 85 
28, 52 
22, IO 
21, 41 
12, 72 


8. 93 


AEN HISTOIRE 


VIIL Table de la Vitalité des àges des hommes 
à St. Petersbourg , 


telle, qu'elle fert aux calculs des Rentes viagerés & d'au- 
tres Etabliffements de ce genre. 


De rooo | De 10oo | De rooo 
Gargons |Filles nou-|Enfans nou- 
nouveaux | vellemeut |veaux nés 

nés, nées. [en general. 


— À —— 


— 


Viennent vivans au monde| 99t, 25 | 992, 3t | 99r, 65 
Accompliffent la. 1. année | 765, 70 | 625, 38 | 714» 97 


2 122, 35 | 565, 16 | 665, 52 
H 692, 65 | 519, 66 | 6350, tI 
5 667, 12 | 41 41 | 598 94 

IO 646, 29 | 450, 52 | 515, 51 
15 632, 22 | 434. 81 | 560, 81 
20 603, 53 | 409. 92 | 5533. 53 
25 503. 57. | 313. 15 | 456, 62 
$0 424, 671 | 329, 32 | 390, 18 
35 331, 86 | 288. 17 | 516, o4 
4o 2114877946, 612] 262, "1X 
45 210, 38. | 211, 33 | 2IO. 6g 
5o 159, 87 | 180, 33 | 167, 23 
55 II8; 43 | 148, 99 | 129. 44 
6o 86, gr | 122, 26 99, 59 
65 59, 04 92, 4I 1H 07 
To '" 89 98 66, 87 48. 9T 
/42) 22, OO 37. 46 27, 56 
8o I1, 57 | 20, 69 18, 84 
85 4. 63 8. 24 5, 9I 
90 2, 2 4, O4 25- 08 
95 i, IO I, 88 I, 43 
Ioo O, 30 Oo, 8c Oo, 52 
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IX. "Table fpecielle 
des morts du fexe masculin 
ranges felon les maladies, ou les caufes 


de mort. 
Maladies & caufes d: mort. 1764 176511765 (176111168 [1769 1770 IT7: |T772 1773 1774 |1775 1716 |1771 |1718 Somme, 
Pleurefie (koAomse) - - - 561| 695| 844| 809| 678| 199| 833 | 183| 134| 829| 756| 666| 672| 665| 100| 721| 129| j12458 
Fievre chaude - - - - 490, 629! 803| 618| 467! 717 1438 | 982 | 710 1140 | 924| 361| 632| 849| 889 | 886| 954 | 15489 
Confomption (Phtifie, vaxomka)  - 353| 420 | 515| 418| 362! 373| 459| 500! 494 | 551 | 438| 32T| 44Ti| 431| 392 | 412| 398 | 1356 
C.nvulfions (poaumenub) - - - || I27| 132| 129| 135| IIT, 119, z26| 160| 129| 122| r15| 96| 96| 96, 935| 1t8| 120| 2030 
Vieilleffe - - - - - 76/19) 326 104]. "rr| 199, 23] 57| 87| 66 s4[-xoz| 69:4 "go| s9J- 69]. 96| r385 
Dyffenteie . - - - - - 5$6| "4| 112| .86| Sr, 144| 320| X21| 158| 329| 31Z|. 5Sr| r27| 139| 83, 1co0| 89| 2432 
l'etite verole - - - - - 6| 61; 9g S| 54 r7o| 65| 115| 258| 3T| Sr| S4| 255|.62|  $A4 7 2| 1378 
Hydropifie - - - - - II0| 79, 149  I22| rOT| 96.| 138  105| 133 | 123  I1g| II4| I28| fo71| 84, 62| 82| 1858 
Mallieur - - - - - 56 5I 24| 95 IQ[ 20| 22| 1g I4| 21| 27| 39| 24| 62| Ss| 83| 40, 630 
Apoplexie - - - - - 23 IT 16 24| 2I 12 1o 13 I7| -21]| 3o[| 064] 39| 3r 19 5I 61| 466 
corbut Lu 5 - - 17| 12| 186| 1T7| 4X| s3| 66| 62| 69| 23 9 o g!|-:28)|--. 12 8| 28| 640 
Dentition - - - - - 2 STR 24 X49 39]: r$] 27 8 6.1- xi: x6 E|E$3-. I0] -29)^-25 9| 393 
Epilepfie - - - - - B A6 e 2m Sam ros 1 8| 10| 1g 9 1 c. xo 0$ -E$ O| IgI 
Verole - - - - - 14| 29| 2I | I3 50| IO| rI 5 2| 1I 7| 43 3 2 o I o| 202 
Rougeole t z 5 - - "i eT 9| 16 T| XE 6 o 4 2 3 8 2 I o [o] o 88 
Esquinancie - - - - - 18 2 7i 2| 1g 4 2| 13 I 4 2 o 4 5 9j 2 : 91 
hrenefie 2-0 - - s 0. 5 1 o 2 H 6 1 2 3 oJ 3 o 2 2 2 I I 32 
Etouffem. des enfans au fomiaeil par les meres 1 2 1 [] o Y 2 o o 2 o o o o o I o 10 
(fvrogneris" —-—— -- 4 1 sum ecolrselr ems eol vaso: i o ESO ^2) 921 etd e) OT SE 
Fievre - - - - - - 8 o| o o o [e] o o o o o o o o o o o 8 
Pierre - - - - - - 1 o o [» o o [o o o [ o o o o o o o I 
Maladies. inconnües - - - -| 260, 266 253| 146| *1| 92| 167| 169| x19 | 142 | 54 63 LX HE ELA NEA E 20$9 
47122 
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93| 69! "1| 83| 84| S817|too| 1658 
$9! 109| 9r| 104| T19| $6| 104| 1617 
26 26| 46 33 25 33 I4 499 
'538| 61|298| 635 5 I I 1451 
| 63| 59| s9| 4t1| 56| 5o! 41 824 


9 59 1 28 20 30 I3 245 
16| 28| 22| 18| 15| 19. 29 216 
2 [o] I 3 I 2 I 61 
490| 48] 46, 43| 23| 21, 29 581 
22 2 I5 16 I3 25 8 254 
3 o 3 3 9 II o 99 | 
[e] 25 6 2 [o] [9] [e] 43! 
I 9 I [9] o [o [i gr 
2 [o] I 4 [o] [1 6 41 
2 o o 2 I [9) 2 15 
[o] o o o fo] [o] o 6 
[9) [6) o [o [e] [o] [o) 2 
[9) [9) o [9) [o) o o 3 
50| $2| 3t 32 1192/15328 29 1148 
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X. 'Table fpecielle 
des morts du fexe feminin 
rangés felon les maladies ou les caufes 


de mort. 

Maladies & caufes de mort. 11264 ]1265 |1266 |1267 1268 [1769 1770 1721 |t222 1273 1774 1225 1226] 1777 [1778 (1179. 1780 (Somme. 
Pleurefie (koxomse) - - - || 4131 610| 744 | 660| 581] 664) 6271 653] 611 691| 646 | 531| 524| 504| 548| $85 | 619 | 10283 
Fievre chaude -  - io Tos uw 151| 168| 222, 201| 165| 158 215| 207| 184 | 221| 201 | 184| 245 | 291 2253 | 246 | 251 3539 
Confomption ( Phtifie, Jaxomta) - || 179| 195| 224| 222| 178] 236 | 192| 211| 250 | 251| 288| 243 | 296, 255 | 243 | 249 | 241| 3951 
Convulfions (poauweub) . E 97| 104| 109| 120| 88| 92| 83, 151| 128| 93. 93| 69| 71| 83, 84. 87|1xoo| 1658 
Villefe —^-  -  -  .. - -|1e7|122| 123|. 92| 117|. 99) 78| "2| 83| 71| 89| 109| 91| 104| 79! 86| 104| 1617 
Dyfeneie - - - - - - -| xé| x9| so| 3s| 32|.26  22| 2T| 34| 46| 26| 26| 46) 33| 25 33. t14| 499 
Peüteverols | c 9 ce ccs v X3. p3|-x14|.-$6| 37] 18$ |..94| or| 298  40| 53] :61| 298| 65| ||. rj. r|- F45I 
Fiydropifie. - elsi cs 32-05 4-444 52| 38| 41Y| 36| so| 44| 554| 42| 63|. 59|. $9| 4I| s6| 50 47 824 
Malheur - : : E - $5 14 3| 21 4 6 2 XS 1o 8 9| 59 3--28/|. 20|- 30. XS 245 
ADODlexicqg- ME Ere 13| 19] 18 1 2)/27x3.|.—13:| -134.| ^ fo) -x0| x6: 28)|- 29'|. -E8| - X54. I9) :29 216 
Scorbut - E - E - - 4 2 1 $| 23 2 I 3 4 3 2 [9] I 3 I 2 I 61 
Enfantement (ub goaaxb)  - ES 48| 22140] 25$| 2r|-29|-49| 417]|-.33| 490|- 49]| -48]| -46| -43| -23]- 2 29 581 
Dentüition  -  - - Oi Or aC e 20| 13 18 16| 15, 17 15 19 101 II| 22 2 15 16 I3| 25 8 254 
Epilepfie - - - - s 4| 14 5 9 8 $| i12 6 2 3 o 5 3 9| II o 991 
Verole - - . - ous 2 I I [v] o 1 o 5 2 I o| 22 6 2 [o] o [9] 431 
Rougeole  - NU QU ICTU ES: | Le) qo) 3 5 9| x3| 3| 1x2 o 4 o| I 9 I o o o 1 81 
Esquinaucie - . SP ED EP QUEE E, IO 4 1 3 3 2 2 2 o 2 2 [e] I 4 o 5 6 41 
Phrenefie — - 3 z She oso serm el oc -J|el» e| eet ol- re s» aperia 1$ 
Etouffem. des enfans au fommeil par les meres o| 4 1 ol olo 1 o o oj "Srolleoln *o o o oJ MTO 6 
Yvrognerie — - - 2 E - x [9] [9] o [Í] o o o [] 1 x [9] o [9] [9] o o 2 
Pierre. - - - m 3 [e] [s [9) [2 o o [v] o [9] o o o [9] o o [9] 3 
Maladies inconnties - - . -M 135] 169| 147| 102| 52] 66| 9o! ?70| 46| 48, 30o0| s2| 31| 32; 22]| 28| 29| t!48 

1339 [1593 (1864 (1630 (1384 |1644. 1538 11642. (1769 |1593 1566 [1488 [r269 1525 13558 [1484 |1507 | 26692 
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XI. Table reduite des morts rangés íelon les ma- 
ladies ou les caufes de mort. 


De :i6óo[De roco[De 1:600 
mort; dulmort; du[ morts - 
Maladies & caufes de mort, fexe ma | fexe fe- 
culia il lninin il|general 


x.a y.a 

Pleurefic : ML : . - |264. 31 1385. 24 
Fievre chaude - - a o90, 250325 $0 
Confomption qute) 35 7p -erESÓ, X3 [148425 
Convulfions . - - - 75 seht 45098119627 T9 
V ieilleffe - - - - edicto: dtp 06. 39 
Dyffenteie  - - - - *| 51,61 | 18.36 
Petite Verde .- - - - zie 29:24] $4536 
ElUropilie (4/2047 94. -- vw | m - | sgr43 | 30, 87 
€Malheur - LU - - OTI ARE QS 
poplexie - .- «mcum rom el Ox SQ EO Su 
cobut — ..- - : "[1359| 2,51 
Enfantem:nt bnt - - : 21,99 
entiion — - - - - . - 6,45 9, 5I 
ilepfie - * - ^ " "| 406 3; 71 
erole TOW e sod "| 545 2g |. "x, 62 
Rougeole  : . - D . - 2297 3.03 
Esquinancie. — - E - - -| 2,06 I, 76 
Phrenefie — - - 0,68| 0,56 
E:ouffem. des enfans au founded par - mere| o,21| 0,22 
iNvroouspe icceisdie m ie o ES S cio 0,23 0,01 
WFievre — - xt d date Desde dial PLE O, I1 O, 00 
En rre - . - NS « -]: 0,02 O, II 
Maledies inconnüee — - —-  -  .'^ .|4g, 69 | 4302 


"aya 


pris eri 


— 


49, 96 
49,64 
39. 59 
38» 33. 
36,33 
11,85 
10,05 
9,58 
71.95 
1554 
3. 92 
8.32 
2, 29 
1, 95 
o, 64 
Oo, 22 


808,909 | 
230, 69 
153,26 
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XII. Table des morts rangés felon les Mois. 


Males, Femell. ; Somme, Males. ( F emell. (Somme. 


anvier 2105 | 5608 [Juillet 4089 2380 6469 
Fevrier ^ 348I | 2020 | 550I [jAout 5686 | 2532 | 6218 
Mars 425 2289 | 6527 |Septemb. | 5344 | 2148 | 5492 


Avril 4985 | 2403. |. 1388 (Octobre 3111 | 1955 | 51352 
Mai 5559.| 2425.| 7984 |i;Novemb. | 3157 | 2025 | 5182 
iTuin 4587 | 2583 !. 6910 l'Decemb. | 3316 | 2021 | 5343 


Dans c:s nombres les Enfans venüs morts, & les corps trouvé, morts 
ne font pas compris, 


"Le plus grand nombre Le plus petit nombre 
des morts. — ' des morts, 
Males, Femcelles, Males. Femelles. 
"TUR "UE [ 97594 WIDIOUNG Kn EIS Mars "yet 
1164|Mai 544 |Mài is6||Octrobre . 167 Odlobr. i 119 
1765|Avtil 265 Janvier 177| Octobre T od : Per 
1166 Mai 454Mai zoc| Novembre 207|Octobre II 
1167Mai $51 Mai 160|Novembre 1257|Octobre g3]- 
176g Mai 225 Juin 148||Novembre 141|Octobre 15 
1160|Mai 562 Msi 167||Novembre 146 T t III 
1110|Mai 509 Mars 170|O&óbre ^ 20o9g|Decembre 91 
1771|Mai 5si|Novemb.-. 162||Octobre 212| farivier IOI 
t772|Mai 570|Mai 186| Octobre — r4g|Decémbr? — 87 
1775 Mai $15 Aout 195||Fevrier 216|Fevrier 99 
1374|Mài 548 Juill xslldaotus: ^ 36g Eo ee : 116 
S4 4 j 4 Decemb. 
: "Juin : 
1775|Mài 212m. : 148||Septembre 129|Mars 93 
1716|]uin 260 |AÀout 205 iu : 185|Oclobre I12 
177 Mai 550|Juin 168| |Novbr, 176|Octobre 95 
1778|Mai 305 ^mi : 155| Decembr. c: o aia: 18 
; ; anvier 

1719 Juin 246 |Aout 161| Fevrier tjv a t 93 
178o|Mai 278,Janv, 145l|Septembre 185 Octobre 97 
IENVE UE us 12s ORBE P REL VIBPIIERIBIC Od. UH T 


iu 
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XIII. Table générale des mariages, 
des naiffances & des morts des Etrangers 
à Sr. Pétersbourg, | 
pour 22 Mois, depuis le r de Mars i764 jusqu'à 
la fin de l'année 1765. 


Maliages La is e m | Somme. 
196 | 24 58 18 216 
aue au quel Sani il y a des enfans Menus 
Naiffances. | Males, |Femelles |Somme. morts au monde, 
Males, 1Femelles | Somme. 
558 560 IIIÉ 15 12 271 
Moles / 518 514 1092 |Point de corps trouvés morts. 


Quoique cette table, & les fuivantes, qui fe rap- 
portent aux habitans étrangers de la ville, ne font que 
pour 22 mois, par la raifon alleguée cy deffüs, & qu'à 
caufe de cela on remarque dans les tables XIV & XV, 
quelques irregularités, qui auroient été infenfibles, fi ces 
tables euffent embraffé une plus longue période: j'ai crü 
cependant les devoir Joindre-ici, foit pour en tirer quel- 
ques conclufions, qui pour cela ne laiffent pas d'etre aífés 
juftes, foit pour faire voir qu'il feroit à defirer, que pour 
l'avenir on diftinguát dans les .tables de St. Pétersbourg 
les habitans étrangers, de la ville & les nationaux, pour 
étre à portée de faire le parallele de leur fecondité & de 
leur mortalité relatives, ce qui ne mmanquera pas de 
donner des lumieres intere(fantes. 


. Hiftlóire de x'782. P. I. i XIV. 'Ta- 
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XIV. Table fpecielle des morts des Etrangers 
! ranges felon leur áge. 


Age des morts, Males. Femelles. Somme. 


——— 


Enfans venüs morts au monde| r$ 12 21 


Entre .- 0o —  r année| t54 r75 329 
Y— 2 1i 49 120 
X Eris 2I I3 34. 
3— 5 -8 ^ 27 45 
8 — IO I9 II 3o 


Somme. 
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XV. Table réduite des morts des Etrangers 
rangés felon leur àge. 


De 1ooo | De rooo | De roco 

morts du | morts du | morts pris 
Age des morts, fexe mafc,| fexe fem. |en général 
il y a ilya.| ilya 


Enfans vents morts au monde 25,95 23.35 24.153 
Entre - o — I anmce| 266,44 | 340.46 501,21 
I — 2 122,84. 95,33 | 109,89 
20-048 36.33 | 25.29 | 3L14 
Dem 5 31,14 52,53 4L,21 
5 — IO 2,87 21,40 27,49 
IO — Ig 21,08 IT,5I 22,89 
I$ — 20 21,08 | 46:69 | 536,65 
L- fe liso NU-1 38,06 36,96 3'555 
25 — 30 34.60 | 38.91 | 56.63 
30 — 35 4552 | 36,96 | 59,538 
aec LO 41,52 44,15 43,094 
49'—. 45 8131 33,01 58.61 
45:—  5O 40552 29,14 35,71 
50.— 55 34,00 | 25,29 | 30.22 
$5 — 60 271,68 29,18 28 39, 
60.— 265 32:87 15.56 | 24.12 
(Obf "26, 3L,I$ 25,29 28-39 
aie. cats 10,5 9:72 10,07 
1$ — 8o 8,65 33.01 20,14. 
Qo Mer 5,19 13,62 9,16 
85 — 9o 0,00 5,84 2,75 
90 — 95 O,00 O,00 O,00 


i2 XVI. Ta- 
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XVI. Table de la Vitalité des dges des 
Etrangers à St. Pétersbourg. 


telle, qu'elle fert aux calculs des rentes viageres & 
d'autres établiffements de ce genre. 


De 1000 gar- 


De 1000 filles 


De 1000 Enfans 


cons nouveaux nouvellement | nouveaux nés 
nés. nées. en génétal. 

Viennent vivans 

au monde - 974. 05 976, 65 915,28 

ac ompliffent. 

la x année. 107, 61 656, 19 614, 0t 
on - ordei AZ 540, 86 564, 12 
9 ---| 548.44 515.51 532, 98 
& ue. c clo sIT 39 463. 04 491 71 
10 - - -| 484.43 441, 64 464. 28 
1$ « 42]. 456,25 424513 441. 39 
20 - - -| 429.07 3811:44 404, 16 
25 - - -| 39L0t 340. 48 367, 21 
90 - - -| 356.41 301, 51 330. 58 
35$. VC S14. B9 264, 61 29I, 20 
Pope am 2155.37 219, 86 248.16 

| 4g - - -[. 192.06 186, 19 189, 55 

| so. - - .] 15054 157.61 153, 84 

Er rt 115.94 152.42 123,62 

Ul ies E EE 28, 26 103; I4 95,23 
J'Y MERIT NET. 55,39 87.58 Oo» 5I 
Hr -» 24,25 62,2 42, 12 
do7 * 13,81 52,57 32,05 
$0 -"-. $,20 19. 50 II,Q9I 
85 A z O, OO 55 84 2 5 
go - - O, OO O, OO O, oO 

XVAL 
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XVII. Table réduite des morts des Etrangers à St. 
Pétersbourg, rangés felon les imaladies ou : 


les caufes de mort. 


Maladies & Caufes 


Fievre chaude - 
Confomption - 


Etouffement. des. nourri- 
gons au fommeil par Jes 


Maladies inconnües 


De rooo mort:|De rooo morts|De 1000 morts 
du fexe mafculin|du fexe feminin|pris en général 


il y a. ilya ib y a. 
--- 25099 2, 11,95 ]|-.- IT71/84 
--o- 223.89 - I31545 |- - 183. Io 
-|-^ - II5,45 zUEIIASS— 1-22 03562 

- - 204,26 - 199,20 |- - 201,88 
e bee v bp. 25.392 80. [9 S 23441 
721-5 145,24 - 2191 |- - I7 84 
-- - 42,63 22 5E m9 8, 22 
- 0083.15 -7533:80,8|- 9- 133489 
- - 10,66 -. 13:94' |- - I2,2I 
jp 74 ZEGSE : - 25,90 |- - 2»41I 
"cen Oo, 00 | É 5.97 Pty 2,8" 
"Nub rs eua -.33,86 |- - 15,96 
-I-r7- 10H24 o Or IE TI- rr SAL SI 
-- - 10,66 : 2 19.955 |t';- .XOr38 
-Hzs m. 752:32 - AoQqu i ui Q7 
aie m 215,91 - 11,95 .|- -^ 16,90 
LN NIOJOO : SuSE S UUISSRUT 
in UE 7? 257000: -|- - 0, 94 
--o-6 $55 - 05997, | - 469 
23. 7.249500 - 153298 j-.4.7 589 
-- - dicticitusn E25 005,.415 1:3319 5 25 uo ab E dc) | - 191,23 |- - 110.89 
13 Les 


T1 HISTOIRE 


Les tables precedentes nous fourniffent d'abord les 
refultats fuivans generaux: 


L) Erat moyen de la population à St. Petersbourg 
pour tout l'intervalle du temps depuis l'année 1764. 
jusqu'à l'année 1780. (*) 
1.) M. fe fit annuellement à St. Petersbourg 1297 ma- 
riages. 

2.) Hl y naquit annuellement 5292 eníans; fcavoir 2710 
gargons & 2582 filles. 

5.) Hl. y moutüt annuellement 4616. perfonnes, fcavoir 
2993 males & 1623 femelles. 

4.) Confequemment il y eüt un furcroit annucl des nais- 
fances fur les morts de 676 perfonnes; fQavoir il 
y naquit 959 femelles plus, qu'il n'en mourüt, & 
il y mourüt 283 males plus, qu'il n'en naquit; 
enforte que le furcroit des naiffances fur les morts 
cetoit uniquement du cóté des femmes, 


Voyoos, s'il en eft de méme dans les periodes fpecielles 
de tout cet intervalle du temps. 


II.) Etat comparé de la population à St. Petersbourg 
* dans les trois dernieres periodes confecutives: 


Premiere periode de. 1764. — 1770. 


Le nombre annuel des mariages fut r35r. 
1! 


—————— 


(*) Du calcul de ces nombres moyens j'ai exclü l'année 1164 , 
dont les tables ne font" que pour dix mois, & les années 1767 
& 1775, à caufe de l'abfence de Ja Cour Imperiale de St. reters- 
bourg dens ces deux années. 
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Il naquit annuellement 5:22 enfans, fcavoir $592 ma- 
les & 2550 femelles. 

Il mourüt annuellement 4677 perfonnes, fgavoir 30536. 
males & 164r. femelles. 

Donc le furcroit annuel des naiffances fur les morts a 
été de 445 perfonnes; & ce furcroit eft unique- 
ment du cóté des femmes. 


Seconde periode de x51 — 1375. 
Le nombre annuel des mariáges a été r2or. 
1l naquit annuellement 5115 enfans; fcavoir 2639 ma- 
les & 2476 femelles. 
Il mourüt annuellement 492r perfíonnes; feq 3244 


males & 1677 femelles. 
Donc le furcroit annuel des naiffances fur les morts a 


été de 194 períonnes; & ce petit furcroit a été 
encore uniquement du cóté des femmes, 


Troifieme periode de 1776 — 1780. 
Le nombre annuel des mariages a été r505. 
ll naquit annuellement 565$ enfans; fcavoir 2898 gar- 
cons & 2740 filles. 
ll mouiut annuellement 4511 perfonnes; fgavoir 2752 
males & 1559 femelles. | 
Donc le furcroit annuel des naiffances fur les morts a 
été de 1327 perfonnes; & ce grand furcroit a. ou- 
tre cela l'avantage de venir & dc l'un & de l'au- 
tre fexe. 
Nous aurous dans les remarques fuivantes, l'occafion d'ob- 
ferver encore d'autres avantages, par lesquels cette der- 
niere periode fe diftingue des deux précedeutes. 
Je 
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fe paffe maintenant aux Remarques abregées /ur 
les tables précédentes de la jfécond.ié .&» de la morialité 
dans la Fille de St. Pétersbourg: & pour phus d'ordre, 
je les range fous les titres fuivans, conformement au plan 
donné ci devant: 


IL Nombre moyen des vivans dans la ville de St. 
Pétersbourg pour la periode de 1764 jusqu'à 1780, 
& proportion entre le nombre des habitans 
étrangers & celui des nationaux. 


Pour etre à méme de faire tout l'emploi dont de 
pareilles tables font fusceptibles, & pour en tirer toute 
l'utilité qu'elles promettent, il faudroit, que le nombre de 
tous les vivans qu'elles embraffent, füt connu par des dé- 
nombremens exacts, faits de periode en periode, & que 
ce nombre entrát comme une quantité connue dans ces 
fortes de calculs, En Suede, oü l'on a perfe&ionné le plus 
la conftru&ion & l'emploi de telles tables, le Bureau qui 
en eft dépofitaire & chargé d'en faire la redaction & le 
calcul, regoit auffi tous les trois ans des relevés detaillés 
de tous les vivans, felon leur fexe, leur áge & leur genre 
de vie. Dans l'incertitude oü je fuis fur le nombre des 
vivans de St. Pétersbourg dans la période dont il s'agit, 
voici la maniere, qui m'a paru la plus füre pour le calcu- 
ler avec un degré fuffifant de précifion: Je compare le 
nombre de tous les vivans qu'on a trouvés à St. Péters- 

:bonrg par le dénombrement fait en 1784, avec le nom- 
bre des naiffances de cette méme année; d'oü j'obtiens la 
mcfure de la fécondité générale — ;,, c'eft- à-dire , qu'en 
année 1784, n compto;t à St, Pétersbourg gr vivans 

fur 
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fur chaque naiffance; & cette mefure de fecondité géné- 
rale eft parfaitement d'accord avec celle, qui a ordinaire- 
ment lieu dans les grandes villes; ^ En fuppofant donc, 
que cette méme mefuüre de la fecondité générale — ;, a 
également eu lieu à St. Petersbourg dans la periode de 
1764 jusqu'à 1780, pour la quelle les tables précédentes 
nous apprennent le nombre moyen des naiffances annucl- 
les — 5292, on obtient 164052 pour le nombre moyen 
des vivans à St. Petersbourg dans cette méme période. 
Ce nombre e(t le nombre moyen de la population de cette 
ville pour toute la durée de cette période; nous verrons 
dans la fuite, que dans les dernieres cinq années de cette 
période, il doit étre fuppofé probablement de 174778. 


Dans les tables des deux premieres années de cet- 
te période on a eu foin de diítinguer les nationaux des 
étrangers; ce qui nous offre le moyen de calculer avec 
affez de précifion le rapport , qui alors eut lieu entre le 
nombre des habitans étrangers de la ville & celui des na- 
tionaux. En prenant ces deux années enfemble, on trouve 
le nombre des mariages des étrangers étre au nombre des 
mariages des ruffes, comme 10 à 75; 
celui des naiffances, comme 1o à 74; 

& celui des morts, comme 1o à 65. 

Le rapport moyen entre ces trois eft celui de r. à 7; 
de fagon, qu'on peut établir avec bien de la probabilité , 
qu'en 1764 & 1765 on comptoit à St. Petersbourg fcpt 
ruffes contre un étranger, — ]] s'enfuit, que le nombre 
moyen de la population étant füppofé 164000, il y avoit 
alors dans ce nombre 143800 ruffes & 20500 étrangers. 
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II.) Fécondité intentionnelle, 

1) Le nombre moyen annuel des mariages a e 2 12959; 
càáleul moyen de r4 ans, en excluant les deux années 
de l'abfence de la Cour ainfi que l'année 1764, dont 
les tables ne font que pour ro mois. J'en tire la 
mefure de la fécondité intentionnelle — ;;;; c'eftà - dire, 
qu'entre 126 perfonnes il fe fait un tnariage par an, 
ou que de 63 períonnes il y en a annuellement une, 
qui fe marie. Cette mefure de la fécondité intention- 
nelle n'eft que médiocre tout au plus, và quil y a 
de grandes villes oà elle eft ;;; ou méme j, quoi- 
qu'il y en ait au(fi d'autres, oü elle n*ft que ,;. Il 
fera inütéreffant de voir par la continuàtion des tables 
de St. Petersbourg, quels feront dans la fuite les pro- 
grés de cette fécondité. La régle que j'ai expofée 
ci- deffus pour trouver le temps du doublement de 1a 
population , fait voir l'avantage ou le détriment, qui 
refuülhe pour PEtat felon que p. e. dans un Gouver- 
nement de 500ooo hommes la mefure de leur fécon- 
dité intentionnelle eft ;i, ou ;i. D'ailleurs il et à 
préfumer, que des tables pour des provinces entiéres 
montreroient bien plus de fécondité intentionnelle, puis- 
qu'à caufe d'un plus grand nombre de célibataires, elle 
eft plus petite dans les villes, que parmi les gens de 
la campagne. En diftribuant les 1r7 années de nos 
tables en 3 périodes, on obtient les nombres moyens 
annuels des mariages 


pour la période ! Calcul moyen 
de 1764 — 1770 | I55I de 5 ans 
de 1771— 1775 | 122I — 4 

de 1776 — 1780 1505410 —. 5 


d'oà lon voit, que ce nombre a été le plus grand 
dans la premiere periode; qu'il a baiflé fenfiblement 
daus li feconde, mais que dans la troifiéme il a de- 
rechef augmenté presqu' autant. 


2.) ll eff remarquable, qu'à St. Petersbourg le nombre 
des veuves qui fe remarient, eft plus grand que celui 
des veufs qui paffent à de fecondes nÓces, & cela 
dans le rapport de 7 à 5; aulieu que par tout ailleurs 
il en arrive le contraire, 


3.) li feroit à défirer, que dans les tables, furtout lors- 
qu'elles feront dans la fuite étendues à des Gouverne- 
mens entiers , on marquát auíli l'àsae des perfonnes 
qui fe marient. Le Gouvernement en jugeroit, fi les 
mariages fe font à l'age, qu'iadique la nature fans étre 
ni tardifs, ni prématurés, ce, qui a dans l'un ou l'au- 
tre cas une influence bien f(enüble fur la fécondité 
réclle (*/:. Il feroit bon auífi, que dans les liftes des 
morts on comptát, combien de mariages ont été dis- 
fous par la mort de l'un ou de l'autre des mariés. 
On en calculeroit la durée moyenne des mariages. 


k 2 | IIT. 


(*) M. Francklin affure (Oeuvr. T. IL. pag. u9.) que dans les Etats 
de l'Amérique, oü la conflitution politique & économique en- 
courage l«s jeunes gens à fe marier de bonne heure en leur of- 
frant la perfpeclive d'une fubfiflance aifée, on compte 8 enfans 
fur chaque mariage, & que par cette raifon, la population y dou- 
ble-au moins tous les 20 ans. 
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III. Fécondité réelle. 


1. Le nombre moyen annuel des naiffances a été 5292, 


dans le quel il y a 2710 gargons & 2582 filles: Calcul 
moyen de 14 ans.  D'oü réfuülte la mefüre de la fé- 
condité réelle pour cet efpace de temps en général 
— 4,08, Ceft-à- dire, qu'on compoit 408 enfans 
fur 100 mariages. Mais en le divifant en 3 périodes, 
comme ci-deffus, on a plus exactement pour la pé- 
riode: 


donc la mefure de 


des naiff. annu, | des mariages. la fec. réelle. 


le nombr. moyen l nombr. moyen 


de 1764. — 1370 5122 I35I 9». 7 
de 1771 — 1775 5IIS I22I 4, I 
de 1775 — 1780 5638 1305 4, 2 


Dans cette derniére période de 1776 — 1780 chaque 
mariage, l'un compenfant l'autre, produifoit 4, 2, c'e(t- 
a-dire, 10 mariages 42 enfans; ce, qui eít une affez 
forte fécondité réelle. Dans des provinces entiéres 
elle eft ordinairement 4, & dans les grandes villes 
3,3 Jusqu'à 3,8; il y a cependant auffi des grandes 
villes, oüà elle eft portée jusqu'à 4, 6. 1l fcroit bon 
aufü de connoitre la mefure de la fécondite réelle 
pour les villes de Gouvernement, les villes provincia- 
les, les villes de cercles & les bourgades de la Ruffie. 


Il eft digne d'attention, que la mefure de la fé- 
condité réelle, qui depuis 1764 à 1770 n'a été, que 
3, 5, eft portée à 4,2 dans la période fuivante. Un 
Gouvernement, qui m'obtenant que 37 enfàns de 10 
mariages, ne doubleroit fa population, qu'aprés un 

"T B5cie, 
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fiécle, y parviendroit déja aprés 65 ans, fi la fécon- 
dité réelle y étoit portée au point qu'il püt compter ' 
42 enfans provenus de ro mariages. Ce changement 
favorable femble annoucer des mariages moins tardifs 
dans cette période, que dans les précédentes. 


2.) On a appris par un accord parfüit de toutes les tables 
des naifances, qu'on ait eües jusqu'à prefent, que par 
tout & en tout temps dans toute quantité confidera- 
ble d'enfans, il y a plus de garcons que de filles, 
& que le nombre des garcons furpaffe celui des filles 
précifement dans le rapport de ro5:100 ou à peu 
de chofe prés. Cette régularité dans la naiffance des 
enfans des deux fexes e(t fi conftante, que felon le 
caleul de probabilité, tant-s'en-faut, qu'elle puiffe 
étre l'éffet du. hafard, qu'elle eft plutór une preuve 
frappante que la providence préfide au fort du genre 
humain. C'eft précifement ce méme rapport, qu'iudi- 
quent auffi les tables de St. Pétersbourg. Le nombre 
moyen annuel des garcons (2710) eft à celui des 
filles (2582) dans le rapport de 105 à 1oo. Dans 
le nombre total des naiffances (87894) qui ont eu 
lieu dans la période de 17 ans, il y a 44958 gar- 
cons & 42956 files; ccs deux nombres íont entre 
eux dans le rapport de 1047: 1000, qui ne differe 
pas fenfiblement de celui de 105: 1oo. 


IV. Fécondité générale. 

1.) Le nombre moyen annuel des naiffances a été $292. 
Calcul moyen de 14 ans. JPàr ce nombre nous 
avons calculé cclui de tous les vivans, en évaluant 

k 3 en 
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en conféquence d'un dénombrement. actuel & de la 
facon alleguée ci-deffus, la méfüre de la fécondité 
générale — j,; c'eft- à- dire, que daus la période men- 
tionnée on comptoit à Sr. Petersbourg une naiffance 
par an für 31 vivans. 


Cette meíure de la fécondité générale eft bien 
d'accord avec celle, qui a le plus frequemment lica 
dans les grandes villes, oü elle eft ordinairement ,5, 
au lieu, que dans lcs petites villes & les villages elle 
monte íouvent jusqu'à. 4; ou méme à ;. ll eft ce- 
pendant auífi des grandes villes, oü elle va Jusqu'à 4. 


Il feroit certainement d'une grande utilité, de con. 
noitre les .mefures de la fécondité générale des pro- 
vinces & des Gouvernemens entiers de la Ruffie, & 
de les comparer entre elles de temps en temps, ce 
qui ne laifferoit pas de fournir des rémarques bien in- 
téreffantes. Ailleurs dans des provinces entieres elle 
eft ordinairement — ;,,. La différence entre ces me- 
fures de ;; & 4, en produit une de presque 2000 
naiffances annuelles dans un nombre de 500000 hom- 
mes, que je prends pour la population moyenne d'un 
Gouvernement de Ruflie, & l'epoque du doublement de 
la population en eft rapprochée ou reculée de presqu'un 
fiecle. | Au refte dans tout endroit la mefure de la 
fecondité réelle a des limites naturelles, aux quelles une 
fois parvenüe elle cefle d'adgmenter; mais ces limites, 
n'étant que celles d'une fubfiftance aifée libre &  affu- 
rée, font affujetties aux foins du Gouvernement. 


3) Si 
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3.) Si nous füppofons, que Ia méme mefüre de [a fécon- 


 dité générale a eü lieu dans les 3 périodes mention- 


nées; il y avoit à St. Pétersbourg dans la période: 

de 1764 — 1770 | r58782 hommes 

de 1771 — 1775 23:850 90-1 d 

Heiraog6:-dm8o [|^ 294978 4. 2t 
conféquemment dans la derniére période r60oo hom- 
mes de plus, que dans les deux précédentes, & la 
population s'eft accrue d'un dixiéme. | Le nombre 
moyen pour ces trois périodes prifes enfemble eft 
164052, comme il a été dit ci- de(fus. 


Les nombres moyens des naiffances annuelles, qui 


nous ont fervi à comparer la population de St. Pá- 


tersbourg à elle-ineme en temps differens, fervent 
auffi à la comparer avec celle d'autres grandes villes. 


1l en réfuülte par exemple que la population de cette 


ville eft environ le tiers de celle de Londres ou de 
Paris, & qu'elle eft à celle de Vienne dans le rapport 
de 10 à r5. 
V. Mortalité générale. 
Le nombre moyen annuel des morts a été de 4616, 
dans le quel il y avoit 2993 hommes & 1625 femmes, 
Calcul moyen de 14 ans. "Tout lintervalle de temps, 
que les tables embraífeut, étant divifé, comme ci-des- 
fus, en. 5 périodes: on a pour la période 
Nomb:e moyen an- 
nuel des morts, 

de 1764 — 1779 | 4677 

de^137714-— 1775 4921 

dej1770 — 1780 431I oü 
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ou il eft a remarquer, que la période de 1771 — 1775 
fe diftingue par le plus grand nombre moyen annuel 
des morts & le plus petit des mariages & des  nais- 
fances, (pag. 40.) & qu'au contraire la période fui- 
vante de 1776 — 1780 eft remarquable par le plus 
petit nombre moyen aunuel des morts & le plus grand 
des naiffances. 


Le nombre moyen aunuel des morts, 46:6, nous 
fournit la mefure de la mortalité générale — 4;; c'eft- 
i-dire, que dans le temps mentionné, de 35 per- 
fonnes il en mourut une par an à St. Pétersbourg, 
ou que de rooo perfonnes il en mourut annuelle- 
ment 28. 


Une fi petite mortalité générale dans une fi grande 
ville eft peut-étre fans exemple. Ailleurs la mefure 
de la mortalité générale eft ordinairement ;; pour 
les plus grandes villes; ;, pour les villes  médiocres; 
4 pour les petites villes, & ;; pour les habitans de 
la campagne; c'et-à-dire, que d'un nombre égale de 
1000 vivans, les habitans de la campagne font une 
perte annuelle de 25; les plus grandes villes de 42; 
les villes médiocres de 36; les pctites villes de 31; 


màis St. Pétersbourg n'en perd annuellement, que 28. 


4.) Cette mortalité extraordinairement petite pourroit peut- 


étre rendre fufpe&e l'exactitude des tables fur les re- 
levés des morts. Mais désqu'on y réfléchit, le doute 
paroit de plus en plus étre deftitué de fondement. Nous 
avons trouvé ci- deffus que la mefure de la fécondité gé- 

nérale , 


5) 
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nérale- eft ..; -étant-tirée d'un denombrement actuel & 
parfaitement d'accord avec: celle* qui-a-ordinaicement 
lieu dans les graudes villes; elle-eft folidement établie, 
à' moins qu'on ne tienne autli pour fufpecte la précifion 
du dénonmibrement- méme. ^ Or fi la mefure-de. la. mor- 
talité. générale. furpafloit ou égaloit celle de la fécon- 
dité :générale;, il.eft.évident par la regle donnée ci- 
deffus, que .dans.le. premier cas St. Pétersbourg fe 
dépeupleroit annuellement, &. qu'au fecond; cas, il 
ny auroit, qu'une méme population, permanente & 
qui ne feroit aucun progrés. Mais l'un & /l'autre de 
ces deux états font également contredits par l'experi- 
ence; les progrés de la population y étant fenfibles 
par plufieurs .circonftances. 1l faut. donc, que la mé- 
fure.de la mortalité générále y foit plus: petite. que ;;, 
& puisqu'il faut qu'elle foit /fenfiblement plus - petite , 
clle pourra bien étre 54. D'ailleurs cette petite mor- 
talité générale s'explique par la nature robufte & vi- 
goureufe des nationaux, de la quelle la mefure de la 
mortalité fpecielle des áges va nous fournir dans l'ar- 
ticle fuivant .des preuves convaincantes; & outre cela la 
falübrité- méme de cette ville du Nord, bátie fpa- 
cieufement, percée par des rües larges & libres, & 
traverfée par un fleuve d'une 'fort bonne cau exclut 
une des caufes principales .de la grande «mortalité des 
grandes villes. 


Au nombre des r7 ans que les tables embraffent, il 
ny ena eu que quatre, oü le: nombre des. naiffinces 
füt inférieur à celui des morts. — Pour là fomme de 
ces 17 années prifes enfemble, le nombre moyen an- 
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nuel des naiffances a furpaffé celui des morts dans le 
rapport de ri14 à 100; c'eft-à-dire, que contre 1oo 
perfonnes, qui moururent, il naquit rr4 enfans. En 
di(tribuant cct intervalle de temps, comme ci - deffus, 
en 3 périodes: on trouve pour la période: 


|le rapport du nombre 
| moyen annuel des nais- 
fances à celui des morts. 

de 1764 — 1770 IO09:100 

de 1771 — 17755 IO4: IOO 

de 1776 — r1i780 I50: IOO 


oü il eft fatisfaifant de voir, quel eft l'avantage de la 
derniere période de 1776. — 1780 fur les deux pré- 
cédentes par rapport aux progrés de la population, ce 
que nous détaillerons plus amplement dans [a fuite. 


6.) C'eft une chofe digne de remarque, que le furcroit 


annuel des naiffances für les morts à St. Pétersbourg 
pris pour tout l'intervalle de temps que les tables 
embraílent, ne provienne uniquement que du fexe fé- 
minin; car pour le /exe zafculin le nombre moyen 
annuel des nai(fances eft inferieur à celui des morts 
dans le rapport de 9o à roo, au, lieu que pour les 
femmes le nombre moyen annuel des naiffances fur- 
paffe celui des morts dans le rapport de 159 à 100; 
cependant la derniére période de 1776 à 1780 a la- 
vantage, comme nous l'avons và ci-devant, de tirer 
fon furcroit des naiffances fur les morts & de l'un & 
de l'autre fcxe. 


9»). Le 


7) 


8.) 
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Le rapport des nombres moyens annuels des morts 


des deux íexes nous préfente une obfervation intéres- 
fante à faire. . Le nombre moyen annuel des hommes 
morts eít à celui des femmes mortes dans le. rapport 
de r84 à 100. Ce rapport extraordinairement fort 
Sexplique. par la multitude d'hommes qui excéde à 
Sr. Pétersbourg beaucoup plus qu'ailleurs, le nombre 
des femmes, inegalité qui cependant (rémarque 6) 
diminue chaque année; d'ailleurs la mortalité des 
hommes, qui jJusqui la 2ciéme année de l'áge eft 
moindre que celle des femmes, commence dés lors à 
la furpaffer de beaucoup; enforte qu'entre la 20iéme 
& la 25iéme année de l'üge, de 1000, hommes il en 
meurt 165, au lieu que de xooo femmes de méme 
áge il n'en meurt dans un égal intervalle que 88 
(voyez l'article füivant fur la méfure de la mortalité 
fpecielle de chaque áge). 

La mortalité générale à St. Pétersbourg, quelque pe- 
tite qu'elle foit, doit cependant naturellement fe res- 
fentir de l'effet de la, plüpart des caufes, qui augmen- 
tent la mortalité dans les grandes villes. 1l s'en- 
fuit néceffirement, qu'on a lieu de s'attendre à une 
moindre mortalité générale dans les moindres villes 
de l'Empire & bien moindre encore parmi les habi- 
tans de la campagne. 1l feroit trés intéreffant pour 
lÉtat & en général & en particulier d'en connoitre 
les véritables mefüures, qui entrent fi effentiellement 
dans le choix des moyens de réalifer le degré de vo- 


pulaion que comporte la Ruffe, & dont tout sac- 


P1 


corde à conílater la poffübilité, 
l2 VI. Mor- 
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VI. Mortalité. fpecielle. de chaque áge. 


Les tables. de. St, Pétersbourg. nous. offrent  plufi- 
éurs rémarques. intéreffantes à faire, fur la mefurc de la 
mortalité fpecielle de chaque áge dans. cette. ville. Pour 
plus d'ordre je les range fous les titres: fuivans: 


1 ) Nombre: des. enfans. venus. morts. au: monde. 

1.) Dans. le nombre de 87894. naiffances arrivées pendant 
tout l'intervalle: de temps. que comprennent. les. tables, 
i| n'y a eu que 623. enfans. de- venus. morts. au mon- 
de, ou ce qui revient au- méme, il n'y en a eu 
que 7, für 1ooo naiffances; en: quoi il. eft encore 
digne de rémarque, que cc nombre moyen, dejà fi 
peut. en lui- méme,  diminuoit encore: fcnfiblement 
dans les periodes fucceífives;, car- le. temps que . les 
tables embraflent, étant comme ci-deffus . diftribué 
en 3 périodes, on voit, que. fur 1ooo .naiffances il y 
a eu dans la période 


Enfans venus 
morts au monde. 
de 1764 —'1770 IO 
de 1771 — 1775 7 
de 1776 — 1780| 3. 


Nos: tables font voir à cet égard une différence fen- 
fible dans la mortalité des deux fexes: fur rooo gar- 
cons. il y a eu. 9 enfants morts nés, au lieu qu'il 
ny en aeu que 5, fur 1ooo filles; cette. propor- 
tion eft bien d'accord avec celle qui a auffi lieu en 
ce. point dans ' d'autres endroits, ainfi qu'on le voit 


par exemple par les tables fuedoiíes. 
2.) Un 
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2,) Un fi petit nombre d'enfans. morts-nés (7 fur xooo 

naiffances) eft peut étre fans exemple. —|Voudroit on 
"foupgonner la précifion. des tables à cet égard? leur 
accord avec d'autres, quant à la proportion de cette 
mortalité: pour les. deux. fexes, que je viens de faire 
remarquer, eft un préjugé en leur faveur. On eft 
beaucoup: plus en droit. d'attribuer cet avantage de la 
"population à. la forte: conftitution. des nationaux, par- 
ceque les. mémes. tables. démontrent, que parmi les 
érrangers à St.. Pétersbourg. fur "1000  naiffances il y 
a 25 enfans. morts -ués,. conféquemment plus de 3 fois 
autant, que parmi les Ruffes. Ajoutons que ce qui 
contribue à rendre. chez: les Ruffes ce malheur plus rare, 
Ceft. la. facilité: avec: la. quelle les. meres ruffes mettent 
au monde leurs. enfans; car les tables font voir que 
de 1000 femmes ruífes qui accouchent, il n'y a que 
3 qui periffent dans les travaux de l'enfantement; aulieu 
que chez les habitans étrangers de la: ville fur autant 
de femmes en couche 15 en: font ordinairement les 
victimes. 


3.) Le grand avantage qui en réfülte pour les progres 
de la population, s'apprécie: facilement, quand on 
confidére que la Ruffie comptant jusqu'à un million 
de naiffances annuelles, jouit par cette circonftance 
heureufe d'un gain national annuel de 17000 enfans, 
quine verroient pas le jour, fi le rapport du nombre 
des enfans morts-nés à celui des  naiffances,. étoit 
chez les nationaux le méme: que chez les étrangers. 


l3 2.) Mor- 
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2.) Mortalité des enfaus nowveaux- nés. 


r1.) La mefüre de la mortalité fpecielle pour la premiere 


année de l'àge humain eft à St. Pétersbourg telle, que 
de icoo enfans nouveaux-nés & venus vivans au 
monde il en meurt 279 avant de l'accomplir, de facon 
que la mortalité de cet àge en enleve 5 de i8, c'eít 
un peu plus du quart de la totalité des naiffances. 
Cette mortalité eft donc à la verité plus grande. que 
celle que  prefcrit le cours ordinaire de la nature, 
fclon le quel de 1000 enfans il ne meurt à cet áge 
que 245, mais clle eft cependant bien moindre que 
celle qui a lieu non feulement en d'autres grandes 
villes, mais auffi dans St. Pétersbourg méme parmi 
les habitans étrangers de cette ville, chez qui d'autant 
d'enfans nouveaux-nés il en meurt 509 pendant le 
cours de la premiére année de la vie. Les tables 
montrent une grande différence entre les mefures de 
cette mortalité de l'un à l'autre fexe à St, Pétersbourg; 
car de 1:000 gargons nouveaux-nés il n'en meurt 
dans la premiére année que 227, ou 1o de 44; au 
lieu que d'autant de filles la mortalité de cet áge en 
enleve 570, ou 10 de 27. Ce rapport eft donc chez 
les nationaux de 5 à 8, & chez les étrangers établis 
à Sr. Pétersbourg il eft à pcu prés de 5 à 6. 


2.) La forte mortalité des enfans parmi les habitans de 


.la,campagne & dans les grandes villes, étant un. des 
.principaux obftacles aux proerés de la population, il 


eft certainement de .l'interét de l'État, que. chaque 
Gouvernement en connoiíle pour l'avantage des fu- 
jets 
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jets la véritable mefüre & en faffe un objet de fon 
attention & dc fes foins. En la fuppofant pour toute 
la Rufe la méme que nous venons de la trouver 
pour St. Pétersbourg; cette mortalité: de la prémiere 
année y enleve aunuellement 277000 enfans, dont il 
feroit poflble de fauver une bonne partie. 


Répandre parmi le peuple par quelque voye 
bien imaginée de faines idées fur les premiers fecours 


.qu'il convient de donner aux enfíans, ainfi que fur 


— 


leurs maladies, s'oppofer aux mauvais procédes que 
lignorance, le préjugé & l'indolence méme leur font 
éprouver, voilà les premiers moyens, & qui dans la 
fuite peuvent encore donner lieu à d'autres, de fup- 
pléer dans un pais fort étendu à l'impoffbilité du fc- 
cours général de la médicine. 


I| feroit bon auífi, que les tables de mortalité des 
villes marquaffent pour chaque enfant mort à cet ige- 
là, s'ila été allaité par fa mere ou par une nourrice. 
Ailleurs on a conftaté, & les tables de St. Pétersbourg 
ne manqueroient pas de le conftater de méme, que 
le nombre des enfans qui meureut entre les mains des 
nourrices furpaffe. le nombre de ceux, que la mort 
enleve à la mammelle de leurs meres, dans le rapport 
de 5 à 55 ajoutons-y, que les eunfans | mémes des 
nourrices font auíü pour Jl'ordinaire les victimes de 
Pabandon oü les laiffent leurs :meres; & nous: aurons 
une expreffion. arithmétique. de la. perte, qui s'enfuit 
pour PÉLat d'un fervice mercenaire des nourrices mal- 

heu- 
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heureufement trop repandu. Pour les cas.de neceffité 
les Comptoirs des :nourrices, tels; qu'on. lés.à établis 
en Suede, & la: défenfe d'en prendre d'autres, que 
celles jugées .dignes ;d'allaiter un enfant -de: la; patrie , 
font des  inftitutions: dignes: d'etre .imitées pour. le 
bien de Phumanité. 


3.) Mortalité- de l'Enfance. 


1.) La mefuüre de la mortalité fpecielle de l'enfance. à St. 


Pétersbourg :nous.offre une nouvelle preuve de la con- 
fiitution forte & vigoureufe des «nationaux, & nous 
fait entrevoir les dispofitions favorables de la nature 
pour FPaccroiffement .d'un peuple, qu'elle a doué. de 
tant de vitalité, méme dans une période .de. l'àge hu- 
main, oü les forces de lhomme loin d'étre portées 
à leur perfection, ne font encore que fe deployer. 
Cette méfure eft telle à St. Pétersbourg, que .de 1coo 
enfans, tous agés d'un an, il y en.a^785, qui accom- 
pliffent la 15ieme année, & qu'il n'y en a, que 215 
d'enlevés par la mort pendant cette -periode; au lieu 
que d'autant d'enfans ágés d'un an, il en meurt en 
général, avant d'atteindre la rsieme année, 290 en 
d'autres pais; 279 nommement en Suede; 258 à Stock- 
holm; 455 à Londres &c, & 346 méme à St. Pé- 
tersbourg chez les habitans étrangers de cette ville. 
1l refuülte de cet avantage de la nature, que la Ruffie, 
de fon million des naiffances annuelles conferve jusqu' 
au-de-lài de 15 ans, au moins 562000 enfüns, dont 
elle perdroit 94000 dans cet intervalle de temps, fi 
la mefüre de la mortalité fpécielle de cette période 

étoit 
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cette période étoit pour les nationaux la méme, que 
pour les étrangers établis à St. Pétersbourg *). 


2.) Il eft cependant digne de rémarque, que la forte vi- 
talité des enfans ruffes em général dans cette période 
de la vie, refulte uniquement des máles en particu- 
lier; car de xooo filles agées d'ur an, il en meurt 305 
avant l'Ase de 15 ans, au lieu que d'autant de garcons 
de méme áge, il n'en meurt que i74 dans le méme 
intervalle de temps; enforte, que la mortalité des fil- 
les, qui dans la premiere année de la vie furpaffoit 
celle des garcons dans le rapport de 8 à 5, la fur- 
paffe dans cette période en raifon de 9 à 5.**) On en 
déduit par un calcul aifé, que rooo perfonnes, toutes 
agées de r5 ans, confiflent à St. Pétersbourg en 602 
máles & 398 fémelles, ce rapport s'accorde tres bien 
avec ce qui a été dit cy deffüs de l'excés plus fort 
à St. Pétersbourg qu'ailleurs, du nombre des máles 
fur celui de femelles. 


4.) Mor- 


*) Dans les grandes villes la moitié de tous les enfans meurt ordinairement 
avant l'àge de ro ans, à Londres avant l'ige de 3 ans, & chez 
les étrangers de St. Pétersbourg avant celui de 5$ ans. Mais chez 
les nationaux elle atteint à St. Pétersbourg làge au-de-là de 
20 ans. 


**) Chez les étrangers établis à St. Pétersbourg: la mortalité des filles eft 
dans cette méme periode inferieure à à celle des garcons dans ]e 
rapport de 50 à 55. 
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7o o4) Monalité du moyen áge é de la vieilleffe. 


z.) La meéfure. de la mortalité fpécielle du moyen áee 
à St, Pétersbourg nous découvre un phénoméne aufi 
disgracieux qu'inattendu; une trés grande mortalité 
furvient tout à coup à l'age de 20 ans, qui femble 
éteindre fubitement la plus grande partie de Plheureufe 
vitalité que nous avons eu le plaifir de remarquer 
dans les périodes précédentes , & qui attaque l'age le 
plus beau de la vie & le plus précieux à l'Etat, celui 
de 20 à 6o ans. La mefure de la mortalité fpécielle 
de cette période eft à Sr, Pétersbourg telle, que de 
IOoo períonnes toutes agées de 20 ans, il n'y en a 
que 187 qui accompliffent la 6o. année & qu'il y en 
a confequemment $8153 d'enlevées par la mort durant 
cette belle periode de la vie; au lieu que de rooo 
perfonnes toutes agées de 2o ans, il n'en meurt avant 
la 60. année que 544. en d'autres pais en général; 
516 nommement en Suede; 712 à Stockholm, 720 à 
Londres & 764 chez les habitans étrangers de St, Pé- 
tersbourg. Les tables nous montrent, que cette mor- 
talité qui eft exceffive pour l'un & l'autre fexe, left 
cependant beaucoup plus pour les hommes que pour 
les femmes; car de 1000 hommes agés de 20 ans, 
elle en enleve 856 , au lieu que d'autant de femmes 
de méme age il n'y en a que 702, qui en font les 
victimes, La mortalité des hommes, qui dans la pé* 
riode de l'enfance étoit bien inférieure à celle des fem* 
mes , devient tout à coup deux fois auffi grande de 
Pentrée dans la 20. année. ]l y a beaucoup moins de 
disproportion entre les mefures de cette mortalité pour 
les deux ífexes parmi les habitans étrangers de la ville. 


2.) 
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2.) Une chofe digne de remarque & qui fournit des ré- 
flexions intéreflantes fur la cau(íe probable de la grande 
mortalité de cette période, c'e(t qu'elle furvient fubi- 
tement aprés une grande vitalité. La mortalité des 
enfans dimioue rapidement dés la fin de la premiere 
année, & à l'age de 1o à v5 aus elle eft fi. petite, 
quil ne meurt dans cet intervalle de. 5 ans, qu'un de 
50 iniles & une de 29 femelles. "Tout à coup ces 
heureufes dispofitions changent de face. A l'áge de 
20 à 25 ans la mortalité eft deja fi grande, que dans 
cet égal intervalle de temps il meurt un de 6 .máles 
& une de 11 femelles; eníorte, que l'üge de r5 à 
20 ans, dans lequel felon le cours ordinaire de la na- 
ture la force de la vie eft dans un état de perma- 
nence, ou du moins ne diminue que trés peu, eft ici 
lépoque marquée de cette funefte catatrophe. Or une 
dégradation auffi prématurée & au(íli brusque que celle 
cy , ne fcauroit étre en aucune maniere l'effet de la 
nature, qui n'eteint les forces de la vie que par dé- 
grés lents & fuccefhfs. On eft d'abord tenté de foup- 
conner, que cet excés de mortalité n'eft qu'en appa- 
rence, & que cette efpece d'illufion eft caufée par le 
grand nombre des gens de cet àge.là qui arrivent 
des provinces dans la Capitale, & dont les morts au- 
gmentent la mefure de la mortalité de cette période, 
au lieu que celle de la periode précédente eít tirée 
uniquement du nombre des morts des habitans pro- 
pres de la ville. Sans doute, pour que les copfequen- 
ces fuffent hors dc tout équivoque il faudroit ne con- 
fulter que des tables, qui continffent des indiuidüs nés 
& morts dans la ville. Mais nos tables nous préfen- 
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tent cependant des raifons affés plaufibles, qui donnent 
lieu de foupconner que le mal eft réel, & qu'il ett 
une fuite des désordres & des excés, qui dés l'entrée 
de cette période troublent Pordre de la nature, en 
épuifant promptement les fources de la vitalité, Un 
enfeignement digne de remarque que les tables nous 
donnent fur l'espece de cette débauche, c'eft qu'elle tue 
par des fiévres chaudes & des maladies de confomption. 
Des recherches plus approfondies fur cet objet & éten- 
dues à des Gouvernemens entiers, ne fcauroient mans 
quer d'eclaircir cette queftion & d'étre d'un grand in- 
téret pour l'Etat, à qui il doit certainement importer, 
de ne/ pas perdre à la fleur de la jeuneffe ou dans 
Páge viril, une multitude de citoyens, qui felon les 
intentions de la nature auroient dü parvenir à l'áge 
des vieillards & qui confequemment auroient dà pour 
le bien public fournir une beaucoup plus longue car- 
riere qu'ils ne font actuellement, & laiffer à l'Etat une 
pofterité nombreufe & vigoureufe. ^ Pour faciliter ces 
recherches il feroit néceffaire, que les tables euffent 
plus de détail fur ce point là, & qu'on en eut auffi 
pour d'autres villes & pour des Gouvernemens entiers. 
Aprés la remarque précédente, on ne fcauroit s'atten- 
dre qu' un bien petit nombre de gens trés vieux à 
St. Petersbourg. Nos tables démontrent, qu'il n'y a 
qu'un de 332 enfaus, qui atteigne l'üge de 9o ans; 
au lieu que felon le cours régulier de la nature, plus 
que 5 fois autant devroient y parvenir. Elles font 
voir auff, & cela n'eft pas moins d'accord avec la re- 
marque précédente, que dans le petit nombre des vieil- 
les perfonnes il y a moins d'hhmmes que de femmes. 


4) 
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4.) Cependant il n'eft pas moins remarquable, que dans 
ce petit nombre il en c(t pourtant quelques unes, qui 
touchent à ce que de nos Jours on peut appeller le 
dernier áge de la vie; car dans l'intervalle de 17 ans 
que les tables embra(lent, il y. a eu 39 perfonnes 
qui font mortes à l'àge dc plüs d'un fiécle, & trois qui 
ont poufíé leur carriére jusqu'à l'ge de i20 & r30 


ans. 


VIL) Force des maladies & Etat de la 

fanté publique. 

La mefüre de la force des maladies & de l'Etat 
de la fanté publique, dont j'ai expofé cy -deffus les appli- 
cations les plus utiles, «eft de tous les articles de nos ta- 
bles celui qui a le plus de befoin d'étre mieux arrangé 
dans la fuite, & qui le mérite à plufieurs égards. Non 
feulement il feroit à defirer, qu'on en fit le plan für une 
enumération plus précife des maladies, & qu'on y établit 
autant de conformité que poflble. avec les meilleures ta- 
bles des autres pais, pour étre à méme d'en faire la com- 
paraifon; mais on appercoit aufi dans l'exécution du plan 
tel qu'il eft, des méprifes & des erreurs qui jettent trop 
d'incertitude fur plufieurs coníéquences qu'on voudroit en 
tirer, & qui rendent inutile presque toute comparaifon 
de nos tables avec celles des étrangers. Or de bonnes ta- 
bles für cet objet, étendues à différentes contrées de la 
Roflie , en formeroient une efpece de Topographie médici- 
nale, qui par la diverfité des climats & des nations indi- 
génes feroit intéreffante pour PHiftoire naturelle de l'hom- 
me en général, & qui par la comparaifon des divers en- 
droits entre eux & avec le cours ordinaire de la nature, 
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indiqueroit auffi au Gouvernement les avantages des uns 
& les néceffités publiques des autres, & ferviroit de bafe 
à des établiffemens falutaires pour la confervation & la 
fanté de leurs populations. — Quoiqu'il en foit de cette 
partie des tables de St. Petersbourg, j'ai jugé bon d'en 
eXpofer ci- deffus le tableau rédigé, foit dans la vüe d'en 
faire fentir les defauts, afin qu'on y remedie dans la fuite 
& furtout lorsqu'on donnera à ces tables une plus grande 
étendue, foit dans l'efperance que telles qu'elles font elles 
pourroient cependant préfenter quelque point de vue utile 
aux citoyens. Je n'ai à y ajouter que quelques remarques 


générales, qui fe font offertes à moi à la vue de ce ta- 
bleau. e 


1.) De toutes les maladies , confignées dans les tables, 
celles" qui caufent à St, Petersbourg la plus grande 
mortalité, font les Fiévres chaudes, qui enlevent le plus 
d'hommes, & les Pleurefies , qui enlevent le plus de 
femmes. Dans la période qu'embraffent nos tables, 
la multitude des vi&imes de leur malignité a fourni 
plus de la moitié de la fomme totale des morts. La 
maladie dont la force approche le plus de celle des 
Fiévres chaudes & des Pleurcfies, c'e(t la Confomption; 
elle fait plu: de ravage parmi les hommes que parmi 
les femmes, & de celles cy elle enleve un plus grand 
nombre que la Fiévre chaude. Voici les nombres 
moyens de ceux qui meurent annuellement à St. Pe- 
tersbourg de ces trois maladies: 


Pleu- 


- 
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Pleurefie 759 609 1548 
Fiévre ER 798 209 | I007 
Confomption | 436 255 671 

1978 IO53 5026 


Or le nombre moyen annuel de tous les morts étant 
4616; on voit, que la force de ces trois maladies eft 
telle, qu'enfemble elles contribuent pour plus de ; dans 
la totalité. 


2.) . Au nombre des maladies des enfans, dont il eft fait 
. mention dans nos tables telles, que les Convulfions, 
la petite Vérole, la Dentition, la Rougeole, il n'en eft 
aucune, qui ne paroiffe étre beaucoup moins violente 

à St. Petersbourg qu'ailleurs, & qui n'y caufe une bien 
moins grande mortalité que dans d'autres grandes vil- 

les. 1l n'en eft aucune auffi, qui n'exerce plus de for- 

ce für les filles, que für les gargons. Les Convul- 
fions, qui font le plus de ravage & qui fous ce point 

de vue méritent le plus de recherches de la part des 
medecins, enlevent annuellement 218 enfans ou la 24/*"* 
partie de toutes les naiffances; cependant elles font 
beaucoup plus meurtriéres ailleurs. Eu prenant le 
nombre moyen entre les trois années, qui dans nos 
tables précédent l'établiffement de l'Inoculation en Ruffie, 
la petite Vérole naturelle a alors enlevé annuellement 
à St. Petersbourg 157 enfans; d'ou il s'enfuit, que ce 
fléau univerfel de la population , qui en d'autres pais 
répand de temps eun temps par des épidémies cruelles 
la terreur & la défolation dans les familles & qui en 
géné- 
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général & à Jl'ordinaire emporte un quatorziéme de 
tous les hommes qui.naiffent, n'a levé à St. Peterse 
bourg que le tribut d'un trente-uniéme fur toutes les 
naiffances. — On ne connoit pas avec précifion , faute 
de tables plus étendues, quelle eft la force de la pe- 
tite Vérole naturelle en d'autres contrées de la Ruffie; 
on ne fcait que généralement , qu'elle fait dans quel- 
ques unes des ravages bien plus confidérables. Mais 
grande ou petite, la malignité locale de cette maladie 
généralement fi cruelle eft fusceptible d'etre réduite à 
un degré incomparablement moindre par une méthode 
aifée, avouée par la raifon , conftatée par l'expérience 
& mife à l'abri de toute objection foit phyfique, foit 
morale. L'année 1768 fut en Ruffie l'époque heu- 
reufe. & à Jamais mémorable, oü pour établir & ac- 
créditer dans fes Etats la pratique de l'Inoculation , 
notre trés gracieufe SOUVERAINE, veillant avec un 
foin maternel au falut public, commenzga par en donner 
lexemple le plus encourageant für Sa períonne au- 
gufte & fur celle de Son Fils 'Héritier de Sa Couron- 
ne; tout de fuite aprés Sa  Majeflé fonda des mai- 
fons publiques d'Inoculation à St. Petersbourg, à Mos- 
cou, & dans l'interieur de la Sibérie. — En prenant le 
nombre moyen entre les années qui dans nos tables 
fuivent l'établifement de lInoculation en Ruffie, la pe- 
tite Verole naturelle a alors enlevé annuellement à St. 
Petersbourg rs5r enfans; ce nombre etant comparé 
avec le nombre moyen des naiffances de ces mémes 
années, il en refulte, que la petite Vérole naturelle n'a 
alors enlevé qu'un trente-cinquieme de toutes les nais- 


fances, au licu du trentecuniéme qu'elle en. emportoit 
avant, 
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avant, (* Jen fire la conclufion qu'il s'en faut de 
béaücoup que l'Inoculation, quoiqu'il femble qu'elle 
ait produit quelque cbangement dans la mortalité cau- 

.fée par la petite Vérole , foit en vogue à St. Péters- 
bourg autant qu'elle pourroit l'étre fuivant les inten- 
tions bienfaifantes de Sa Majeffé , & qu'elle dévroit 
létré par fon importance pour Phumanité & les pro- 
giés de la Population. Dans Pintervalle de temps 
que les tables embraflent, la petite Vérole naturelle a 
emporté à St. Pétersbourg 2829 enfans. Sept fois ce 
nombre, ou 19800 a donc été au moins le nombre 
des malades de la petite Vérole à St. Pétersbourg dans 
ce méme intervalle de temps. Il n'en feroit peutétre 
pas mort 60, à raifon de trois par mille, s'ils avoient 
été inoculés. La pratique de Pl'Inoculation auroit donc 
fauvé là vie dans cet intervalle de temps à 2769 ci- 
toyens dans la feüle ville de St. Pétersbourg; & à 
combien ce gain national ne monteroit-il pas, fi nous 
étendions ce calcul à toute la Ruífie? En finiffant ces 
courtes réflexions fur les maladies des enfans à St. 
Pétersbourg, j'aurois bien défiré d'étre à méme de con- 
fulter fur cet important obJet les tables de mortalité 
des maifons des Enfans trouvés, établies à St. Péters- 
bourg & à Moscou; je fuis perfvadé qu'elles fourni- 
roient des conféqueices qui mériteroient toute atten- 

tion à plus d'un égard. 
8.) 


(*J. Les lifles des morts de la petite Vérole naturelle ont diminué 
d'un cinquiéme en Angleterre, dés que la pratique de l'Inoculation 
y eft devenue plus commune. 
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5.) En prenant le nombre moyen, il y a annuellement à 
St. Pétersbourg 52 perfonncs qui périffent par des acci- 
dens quelsqu'ils foient. Dans lintervalle de temps 
compris dans nos tables, les accidens ont coüté la 
vie à 875 perfonnes, 630 hommes & 245 femmes. 
Il feroit à défirer quà la place du titre général de 
malbeurs les tables les fpécifiaffent en quelque facon; 
vn pareil détail mettroit le Gouvernement fur la voie 
de prendre des mefures pour prévenir les plus ordi- 
naires; c'eft ainfi que les nombres des noyés indique- 
roient les villes riveraines, qui ont plus befoin des é- 
tabliffemens publics, oà l'on rappelle ces malheureux 
à la vie par les moyens dont on connoit aujourd'hui 
le füccés par quantité. d'expériences. Le nombre des 
enfans étouffés dans le fommeil par les meres ou les 
nourrices, eít heureufement trés- petit à St. Péters- 
bourg: il ny «n a eu que r6 dans toute la période 
de nos tables. | En eft-il de méme dans les autres 
villes de la Ruffie? L'auroit on crü, fi les tables de 
la Suede n'en euffent trahi le fecret, que plus de 
7oo enfans y périffent annuellement de cette pitoyable 
maniérc ? 


4.) Le nombre moyen annuel des corps trouvés morts à 
St. Pétersbourg eft de r17 perfonnes, 97 hommes & 
20 femmes. Dans l'intervalle de temps que contien- 
nent nos tables, on en a trouvé r856. Ce nombre 
moyen, qui en l'année 1777 s'eft accrü du double 
par quelque caufe préjudiciable, eft un objet digne de 
attention de la Police. 


5.) Les 
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3.) Les expo(és des maladies des prifonniers, . qui leur 
ont été mortelles, ne laifferoient non plus de donner 
lieu à des. réflexions intéreffantes pour l'humanité, 
L'ordre Impérial en fait une exprefíe mention. 


6.) La révolution périodique de. la mortalité, rélative- 
ment aux faifons & aux mois de l'année, e(t vifible 
dans la Xllieme table. Les mois d'Oc&obre & de 
Novembre font ceux, oü il meurt le moins de monde 
à St. Pétercbourg; déc là fin du dernier la mortalité 
augmente; & fans fe rallentir que trés- peu pendant le 
mois de Février, elle s'accroit jusqu'au mois de Mai, 
dans lequel il meurt le plus d'hommes; paffé ce mois- 
là elle va en diminuant jusque vers la fin de No- 
vembre. Ces périodes de mortalité tiennent fans 
doute en partie à l'époque de l'arrivée des gens de 
'la campagne dans la capitale & à celle de leur retour 
chez eux; mais elles tiennent encore bien plus aux 
époques des faifons locales & des changemens de temps, 
dont les viciffitudes font, comme l'a dit Bacon, la 
caufe principale de la déftrné&ion des étres vivans. Si, 
fans entreprendre de faire ici une balance météorolo- 
gique de la falubrité des faifons locales à St. Péters- 
bourg, nous nous en tenons fimplement aux faifons 
aftronomiques: le réfultat eft, que de xcoo morts à 
St, Pétersbourg, il y en a eu 


294. au Printemps 
264 en Eté 

212 en Automne 
250 en Hiver 
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& que conféquemment il meurt moins de monde 
pendant liver, que pendant Pété. On Obferve le 
contraire dans les pais plus méridionaux; & méme 
parmi les habitans étrangers de St. Pétersbourg, il 
meurt moins de monde pendant l'été que pendant 
Phiver; fi toutefois il eft permis d'en juger d'aprés les 
tables d'une feule année. eyes 


VIII. Mefure des progres de la population 
à Sr. Pérercbourg. 


La mefure la plus précife de la promptitude avec 
laquelle sSaccroit une population quelconque, par des 
progrés naturels & fpontanés, qui fans aucun fecours des 
Colonies réfultent de l'état intérieur du peuple méme, c'eft 
la durée du temps qu'il faut, pour que cette population 
foit doublée ou accrue dans quelque rapport donné. Pour 
faire le calcul de ce temps, il faudroit qu 'on connüt non 
feulement la population ac&uelle, mais aufli les mefüres 
de fa mortalité & de fa fécondité générales. Mais s'il ne 
sagit que de comparer les progrés de la population en 
de courtes periodes coníécutives; on peut fuppofer avec 
bien de la précifion, que la viteffe des progres de la po- 
pulation eft en raifon de l'excés des nombres annuels des 
naiffances fur ceux des morts. Pour faire, conformement 
à ces principes, le paralléle de la viteffe des progres de la 
population à St. Pétersbourg dans les trois périodes con- 
fécutives établies cy deffus, on n'a qu'à Jetter un coup 
q'ocil fur la table fuivante. 


Période 


HISTOIRE. 65 


Excés du nombre 
Périodc. Nombre moyen annuel| des nés fur celui 
des naiffances | des morts des morts. 
de 1764 — 1770| 5122 4673 445 
de 1371— 1775|| 5rr5 492I 194. 
de 1776 —1780|| 5638 431I | 1327. 


Cette table nous apprend que la viteffe des progres de 
la popnlation, qui acu Ii€u dans la période de 1764. jus- 
quà 1770, & qui s'étoit ralentie trés-fenfiblement dans 
la feconde période de 1771 Jusqu'à 1775, a pris de grands 
& de rapides accroiffemens dans la derniere période dé 
1776 jusqu'à 1780; enforte que, quoique la population 
elle- méme ne fe foit probablement augmentée que d'un 
dixiéme, cependant la vigueur de la population, c'eft-à- 
dire, fa zendamce à s'acceroitre eft dans la derniére période 
plus de trois fois plus grande que dans la premiere, & 
méme presque fept fois auffi grande que dans la feconde 
période. C'eft ainfi que de bonnes tables de fécondité & 
de mortalité, furtout étendues à des Provinces entiéres, 
préfentent l'expreffion arithmétique la plus claire de l'in- 
fluence des évenemens, foit naturels, foit politiques, fur le 
bonheur des peuples, & qu'elles expofent aux yeux des Sou- 
verains une efpéce de Thermométre politique, qui leur ap- 
prend le degré & les altérations du bien-étre de leurs peuples, 
méme des plus éloignés, ainfi que leurs néceffités publiques , 
& qui conféquemment leur indique les voies les plus füres 
pour repandre le bonheur fur une multitude de citoyens. 
Il y a cependant ici une réflexion à faire, que la perfua- 
fion de fon importance ne me permet point de di(limu- 
ler; c'eft que, fi l'utilité de pareilles tables eft. grande 
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pour l'État, quand elles font marquées au coin de la vé- 
rité, le dommage qui peut en réfulter, n'eft pas moindre, 
lorsqu'elles s'en écartent, foit par un motif de lllufion 
qu'on voudroit faire au Souverain, foit par la négligence 
de ceux qui les compofent. 


Tel eft le raccourci des rémarques que les tables 
de fécondité & «de mortalité de la. ville de St. Pétersbourg 


pour la période .de 17 ans, m'ont fournies, & qui m'ont 
parues étre du reffort de ce memoire. Le but principal, 
que Je me fuis propofíé en rédigeant dans un feul tableau 
toute cette colle&ion nombreufe, c'étoit de faire une es- 
quiffe de l'utilité, qu'on pourroit tirer d'établiffemens 
formels de pareilles tables étendues avec précifion à des 
Gouvernemens entiers de la Ruffie; (*) la nouvelle conttitu- 
tion des Gouvernemens de cet Empire, & la fondation 
d'un grand nombre de nouvelles villes fous le regne glo- 
rieux de notre TRES-AUGUSTE SOUVERAINE en of- 
frent l'époque la plus favorable, & les nouveaux régle- 
mens & ordonnances, que la Ruflie régoit des mains ma- 
ternelles de fa grande Législatrice, en ont amené l'occa- 
fion la plus avantageufe. 


OECO- 


(*) Voyés le traité von er linfd)ábfibfeit ber 9 oden in Stuffanb unb 
von Stufíanbs $Sevóolferung überbaupt, publié à Goettingue Pan 
1768. En compofant mon memoire j'ai fait un írequent ufage 
de ce traité plein des vues les plus intereflantes, qui a le celebre 
Mr. Schloezzer pour auteur. J'en donnerai le précis dans un fe- 
conde memoire fur ce méme objet, 
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Extrait des Lettres de M. 77abliz 1 Correspondant 
de l'Académie. 


r. Sur la culture des prairies en Boucharie: datée d'As- 
trachan le 19 Juin 178r. 


Hablitzl marque à M. l'Académicien Pa//ar, qu'il a 

. appris par un Ruffe qui longtemps a été efclave en 
Boucharie, que les paturages artificiels de ce pais, dont 
la plante a été indiquée par des voyageurs fous le nom 
de Beddé , n'eft autre chofe que la Luzerne (Medicago fa- 
tiva) qui croit fur les landes au nord de la mer cafpi- 
enne. Elle eft bien auffi fpontanée en Boucharie, mais 
pour en avoir une provifion füffüfante, & pour fubvenir 
au defaut des prairies naturelles, on la féme en affés 
grande quantité pour pouvoir, conjointement avec de la 
paille de quelques éfpeces de Sorgho (Holcus varius, Sor- 
ghum, facharatus) en nourrir le bétail & furtout les che- 
vaux pendant tout l'hyver. On nme choiüit pas le terrein 
pour la cultere. de cette plante, mais on eft obligé de 


fubvenir à ces prairies factices par un arrofement artificicl. 
La 
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La femaille fe fait en printemps; aprés que le terrein ar- 
rofé a été labouré & heríé, on y répand les graines fans 
les couvrir de terre. — On fauche la premiere année une 
feule fois, la feconde deux fois; mais par la fuite on 
peut faire jusqu'à 5 ou 6 récoltes dans une faifon. Aprés 
chaque récolte on donne dn arrofement, & la prairie refte 
en bon état pendant 25 à 30 années, fans aucune autre 
amélioration ni culture que d'y répandre de deux en deux 
années un peu de fumiez fec, qu'on couvre d'une légére 
couche de fable,  L'herbe fe donne pendant l'été toure 
fraiche au bétail; on en feche une provifion poür Phy ver, 
& on la méle par ménáge avec là paille de ris, de fro- 
ment & du forgho.  Lorsqu'on fait enfin labourer ces 
prairies pour leur donnér un nouvelle culture, les racines 
de la Luzerne font encore une fort boüne nourriture pour 
les bétes à cornes. ^ Cette culture de la Luzerne feroit 
encore trés-utile pour les landes des provinces méridio- 
nales de Empire de la Ruffie, parcequ'elle réuffit méme 
für des terreins foumátres & fabloneux, pourvü que l'herbe 
y trouve de l'humidité. 


Les voyageurs parlent encore d'une autre plante 
à páturage que les Bouchares appellens Qoucbám. Ce n'eft 
que l'éfpece d'Abfinthe décrite dans l'ouvrage botanique 
du célébre Jacquin fous le nom d'Artemi(ia auftriaca, 
Mais cette plante n'a pas befoin d'étre cultivée: elle vient 
& profpére fans art fur les terreins les plus arides, & 
fert de nourriture aux brebis, furtout pendant lhyvér, 
puisqu'elle continue de végéter fous la neige, 


2,) Ob- 
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2.) Obfervations d'hiftoire naturelle faites fur les cótes 
de la mér Cafpienne: communiquées d'Aftrabat en 

Perfe le * Juillet 1782. 

Sa Majeflé Plmpératrice ayant fait équiper une pe- 
tite escadre fur la mer cafpienne pour chercher des éta- 
bliffemens plus avantageux & moins mal(aians pour le 
commerce de Ruffie, M. Hablitz'] füt nommé en 13731 
Secrétaire de cette. Escadre, dont le commandement étoit 
confié à M. le Comte JVoynovicb, Dalmatien, Capitaine 
de haut bord & Chevalier de l'ordre militaire de St. 
George. C'e(t cette expédition qui fournit à notré Corres- 
pondant Poccafion de faire des obfervations intéreffanres 
fur la cóte de la Perfe, & fürtout à Aflrabat, oü l'ese 
cadre avoit hyverné, & dont il communique à M. Palias 
les fuivantes. 


Parmis les bétes domeftiques du Mafanderan, les 

vaches & les brébis font les plus remarquables; on y 
trouve une belle race de bóétes à corne, dont le dos s'é- 
léve au defaut du col en boffe ou plustÓt en créte d'un 
pied &. méme d'un pied & demi de haut. — Cette. boffe 
eft garnie de longs poils mols & hérifíés, qui continuent 
le long du col en maniere de criniere. Ce font les tau- 
reaux furtout qui fe diflinguent par la hauteur. de certe 
boffe: les vaches ne l'ont que tiés-petite, & fouvent à 
peine fenfible. Au re(te cette race ne fe diftingue de la 
race ordinaire du bétail, que par une encolure plus forte 
& plus racourcie, le train plus bas, une taille médiocre 
& une touffe des poils crépus fur le front. On trouve 
ces beftiaux dans tout le Mafanderan & aux environs d'A- 
flrabat, mais ils ne fe font pas encore répandus dans le 
Hifloire de 1782. P. I. o Ghilan, 
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Ghilan. Les Perfans ignorent d'oü ils leur font venus: 
maàis en Boucharie & à Khiva, oà on les éléve au(íüi, on 
les connoit fous. le nom de vàches arabes. [Les taureaux 
de leur race s'accouplent yolontiers avec les vaches ordi- 
naires, & le produit devient femblable au mále. Dans 
le diftri& de Talichan, qui borde fur le Ghilan, on en 
trouve auíi à double boffe, & la race y eft trés abon- 
dante, On dit que la feconde boffe de cette variété s'é- 
léve fur la partie pofterieure du dos vers la croupe. 


(*) On a tranfporté par ordre de S. A. Msgr. Ie Prince 
Potempkin plufieurs beíliaux de cette race à Sr. Péters- 
bourg: & il femble qu'ils profpérent trés bien dans le Parc 
de Sarskoe - Slo, | 


Les brebis fe trouvent à A(rabat de trois races. 
La premiere eft la race calmoucque, qui a une groffe 
maffe de graiffe fur la croupe au lieu de queue. La fe- 
conde qui eft la plus commune dans toutes lcs provinces 
feptentrionales de la Perfe, re(femble à la premiere & ne 
fe ditlingue que par la petiteffe de.la maffe de graifle. & 
par une petite apendice ou queue attachée à cette maffe. 
On la trouve aufíi dans le Caucafe, d'oü les Tícherkitfes 
en. envoyent par troupeaux au marché d'Aflrachan. — La 
troifieme race enfin et celle de Boucharie, qui a une 
queue applatie, presque triangulaire, à peu prés comme 
la chévre, & dont la laine eft crepue & touffue comme 
célle de la téte dun négre. - T 
Les bufles font fi communs dans le Mafanderan, 


que les troupeaux erient partout fur les marais & les 
bords 
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bords des anfícs de la mer. | Comme ils font naturelle- 
ment feroces & qu'ils vivent en pleine liberté, le Capitaine 
Woodroofe cité par Hanway, -a pu fort bien prendre ces 
troupeaux pour des bufles íauvages. 


On n'a pas de chameaux dans le Mafanderan: 
peut-étre parceque le buis leur eft nuifible, ou parcequ'il 
faut des landes arides & falées pour faire profperer ccs 
bétes. 


En voguant für la- mer Cafpienne, M. Hab/z/ 
remarqua aü mois de May, qu'un cable retiré de la mer 
pendant l'obfcurité de la nuit étoit pearfémé d'érincelles 
brillantes. — En recherchant la caufe de ce phénomene, 
il trouvoit qu'il étoit l'effet d'un grand nombre de fau(les 
chevrettes. ( Cancer Pulex Lin.) qui fe trouvoient attachés. 
à la vafe & aux pacquets de petites moules, que le cable 
avoit enlévé du fond, & dont le contenu avoit été man- 
gé par ces chevrettes, & remplacé par celles qui fe trou- 
voient chargées d'oeufs, D'ailleurs on n'obferve pas ordi- 
nairement dans la mer Cafpienne cette lueur phofphori- 
que, fi commune dans l'Atlantique & dans l'Océan des 
Indes. 


Au refte M. Habliiz!l a obfervé que les coufins auffi 
communs que les lampyrides aux environs de la baye 
d'Aflrabad, y paroiffent tous luifans la nuit, en automne 
auffi bien qu'au commencement de l'été: obfíervation qui 
n'a pas encore été rapportée par, aucun voyageur de PAfie 
méridionale. 
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Obfervations de la Cométe de r781 


faüites par M. M. PAbbé Chrétien Mayer & fon Affocié 
Cbarles Koenig, à l'Obfervatoire Electoral de Man- 
heim avec un quart-de-cercle mobile de Si(lon, 
d'un pied & demi de rayon.  Extraites d'une let- 
tre datée de Mannheim le 6. Mars 1782. 


C... cométe fut appercue pour la premiere fois par 
M. Koenig, à qui elle parut le $ Novembre. aprés 7 heu- 
res du foir, à la vüe fimple comme unc étoile de la 4^"* 
grandeur, mais d'une lumiere plus foible. Aprés y avoir 
dirigé une bonne lunette achromatique, elle fe préfenta 
fans queue , entourée d'une atmosphére blanchátre & né- 
buleufe: le noyau également foible de lumiere étoit rou- 
gcáure: fon diamétre fut eítimé de 15 X 20 fecondes. Sa 
fituation étoit vers 9 heures de la méme foirée telle qu'elle 
fit une ligne droite avec les étoiles ^y de la petite & Z 
de la. grande Ourfe. M. Mayer fe fervit pour l'ob(erver 
de la méme methode qu'il avoit employée en 1769 à 
St. Pétersbourg , lorsqu'il y obfervoit la cométe. apparue 
peu de temps aprés le paffage de la planéte Venus par de- 
vant le disque du Soleil. Comme il falloit einployer la 
lumiere d'une bougie pour éclairer les fils de la lunette , 

la 
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la difficulté de faiüir les momens des contact:, augmentoit 


de jour en jour, furtout aprés le ro Novembre. 


Cepen- 


dant en faiíant un choix de fes obfervations & en n'en 
fousmettant aux calculs que celles qui lui parurent les 
plus certaines, M. Mayer obtint les déterminations fuivan- 
tes, qu'il communiqua à l'Académie. 


Année 178r. 
Novem- || Temps vrai de, Ascenfion | Déclinaifon Longitude 
bre. - l'obfervation. |. droit». |  borcale. Latitude, vraie. : —— 
le 6. | 18^. 4.54! par inter polation -[ o-xo 15442835 8h 4" 
ZilI8..4- 54 par inter|polation - |- - -|288. 43. I4 
8. | 9. 29. 25 125 '77.553/.1 8 |7 3.4.2.5 2" | 8 1? 19 n 294. 13. 14. 
8.|[18. 4.54.|262. 24. 21 |70. 49. 14- |84. 53. 59 |299. 12. £4 
DS I5. 91.9434 2574. 2 64. 7,55 |87-12. I0:13908.4.8.49 
9. |t8. . 4.54 par iater|polation - |- - -  -3309. 41. 14. 
19.9118..2 4554 par inter|polation - - - - -|315. 6.24 
You. oo par inter|polation -|- - - -|308.27.29 
I3: || ^9 48. 25 293- 43-37 |39- 47. 58 |60.. 8. 32 |308: 23. 9 
I4. | 7. 58. 22 |295. 30. 51 |34- 483. 24-|54. 52. 33 |397- 58. 33 
L0. | 9.0.54 2909425. 25 |10: 493. 0:19:29. ,4 121306. 4.9. 15 
19.|[. 7.58. 22. par interpolation - |- - - -|3806. 50. 48 
u94 ||. 7; 9444 |300- 40. 38 11. 39; 14 |31. 22.59 305. 49. 30 
Q&ob. "CIC ER. " 
SUM FIO. OG'UY52.'"0.:03199.90..0 £9. 10.51 |I 21523! 39 


Cette. derniere obfervation du 26 Odobre avoit été faite 
à Berlin par M. Bode & enfuite calculée par M. ayer. 


o8 
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I paroit par liuterpolaion du 19 Novembre, qu'il 
doit s'éffe gliffee une faute confidérable dans l'obfervation 
fate le méme Jour à 7^. $'. 54". M. Mayer s'eft (ervi 
dans fes interpolations des. mémes formules que M. Euler 
avoit employees dans fes Recherches &  Calculs fur la 
vraie orbite de la Cométe de 1769, pag. 6. 


On voit auffi. par ces obfervations que le temps 
du périgée de cctte cométe n'a pas du étrc fort éloigné 
du 8 Novembre. 


M. Mayer remarque. enfin que le lieu de la Co- 
méte au 9 Novembre a été détermine par íon paffage au 
méridien, comparé à celui de l'étoile ^» de la petite ourfe: 
qu'ayant obfervé 


le paffage de l'étoile y le 9 Nov, à 125. 19. $^. 
celui de la cométe - BACW Lc opSiP 1437 0i Da NA 


la différence des ascenfions droites a été de 25 55!. s" en 
temps ou bien de 43^. 45'. 50" en parties de cercle, 


Or l'ascenfion droite de l'étoile «y corrigée par l'a- 
berration & la nutation, étant trouvée de 2507. 17. 7, 
celle de la cométe a du étre de 274?. 2^. 55"; comme elle 
|a été marquée dans la table: en obfervant que le plan 
du qnart- de- cercle par lequel ces paffages au méridien 
ont été marqués, différe de 17. 24" de temps du vrai 
plan du méridien vers l'Eft. 


Obfer- 
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Obfervations de la nouvelle Planete 


découverte & vue pour la premiete fois par M. Herscbe] 
à Bath le 15 Mars 178r. 


Communiquées par M. l'Abbé Mayer. &.extraites de fa 
lettre datée de Manheim ie 6 Mars. 


Noms des obfervateurs. 1781.  |Jour. temps vrai. Ascenf, droite. Decliri. boréale, 


Maskélyne Mats r9. 9^ 33.5 9l. 44" 
AVES CES e 52. 34. 21. 9 
I$. VE 4-3. 84. 56, 50 


9 n) 5^ $!! 
I 


ouv 
C3 


dod O0 0) Ac 


29 
25. 
23. 
Mai 2841195: X. 57 5425s. 58 
Darquier Juillet |20. 90. 80. 41 |23 43 
c——— Qu 90.34. 2 23. 40: 50 
—  |24. 90. 44. 53 |23. 40. 52 
——  |s*. 90.55. 12 |23. 40. 52 
——  [28. 90. 58. 32,|23. 40. 53 
CELINE 29. 9T.  T5.507/9:97 4:0, -1 6 
us SO. - I5 IS 91. $.10|23.40. 7 
Mayer Novembr, 4. 12. 28. 41"|92. 49. 19 E 4I. 3X 
Décembre|21. 12. 1.12 90.58 2 123. 43. 33 
23. II. 51. 57 |go. 52. 1*7 |23. 43. 58 


1782. 
BeVIfeP | eT. 85945-22180. 345 0 23. 43. 4.4. 


Les temps marqués du 4 Nov. du 21, 23 Déc. & du 
i Février font les momens mémes:-de la culmination de 
la planéte, obfervée au quart- de-cercle mural avec une 
excellente pendule d'Arnold: d'oü l'on déduit les longitu- 
des & latitudes géocentriques fuivantes: 


Année 
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Long. Géoc, | Latit. boréale. 


Année 1781. Nov. le 4à 12^ 28/41 gafas, 4! | c?.1 4.4.8 
—— Dec. le 21 à 12. 3,12 190. 53, 8 |o. 15. 30 
— — le25311,51.57.|90. 47:52 10. 15. 94 


Année 1782, Févr. le 1 à 8.54. 7|89.18. 2 |0.15. 38 


De là M, Mayjer conclud 


Temps vrai de l'oppofition vraie de la planéte avec le 
Soleil le 21 Déc.mbre à 1$^.37/, 581^. 

Longitude vraie de la planéte au moment de fon oppo- 
fition 90*. 52'. 24! ou 3'. o2, 52!, 24; fa latitude o*. 
15', 6" boréale, 


Cette longitude au. moment de l'oppofition étant 
égale à la longitude héliocentrique de la planéte pour le 
méme temps, en fuppofant la diftance moyenne de la 
planéte au foleil — 18,€28 , M. Mayer a calculé fa lon- 
giude héliocen'rique auff: pour le 17 Mars, 30 Juillet, 
4 Novembre, 21 & 23 Décembre, comme il fuit 

Longitude héliocent, 
Année 1781. Mars le 12 à 9. - -  $35.93c'.55! 
luilet le/3o. à r5. 35. 4 $9. )8,5B 
Nov. le 4 ài'15.28.4c0" $0.17. 4 
Déc, le.'"Zx à 18.57.2384] ' 90.52.24 
—— "e 25 à I1.51«59. |.943.259. d; 


LL 


D'oü il détermine 
Le mouvement horaire vrai de la planéte dans fon orbite 
autour du Soleil - - - 1', 82027. 
Son mouvement diurno  - - - -- 43, 6864. 
Son mouvement annuel  -  - 44,25! 56, 5068. 
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M. Mayer commuuique enfüite les obfervations 
fuivantes faites à Bude en Hongrie par l'A(tronome royal 
Frangos Weifi, qu'i| affure étre trés bien d'accord avec 
celles qu'il a faites aux mémes jours. 


A«cenf, droite. | Déclin, boréale, 


A. 1782. Janv. le. 6 à 105,48^.16' 907. 14^, 0L 259 48 oll 2 
123 10.25, 15 |$9. 58-14. 6123. 453. 5, 2 
20à 9.45.28 (89.39.16, 5[23.43.4, 5 
24à 9.28. O0 |89.30.24. 123.43. 1, 7 


Au refte il conclud de toutes ces obfervations, que le mou- 
vement de la planéte a été direct depuis le 15 Mars 178r 
jusqu'au ro Octobre de la méme année, qu'il eft devenü 
enfuite retrograde jusqu'au 21 Février 1782, au quel jour 
la planéte a recommencé à fe mouvoir de l'oueft à left 
fuivant l'ordre des fignes, aprés avoir été ftationnaire 
pendant quelque temps. 


Enfin M. Mayer ayant comparé le moment du pas- 
fage de la planéte par le méridien avec celui de l'étoile 
Propus, ou H des Gémaux, il a trouvé que celui-ci pré- 
cédoit celui-là 

le 1. Février — de 6^ 3^ de temps 

le 12.Février ' de 5. rz. 

le.e1r. Pévrier de 3:"59. 

lé 27.FPévrier" dé 4. o. 

& le 2. Mar:. de 4. 2 
d'oà il conclud, que lélongation de la planéte de cette 
€toile H des Gémaux a été la plus petite, le 21 Février. 
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MÉTÉEOROLOGIE 
Hyver de i781 à 1782. 


fuivant le nouveau Stile. 


I. 


ps premiere neige tomba le 22 OdZobre & la derniere 
le 7 Mai: l'intervalle entre ces deux époques eft de 
19'* jours. 

2. 

Y! gcla pour la premiere fois le 21 Octobre au foir, 
Thermométre de Délisle 1553, Barométre 237. 45. vent 
de l'E(t, ciel demi-couvert. M gela pour la derniere fois 
le 9 Mai au matin; "TIhermométre 152.  Barométre 
28.20, vent de l'Oueft, ciel ferein ; l'intervalle entre 
cette. derniere gelée & la premiere étant de 200 jours. 


a. 
La Néva fut prife pendant r3x jours, depuis le 8 
Décembre, oü elle fe couvrir des glaces du Ladoga par 
un froid de 165 degrés, jusqu'au 18 Avril qu'elle déba- 
cla par une tempcra'rure de 154 degrés. Les glagons du 
lac de Ladoza parurent le 26 Avril, & la riviere en 
charia jusqu'au 9 Mai. 
4 
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4. 
Le plus grand froid fut obfervé le 16 Février ma- 
tin: le Thermométre de Délisle marquant 206 degrés. 
Barométre/ 28.55, temps calme & ciel ferein; puis brouil- 
lard & petit vent du Nord. Le moindre froid obfervé 
depuis le 21 Octobre jusqu'au 9 Mai, c'efl-à.dire, pendant 
l'intervalle entre la premiere & la derniere gelée, fut de 
135 degrés le 2 & le 3 Avril à 2 h. aprés midi: le Ba- 
rométre montant de 28.15 Jusqu'à 28.20, ciel demi- 
couvert, petit vent du SE. La différence entre ces deux 
froids extrémes eft de 7r degrés dc Délisle. 


5. 
Le froid moyen de la nuit, ou vers le matin, a 
été trouvé 
depuis le x Odobre jusqu'au 1 Juin — 158^, 8 
depuis le 21. Octobre jusqu'au 9 Mai — 162, 4 
depuis le 1 Novembre jusqu'au 1 Mai 163, 6 


Le froid moyen des aprés - midis 


depois le x Octobre jusqu'au 1 Juin — 151^, 2 
depuis le 21 Odobre jusqu'au 9 Mai 154, 9 
depuis le 1 Novembre jusqu'au 1 Mai 157, 3 


6. 
Le froid de la nuit depuis le 21 Octobre jusqu'au 


o9 Mai, a été obfervé 
$ jours au-de-là de 200* le 31 Déc. $ & 6 Janv. 13, 
15 & 16 Février 
P2 8 jours 
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$ jours entre 190 & 200, le 17. 21. 50 Déc. & le rr. 
12. I4. 1*7. 20 Février. 

1O jours entre 180 & 190, le 18. 20. 29 Déc. le r. 4. 
Janv. le 7. 8. 19. 22 Février 
& le 16 Mars: enfuite. 

24. jours entre 170 & 180, en Décembre, Janvier, Fé- 
vrier & Mars (*) 

47 jours entre 160 & x57o, en Décembre — Avril 

93 jours entre 150 & 160, en Octobre — Mai & 


$2 jours entre 340 & 150, en Odcobr. Nov. Janv. Mars, 
Avril & Mai (**). 


De forte qu'il a gelé pendant 168 jours dans cet 
intervalle d'hyver du 2r O&obre au 9 Mai, ou de 200 jours, 


g. 
Le froid de l'aprés- midi a été dans ce méme in- 
tervalle de. 2o0 jours d'hyver 
8 jours moindre que r4o, le 3. 9. Nov. le 53x Mars & 
le 2 — 5 Avril. 
$6 jours entre x50 & 140 en O&obre — Mai (***) 
42 jours 


EMEND ON ILILI CC DERE 
(*) Le 16, 22 — 24. ?8 Déc, le 7. r9 Janv.le 2. 3. 5. 6. 9. 21. 23 Févr. 
& le 9. 1^. 12, 13. 15. 17 — 20. 27 Mars 
**) Le 23. 2T. 23. 3r Oc. le 1 — 9 tt, 13. 14. Y7. — 19. 3o. Nov. le 
T 10 Janv. le 2. 3 Mars, le 1 — 4. 12 — a5 Avril & le 6 Mai, 
(f**) Le 21 — 24. 26. — 31 Octobre, le 1. 2. 4 — 8- 10 — !4- 16 — 39 
Nov. lex. 35 Déc. le 10. 13. 21. 22. 26. 27. 30 Janv. le 24— 77 
Fév. le 1 — 7. 29. 30 Mars, le 1, 6 — 22. a4. 26 Aviil, & le 
x — 8 Mai. 
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42 jours entre 160 & 150, en Octobre — Avril. 
43 jours entre 170 & r50, en Décembre — Mars. 


9 jours entre 180 & i70. le 16, 18. 20. 28. 29. 36 
Déc. le 4. Janv. & le 3. $ Févr. 
$ jours entre 190 & 180, le 17. 2r. Déc. le 6 Janv. 
j & le 11 — r4. 19 Lévrier; enfin 
4 jours entre 200 & 190, le 31 Déc. le 5 Janv, & 
lé rs. 16 Fevrier. 


d'oà l'on voit que cet hyver a été un des plus rigoureux. 


8. 
L'État du Barométre depuis le r Novembre jus- 
qu'au 1 Mai, ce qui fait un intervalle de 18r jours. 


La plus grande hauteur 28. 83 le 21 Décembre à 9 h. 
avant midi.  'Thermométre 189^ temps calme, 


brouillard; puis ciel ferein. 

La plus petite hauteur 27.04, le 3 Janvier à 8 h. du 
foir. '"Thermométre 160^ vent du Sud, ciel cou- 
vert & beaucoup de pluie. 

La variation totale I. 79 

Le Milieu - - - 237.935. 

La hauteur moyenne 28.02. 


Pendant cet intervalle de r8z jours, la hauteur du Baro- 
métre a été, r16 jours au deílus de 2723, 96; jours au 
deffus de 28, & 74 jours au deffus de 28;, pouces de 


Paris. 


P3 9. 
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Les vents forts, toujours pendant ce méme inter- 
valle de 6 mois, ou 181 jours, d'hyver ont foufflé 


6 jours du Nord, le 16. 23. 27 Déc. le x Janv. & um 


18, 25 Avril 

5 jours du NE, le 4 Janv. le 15. 14 Mars, & le 28, 
29 Avril 

6 jours de Efl, le 5. 3o Déc. le 2x. 24. 25 Mars, & 
le 27 Avril 


4 jours du SE, le 16. 19 Nov. le 28 Déc. le »» Mars 

1i jours du Sud, le 13 Nov. le 5 Déc. le 3. 20. 21. 
22. 23 Jan. le 25 Févr. & le 6. 
29. 30 Mars. 

5 jours du SOu, le r2 Janv. & le 4. * Mars. 

& jours de /Ouefl, le 11. 12, 20 Nov. le 1x. 19. 23 
Déc. le 7 Jan. & le x Mars. 

2 jours du NOu. le 10 Nov. & le 18 Déc. 


En tout 45 jours de vent fort. 


IO. 
Les vents trés-forts ont regné 
1 jour du Ard, le 11 Janvier. 
i jour de /Eff, le 11 Mars. 
1 jour du SE, le 2 Janvier. 
8 Jours du Sud, le 14 Nov, le 25 Déc. & le xo Janv. 
i1 jour du SOu., le & Janvicr & 
i jour du NOv., le 25 Janvier 
En tout 8 jours de vent trés - fort. 
II. 
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rr. 
Ta table fuivante marque les autres variations de 
l'Atmofphére, pendant les fix mois d'lyver. 


Atmofphére: INov. | Déc.Janv. [Févr.|Mars]A vrilSomme. 
Ciel entierement. fcrein geh e 9 9| X51 jours 
Ciel entierement couvert, 19| ro| r9 9| 13 471 — 
Brouillards - -- -- -] 97-37-38 greens 2199 — 
Pluie P eclescmps z8hde— 5 2 I ?p1asj 
copieufe - - - 1 o—| — —-| —| -]a 
Neige epis o oeel (o. 3E 4| II 9 9 ETE 
copieufe * - - 2 2 5 1 I 1o 
Gidlle - - - - - I i — d -| -i2 — 
Aurores boréales - - I [^ 1 2 4... 213, 


—— | —————— 


Hauteur de l'eau dé, | DM onoieir 2d s | 
pluie & de neige fondue, í I" pe^ (3 l^ * 5» 74 


C'eft-à-dire, la hauteur de l'eau de pluie & de neige 
fondue a été trouvé pendant ces fix rs de 55 pouces de 
Paris. 


PRO- 
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PROGRAMME 


pour l'Année. MDCCLXXXIV 
Publié le * Mars 1782. 


Traduit du latin. 


L| 


!geape avoit propofé pour le fujet du Prix de l'an- 
née 1781, la queftion fuivante. 


Indiquer des raifons certaines, s'il en exifte, au 
moyen desquelles on puiffe démontrer l'uniformité du 
mouvement diarne de la terre, & fi ce mouvement | n'e(t 
point uniforme , mais qu'il épronve en effet quelque change- 
ment, foit par la réfiftance de P'Éther, foit par une autre 
caufe quelconque qui egiffe fur la terre; Aíflgner quels 
font les Phénoménes qui produifent ce changement dans 
le mouvement diurne de la terre? Quels font les moyens 
de rectifier la imefure du temps, par rapport à cette inégalité 
du mouvement diurne de la terre, afin d'avoir un point 
jufte de comparaifon entre la méfüre du temps des fiecles 
paffés, & celle des ficcles moins reculés? 


L'Académie n'ayant point tenu de fcance publique 
lamnée 1781, elle a arrété de ne prononcer fur les mé- 
moircs 
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moires qui lüi ont. été adreffés à ce fujet, quà la fin de 
1783, & de proroger jusqu'au r Juillet de la méme an- 
née l'admiffion des mémoires qui pourront concourir. 


L'Académie propbofe pour fujet du Prix de l'année 
1784 la nouvelle queflion fuivante: 


La nutrition qui donne un nouvel accroiffement à 
chacune des parties du corps animal, ou qui leur rend 
les forces qu'elles ont perdues par l'exercice; les phéno- 
ménes effectués par la garance, lorsque la rougeur dont 
fe couvrent les os íe répand en proportion égale dans 
toute la fubftance offeufe, & fe communique méme aux 
plus petites parties qui la compofent; enfuite la nutrition 
des différentes parties qui n'ont point de vaiffeaux, telles 
que l'épiderme, les ongles, les poils & la corne; l'accrois- 
fement enfin de l'embryon qui, pendant un temps déter- 
miné, n'a ni vaiffeaux, ni coeur, ni fang, & bientot 
apres renferme un coeur immobile; démontrent aflés clai- 
rement, que dans les adultes le mouvement du coeur, 
conduit d'abord les fucs nourriciers par le moyen des 
vaiffeaux, X que ces fucs fe répandent enfuite d'eux 
mémes, par une force particuliere indépendante du mou- 
vement du coeur, Jusqu'aux parties extrémes, oü les vais* 
Ícaux ne parviennent pas. 


Dans les plantes qui ne font que végéter, qui ce- 
pendant, comme les corps des animaux, pompent des fücs, 
prennent de la nourriture, de l'accroiffement & fe rénou- 
vellent continuellement, tant qu'elles ont de la vie; il n'y 
1 aucune force que l'on puiffe comparer au. mouvement 
du coeur. Dans ces plantes donc la circulation des hu- 
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meurs, foit qu'elle fe faffe par le moyen des vaiffeaux, 
foit qu'elle fe diftribue par la fubftance des parties qui 
n'ont point de vaiffeaux, n'eft due qu'à cette force feule 
dont nous venons de parler On demande donc: 


Quelle et la nature de cette force? Eft-elle la 
méme que la force attractive commune à tous les corps; 
ou, comme il y a tout lieu de le croire, eft- ce une force 
propre à la fubítance végétale & animale? Si cette deruiere 
opinion eft vraie, on demande quels font fes principaux 
effets, quelles propriétés la diftinguent de la force attrac- 
tive commune à tous les corps, & dénotent fa nature 


particuliére ? 


Les mémoires doivent étre envoyés avant le rz 
Juillet 1784, à l'Adreffe du Secrétaire. 


L'Académie rappelle enfin qu'elle a propofé pour 
lannée 1785 les Problémes fuivans: 


J. Expofer la Théorie des machines que la force 
du feu, ou des vapeurs de l'eau font mouvoir. 


]l. Expliquer quel eft le caractere des fons que 
produifent des tubes cylindriques d'un diamétre égal, qui 
étant con(lruits à l'un des bouts comme les flütes à bec, 
font percés dans leur longueur d'ouvertures circulaires: 
qu'elle eft la variété des ces fons par rapport à la qualité 
give & aigue, felon la différente pofition & grandeur de 
ce trou latéral? 


Chacun de ces prix eft de cent Ducats d'Hollande, 
qui feront aódjueés aux favants qui auront préfentés les 
meilleurs mémoires, 


CHAN- 


CHANGÉMENS 


arrivés dans l'Académie 
pendant le premier femeftre de 1782. 


M. Daniel Bernoulli, le plus ancien & lun des plus cé- 
lébres membres de l'Académie, mourut à Bále le 17 de 
Mars, dans la 85* année de fon áge. ll étoit. encore du 
temps de la fondation de PAcadémie, & il avoit affifté à 
fon inauguration. Quoiqu'il n'aie démeuré que peu d'an- 
nées à St. Pérersbourg, & qu'il fe foit rétiré enfuite dans 
fa patrie, il n'a ceffé d'entretenir avec l'Académie une 
correfpondance intéreffante & d'enrichir de temps en temps 
les Commentaires académiques de fes profondes & impor- 
tantes recherches. — Auffi avoit-il confervé jusqu'à fa fin 
une penfion académique. 


L'Académie recut: 
ri, Au nombre de fes Correfpondans regnicoles 
M. Benoi; Frangois Hermanm, Profeffeur en "Technoloeíe 
& membre de la Société patriotique Impériale & Royale 


de Vienne. La réception fe fit le 24. Janvier fur la. pro* 
qa pofi- 
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pofition du Dire&eur; & le nouveau correfpondant partit 
quelque temps aprés pour le Gouvernement de Permie, oü 
il a été employé à établir une fabrique d'acier. 


2. Au nombre des Affociés externes: 


M PAbbé Don Ferdinand Galiani, Confeiller au. Confeil 
fouverain de Commerce de S. M. le Roi des deux Siciles. 


Cette aggrégation eut lieu dans une A(femblée ex- 
traordinaire du 23 Mars, für une lettre du Dire&eur, qui 
portoit; que c'étoit par l'ordre de Sa Majeflé Impériale 
qu'il en faifoit la propofition à P'Académic. 


Le haut & dirigeant Sénat notifia à l'Académie, 
par une Oucafe datée du 25 Janvier; qu'il a plü à Sa 
Majefié lLmpératrice, de gratificer M. l'Académicien Pierre 
Simon Pallas, du rang & du titre de Confeiller de Col- 
leges, & de lui accorder fur le thréfor du Cabinet une 
augmentation confidérable des fes appointemens, avec 
ordre de rcíler, comme ci-dévant, attaché à l'Académie. 


S. E. Mr. le Procureur- Général Prince de Váfemski 
fit notifier à l'Académie dans fa féance du 2o de Mai, 
que Sa Majeflé Plmpératrice a ordonné  d'avancer M. Ni- 
colas Ozeriskovsky, Dod&eur en Médecine & Adjoint en 
Hiftoire naturelle, au grade d'Académicien ordinaire, qu'Elle 
lui accorde les appointemens attachés à cette charge daus 
l'état académique, & qu'Elle lui permet d'accompagner 

quel- 
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quelques jeunes Cavaliers dans un voyage, qu'ils vont 
faire en. diverfes provinces de la Ruffie. 


M. PAcadémicien Lexe//, de retour de fon voyage 
littéraire par la France, l'Angleterre, l'Allemagne & la 
Suéde, réprit poffefion du Cabinet de PObfervatoire aca- 
démique, oü il avoit obfervé avant fon départ, L'Aca- 
démie lui fit remettre pour cet effet les inítrumens aftro- 
nomiques dont il a beíoin. 


q 3 OUVRA- 
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OUVRAGES 


imprimés & manufícrits , 


curiofités & productions d'Hiftoire naturelle, préfen. 
tées ou communiquées à l'Académie pendant le 
premier femeftre de l'année 1782. 


b. Vendredi 7 Janvier. | M. PAdjoint Ozeretskovsky a 
préfenté un. manufcrit ruffe Hcmopuwueckie HauamkuH O 
AsuuckoMb mHapo4b m. m. contenant une Hiftoire des an- 
ciens habitans d'Archangel, que l'Auteur M. Kre/finin, ci- 
toyen d'Archangel, offre à l'Académie pour étre publiée 
fous fon approbation. M. le Confeiller de Cour Lepécbin 
ayant été chargé de l'examen de cet ouvrage, a rapporté 
dans une des féances fuivantes, que cette hiítoire eft fort 
intéreffante & qu'elle ne manquera pas d'étre bien reque 
du Public. L'Acsdémie lui a, fur ce témoignage, accordé 
fon approbation, & le manufcrit a été imprimé. 


Le ro Janvier. Le Secrétaire a remis de la part 
de M. ^Jábrig, habitant auprés du lac Goufinoi avec 
quelques prétres mongaux, l'abrégé de traduction d'un ou- 

vrage 
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vrage mongal intitulé Manib- Gambo & imprimé à Pé-king: 
ainfi qu'un pacquet contenant diverfes productions curieufes 
de ces contrées. 


—— M. le Prof. Pallas a lu une lettre de M. 
Hablitzl, datée du Golfe d'Aftrabat le x. Novembre , qui 
communique des détails intéreffans d'un voyage qu'il a fait 
le long des cótes de la mer Caspienne. Voyez ci- deffus. 


Le i4 Janvier. L'Académie a requ de S. E. Mr. 
le Major-Général & Chevalier de K/itscbka , Gouverneur 
à Irkoutzk, une Corne & un pied de Rhinoceros trés bien 
confervés & trouvés dans fon Gouvernement, 


—— Le Secrétaire à préfenté de la part de l'Au- 
teur 
Benedic Franz Hermann's Profeffors der Technologie und 
Mitglieds der K, K. patriotifchen Societát in Wien: 
Reifen durch Oefterreich, Steyermark u. f. w. im 
Jahr 1780 in Briefen. 


un volume in 8. dédié à l'Académie Impériale des Scien- 
€c5, qui a recu l'Auteur au nombre des fes Correspondans. 


Le 24 Janvier: M. PAdjoint Fu/: a préfenté de 
la part de M. Lbuilier, Citoien de Généve employé à 
Varfovie, un mémoire manufcrit fur les Pyramides ifo- 
périmétres, qui a remporté l'approbation de l'Académie. 


Le r4 Février. Le Secrétaire a remis un écrit 
intitulé: [nro4u(lio in disquifitionem de Ponto Euxino c» 
de Graecorum ad oras illius maris colonis, préfenté & 
fou- 
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foumis à lapprobation de l'Académie, par M. Hackmann, 
Conrecteur du Gymnafe Académique , demandant d'étre 
recu Adjoint de Académie. — Mrs. les cominiffaires 
chargés de lexamen de cct écrit en ont fait un rapport 
favorable, & la reception a eu lieu dans le cours du fe- 
mef(lre fuivant. 


Le 18 Février, Le Secrétaire " a^ préfenté «de la 
part de M. Bóckmann , Confeiler de Cour & Profeffeur 
en Mathématiques à Carlsruh, diverfes brochures, qui avoient 
déja été annoncées à l'Académie le 3 Décembre de l'an- 
née derniére, favoir: 


Carlsruher meteorologifche Ephemeriden vom Jahr 1779 
im Auszuge, herausgegeben von H. R. Bockmann. 


Wünfche und Ausfichten zur Erweiterung und Vervoll- 
kommung der Witterungs- Lehre. 


/Einladung zur Theilnebmung an den auf hóchíten Be- 
fehl óffentlich anzuftellenden Verfuchen und Er- 
klárungen über die gcfammte  Naturlehre. 


Erklàrung und Bitte an die Freunde und Befórderer 
des Baadifchen In(tituts der Mcteorologie in Ab- 
ficht der Gegenflànde und der Art ihrer Beobach- 
tung. 


—— il a lu deux lettres de M. Jábrig, qui envoie 
diverfes défcriptions & anecdotes hifloriques des peuples 
mongaux, av€c quclques echantjllons de minéraux trouvés 
dans le hibet. 


Le 
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Le 25 Février. Le Secrétaire a ouvert un pacquet 
addreflé à l'Académie, qui contenoit: 
Ephemerides aflronomicae ad Meridianum  Mediolanen- 
fcm fupputatae ab Angelo de Cefaris pro Anno 
17891 
Les mémes Ephémérides pour lannée 1785. 


Le 2$ Février. M. Euler le pere a communiqué 
pour étre lu à la féance une fcuille imprimée contenant 
les Statuts. de l'Académie des Sciences & Arts nouvelle- 
ment établie à Bofton en Amérique: 


An Ac to incorporate and eftablifh a Society for the 
Cultivation and Promotion of Arts and Sciences. 


le 4 Mar... M. PAdjoint Ff? a remis deux mé- 
moires de Mathématiques: 


Sur un Probléme de Géométrie refolu par osa fe de 
Diophante. 


Recherche d'une formule générale qui exprime toutes 
les différences de tous les ordres de x". 


que M. JFildbrecbt, éléve de l'Académie lui a donnés pour 
étre. préfentés à l'Académie, afin de lui prouver l'emploi 
qu'il fait de fon temps. 


—— Le méme a communiqué une lettre concer- 
nant la grande table des divifeurs de tous les nombres au 
deffous de cinq millions, que M. Hindenburg à Leipzig 
a calculée. 
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Le rr: Mars. Le Secrétaire a diflribué le Proa- 
fpe&us de Soufcription. pour les éphémérides. météorologi- 
ques que. la Société. électorale de. Mannheim fe propofe 
de publier. 


—— la lu une lettre circulaire que M. l'Abbé 
Hemwmer ,| Secrétaire perpétuel de la fusdite Société lui a 
adrefíée (ur ce fuJet, lequel lui annonce encore l'envoi d'une 
feconde caiffe d'infttrumens méteorologiques pour l'Académie, 


Le 8 Avril. Le Secrétaire a lu une lettre de M. 
l'Abbé Mayer, de Mannheim, qui envoie. 


Obfervationes noui Planetae primum r781 die r3 Mar- 
tii in vrbe Pafh a Dno. H.rscbe/l dete. 


Obfervationes cometae anno r78r menfe Novembri in 
fpecula Ele&orali Mannheimenfi a Cbrifliano Mayer 
obferuati. 


—— —— une lettre de M. Jfean Bernoulli Aftro- 
nome roval de Berlin, qui notifie la mort de íon Oncle 
Daniel Bernoulli, le plus ancien & l'un des plus célébres 
membres de cette Académie: voyez ci-deflus, 


Le rir Avril Le Secrétaire a lu une lettre de 
M. S3ábrig du lac Goufinoi, qui envoie le commence- 
ment d'une traducion de l'Ouvrage Mongal contenant 
Peloge de la terre fainte Ottai en Chine. 


Le 1:8 Avril. M. le Confeiller de Cour Lepécbin 


& ]le Secrétaire ont communiqué des lettres de M. le 
Prof. 
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Prof. Spiehmann à Strasbourg , qui annonce fa Pbarmaco- 
foea generaliv, & une nouvelle édition de fes Infliüuiiones 
cbemicae: il envoia auffi 
Ordonnance du Roi portant Réglement général concer- 
nant les hópitaux militaires du 2 Mai r78r. 


Le 22 Avril. Le Secrétaire a lu diverfes lettres 
de M. le Translateur Jàbrig datées du lac Goufinoi, qui 
envoie encore plufieurs matériaux pour l'hiftoire des na- 
tions mongales, dont M. le Confeiller de Colleges Pa//as 
eft chargé. 


Le 6 Mai. M. PAdjoint Fu/s a remis: 
Profpectus du Gloffaire allemand par M. Secberz, que 
M. le Prof. Oeerlin à Strasbourg fait imprimer. 
Notice préliminaire du Cabinet de minéraux de feu M. 
le Confeiller de mines De/ius à Vienne. 

Aufrichtige Entdeckung der betrüchtlichen Vortheile , 
fo durch Gebrauch des Eyeríchalen- Weis zu er- 
halten find. 


Le 25 Mai. Le Secrétaire a lu une lettre de M, 
de la Lande de Paris, qui mande diverfes nouvelles litté- 


raires & qui communique fes dernieres obíervations de la 
nouvelle Planéte, 


Le 3o Mai. Le Secrétaire a remis de la part de 
l'Académie Royale des Sciences & Belles - Lettres de Pruffe, 
le X. Volume des fes 

Nouveaux Mémoires: Année MDCCLXXIX, avec lP'hi- 

floire pour la méme année, Berlin 1782. 

r2 Lc 


9á HISTOIRE 


Le 6. Juin. M. le Confeiller de Colleges Pajlas 
a préfenté de la part de l'Auteur. 
Nicolai fYofepbi *Yaequin Miscellanea auftriaca ad Botani- 


cam , Chemiam et Hiftoriam naturalem fpectantia 
Vol. 1I. 


Le ro Juin, M, le Prof. Lexezl] a lu ume lettre 
de M. de Magellan de Londres, qui roule fur un nouveau 
pyrométre que M. Jedgewood a inventé, & qui doit marquer 
avec beaucoup de Jufteffe les dégrés des plus fortes chaleurs. 


Le r5 Juin. M. le Confeiller de Colleges Pa/las 
a lu une lettre fort détaillée de M. Patrin, Cotrespondant 
de l'Académie à Barnaoul , qui commwunique diverfes ob- 
fervations botaniques, annonce un herbier qui jusqu'a pré- 
fent n'eft pas encore parvenu à l'Académie, «& qui fait 
un recit trés- intéreffant des excurfions qu'il a faites pen- 
dant les dernieres années. 


Le 20 Juin. Le Secrétaire a lu une lettre adres- 
fée à l'Académie par un nommé 35. U. Pauli à Hambourg, 
qui envoie un imprimé intitulé 

Ueber die Einrichtung eines rufffch hanfeatifchen Waae 
ren Lombards und einer folchen Banc. 
1| n'y a pas du fens commun ni dans la lettre ni dans 
limprimé, qui en conféquence a été mis à rebut. 


MATHE- 


MATHEMATICA. 
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DE 
SYMPTOMATIBVS 
GVATVOR PVNCTORVM. 


IN EODEM PLANO SITORVM. 


Auctore 
L. EB EK LOB? K 0. 


STE. 


S, quatuor puncta A, B, C, D in codem plano fuerint fita, Tab, I. 
ecrumque bina lineis re&is iuter fe iungautur, quarum Fig r 
numerus erit ex, iuter has fex rectas femper eiusmodi re- 
latio fubfiftit, vt ex datis quinque earam, fexta fponte 
determinetur. Sex autem iítae lineae rectae erunt A B, 
AC, AD, BEC, BD, CD, inter quas iuuabit obferuaffe, 
binas dari quafi fibi oppofitas, quae nullo communi ter- 
mino contineantur, et tria dari huiusmodr-binarum recta- 
rum paria: Rectae enim A B opponitur recta C D ; rectae 

A 2 vero 


"Tab. I. 
Fig. 2. 


e )4( $93 


vero A C opponitur rea B D, et re&ae B C. opponitur 
AD. Deinde vero inter has,fex rectas dantur quatuor 
terniones eiusmodi trium rectarum, quae triangulum inclu- 
dunt, qui funt 1*- AB, BC, AC; 2». AB, AD, BD; 
5$. AC, AD, CD; 4*.. BC, BD, CD; vbi notandum, 
in quolibet ternione binas rectas oppofitas excludi. 


6. ». Circa tales fex recas, quibus quatuor 
puncta in eodem plano fita inter fe iunguntur, plures oc- 
currere folent quaeftiones; vbi, ex datis quinque, fexta re- 
quiri folet. | Veluti in quadrilatero ex datis quatuor la- 
teribus cum altera diagonali quaeritur altera diagonalis ; 
vel fi, dato triangulo quocunque A B C, in eius plano vbi- 
cunque accipiatur punctum D et ad id ex tribus angulis 
A, B, C ducantur tres rectae A D, B D, C D, quaeri folet 
relatio, quae inter has tres rectas fubfiltit, vnde ex datis 
earum duabus tertia definiri queat. Huiusmodi quaefliones 
a Geometris quidem plures funt pertractatae, verum ea- 
rum Solutiones plerumque ingentem propofitionum geome- 
tricarum  farraginem requirunt; quin etiam plures nouas 
re&as in figura duci oportet, ex quibus certae relationes 
cum rcliquis colligi queant, vnde tandem folutio defiderata 
obtineri poffit. Hic igitur in gratiam Geometrarum non 
parum oftendiffe iuuabit, quomodo ope duorum tantum 
Lemmatum omnes huiusmodi quaeítiones pertractare et ad 
folutionem . perducere liceat, ita vt nullis aliis rectis in 
fubfidium vocandis fit opus. Lemmatum quidem horum 
alterum eft notiffimum, alterum vero facili demonftratione 
confirmari potcft. 


Lem- 
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Lemma r. 
6. 5. Ex tribus lateribus cuiusque trianguli. A B C, 
quilibet angulus A ita determinatur, vt (it 
cof Ac AEST 


—7 e. 


2ÀB.AC. 


Lemma 2, 

6. 4. Si tres anguli A, B, C ita fuerint compa- 
rati, vt eorum vnus À aeqnetur vel fümmae vel differen- 
tiae duorum reliquorum et horum angulorum cofinus de- 
fignentur litteris a, Q, "y, tum femper erit 


«c -4-88-4- y y —1-4-24*Y. 


Demonftratio. 

Si enim fuerit A — B -4- C, tum ex notis Trigono- 
mnetriae principiis erit 

cof. A — cof. B. cof. C 4- fin. B. fin. C, 
vnde fit 

cof. A — cof, B. cof. C — 4r fin. B. fin. C , 
hoc eft & — Gy — -- fin. Bfin. C. Hinc fumtis vtrinque 
quadratis erit 

ao — 20 y -- Q By y — fin. E' fin. C", 
et quia fin. b —1 —0 et fin. C^— 1 —y y, erit facta 
multiplicatione | 

o2—20QvyctBByvyczi—-BP— yv -BBvYv 

ficque termini Q Q'y'y vtrinque fe mutuo tollunt, vnde 
manifeftum eft fore 

&& c B -t- y y — x4d- 22 q. €. d. 

À g Coroll, 


"Tab. I. 
Fig. 2. 
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Corollarium r, 


6. s. Haec relatio etiam locum habet, íi fumma 
trium angulorum A -4- B 4- € aequetur quatuor rectis, feu 
$60^; nam cum fit 360" — A — B -1- C, anguli 360 — A 
cofinus aeque eft — « atque ipfius anguli A. 


Corollarium 2. 


6. 6. At fi fumma trium angulorum A --B-- C 
aequetur tantum duobus rectis, íeu r80?, ita vt iam fit 
1800— A — B 4- C, quoniam anguli 180? — A cofinus non 
amplius eft & , fed — a, aequatio relationem iuter cofinus 
exprimens erit & a -- (88 -3- y y — 1—2a«( y. 


Scholion. 

6. 7. His igitur duobus Lemmatibus praemiffis 
oftendam , quomodo eorum ope omnes huiusmodi quae- 
ftiones, in quibus quatuor occurrunt pun&a in codem plano 
fita, facile per calculum refolui queant. 


Problema r. 

6. 8. Sh propofito. triangulo quocunque ABC, in 
eodem  plamo fiue intra fiue extra triangulum | accipiatur 
puncium quodcunque D, atque ad id ex angulis ducantur rectae 
AD, BD, CD, inuenire relationem, quae inter bas ternas rectas 
et latera. trianguli fubfiflet. 


Solutio. 
Vocentur trianguli latera AB— e, AC-—2 et 
B Cra, tum vero rectae ad pun&tum D ductae AD— f, 
BDz 
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BD-—q4et CD r, ita vt defideretur aequatio relatio- 
nem inter has fex lineas 2, b, c et p, 9g, r exprimens. 
lun hic confiderentur anguli A DB, AD C, BDC, quo- 
rum fumma efít 3560?, vnde fi dicatur 
| . cot AD B—*, co. ADC— Qi et cot BDC—a, 
erit vtique per $. 5... 

ea -r88-r-yv-—:-r2a6 wy. 
At vero per Lemma primum erit - 

cof.'A D B'zc 4P*t5D X, fiug qy— ee tdeo, 


2AD.BD 1p4 
eodemque modo 
: — AD?-r-CD?-——Ac* —Pp--rr—bb 
dof. A DuC — - £^, fiue gzlte7— 


3AD.CD 
ac denique 
- —— BD?-C-CD?*—BcC? —9gq-4-rr-—aa 
cof. B D C —- T7 7E BC fiue glue. 


Ponamus nunc breuitatis gratia 
qq rr—aazA; pp rr-bb-zB et pp-E44—ceczOC, 
vt fiat 
aui iB—i Y-i 
quibus .valoribus fubflitutis aequatio noftra 
a&«-C- BBoc yy cria iay 
induet hanc formam: 
quae in 4??44q7rr ducta dat: 
AApp--BB44-- CCrr—4ppqqrra- ABC. 


Tam in hac aequatione loco litterarum A, B, C, va- 
lores aflumtos ita fübftituamus, vt formulas f $--94,pp4-rr, 
qQ--rr iunctas feruemus, ac reperietur fequens aequatio : 


2p 
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Pb(qqrry—2aapp(qq--rr)--a'pp 
btlprerry c ebbee(pperr)best ER 
4rr(ppraqy—2verr(pp--qaq)err 

( (ador rr)(pporerr)(»p--qq)-- 4ppqaer 
—aa(pp^4q)(pp--rr)—bb(pp-raq)(aacrr) 
—ce(pp-crr)(qgtrr) — 
aabb(pp--qq)--aacc(pp- rr)-Fbbec(gqq4 
—aabbcce. 


l 
Cc —M— 


Cofifideremus nunc primo vtrinque ea tantum mem- 
bra, quae folas litteras f, q, r, continent; ac in parte finiftra 
bina priora membra huius generis, fcilicet 

pp(aq--rry-d-qu(pp-erry 
euoluta, praebent 

Pbq vpprveppqarv. 499)ppgqXr)3- r 
ET f 
d uip Jos -bepbanrrs Ue RN EET 
cui fi terium membrum 


rr(pp-2-aqy z(pp-craa)(pprr--qarr) 


addatur, obtinebitur 


(bp--aa)(ppaaq-cpbrrcqgrrtrr)r4ppaqarr— 
(bp qa)ipp-rr)(aqarr)eppaqarr, 
vnde patet partes, quae vtrinque folas litteras f, 4, r in- 
uoluunt, fe mutuo deftruere. Hanc ob rem reliqua membra 
ad partem finiflram translata producent fequentem aequa- 
tionem: 

("aa (p p--q q) (bp-err) 3-bb (pp qq) (qq-rr) cec (bb-kri)(qqtrr) 
o4 282pP(rd^Frr) e wbbgetpp-evp) —2égrr (pp-t qq] 
—-q-aabb(pp-tqq) —aacc(pp-rr) —bbec(gqtrr) 

[-- app b qq e'rr-Faabbec 
Singulis igitur his terminis in ordinem redactis orietür 
fequens acquatio: 


aapp 


eg )o( $53 


uini QRaagerr 
aapp(na4bp-bb—ce—qq— rr) t opdarr | 
4 bbqq(bb--qq—aa—cc—pp—rr) 


Meerr(cct-crr—-aa—bb—pp—44) MALA 


Haec igitur eft aequatio quaefita, relationem inter fex quan- 
titates a, 5, € €t f, q, f exprimens. 


— 
e 


Corollarium r. 
6. 19. "Transferamus terminos negativos ad alte« 
ram partem, ct noflra aequatio ita fucciacte exhiberi po- 
terit: 


aapp(aa^-pp) 15525 ,,| & "aBP(bb-Fcesqqerr) 
a bbrs(bpbiqo oe — 4rbbqq(aac cet pprr) 
"eerr(cee-rr) |o bbec eerr(aa--bb-F pp 94) 


Corollarium 2. 

6. 10. Super hac aequatione fequentia funt animad. 
vertenda. 1", Omnium fex linearum in aequatione hac tan- 
"tum quadrata occurrunt, ficque ea manebit eadem, etiamfi 
quaepiam harum linearum fiant negatiuae.  2?. Inter has 
fex lineas a, 5, c & p, q, r, binae fibi oppofitae funt, 
quae nullum habent terminum communem: primo 2 cum 
$; fecundo 5 cum 4 et tertio c cum r, quae tria pa- 
ria in primo ^ordine occurrunt, ita vt vnumquodque 
productum ex huiusmodi binis quadratis in. fummam eo- 
rundem fit ductum. 3*. In parte autem dextra eadem oc- 
currunt produta a2p5, bbqq, cerr, ita vt vnum- 
quodque per fummam reliquorum quadratorum fit. multi- 
plicatum. | 4*. Tandem, ordo pofterior ad finiftram  par- 
tem quatuor conftat membris, quorum fingula eiusmodi 
cia Acad. Imp. Sc. Tom. VI. P. I. B tres 


Tab. x; 
Fig. 5. 
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tres lineas continent quae triangulum conllitount, quemad- 
modum fcilicet 2, 2, r triangulum B C D includunt, li- 
neae vero 5, p, * triangulum A CD, lineae c, 5, 4 tri- 
angulum. A B D, et a, 5, c triangulum A B C; ficque ra- 
tio, qua ifta aequatio componitur, luculenter ponistited 


Corollarium 2. 

6. rr. .Praeterea vero fingularum harum  littera- 
rum poteftates quartae in aequatione occurrunt; vnde in- 
telligitur, fi earum quinque fuerint datae, fíextam ex iis 
duplici modo determinari poffe, id quod cum rei natura 
egregie conuenit. Si enim. praeter tria latera a, b, c den- 
tur binae rectae p ct 4, ex figura euidens eft, easdem ita 
ad alteram partem dispofitas effe poffe, vt fit A d — p et 
B4—4, vnde fexta r poterit effe vel C D vel C 4. 


Corollarium. 4. 

6. 12. Quod fi autem fümamus quinque rectas a, 
b,«c et p, q efle datas, videamus quomodo ex iis fexta 
r determinetur; quem in finem aequatio quarti gradus ita 
difponatur: 
erc 3t rr na b b) (pp— 24) ec(aad- bb--pb2-94—c) 

(aa pp— b544) (aa—bb-- pp — q4) — «c (aa— 44) (bb — pp), 
cuius autem vlterior euolutio in nimis taediofas ambages 
praecipitaret. 


Problema | 
$. rs. Datis in quadrilatero A B C D quatuor [a- 


* tteribus AB—23, BC—b, CD—c, DAc-—d, ctm al- 


tera diagonali A C —f, inuenire alteram diagonalem BDcz x. 
| Solu- 


et32 ) 1r (. $t3e 


Solutio. 

: ^Aequatio in praecedente Problemate inuenta nos 
facile ad folutionem huius manuducet, fi modo perpenda- 
mus, inter fex lineas 4, 5, c, d, f et x, quae hic occur- 
runt, dari tria binarum oppofitarum paria, quae funt 1?, a 
et c 2^. b et d ac 3". f et x. Deinde vero dantur qua- 
tuor terniones, quibus triangula includuntur, qui fünt r1. a, 
b; f pro triangillo AB C; 2*. a, d, x pro triangulo A B 
D; 3^. b, c, x pro triangalo B C D; 4^. denique c, d, f 
pro triangulo A C D. Quibus obféruatis aequatio folutio- 
nem continens fequenti modo erit comparata; fi modo 
quae in Corollario 2?. funt praefcripta, rite obferuentur ' 
ace (a4) 100) MIT -Faacc(bb-- dd 4-ff4- x x) 
FEbddbb edd apices 7 e bbdd(err eee [ n5 
Mf xx Uf) Lega Tff x x (aa-- bb --cc4- 44) 


cuius refolutio dabit binos valores ipfius x. 


Corollarium 1. 
$. r4. Ad hoc illuftrandum fumamus. effe aa — rz, 
bb*-2,cc—3,404 77 4, ffo $3 et ex. his"valoribus 
colligitur ifta aequatio: 53*— 26x x — 25, ideoque 
imet ne. 
Hinc ergo in fra&ionibus decimalibus erit, vel 
X4z:93,92665, vel x x — 1, 27335. 


extracta igitur radice quadrata erit vel xz 1,981: vel 


B a Corol- 


w$32 ) r2 ( $8de. 
Corollarium 2. 


$. rs. Cum hic de quadrilateris agatur, quoniam 
duae fpecies principales tractari folent, quarum altera con- 
tinet parallelogramma , in quibus latera oppofita fünt. ae- 
qualia e — a et d — b, altera vero quadrilatera circulo in- 
fcripta, in. quibus femper eft ac --P d -f x, has duas fpe- 
cies in fequentibus exemplis euoluamus. 


Exemplum r. 
$. 16. Sint quadrilateri bina latera oppofita inter 
fe aequalia, fcilicet A B — C D et BC —AD, fiue ce— a 


et P — d, quibus pofitis aequatio noftra hanc induet for- 
mam : 


2*4- 254 ff xx (ff 4- xx)9- vilia P ' Jets " 
TU UE Jf x x(2a4a-- bb), 
quae, fecundum dimenfionem litterarum f et x difpofita, 
ita adornetur: 
f'xx—2ffxx (aaA- bb) — Ff(a a —b by—xx (aa— M»? d 
4 jf f x --2(aa—bby (aa-i- bb) 1 
quae diuiforem babere. deprehenditur 
ff-M-xx—2(aa--bb), 


vnde nafcitur quotus ffx x-—(aa—Bbby, ficque hinc na- 

fcitur duplex .folutio: prior fcilicet 
ff2M-xx-—2aa--2bb, 

quae continet proprietatem notiffimam omnium. parallela» 


grammorum, qua fumma quadratorum diagonalium aequa- 
tur 


e$ ):15( $9 


tur fümmae quadratorum laterum. Praeterea vero alia 
Solutio locum habere poteft, qua fit f x —aa — 5b, in 
parallelogramma neutiquam competens; refertur haec pro- Tab.I 
prietas ad eam trapeziorum fpeciem A C BD, in qua al- 8 4 
tera bina latera A C et BD funt inter fe parallela, al- 

tera vero.BC er AD inter fc aequalia: in hac enim fi- 

gura vtique erit 

AC.BD—APRB'—BC., 


fiue cum in hac figura latera A B et C. D manifefto fint 
aequalia, erit 

quae proprietas declarat hanc figuram circulo effe infcri- 
ptibilem, in qua cum | iam rectae A B et C D fint diago- 
nales, per Theorema Ptolemaicum erit vtique 


AB.CD—AC.BD--BC.AD. 


Exemplum 2. 


6. 175. Sumamus nunc quadrilaterum ABCD, Fig. s. 
cum fuis diagonalibus. A C et B D, ita effe comparatum 
yt fit f x — a.c 4- b d, fiue 

AC.BD—AB.CD--BC.AD. 
Nunc in noftra aequatione generali loco f/f xx fcribamus 
(ac-- b d/, ac membra fecundum ff et x x difponamus, 
vnde depromamus primo ea, quae continent formulam 
ff-- xx, deinde ca, quae continent feorfim ff et x x, 
denique vero ea quae neque f continent neque x, quo 
obferuato noílra aequatio ad fequentem formam redigetur: 


B 3 (f4 
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(fcx) (ac-bd)'- aace-bbdd)A-ff(aabb-Lccdd) -xx(aadd--bbec)) 
--aac (aa 4- cc —bb —dd) — (ac 4- bd) (aa - bb-.-ce--dd i. Eo 
Cbbdd(bb--dd—aa-—cc) bor | 
quare cum huius aequationis primum membrum contrahatur in 
2abed (ff-A- xx), 


tota aequatio fequentem accipiet formam: 
Jf (ab 2- c d o x x (ad -Eb ey —2b 4 (ac-4- b d) (a a 4- c c), ! 
— azac(ac -- bd) (bb-- dd) - 9 
cuius poftremum membrum in fíuos fa&ores refolutum 
producet: 
ff (ab -- c dy -- x x (ad - bc! — efac-- bd)(ab 4- c d) (ad -- b :) -o, 
in qua aequatione fi loco ac 4- b d iterum fcribatur fx, prodibit 
fftab--cdYy x x (ad-- bey —2fx(ab-F-cd) (ad--bc) —oi 
quae forma manifeflo eft quadratum; vnde fequitur fore 
f (ab ced) — x (ad -bc)—0, 
quae aequatio ergo praeter affüimtam fx — a c -4- b d ct- 
iam exprimit infignem proprietatem quadrilaterorum cir- 
culo infcriptorum. 


Corollarium. | 


6. 18. Pro omnibus igitur quadrilateris circulo 
infcriptis non folum valet proprietas notiffima fx —ac-- Ad, 
fed etiam haec altera 4 — $2——7:, quibus duabus aequá: 
tionibus demum natura horum quadrilaterorum exhauritur. 
Hinc autem fi prior per pofteriorem vel multiplicetur. vel 
diuidatur, ambae diagonales fcorfim determinabuntur fe- 
quentibus formulis: 

-- bd) (ab -- c d) 


—— (ac 2- b d)(a d -A- b d) — (ac PREUNG Difext ü 
ff ———u— €t x X — — ad Q- bc : 


Scho- 


eji )is( $89 
Scholion. 
$. 19. Hae utem duae formulae immediate ex 
ea horum quadrilaterorum proprietate, qua bini anguli op- 
pofiti duobus rectis aquantur, facillime | deriuantur. | Cum 
enim fumma cofinuum duorum angulorum; quorum aggre- 


-gatum. duobus- rectis aequatur, femper fit :nihilo aequalis, 
erit tam cof. B A D -1- cof. B C D — 0, quam 


cof. A B C 4 cof. CIA o; 
vnde, fi ex triangulis. hi cofinus per Lemma primum de- 


&biknn hàe duae orientur aequationes: 
I mq-t. diac wa 4055 -1-0c aiite 3 


28d 2 5a 
2a--bb—ff ecc dd —ff — 
f ievabXL Es d waa ci ed 


ex quarum illa determinabitur x x, ex hac vero ff, fe- 


quenti modo: 
qp 20bedbedd e abbd E aced — — (ac 4- bd) (ab 4- cd) et 


bce--ad ETT 
2 de aacd -. bbcd -4- abcc -- abádd — (ac 3- bd) (ad (ad 4- bc) 
3 ab--cdá "Ta*EUU 


Circa haec quadrilatera adiungamus fequentem Load cu 
Diophanteam, 


Quaeflio. 


6. 20. Inuenire quadrilaterum circulo infcriptum, cu- 
ius tam latera quam ambae diagenales numeris rationalibus 
exprimantur. 

Solutio. | 

Pofitis vt fupra quatuor lateribus LP ai BC-P 
C D — c et D A — d et diagonalibus A C — f et BD— T 

ne- 
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neceffe eft vt hae duae formulae: 


—— (ac 4. bd) (ad 4 bc) -— (ac bd) (ab -4- cd) 
ff— ab -- cd et wA EIU IIUNEM 


reddantur quadrata, quarum productum cum iam fit qua- 

dratum , tantum opus eft vr alterütra efficiat quadratum, 

Fiat igitur &5-c* 9647€ ^9 — [], quod euenit fi fuerit 
(ac -- b à) (ab -t- cd) (ad -- 50) — B3, 

id quod duplici modo commode fieri poterit. 


T. Enim ftatuatur 

(a c - Fb d) (ab --ed)(ad -- b c) — (ac bády zz, 
eritque facta euolutione 

aabd -- abbc-1- acdd --becd —(ac--bdy zz, 
cui conditioni fi fuerit fatisfa&um, fiet 


fecsbos et y—Gc2- 5 dz 
ab -3- cd -— 2d eee 


Hic autem ftatim fümatur z — d, vt fiat 
aabd-r-abbe--bcecd —bd'*, fiue 
aad--abe--ced—d', | 

vnde colligitur 5 Lét—a0209, ficque tria latera 4, 

«,d pro fubitu affumi poffunt, quandoquidem ex iis quar- 

tum latus P, tum vero ambae diagonales f et x, rationali- 

ter definientur, €um fit 


2- díac--bd) ^ —— d (a € 4- b à) 
Jas SEE Diete ei ORE QR 


Il*. Deinde vero euoluatur productum illud ex tri- 
bus fa&oribus conflans, quod quadratum reddi oportet et 
Quod ita fe habcbit: 


e6$ )jay( $29 

à&àbcd--aa(bbee--ecdd--bbdd) 

abcd(bb-I-ce--dd)--bbecdd s 3e 
Ad hanc formam tractabiliorem reddendam faciamus bre- 
vitatis gratia 

bcd—fh, 

bbc ec--dd—4 et 

bbcc4x cedd -bbdd—r, 
vt haec aequatio refoluenda habeatur: 

à b--aar--apq-3-pp—U; 
cuius radix quadrata flatuatur — 1a4-1-f, cuius quadra- 
tum cum fit zaagq--apq-1-pp, hoc inde fubtractum 
relinquet hanc aequationem : 

aà'p--aar-—;aaqq,; 
vnde colligitur a — —A Eft vero 

qq—4rzb' t cd —2bbec —oabbdd —2ccdd, 
fiue | 
qQ—4r-—(ce--dd—bby —4cecdd, 
quae expreffio refoluitur in hos factores: 

: (cc 4- dd 4- 2ed — bb) et (ce -- dd 2cd— bL), 
quorum quia vterque efít iterum differentia duorum qua- 
dratorum, omnino habebimus quatuor factores fimplices 
iftos : 

Cc 2t- d 4- D) (6 4- d — B) (c — d- b) (c d— D); 
ficque naci fumus fequentem folutionem: 


q—(exd-ze8e-ca—ie—d-Be—a— 
«bcd 


Ata Acad. Imp. Sc. Tom. VI. P. I. C Hoc 
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Hoc autem valore inuento radix quadrata noftri producti 
ex DUE fa&oribus con(tantis erit 


Praeftat autem ex valore inuento sic a ipfas ternás for- 
mulas ac d- b d, ab-i- ed, et ad-t- bc COITD UNS qui- 
bus inuentis erit 

fc VE EO due n et iz Vecnbipnrdpie c d) 


— 


ab 4- cd d 4- bc , 
quandoquidem hinc radices extrahere licebit. 


M E« 
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METHODVS FACILIS 
OMNIA SYMPTOMATA ' 
LINEARVM CVRVARVM 
NON IN EODEM PLANO SITARVM. 
INVESTIGANDLI 


————————————————— 


Differtatio prior. 


Auctore 
L. EVLER OQ. 


6. ^x; 


Qyrmptomata linearum curuarum, quae non totae in eo- 
dem plano iacent, ct a Geometris lineae duplicis 
curoaturae vocari folent, iam pridem quidem definita re- 
periuntur: verum analyfis, qua ea funt inueftigata, figu- 
ris tantopere perplexis innituntur, vt non folum fummara 
attentionem, fed etiam maximam circumfpectionem requi- 
rant, ne rcpracfentatio quantitatum differentialium, atque 
adeo differentialium fecundi gradus, imaginationem confun- 

C 2 dat, 


"Tab. I. 
Fig. 5. 


ee32 ) eo ( $99 


dat et in errores feducat. Quamobrem faepe et multum 
mecum cogitaui, annon eadem fymptomata methodo fa- 
ciliori ex primis elementis deriuari queant, ita vt non 
opus fit figuras tantopere complicatas et propemodum 
inextricabiles confiderare. His omnibus difficultatibus pro- 
be perpenfis tandem perfpexi, totum negotium fatis com- 
mode ad Trigonometriam fphaericam reuocari atque adeo 
multo plenius tracari poffe, quam quidem methodo vul- 
gari fieri licet. 


6. ». Ante autem indolem harum linearum curua- 
rum, in genere faltem, more folito confiderari conueniet, 
quam totam quaeftionem ad doctrinam fphaericam trans- 
ferre queamus. —Conftitutis igitur pro lubitu ternis axi- 
bus inter fe normalibas O A, OB, OC, in pun&o fixo 
O concurrentibus, fit Z pun&um quodcunque talis cur- 
vae, cuius fitus determinetur per ternas coordinatas 

OX-rz,XY-y WEL-wSms 
axibus illis parallelas, inter quas duabus aequationibus o- 
pus erit ad indolem curuae propofitae exprimendam, quo- 
niam pro quauis abíciffa O X — x, vtraque reliquarum y 
et z affignari debet, vt pun&um Z determinatum locum 
obtineat. Omnes autem quaeftiones, quae circa tales curuas 
proponi poffunt, in genere huc redeunt, vt primo pro quo- 
vis puncto Z pofitio tangentis refpe&u ternorum axium 
definiatur. Deinde vero ctiam bina curuae clementa con- 
tigua confiderari debent, quae, quatenus non in directum 
jacent, certum planum determinabunt, cuius pofitionem 
refpectu axium, vel refpectu ternorum planorum A O B, 
BOC et COA inueftigari oportet. Denique ctiam ne- 

cefíe 


se ) 2I ( Sese 


ceffe eft, vt radius curuaturae pro talibus binis elementis 
exploretur, eiusque non folum quantitas, fed etiam pofi- 
tio refpedu ternorum axium aífignetur. Buidens autem 
eft, has pofteriores determinationes differentialia fecundi 
gradus inuoluere, quorum repraefentatio iu figura taedio- 
fam attentionem poftulare folet. 


6$. 5. Aute omnia autem conueniet calculum ita 
exfequi, vt nulli ternorum axium prae reliquis vlla prae: 
rogatiua tribuatur, atque omuia pari modo ad vnum- 
quemque referri queant. Hunc in finem ipfum arcum 
curuae, quem vocemus — 5$, tanquam praecipuam variabi- 
lem in calculum introducamus, ad eamque omnes reliquas 
variabiles reuocemus; ita vt omnes tanquam functiones 
ipfius 5 fpectari queant. Hunc in finem fítatuamus flatim 
ab initio Zv—p4ds, dy —qds et dz—rds, vnde cum 
fit ds -—dxt'--dy --dz, erit pp--qqg d-rfr — r1; 
ideoque differentiando p4p--qdq--rdr—o. "Tum 
vero nihil impedit, quo minus elementum d pro con- 
ftante accipiamus, quandoquidem aequaliter ad  fingu- 
los axes rcfertur, vnde nanciscemur diffrentialia fecundi 
gradus dx —dpds; ddy —dqds et ddz-—drds, 
fieque hoc modo differentialia fecunda penitus euitabimus. 


$. 4.» Confideremus nunc feorfim elementum cur- 
vae Zz— 45s, quod quomodo ad ternos noftros axes fe 
habeat videamus. Hunc in finem ex puncto Z ducamus 
rectas Zp, Z4 et Zr, axibus parallelas, et ipfum elemen- 
tum Zz crit diagonalis parallelepipedi a ternis lateribus 


3 Zp 


Tab. I. 
Fig. 6, 


"['ab. I, 
Y ig. 7^ 


es )ss( $e 
Zp-dx-pds, Zgq-dy-qds et Zrzdg-rds, 


formati; vnde patet ipfum elementum Z z ad dire&ionem Z f 
ita inclinari, vt anguli z Zf cofinus fit —5, anguli vero zZq 
cofinus — 4 et anguli z Z r cofinus —r, vnde etiam ho- 
rum angulorum finus definire licebit , ita vt hinc na&uri 
fimus 


cof. 2Zp —5; fin. 8Zp —Y (x—pp)zY(qq--vr); 
cofzZ4—4; finnzZq— Y (3 —4q4)zY(pp- rr); 
coz Zr —r; fin.gZr— Y(1—rr)zYV (pp--44)- 


Hae ergo formulae fimul mon(trabunt pofitionem tangentis 
curuae in Z refpectu ternorum axium, Scilicet ifla tangens 
in pun&o Z. inclinabitur ad axem O A ángulo cuius cof. 
z-f et íün.— V(gq--rr); ad axem O B anulo cuius 
cofinus — q et finus — Y (pp--rr); ad axem OC an- 
gulo cuius cofinus —r et finus CY (pp-- 44). Sicque 
iam primo requifito circa pofitionem tangentium curuae 
refpectu axium principalium  fatisfecimus, neque adhuc 
opus fuerat ad doctrinam fphaericam confugere. 


$. 5. Concipiatur nunc fphaera circa pun&um Z 
defcripta, quod quidem in figura non apparet, ad cuius fu- 
perficiem ducti intelligantur terni radii axibus principali- 
bus OA, OB, OC paralleli, qui füperficiem fecent in 
punctis a, b, c, Hoc modo, ductis circulis maximis a, 
4€, bc crictur triangulum. fphaericum ac, cuius fin- 
£ula latera «erunt quadrantes et anguli a, P, c re&i. 
Tum vero ex ccntro Z fecundum tangentem noftrae cur- 

uie 


ec. )]29( $8 


uae in pun&o Z educatur radius Z z in fuperficie defig- 
nans puücum z, vnde fi ad angulos ducantur arcus za, 
£b, zc, ii metientur inclinationem tangentis Z z , ad ter- 
nos axes Z a, Z b, Zc, ideoque erit 


Col. dz Z f; fin.az —Y (1 —pp)—Y (qq rr); 
cof.óz-4; fin.bz — Y (1—44)-—Y(pp-- rr) et 
cofezcr; fin. eg Y (1x —rr) —Y (pp--44). 


Praeterea. vero fi arcus aZ, bz, cz concipiantur produci 
vsque ad latera oppofita, finguli erunt quadrantes, vnde pa- 
tet, tangentem Z z ad planum aZ fiue ad planum AOB 
(Fig.s.) iuclinari fub angulo cuius finus — r; ad planum 
autem B O C fub angulo cuius finus — f$, et ad planum 
AOC fub angulo cuius finus — 4. Hic quidem radium 
fphaerae tanquam vnitate expreffüm fpectamus, quod ta- 
men non impedit, quo minus deinceps radius ipíi elc- 
mento curuae Zz-—-45 aequalis flatuatur. 


6. 6. Hoc modo totum noflrum triangulum fphae- 
ricum ac diuidetur in tria triangula fphaerica aóz, acz 
et bez, in quibus dantur terna latera, vnde ex triangulo 
baz colligetur 


—— eof. b & -- cof. a bcof,o x LL g 
cof. 5 a z — fin.abjfm.az — JV(q4--rr)* 


LIS. i 3 yet Y 
Simili modo ex triangulo ca x erit cof. €08 — Air 
Quia vero angulus bac eft rectus, erit 

fin. baz —cof.caz — 


vae AM 
Yqqct rr? 
vnde fequitur fore 
mco : ; LR 
tang. P az — —- hincque tang. c a z — 4. 
Eo- 


eS )c£( $9 

Eodem modo erit 
tang. ab Z2 — 
rang. b cg — — et tang. ac 


et tang. cb z — 
E——. 

$. 7. Quod fi iam quantitates f, q et r fuis dif- 
ferentialibus augeamus, perueniemus ad pofitionem fequen- 
tis tangentis refpecu axium fixorum. Hoc igitur facto 
transferatur in figura puncum z in punc&um 52/, eritque 
radius Z z!pofitio fequentis elementi curuae, feu potius fe- 
quens elementum parallelam erit huic radio Z 2,, et arcu- 
lus infinite paruus z 2/ dabit inclinationem binorum ele- 
mentorum curuae contigucrum, vnde flatim colligetur radius 
curuaturae borum elementorum. Si enim radius ofculi 
curuae dicatur — R, quoniam hinc inclinatio horum ele- 
mentorum eft £5, erit vtique $5 — z z/, ideoque n 
Praeterea vero, quia fequens elementum parallelum eft radio 
!, dum radius Z z refert. prius elementum, ambo haec 
elementa fita erunt in plano z Z z/, fiue particula z 2/ con- 
tinuata praebebit circulum. maximum cum ifto plano con- 
uenientem, cuius ergo inclinationem ad terna plana prin- 
cipalia per arcus a, ac, b c determinata affignare licebit. 


6. 8. Ad haec expedienda vocemus arcum a 2—a, 
vt fit cof. 4 — p, eritque arcus az/—a-j- da, et ducto 


erpendiculo z 5 in arcum a z/, vt fiat a — az — a, erit 
perp 
"particula $2/— da; quia autem a eft arcus cuius cofinus 
P , : : 

CM dp i3 nuwh*: 
zz, sensato VPE Xam Simili modo 


vocemus angulum ba z-o, eritque angulus Paz/—-o-F da, 
ideoque angulus elementaris zaz/—do5 quia vero « de- 


" — qdr —rdq 
notat angulum cuius tangens cft T^ erit d — uem 


qui du&us in finum arcus az -Y($4--rr), pracbebit ele- 
men- 


eR )cs( SHe 
mentum z5-—2777—724. Hoc igitur modo in triangulo 
characteriftico ad s recangulo z 5 2z', ob cathetos sz et 
s $&/ datos colligetur 
(n 2!) — 214 E care Ld regir rd dich np 


Quia autem eft 
pdp-c3-4dq--rdrc-—o, erit 
qdq--rdr-c—pdp ideoque 
qqdq 3A-2qrdqdr--rrdr —ppdp, 
vnde fit 
eqrdqdr—ppdj—qqdg —rrdv, 
qui valor fupra fuübftitutus dabit 
(3 0I SERCRUSETRTUAQ TUE Vroun aqu (r— P$ 


———M— —ÀÓÓMÓM——————É—É 
— ——— 


Quia igitur et 1 —55 —44--rr, fiet 
(za) -—dfp'--dq-4-dr' ideoque 
zz —Y(dp'-r-dq -r-dr). 


$. 9. Hoc igitur elemento z^ inuento reperitur 
: : — ds : 
radius ofculi curuae R — Jüp-raglpas;? Quare cum po- 


SUN ix. 
fuerimus 9—77, q— 22, r—45, fumto elemento d y 
conftante fiet 259—445, qq —44», qr —44*, ficque 


mail Su Iz ) ds 
habebimus: 


ds 
jme ERE HMECENMICROUEBNUE 


— s 
7 Yddx*--ddy'-rddzj' 


Verum fi nullum elementum pro conftante habeatur, vt 
fiat 


ds d s? P 
iib Wm ds? 2 

— ddz. dzdáds 
dr-ctes ds2^ 2? 


Ata Acad. Imp. Sc. Tom. VI. P, I. D erit 
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$32 )s6( esi 


erit 
djp--dq--dr-iiy-wijy. ii 


— zdds (dxddx--dyddy-- dzddz) zh dds?(dx?-- dy* d z*) 
d s3 ds* $ 
vbiobZx'--4y --dz -—dset 
dxddx--dyddy--dzddz-—dsdds, 
haec formula tranfibit in hanc : 


ddx*--ddy.--ddz'—dds:s* 
DOCHPEUSESS OEIINCKONEMENIHTE 4) ; 

atque hinc expreífio generalis, nullo elemento pro cons 
flante affumto, pro radio ofculi erit 


R-— d s? 
— v(üüd x? A4-ady/--ddz —dads3)j? 


quae formula per Analyfin communem demum poft cal- 
culos maxime perplexos eft eruta. 


6. ro. Quo nunc etiam pofitionem plani, in quo 
bina curuae elementa proxima funt fita, inueftigemus: in 
triangulo characteriftico z 2/5 quaeratur angulus zzls, at- 
que ex omnibus eius lateribus cognitis concludimus fe- 
quentes formulas: 


bled gdr-—-rüq 
fin. £2 $— 0 T5uyguagcdr 

t P aede WA a... aurai. o Rol s 
Colne slt o upBetestum EH Sa Dd hincque 


tang.z z/5 Eres, 


atque hae caedem formulae valebunt pro angulo quem 
particula z z/ retrocontimuata cum arcu 4 z conflituet, 
quandoquidem z et 2! infinite parum difcrepant. 


6. rr. Producatur nunc vtcunque elementum z 2/ 
inuentum , doncc latera noflri trianguli ac fecet in pun- 
&is 


es )27( $853 


&is g, r et f, ct modo vidimus, fi angulum 4 x r voce- 
Tnus — (D, fore 


o gdr—rdq a 
fud inu nri We 

Lo Qu s Xdprgoteo OU 
e d oc PUR TE SEN NE SE RT et 


tappe REM iat 


atque hinc definiri oportet primo ipía puncta 5, q, r, vbi 
ifte arcus terna latera noftri trianguli fecat, deinde etiam 
angulos, quos ille in his punctis cum lateribus conftituit. 
Quo hoc facilius expediri poffit, ex puncto a in arcum 
qrfp ducamus arcum 277, qui productus lateri 7 e oc- 
currat in 7, et in triangulo rectangulo 2 z 4 cum latere 


az datur angulus a z z, vnde inuenitur | 
qdr—rdq 


fine m —fin.a z fin. aZ TH — yu gia gi p ar; €t 
; - Eakunat div. 
tang. a5 — tang. az cof. a zt — py grep ar» 


denique erit 
tang. 24 f — — — — ——— — 4 


cof. a z tang.a zm — b(qd r—rdáq) 
Supra autem vidimus effe tang. z 2 5 — "., vnde fit tan- 
q 


gens fümmae horum angulorum, feu 
tang. bam izxEtudr-rdg) 44 


———— 


Pq(qdr—rdq)—rap , 
cuius numerator ob rdr ——54p-—qdq, reducitur ad 
hanc formam: (q9 -- rr) (ed p — 5 d 4), denominator ve- 
ro ad hanc (29 -i- rr)pdr—rdp), vnde fit 


ang. —Gdp—pdqa 
t Bbam-iot—pru, 


et quia angulus P ac eft rectus, erit 


tang.fjqc —tar-ràp, 
$ qgdp-—j$dq 


D 2 $. 12, 


eS )28( $e 


$6. 12. Quia nunc arcus a7 eft quadrans circuli 
et arcui P c normaliter infiftit, erit 


do qdr—rdq 
cof. zn — 5 4aq dr! 


vnde quia ambo arcus zp et z p cidem arcui mz nor- 


maliter infiftunt, ambo erunt quadrantes et arcus 777 erit 
menfüra anguli m p z, ficque erit 


iE 15 qdr—rüàáq 
cof. pn—coíqpec—zvu t tag 4 drj 


atque fub hoc angulo planum quaefitam | inclinatur ad pla- 
num c0, fiue in quinta figura ad planum BO C. At 
vero arcus 2 7; metietur angulum, fub quo iílud planum 
ad axem O A inclinatur, cuius ergo finus erit 


ENS qgdr—rdq 
fin. a fh — 73 5- 9 d ua agb 


6. 15. ]nuento autem angulo zb, quo planum 
quaefitum ad planum éc inclinatur, per analogiam conclu- 
demus angulos, fub quibus ad reliqua bina latera inclina- 
tur, fcilicet cofinus inclinationis ad planum 2e, hoc eft ad 
planum C A, erit 

Zac rüp—ftàd 


— v(ap?'--dq*-dr2)? 
et cofinus inclinationis ad planum A B 


— pdg—adp 
— (4g --aàq dr) 


At analogiam fequentes, quia prima formula erat cof.cpz 
fecundum ordinem litterarum 2, Db, € ct f, q, f progre- 
diendo, quoniam in poflremis formulis dubium effe potcft, 
an pertineant ad angulos aqz et arz, an potius ad angulos 
pqz «t brz, ambiguitas tolltur hoc modo 


LED LL 4S o ETAT ME 
co bs d gi-pd-e 


cof. 


e$5 )eoo( 2:5 


k I rdp—bpdr. 
cof..a 4.5 — yu eade p 


— uu gpddgoudP.o. 
cof.) rz — Vu re edem 


Interim tamen analogiae confidere non poffumus, quía 
pun&um f extra noftrum triangulum cadit, vnde inuef(ti- 
gationem fequenti modo inftituamus. 


$. 14. Omni ambiguitati occurremus, fi refolua- 
mus triangulum 2 zr, in quo cognita funt latus 4z, cum 
angulis zar et azr, vnde fiet 


- — ?*gqrdr—fprrdádna.44df$ 
d ETITRPEDSUUTVRE as aig S 
quae expreffio ob rZr -—p4p-—qdq transmutatur in hanc: 
— adp—fpdáds 
OO IHE e d puer" 
Praeterea vero etiam hinc cognofcemus 
—ddrzxrdq 
tang. e d $ dr 4- Fb) et 
, —— rV (d? 4- 1g? 4- d r2) 
tang.g rcc CY 9 P Tg reru, 


$. r5. Simili modo refolui poterit. triangulum 
-444,in quo praeter latus a z pariter dantür ambo an- 
guli za4q et az q: reperitur enim 


pdr-rdfp. 
V (4 p* 44q* 2c d r7)? 
tang, qq —227 —744 et 
52247 qdp—pádq - in) 
— q v(a p? d- d 4* -- dr 
tang.q z — VOCE GSEPNDUNS 
Denique iam vidimus arcum «5 effe menfuram anguli 


€4i4, €t quia arcus cb et np funt quadrantes, erit arcus 
bp-cn, vnde erit 
EET |] L5 dui nd 
tang. b p — taug.ma c — pa rndds 
vnde porro fit 
—rdp$t-gdr 
tang. ep z— EI PTT, 
D 3 6 16. 


cofagz-; 


et; ) so ( $9 


€ x6. Quae igitur ha&enus inuenimus fequenti 
modo afpe&dui exponamus; ac primo quidem pro angulis, 
quae cx punctis P, g, r formantur, habebimus: 


Ed c exlilETEN 
cof. p s cof.ep t — ood ap xanp 
— a utraop-ip dip:i7- 
cof. ag $ — cof qe m T rin 
cof.ar su — — col. Db rg — 59 P— 583 


v(dp? 4-d4? --ar?)* 
Deinde pro pofitione ipforum punctorum p, 4, r habebi- 
mus: 


— pdr-rdp. X, ——rda4-—qàdr 
tang. bp — 575—754 Bg ep — TS 


tanpis qii 8407044. (ing ago 85r 9 


qar-—raq? qgdáp—fpdáq? 
|— 3T -—rd4.. —pdr-ráfp 
tang. a r — 17 —— 5355 ung.br—T i t 


Euidens autem eft, fi ducerentur arcus f a, qb ct fre, eos 
fore quadrantes. — Denique arcus f £z commode reperitur 
ex triangulo 2zf, in quo latus af eít quadrans, ac prae- 
terea datur latus az, vna cum angulis az p et zpa, quips 
pe cuius finus cofinui zp ^ aequatur, vnde reperitur: 
2 2 2 « 
tang. pz — BY Pte ern), " 


iam vero erat 
— 4 V(d f? -- d q* -- d r2) 
tang.42— E Y ; 


— r y/(d f? 3- d q? -- d r?) 
tang.T Z EGIT Y «zm rri EPOR OW 


6.17. Inuentis nunc omnibus, quae ad pofitio- 
gem plani, in quo bina curuae clementa contigua incure 
vantur, ct quod circulo maximo qz rf continetur, fpectant, 
etiam in pofitionem radii ofculi, cuius: quantitatem iam in- 
venimus, inquiramus, qui quoniam ad radium Zz eft nor- 
malis et in ipfo plano circuli zz; fitus, eius pofitio tan- 

genti 


etc )ar( gs 


genti huius circuli in z erit parallela et, quia ipfi centro 
fphaerae Z applicatus eft cenfendus, ductus concipiatur ex 
centro Z radiss taogenti circuli in z parallelus atque in 
eius directione fitus erit radius oculi. 


$. x8. Traníeat igitur ifte radius Sphaerae, tan- 
genti in z parallelus, per pun&um R, quod vtique fitum 
erit in circulo f rq continuato, ac manifeftum eft arcum 
zr fore quadrantem. Hinc ductus arcus ar metietur in- 
clinationem radii ofculi ad axem Za, fiue ad axem OA, 
quem arcum ex triangulo ez R. definire licebit, cum fit 
zR—90o?ct aogulus Rza— 180? — (D, latus antem a z 
detur, vnde colligitur 


E d$ id 
cof. a R — qr un 


tum vero erit 
tang. zaR —rt0—297, 


EJ 


Hinc aufferatur angulus z a4, cuius tang, — 
bit tang. ga Rz — 4?, vnde fi ducatur arcus 2^ in trian- 


gulo R a c dantur duo latera ae et a RR. cum angulo. in- 
tercepto, vnde colligitur 


2, ac remane- 


Les, A dr 
cof cR — fin.aR cof. qa R — B vip 


Eademque modo reperietur 
dia Cd ud à 
cof. 5 R.— Bag h qu qur 
Cognitis autem angulis, fub quibus radius ofculi ad ternos 
axes principales O A, O B, OC, inclinatur, eorum com- 


plementa ad 90? dabunt eius inclinationes ad plana oppo- 


£5 fcilicet BO C, AOC, AOB, Sicque pofitio radii 
ofculi 


Tab. If, 
Fig. rz. 


" ) 32 ( ecoke 


i Hi 21:3 $4 às a Cba! 
ófculi, cuius quantitas eft — 77 "DOE SECRE rae SY perfecte. 


determinatur. 


$. 19. Hae autem determinationes adhuc facilio- 
res reddi poffunt, fi, quemadmodum inclinationem circuli 
qzf ad arcum a£ dedimus, eiusdem quoque inclinatio- 
nem ad arcus bz et c2 definiamus, Hunc in finem quae- 
ramus ' angulum a zb, ct ex ttfangulo a zb, quatenus tria 


laterae funt cognita, erit 
pq 
cob.a zb — qp ad 
Deinde fi fiat in. eodem triangulo 


fiiuaz:fin.abz —fin.ab:fin.az b, 
inde colligitur : 


fin.a e b — STE YR XY. 
hincque porro tang. a z 5 — — 7;. Eodem modo erit 
cot, b qit s- e pre net 
| fn. Er rS EE 
hincque tang. ze — 74. Ac denique 
coL csg — UT ; 
finc € 28 — Pg 


Ed 


hincque tang. e z a — 57. 


$. so. Quoniam igitur fupra inuenimus effe 


OPEN ORT De ZDACI ASRLUDBE 

cof. a z r — va 1- ETT P dq adr) : 
tren qdr—rüáq:' 

fin. a zr —  IDLEIETTECT Pd qd) 


tang.a $ fr .— rig-22r ; 
P 
fubtra- 


et )s35( $53 


fubtrahamus hunc angulum azr ab angulo a b, ac re- 
periemus 
: —-rd p eub rdq paadr—rdb?-fbdrv 
tang. bz r —— —52 1T * Lick 
Eodem modo cum fit . 


tang.a 2 q — $577.53, 


fubtrahatur ifte angulus ab angulo a 20, cuius tangens eft 
B7) ac reperietur 


ting. c 4g — ERO RE PETS 


qdp—fpdq4 
prdp—aqqdr--qráqg 


—— d T * 


$. 2r. Quoniam igitur omnia determinauimus , 
quae ad pofitionem tam plani, in quo duo elementa pro- 
xima curuae inclinantur, quam radii efculi fpe&ant, at- 
que adeo multo vberius quam per methodum comunem 
fieri folet, coronidis loco fubiungamus quaedam theorema- 
ta ad doctrinam fphaericam pertinentia, ad quae ifla tra- 
&atio perduxit et quae omni attentione digna videntur. 


^tTheorema I. 


6. 22.  Propofito triangulo fbbaerico abc, cu- 
u$ omnia latera funt quadrantes, fi vel intra id vel ex- 
jra capiatur puncium quodcunque z, ex eoque ad angulos 
irianguli educantur arcus za, zb, zc, femper erit 


cof. z a^ -- cof. z 9^ -i- cof, z c* — r1. 


Demonfítratio. 


Ex triangulo a z ^, fi eius latera vt cognita [pe- 
centur, reperitur 


Acla Acad, Imp. Sc. Tom. VI. P. I. E cof. 


'Tab II. 
Fig | 


"Tab. II, 
Fig. 2, 


eti )s€( $e 


cof. bag — 9f bz. 


— fin;a z? i. 
eodem modo ex triangulo a £ e erit 
— efc 
cof. ca z — p 


vnde .quia angulus 5 ac eft re&us, fi quadrata addantur 
prodit 
Age cof. haz --cofca zt c p SET UEm, 
ideoque 

fin. a z? — cof. b z^ -A- cof.ez — x —cof, az, 
TuS manifefto fit 

cof. a z^ -1- cof. P z* -1- cof. c s^ — r. Q. 1 E. D. 


'Theorema (I. 


6. 28.  Propofiio iriangulo  fpbaerico ab c, cuius 
omnia latera fint quadrantes, fi intra. «el extra id capiatur 
pun&um quodcunque z, ex eoque in fingula latera. ducanwur 
arcus perpendiculares z p, zq, zr, femper. eri 


fin. z * -1- fin. z q* -4- fin. z ^ — 1. 


Demonftratio. 
Euidens eft haec perpendicula oriri, fi praecedentes 
arcus az, 5z, cz continuentur, vnde quia arcus ap, 5q, 
£f funt quadrantes erit 


fin. z 5* — cof. z a*, 
fin. z P zc cof. z P^. et 
fin. $5 5* Zi coL. au^; 
quare cum modo inuenerimus 
cof. z à^ -4- cof. z P -- cof. z c —— r1, erit vtique 


fin. z f^ 4- fin. z q^ -i- fin. zr? — x... Q- E. D... 
'Theo- 


»2 )ss( $s 
'Theorema III. 


6. 24. Propofito triangulo fpbaerico ab c, cuis omnia Tab. IL. 
latera fint. quadrantes , fi. ducatur circulus maximus. quicun- Fig. » 
que QQ^y o, qui fecet, latera trianguli, fi opus eft. producta, in 
puncdis à, Q, y, is ad baec latera ita inclinabitur, vi. fit 


cof. P a. "y^ -1- cof. a (8 "y^ -- cof. a y Q^ — rz. 


Demonftratio. 
In triangulo 84, ad a re&angulo, erit 
cof. a y — fin. a Q vy cof. a y ; 
fimilique modo in triangulo 2 a*y, ad 5 rectangulo, erit 
cof. b a ^y — fin. b y a cof. b "y. 
Addantur nunc quadrata harum. duarum, formularum erit- 
ue 
s bay? A- cof. a Gy — fin. a*y (9 cof. a *y* 4- fin. bya? cof. b y^, 
et quia 
by a ay et cof. a y^ A- cof, b y^ — 1, 
erit 
cof. P a.*y* -i- cof a ^y^ — fin.ay (9 — x — cof ay ^, 
vnde fequitur, quod demonitrari debet, fore 


cof. bay? -i- cof.a (y^ -1- cof. a^y (9^ — rz. 
Theorema IY. 


6. es.  Propofito iriangulo fpbaerico abc, cuius 
Jingula latera fimi quadrantes, (i pro. lubitu. ducatur | arcus 
circuli maximi quicunque a (8 vy, in eumque ex angulis ab c 
ducantur arcus perpendiculares ap, bq, cr femper erit 

fin. a f^ 3- fin. b q^ -i- fin. er^ — 1... 

E 2 Demon- 


eg3$ ) 86 ( $93 
Demonftratio. 

Ducantur arcus a2, Gb et Y^ qui erüint quadran- 
tes, quoniam omnes arcus ex 4 in latus b c duái fünf 
quadrantés, ac ptaeterea etiam normaliter infiftunt, Hinc 
quia anguli ad 5, q et r fünt etiam reci, erunt quoque 
arcus «f, (9 et *yr quadrantes, vnde fequitur fore arcum 
ap — angulo a & f, ideoque 

fin. a p — fin. aà p — cof. b a y. 

Eodem modo erit » 4 — 5 4, ideoque 

fin. g — fin. Pb 84 — cof. a Q'y; 
denique erit c r — cv r hincque 

fin. c r — fin, ey r — cof. ay Q. 

Quare cum fumma quadratorum. liorum cofinuum fit 
-— I, erit quoque 
fin. af* 4- fin.Dq^ -- fin.cr* — 1. Q. E. D. 


t 


eds )s7( $5 


METHODVS FACILIS 
OMNIA SYMPTOMATA 
LINEARVM CVRVARVM 
NON IN EODEM PLANO SITARVM 
INVESTIGANDI. 


Differtatio altera. 


$. r. 
(Q' fi forte methodus ante tradita et doctrinae fphae- 


ricae innixa minus placeat, vtpote ex principiis 
alienis. deducta; aliam hic füm propofiturus. methodum, 
ex principio magis directo petitam, qua omnia fympto- 
mata linearum curuarum non in eodem plano fitarum et- 
iam multo fuccinc&tius et clarius demon(lrari poffunt quam 
methodo hactenus vfitata. Hanc autem methodum mihi 
fuppeditauit confideratio illius plani, in quo bina curuae 
elementa contigua funt fita, et in quo proinde tam ran- 
gens curuae quam eius radius curuaturae exifítere debent ; 
vnde totam inueftigationem ex confideratione huius plani 
fum petiturus. 


E 3 & 8. 


Tab. II. 
Yi g 4 


et35 ) 38 ( $939 


$. ». Confítitutis igitur vt ante ternis axibus prin- 
cipalibus O A, O B, OC, quibus coordinatae, quoduis 
pun&um curuae z determinantes, fint parallelae, fcilicet 

Oxcixbiy—)byzzsx | " 
ftatim in. calculum introducam illud planum, quod per ba 
curuae elementa contigua determinatur, fiue in quo curua 
hoc loco incuruatür.  Secet igitur iílud planum ternos 
noflros axes in punctis y, v et zv, ac ponamus difítantias 
Os-—u, Ovo—v, Ow — w, quandoquidem his tribus 
quantitatibus pofitio plani penitus determinatur.  Quate- 
nus igitur. curuae punctum z in hoc ipfo plano reperitur, 
aequatio inter ternas coor' natus x, y, Z erit vnius di- 
menfionis, huius formae, A » -- By -4- Cz - D, ad quam 
penitus determinandam transferamus primo punctum z in 
ipfüm puncum Z7 fietque x — uy, y — o et z — o, vnde 
erit Au — D. Simili modo, translato puncto z in ipfum 
pun&um z, fict x o, y 2v, z —o, vnde erit Bv — D, 
Denique translato puncto z in ipfum pun&um zw, erit 
£—Uw,x-—0,Jy--o, vnde erit Co —D. Curt igitur 
hinc fit 


Lau E) m 
A-—zz2,B-—z;, —uw? 


erit aequatio localis pro plano 4 vv haec: 
x y —- 
"y -T- ET ng wor 


$. 5. Quod fi nunc vt ante elementum curuae 
ftatuatur — d $5, ac per hoc clementum reliqua ita dcfini- 
antur, vt fit 

dx—pds,dy—qds,dzcrds, 


erit vtique f p -- 9 q -- * f — a1, ac differentiando 
pp 


euis ) 39 ( $9 


4p--adq-A-rdr—o. 
"Transferatur nunc punc&um curuae Z in proximum, cui 
refpondeant coordinatae x -i- d x, y -d- d 7, z -i- d z, quo- 
niam iftud pun&um proximum denuo in plano y v s eft 
fitum, erit etiam E 

x-dx y--dy COEUR EL 

EXxCR ADA -- DA epe — I, 
a qua aequatione fi prior fübtrahatur, habebimus: 

d dm eis 

45 p P -- 2 — o, ideoque £ -4- 2 -- Z — o. 
Denique quia etiam fequens elementum in idem planum 
incidere debet, erit etiam denuo differentiando 

dp d 4 dif) 

Cb Fa em LO 
Vlterius vero differentiando progredi nom licet, quia fe- 
quentia elementa vtique in aliud planum iucidere pofíunt. 


6. 4. Confideratio igitur iftius plani 4 v «v cum 
indole curuae coniunc&a nobis fuppeditauit has tres aequa- 
tiones : 


Lx xL ua 
gru tuer ci ie qr 
1l. £? -- 23 -- £7 — o. 


ex quibus aequationibus vicilfim ternas quantitates 4, v 
et zy per coordinatas curuae earumque differentialia deter- 
minare poterimus. — Hunc in finem  adhibeamus hanc 
combinationem: 1l. 4 r — III. r, quae nobis pracbebit 


dr—rd E: 
pLItPp$4r7413- 9, fiue 


Bdr—rdp.'rdq—gdr 
u ra v ? 


vude 


"Tab, II. 
Fig. 5e 


ec» )49( $5 
vnde deducítur haec proportio: 
uis—(rdq—qdr):(pdr—rdp) 


Statuamus igitur 


r— Tdi "ers pud$-—md 
"a —R erit $E 


qui valores in fecunda aequatione fubítituti dant 
y (da —adp) . kelefb, "arci iod 
p IL -4-rF-o, vnde colligimus 
— qdfp — d [| 
1 


1 
^U 


1 1 1 


$. 5. Ex his autem valoribus pro i, 5, L inuen- 
tis, fi ii in prima aequatione fubítituantur, perueniemus 
ad hanc aequationem: 


x(rdq—qdr)J(pdr—rdp)-cz(qgdp—p44)-1, 
quae nobis igitur valorem quantitatis 7 exhibet, ita vt 
deinceps hac littera 7 tanquam cognita vti queamus, vbi 
quidem neceffe erit valores formularum ;, $5, ;, in calcu- 
lum introducere. : 


$. 6. Nunc igitur determinata pofitione plani 
"viv inueftigemus eius inclinationem ad terna noftra pla- 
na principalaa A O B, BO C, CO A." Ac primo qui- 
dem quia iftud planum fecat planum A O B per lineam 
uv,quae eftt — Y (uu-- 9v), ex O ducatur in hanc uv 


. perpendicnlum O r, eritque u r : Ou — Ov : O r, vnde fit 


t UD : uia trian- 
Orc. lungatur nunc reca rz, et quia tria 


gulum O wr eft verticale, reda  r quoque normalis erit 
ad re&am zv, vnde angulus O r e» dabit inclinationem 
plani 4€: ad planum A OB; quare cum angulus «/Or 


fit re&us et O « — «, erit hypothenufa 
ru 


eB2 )4r( Be 
rx Uu uU 'U-Fuuaus1)--'v va 1) 
rw ly(—— àv 


ex qua colligimus 
cof. Or  — 97 — LS AXIVT fiue 


T0 — wv(uu v --Huuda 1)-- V U qw) ) 
I I 


VOTIYTD €-YG ctc uy 
Sicque innotefcit inclinatio plani z v zv ad planum A OB, 
I 
W Y (i. -- voc uu) 
do per analogiam concluditur inclinatio plani u v zv ad 

I 


cof. Or» — 


quippe cuius cofinus eft Simili mo- 


planum BO C, cuius cofinus eft syn IP 


ac denique inclinatio plani u v v ad planum C O A, cu- 


I 
ius cofinus eft vY(À- 4d cEICy 


ay 


$. 75. Cum igitur fit 


rdg-—qgàdr 
-ECX me 
pár—rádp et 
t 
g4p—p42, erit 
d$? (qq9-r r) -dq* re cun Eo 
d. oh uu 
—iapqdpdgq- sprápár—sordgdr, 
it 


quia vero eft 


qqQ-3-T7r— 1—5bp;| Dp-3-rr—1—44 et 
Ppb-c-44-1-—rr, 


4a Acad. Imp. Sc. Tom. VI. P. I. F his 
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his valoribus fubflitutis formula ifta in duas partes diftri- 
buetur, alteram pofitiuam, alteram negatiuam; ac pofitiua 
quidem erit Pp ck 3-37', termini vero negatiui erunt 

Be Lrrartoibpdpdq-ebrdpárciardnir 

PR 43: Wii 

quae forma cum manifefto üt quadratum huius formulae: 
pip-qdee rit, ea ob 

54p-- 4d q-- dro, 
fponte euanefcit, ita vt habeamus: 

H H 1 LE dfp?--dgq4dr 

Y (4, 47 4» A7 au) — Y (ER—ÉEÉM, 
quamobrem  inclinationes fupra inuentae ita | füccin&te- ex- 
primentur: 

L cof. incl, ad plaaum AO B. — 27^ —?44 


vp --d4j dry 


IL cof. incl. ad planum B O.C — — Ee 
III. cof. incl. ad planam .C(O A —.—?? * —74» 


Y(dp?-i 44? 4- ar?y 


Sicque iam praecipua fymptomata fumus naci, quae prae- 
cedente methodo demum poft plures ambages funt eruta. 


6. 8. Quo nunc etiam reliqua fymptomata faci- 
lius eliciamus, ponamus brceuitdtis gratia angulum Oz voz a 
atque habebimus 


4d v I 
fin. & —— am pj enr a et tang.a — 7. 


u 
y(u-F vv) 
Deinde ponatur inclinatio feu angulus O r :! — 0, eritque 


fin 0— 9" — 7U V(u u 4- v 1) 
rU — v(uuvv -- uu^J'w 4- vva uw)? 
Eo. 0 — EN 
T &U v(uuvv--uu^u--uvvu«) 
laus d zcohxuu ue m. 
u v ) 


vbi 


et ) 45 ( $93 


vbi notandum eft hos valores manere conítantes, dum a 
pun&o curuae z per duo elementa fequentia progrediimur. 


6. 9. His praemiífis inueftigemus locum pundá&i z Ts. 
in ipfo plano 4 v:7, et cum fit Ox—x, xy—y,yzczs, P9 
ex puncis x et,y ad rectam 14. ducamus perpendicula 
Xp ct y4, et quoniam xu—1-—x et angulus x 4p—a, erit 
xp-—(u—x)fin etup—(u— x)cofa, ^ Tum vero ex 
J in xf demiffo perpendiculo y0, erit yo-—yfn.a et 
xo-ycof.a. Quare cum fit 1.0, —,J,0 et. 4, q—p 0, fiet 
interuallum 

uq-(u-— x)cof. a«-|- y fin. à et 

y q — (u — x) fin. & — y cof. a. 


Nunc igitur quia y z — z e(t verticalis, ducta: reca qz 
triangulum y z4 non folum plano A Ó B. normaliter in- 
fitit, fed etiam rectae yq et zq ad rectam zv erunt per- 
diculares, et angulus y4z ipfi inclinationi 0 acquabitur, 
vnde crit. recta 


—— (u — x) fin. & — y cof. « 
P tos cof. 0 ) 


vel etiam erit 


puo e pe IE 
d 5 — nin. 6 35 dins 


vnde has duas formulas aequales effe neceffe eft, ex quo 
fequitur fore 


z V(uu v d- uu ny d- "vv twi). (u—x)fin. & — y cof.a) V(uu vv 4-uu "Wl 4- ib tt) 
40 y (uu -i- vv) UT uv " SEU 
fiue 
z — (u-—x)v—umy 
7") y(uu 4- vv) — uv y(uu 4- vv)? 


quae aequatio reducitur ad hanc: 2 26——9 — 7, quae eft 
F2 ipfa 


"Tab. II, 
Lig. 6, 


| et2 )a44( $9 


ipfa aequatio primo conftituta, fcilicet 
x y 2 lI 
- d-;743—rFM 


$. 10. Quoniam igitur reca x4 in ipfo plano 
uv ad recam uv e(t normalis, in hoc plano pro pun- 
&o z f[Ípe&emus recam 544 tanquam abícifam et g£ 
tanquam applicatam, et vocemus uq — X et qz — Y, 
quocirca habebimus 

X — (u — x) cof. à -1- y fin. &. et 


— (u— x)fin.«— ycfa — zz 
Y- coJ. 0 zx i0: 081^ 


Quae quo clarius perfpici queant, hoc planum gos» cum 
punco z feorfim in tabulam coniiciamus. 


6. 1x. Nunc igitur differentiando per elementum 
curuae z 2/ progrodiamur, atque ob 


dx—pds,dy-—qdsetdz-—rds, 
quoniam quantitates 4, v, v, cum angulis a et à ma- 
nent conftantes, crit 

dX-—-—pdscof.o--qdsfin.a et 


— bd: fimn.a — g d s cof. — "ds 
gd Y— €90;. 0 wire Eu 


quos duos valores ipfius d Y pariter aequales effe neceffe 
eft, ideoque erit 
"Pim d aeui ione. 


c9.8 - — jm.0 ? 
quae aequatio, fubílitutis valoribus, tranfit in hanc: 
P q LM 
T -i- "o -L- uw o— [o 
qvae eft ipfa aequatio fecunda initio conflituta. Praete- 


rca, cum pofuerimus elementum curuae —d5s, quod nunc 
ex 


-eH2 )a45( $93 


ex coordinatis X et Y fit 2s - V (2 X" --4 Y), neceffe et 
vt euadat d X^ -31- 2 Y' —4 5. Eft vero 


ds (qv — pu) 
dX — Y (& v -4- v v) et 


dY-—-— ds(pv -4- qu) V(uuvov -i. uu «io A4- bacc. 
—- uv y(un A- vv 


vel ctiam 


d Y —r45sV(uwumvv-t uuu 4. vv wu) 
q»(Y u u -- v v) 


Hinc autem erit 


dX74-1Y? -uuvv (1100— 2pqu'v -- ppuu) 4- (ppvv 4- zPquo)-t-qpu (9gnu-- usps -.- oet) 
COAPSEN C uuv"v(uu--vo« 


quae expreffho reducitur ad hanc: 


dU dv. — — PP(uu: (ci mu) n 2pquu 
mi -E* Dee l- 


S p$- sq Fw zy. 
Cum autem fit 5 -- 7 — — 7, refultabit haec forma: 
2x -E21Y —pp4-qq4--Tr-zzx. 


d s? 


Sicque patet, reuera effe 4 X* -4- 2 Y* — d y, 


$. 124. Quod fi iam ftatuamus 2 Y — P 2X, no- 
tum eft radium ofculi curuae, quatenus cadet in rectam 


d X (x -S- PP PP) 
d P 
trum circuli noflram curuam in z ofculantis. Modo au- 
tem vidimus reuera fieri dX V(x--PP)-—4s, vnde 


cum fit 2X —479* —9, erit 


Y (1 -i- P P) — 25 — 12-79, fiue 


q9"—92n 


zNQO, effe z(—— , ita vt £L fit cen- 


tem .9v-—fpu 
Eu E.Emr cv | 


F 3 vnde 


vt32 ) 46 ( S uEds 


vnde differentiando colligimus: 
pgp9* jg yg, 
(14- P ibas Y (u w ^- 9)" 


vnde deducitur 


du. equi EAD. com 
udb—vdq 
atque hinc expreífio pro radio ofculi erit 
— PdXvy(uu--vv)—.dYv(uu--vwY) 
zy vdq—udp -—  vdq-udp ? 


ac loco 2 Y fubfítituto valore obtinebitur tandem radius 
ofculi ; 


2 Q,— 355v -1 qu ví(uucv'v--uusrw- vou w) 
* uv(udp—'vduq) 


6. r5. Quo nunc hanc expreflüionem radii ofculi 
ab elementis u, v et zv liberemus, diuidamus numeratorem 
ct denominatorem feorfim per 4 v5, et obtinebimus nu- 
meratorem [ 
denominator vero erit see eri iie autem iam often-: 


dimus effe ! 

V C5. -H- os ^ au) c SEE Eg EEPT, 

vnde fit numerator : 
—ds(£* oc 2*) Y (ap^ A- 44 -- 4). 


Cum nunc fit 


D — LH ' uU I— T 
[— —pár-rádp «* t—rádaqcadr? 


erit nofter numerator : 
$ 


es )41( $5 
15 (ors zERSVGP 4- d4* dr) 
"o —uuurds(pdg-qpy - Vif oi Cp 


T (par—raáp)iráq—adr) 


denominator vero, ob 


ul-gqdp—püg pigs: dp—fpda 
w^ ràáq-—qàdrm — Mii, 


induet hanc formam: 


(a dp —p4dq4) (i332 — ga5mw)— 

(a dp —544) (p4p-Fqdgq)dr—(dpy-4q)r). 
Cum autem fit 

bdp--qdq-—rdr, 


erit ifte denominator: 
i r(adp — dgqg)(dp* - da* 3- dr?) 
ju ec pan dd 


€& r4. Cum ígitur euoluerimus tam numerato- 
rem quam denominatorem, inde -olligetur radius ofculi 


— ds 
zLouaycdq-avj! 


qui valor perfecte congruit cum eo qui fuperiore methodo 
erat inucntus.  Supereft igitur vt eius quoque pofitionem 
refpectu ternorum axium principalium  définiamus. Hic 
autem vidimus eum cadere in normalem z N productam, 
fiquidem eius expreífio fuerit pofitiua. Eft vero fubnor- 
lis 4 N — C5. — P Y, atque fi infuper ducamus tangen- 


tem z T, erit fubtangens qT—*—t. At vero po- 
fitionem huius tangentis z T in praecedente differtatione 
tam fimpliciter determinauimus, vt angulorum, füb quibus 
ea ad axes principales O A, OB et OC inclinatur, co- 
finus fint p, 4 et r. 


$. 15. 


eti2 ) 48 ( $t 


$. xs. Confideremus primo tangentem z T, pro 


cuius pofitione refpectu recae zv habemus tangentem 


: Lm S iN. : 
angui q'Tz-—2:-P-jg; tum vero quía clemen- 


tum curuae eft Z5, fi ponamus breuitatis ergo angulum 
qTz—:, erit 


— dY ——. (pv--q8u) V(uuvv -- uunsot -- vv) 
fin. * — 7 — uv vY(uu--7v7) et 
— dX .—. qv—fbfu 
Cof T —— ccr VE eU 
vnde fit 
— uL (pv--4u)v(uuvov-q uua —- vvan) 
tang. T— EE Y EE rr E du AM) d 
) ES "I er rM. 
Porro vero erit fuübtangens 4 T — LL, eft vero 


Y —— (v (u-—x)—»*yu)ví(uuvv uus) -- v v) ww) 
"i V v v(u u -j- V V) * H 


vnde fit fübtangens 


—(v(x—2x)—uy)(pu-3agv) 
q1-— (pv 4- qu) Y(u u 4- v v) ? 


quae fubtracta ab afciffa X relinquet fpatium 


u T —?»-2-4(u-—2x v(uu- v 
giu pv-c-qu T 


Denique fiat 2X :45 —4 TT ad z T, 
hincque prodibit ipfa 


— LL(v(u—z)—u»y)——uy-"v(u- zx) 
tang. z T — mo wc air i rr E 


$. 16. Eodem modo definiamus pofitionem  nor- 
malis zN, ac primo quidem erit angulus qN z 2 9o0*— 7; 
tum vero fubnormalis 


es RN — (v(u - x) - u y) (p--q u)(u uoo e wu t to d» oo 000) 
qN—YPC-—Y tang. T—I——— uuvvV(pu-quv) y (uu 4- vv) , 


ipfa autem normalis erit 


zN 


—$ )49( $He 


EN-— 9 — (v(u-2)- uy) v(uuvv-Fuuwu)-4-vowow) 
E CETUOWRENEC?U RERIES 


Tandem fi fübnormalem abfciffae X addamus, prodibit in- 
teruallum i 
UN-— (u — x) (bv v (uu 4- LU d- 41050) d- qu'v qw) y (uu Hd- vv) 
uuvo (p u-q2v) 
— 3 (guu (vv -i- 11) - puma) V(uu -4- vo) 
uuvv(puc- 


$. r7. Transferamus nunc iterum: hanc figuram 
in planum inclinatum u v zv, et cum fit re&a zy ad pla- 
num A O B perpendicularis, ducta re&a y T erit triangulum 
zy T ad y rectangulum, vnde anguli yz T cofinus erit 97, 


Hic autem angulus aequalis eft illi , fub quo tang. z T ad 
axem OC inclinatur, quia zy ipfi O C ett parallela. Cum 


igitur fit zy — s et z TZ 17290729, at vero ex prima 


CEN S 


xp 2? FP Lo, fiat 


u 

2. 4. » aS di D i-us. 
wor pw - v ocu LUN CRIE 
erp -— umvmz 


qu (pv--4u) D 
tum vero ex fecunda aequatione: 


t q Tum : 

iR mc aos On erit 

qu t tusCDIU etu) 

(tum "v L 
quo valore fübftituto fit z T — — £, quocirca habebimus 
cof. y z'T — — r. Supra autem vidimus cofinum anguli, 


quo tangens curuae ad axem O C inclinatur, effe — —1- 7; 
verum notandum eft ibi tangentem furfum fuiffe produ- 
&am, cum hic deorfum dirigatur, vnde fignum cofinus 
mutatur. 
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$. 78 Quoniam autem hic tantum de iaclinatio- 
ne agitur, quam tangens curuae tenet refpe&u trium axi- 
um, loco ipfius tangentis z T aliam quamcunque ipfi pa- 
rallelam  fubflituere licebit, quippe quae ad axes noftros 
pariter. erit inclinata, — Hanc ob rem in plano inclinato 
4 v5 ex 4 ducatur recta 5 7, tangenti curuae parallela, 
ita vt fit angulus v 4; — T. . Capiatur autem haec recta 
ut, calculi gratia, — r, ita vt, fi ex £ in £v demittatur 
perpendiculum zd, fit ud —cof v et td—fin.v. 'Tum vero 
in ipfo plano A O B ex 7 ad rectam w*v ducatur nor- 
malis Ze, in eamque ex 7; demittatur perpendiculum 7 e, 
et quia angulus ze e(t inclinatio plani sosv ad planum 
AOB, erit ifte angulus zde—9, vnde fit interuallum 
de—tdcof. 0 — fin. v cof. 0 et perpendiculum in norma- 
lem :e£— fin. 7 (in. 0; vbi notetur rectam £e axi O C effe 
parallelam. — Hinc fi ducatur recta sg e triangulum 7e ad 
€ erit recangulum, vnde anguli 47€ cofinus erit 


cof. ute — L5 fn. fin. T. 


Supra autem vidimus effe 


fin à — *U V(u u -4- v v) 
Yy(uuvv--uu«a ud wvwst 


tum vcro crat 


prar pau) vis uio. comes a 


fin. T — - uv y(uÀ -4- V v) 


quae exprefüo ob 
^E ue mu É uv 
p L gu *s a? 
transformatur in hanc: 


fin. TrIrvuuvv--uu 20.0 eie [o PIRE 
« y(uu--vv) 


vnde fit 
fin. 


eds )sr( $53 


Óinfé fin, T —f — cof 4 Pe. 


hoc eft cofinus anguli, fub quo tangens furfum ducta ad 
axem O C inclinatur — r, (Cf. $. 19.); re&à autem uc 
finum eiusdem anguli exhibzbit , ita vt fit 


ue——Y(r—rr)-—Y(pp- 44), 
quae etiam definiri poteft ex triangulo e 4, in quo eft. 
ad'z2cob v'et V'o— fin v cof; 0, 
vnde fit 
uy e-—Y(1— fin.( fin, 7). 
Hinc autem deducitur tangens anguli Ze, fcil. 
tang. d y € — £5 — cof. 6 tang. 7, 
ad quam euoluendam ponamus breuitatis gratia * 
Y (uu v v -- uu sv & 4- v 9 zv w) — O , eritque 
cof. 0 — 'g* et tang. T — Lu 
vnde fit 
tang. d£ e — we gap 
Quare cum anguli O z c tangens fit ?, hinc reperiemus 
tangentem anguli O ze, fcil. 
tabo. O,uo — Eg opu) rarum 


usw(qv —pu)-r-rucvov? 


cuius fractionis numerator ob I -L-L-—-—2; fiue 
Je8 q. u «UJ 
ur--uwpl—tsm 


reducitur ad hanc formam: qv (u4-4-v9v); denomina- 
tor vero, ob 


qu-Ltur—-——. 
reducitur ad: — p ,w(u t -4- v v), ex quo colligitur 
tang. Oye — — 2. 


G 2 $. 20. 
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6. 20. Jam ex e in O & demittatur perpendicus- 
lum £f; et cum fit ue —Y (55-31-44), tum vero 


fin.&uf — ig; 4-3 €t cob euf— 


hinc erit 
efc-—q. €t wf 

Quod fi nunc ducta concipiatur recta rf, ea erit ad O y 
normalis, hinque triangulum zf4u ad f re&cangulum, ex 
quo obtinebitur cofinus anguli O uz, fub quo tangens £u 
ad axem O A inclinatur — f, prorfus vt fupra. Eodem 
modo fi ex s ducatur £g parallela ct aequalis ipfi ef, 
erit quoque triangulum £g ad g rectangulum, vnde 
cofinus anguli 7 4g, fub quo no(ítra tangens ad axem 
OB inclinatur — — 4. Sicque has inclinationes, quae fu- 
periore methodo fponte fe offerebant, hac methodo per 
plures ambages tandem funt erutae. 


zraVI m 
V(Ppp-2-424)? 


$. 21. His expeditis videamus etiam quomodo 
normalis ad curuam z N (fig. 6.) ad ternos axes incline- 
tur. Hunc in finem concipiatur quoque ex puncto 4 im 
plano zv:v educta recta normali illi z N parallela, quae 
itidem vnitati acqua!is flateatur: neque vero opus erit pe- 
culiarem figuram con(tiroere. Nam fi nunc recta s? pro 
dire&ione huius normalis accipiatur, omnia manere poflunt 
vt ante, fi modo angulus du capiitur — 90? -F T.  Sic- 
que in praecedentibus formulis tantum opus erit fcribere 
cof. - loco fin. Y et fin. * loco cof. v. Sicque erit 


£d —co( T eb ud - 0r T. 
Hincque porro erit 
d e — cof. 7 cof. Ó et t e — cof. v fin. 0. 


At 
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At vero per reductiones ante adhibitas habebimus 


HM IY T. 
fin. T- qU w V(uu-q- v v) 


—.—q Ups 
et cof. 7 — — J4(vu-4- v v)? 
porro 


— aU Y(u u -4- v v) — uv 
fin. 9 — 9 153-*9. et co 6 — *?, 
quorum valorum ope erit 


cup osmmer:.- 
ud-— QU Yy(& u -4- v v)? 
dit, 

— uv7(1* —fu) 
de — O vu u 4- v x) et 

— "w (g v — b u) 
Lev 


3 
hincque 


(aug. due —m59u»-)pw Vert P1 RHENO 


oor Ted. iang. T * 


€ 22. Nunc autem angulus z £e exprimit incli- 
nationem radii ofculi ad axem O C, cuius ergo cofinus 
erit — 9077-89, vbi cum fit 
9 — Y (uu v -4- uu -- vv v uw), erit 
— u v 
9 — uc Y (/ A- 3, 2- V (d p^ A- d q^4- d r^), 


vnde ille cofinus erit 
——$ü (av —p u) 
—--. uvy(dp -L.dqgq--dr2j* 


Diuidatur tam numerator quam denominator per zv, et 
haec expreffio euadet 


"Uu ju) 


me odi 
coLsii boue ox SCIES Sdhiidet 
V(4p --dg -dr) 
$. 23. Supra autem vidimus effe 
L—rdq—-qdr ect —pdr—rdh, 
quibus valoribus introdu&is numerator noftrae formulae 
G 3 erit 


ec )s4( $9 


erit 2r, vnde maniféfto colligitur anguli fub quo radius 
ofculi ad axem O C inclinatur cofinus : 

eS —dr 

— V(dg dd P dry 
vbi difcrimen figni non eít attendendum, propterea quod 
fignum per fe mutatur, fiue radium ofculi furfum vel de- 
orfum tendere accipiamus, 


6. 24. Cum igitur fit recta 
dr 


P6— — Yayckágcedrn) 
crit recta 


v(dp? 2-dgq*ramc dri) 

at vero tang.£ u d — "7 0 2-—*?, Ante autem erat 
9 -—— Y (d p -4r- d q* 24- d r'), 

vnde ifla tangens euadet 


—(qv—pu)tt AY — (jt — 21): 


, 


uvsr(dp'--dq -rdr) "f (d p^ -- d q^ or n") 
cuius fra&ionis numerator transformatur in 4-:dr, vnde 
ifta tangens fiet 


tang. d u € — d ACER. EA 


r (d p? d- dq? -- dr?) 
Hunc igitur angulum fubtrahamus ab angulo O 4 v, cuius 
v.——rdádq-—qdr : ; FEST, 
rangebs eft D Lond. ot fadis omnibus reductioni 
quibus hactenus fumus vfi, tandem elicitur 
L4. PUvd d 
tang. O te — — 35» €f$0 


b | 40. Um DÀ : 
fin. — O ut ja v ordgD et cof. O we 7 gu 45 


Cum igitur fit 
Và pido) —. erit 


iu Ü E y(dp? a- dq -- d r?) 


bus, 


e: )ss( 252e 


(e ds E 
uf—uecot.Oue — i V eapoant 
uL. —dq 
ef — V(ap* 4- 4q* c d v)? 


$. 25. Cum autem fit ug; — x, reca uf expri- 
mit cofinum anguli fz:£, quem radius ofculi cum axe 
O A conftituit, re&a vero fe —4ug exprimit co(inum an- 
guli £47, quem radius ofculi facit cum axe O B, quocir- 


ca habebimus: 


Ms df 
cof. incl. rad. ofc, ad axem O A — Vus esp de! 
ro " S LU PSINGRENIN I7 AOSEISIA SS | 
cof. incl, rad. ofc, ad axem OB — 7-5, 


cof..idnéloradioíc.ad axem QC —— 5 405 su. 
vY(Ap:d-a4q? 2—- dr) 


Ceterum ifta methodus ideo notatu maxime digna videtur, 
quod per reductiones hic expofitas formulae maxime com- 
plexae ad fimpliciffimas , quafi praeter omnem expecta- 


tionem, recuocantur, 


6. 26. Quo omnes i(ítae reductiones facilius infti- 
tui queant, fequentes proprietates probe hnotaffe iuuabit. 
Cum enim fit 


L—rdq—qdr; 
L—pdr—tdp; 
u—-4dp—pdrq; 


exiflente vti affumfimus 
-x(rdq—qdr)--y(pdr—rdp)-e z(qdp—p44), 

ita vt 7 denotet quantitatem differentialem, hinc erit 
I. £!—2'—p(pdr—rdp)—q(rdq—4dr)—dr; 


u 


IT. 


e )56( $u- 


Deinde vero féquentes formulae etiam commodam  redu- 
&ionem patiuntur. 


L !28 —'73 — dp (pdr —rdp) — dq (rdq —qdr) 
— — r (d p^ -t- dq -- d i), 

Jl, 142—'2r— 4G (gdp —pdq) —dr(pdr —rdp) 
——p(dp--4qgq --4r), 

Ur t5 — dr(rdq—qdr) — dp (qdp — pdq) 
— — (dp --dq'-- dr). 

Praeterea vero hae reductiones notatu dignae funt: 

tt L—d4rn--rr(dp --dq'a-dr), 

vs uu — 4 P c PP (49^ 2- dq -- dr), 

we uc 4d -49(d p 2-4 rd) 


"Tab. IL. $. 27. Denique quoniam omnes has determina- 

Fig 9. tiones perduximus ad parallelepipeda circa axes principales 

exítru&ca, cuiusmodi in hac figura exhibetur, vbi, prouti 

ternis lateribus O P, O Q, OR certi valores tribuuntur, 

diagonales O X» pofitionem  rectarum  notabilium ad cur- 

vam pertinentium  repraefentant: quae hactenus hic funt 

allata fequentibus parallelepipedis. complecti licet, I) Si 
parallelepipedi latera ftatuantur 


UL c-x. QU DC E 
diago- 


ei ps Ne 


diagonalis, quae erit V (x x -- y y -- 2 2), dat pofiio- 

nem recae ex punco O ad curuae puncum z ductae, 

II. Si parallelepipedi latera capiantur , 
QuP-5:0€0E4 QRIrfS. 

tum diagonalis O £» dabit pofitionem  tangentis curuae in 

pun&o z, fiue ifta tangens parallela erit diagonali O £1; 

ipfa autem haec diagonalis crit 


YO? agit m x 
IIL) Si parallelepipedi latera ftatuantur: 
Op 0-—215,0118—7., 
tum  diagonalis parallelogrammi. dabit directionem radii 
ofculi in puncto z, feu ipfi erit parallela: ipfa vero dia- 
gonalis erit 74? -—27-- 472, ita vt ipfe radius ofculi fit 


og- iV.) Si latera parallelepipedi ftatuantur: 
— rdgq—qgdr -— pdr—rdp — qdp—Ppdq. 
Oper oQc- 4; OR-—?*FF5 
tum diagonalis O 4» erit normalis in planum in quo bi- 
na elementa curuae proxima incuruantur: ipfa autem dia- 
gonalis iterum erit Y? 4? -- 472),  Ppoftremum hoc 
theorema inde manifefto fequitur, quod normalis ad pla- 


num incuruationis perinde inclinatur ad ternos axes, at- 
que ipfum planum inclinatur ad plana principalia oppofita. 
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e )ss( Ss 


DE 
PROPRIE TATIBVS 
CIRCVLORVM 
IN 


SVPERFICIE SPHAERICA 


DESCRIPTORVM. 


Auctore 
4A. 5. LEXELL. 


6. r. 


ui proprietates triangulorum Sphaericorum attente con- 

fiderauerit, facile inueniet inter iftas analogium. quane 
dam intercedere cum affe&ionibus triangulorum in plano 
defcriptorum. — Hoc igitur argumento inducus, inquirere 
propofui, anne circulis in fuperficie Sphaerae defcriptis pro- 
prietatas quaedam competerent, analogae illis quibus cir- 
culi in plano defcripti gaudent?  lftius autem disquifitio- 
nis fpecimen quoddam hcic Geometris proponere non du- 
bitaui, quod Problemata ad hoc genus pertinentia in fcri- 
ptis Geometricis rarius occurrere foleant. 


6. 2. 


ec. )55( $5 


$. 2. "Theorema |. Si i» femiiireulo A B D, po- 'T2b. m 
lo C et intervallo arcu. circuli maximi AC eferipto, ex Fig v 
punéo eius quocunque B ducatur. arcus. circuli. maximi ad 
A D normalis B E, ertt 


tang. B E^ : x — fin. A C* — fin. E C* : cof. A C*, 


Demonfir. lungatur BC arcu circuli maximi, et quum 
in triangulo B E'C rectangulo fit 


crt OD Ba. 
RUDUBEL SS fiet 


2— cf. E C?-.— cof. B. C* 


hincque 
tang. B E* : 1 — cof. E C* — cof. B C* : cof, B C* 
— fin. B C' — fin. E C*: cof. B C*. 
Si ponatur radius Sphaerae infinitus, quo ca(u fiet 
cof. BC — 1 tang. BE— BE; fin.BC— BC, fin.EC—EC; 


fiet B E' — B.C' — E C'*, quae eft proprietas palmaria cir- 
culi in plano defcripti. 


$. 3. Theorema 1l. lisdem pofiis ac in Tbeoremate 
praecedenii, fi infuper iunganiur A B, B D, arcubus. circu- 
lorum maximorum , erit 

fin. ; A D* — fin. LA B' -- fin. 1 B D". 
Demonfir. Du&is ex polo C ad arcus A B, BD, arcubus 
circulorum maximorum C G et C F normalibus, facile 
liquet. effe 

AG-;!AB; FD—:BDiect AC—CD-—'AD. 
Atqui in triangulis rectangulis A G C, CF D eft 

H 2a fin, 


eua ) 6o ( fue 
fin. AG — fii. AC. fi. AC G; 
fiu. DF — fin. AC fin. DC F, 
proinde 
fin. A/G* -— fn. D EF» — fin, AC; ob 

fin. A C G' — cof, D C F*. 


$. 4. Theorema III. Eadem adbibita conflructio- 


at eft 

2Ófin.iAB.füniB-—ünBE.tfoAC. 
Demonfir. Nam ob 

fin. A G — fin. AC . fin. A C G et 

fin.D.E:.—4n; A - Bing DAC E, t 

fin, AG.fin. AC — fin. AC'. fin. ACG.co. ACG; 
et quum fit — 

2fin. AC G.cof. ACG — fin. ACB, ob 

A'CB—2ACG, eri 

2 fin. AG, fin. AC — fin. AC^. fin. A CBz fin. AC.fin. BE, 

ex quo liquet propofitum. 


6. s. Theorema IV. Iisdem pofitis erit 
tang. AE . tang. A C — tang. A B tang. ; AB 


eng, AG uL. : TH ; 
Demonfir.. ie — cof. G.A C; fimilique ratione 


3 — cof. G A C, crit ergo 


tang. A E . tang. A C — tang. A B . tang. AG 
— tang. AB . tang. ; A B. 


hcc Es ) 61 ( CS 
$. 6. 'TIheorema V. Eadem in vfum vocata con. 
firuclione, eft 
cof.; AD — cof. (AB -4- BD) cof i (BD — AB). 


Demonfr. Per proprietates triangulorum  Sphaericorum 
habetur: 


cof. A B — cof. A C^ 4- fin. A C' coL A C B; 
cof. BD — cof A C^ — in. AC* co AC B; 
ideoque 
cof, A B -j2cof. BD — 2 cof. A C; 
vnde colligitur 
. €of. A C' — cof. : (BD 4- A B)cof.: (BD — AB). 


$. 7. "Theorema. VL. Im eadem conftrudione eft 
. tang. "BE? tanp.iAk. tang. ; E D. 
Demonffr. Nam ob cof.B E — 955€, fet 


cof.E C ? 
1 — cf. BE —— cf, EC —cof. BC. 
1--cBE 7 cEC--cf.Bc? 


id eft ob 
1 —co BE:— »fin. i BE; 
i--cof. BE — 2cof. i B E'; 
cof. EC — cof. BC — »fin.: (EC -- BC) fin. (BC — EC); 
cof. EC 4- cof. BC — 2cof. : (BC --EC) cof. ; (BC — EC); 
atque 
BC-.EC—ED;BC-EC-—AE; 
, 4ang. 1 B E^ — tang. ; A E tang. ; D'E, .., 


$. 8. 'Thceorema. VIL — Eadem fadi confiruclione 
€? cot.BAC cot. BD C — cof. BC*, 


H 3 De- 


"Tab. III, 


Fig. 


" 
** 
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Demonfir. Yn triangulo re&angulo G C A eft 
cot. BA C.cot. GCA — co. BC 
et in triangulo C ED, 
cot. BD C. cot. FC D — co. BC, 
ideoque 'ob 
tang. GC A — cot. F C D fiet 
cot, BA C .cor. BD C — cat. BO. 


Hinc per modum ^Corollarii fluit, fi ducatur arcus 
circuli maximi LD, circulum minorem in D tangens, at- 
que €x ilto puncto D bini arcus circulorum | maximorum 
DB, DA, auorum hic per ipfum Polum C tranfit, tum 
fi iungatur A B arcu circuli maximi, fore 

tang. BDL.cot. BA D— cof B C". 


Tum vero quoque infignis proprietas angulorum in trian- 
gulo A B D hinc deducitur, fiet (fcilicet 


cof. BACcof. BDC- fin. BAC fin. BDC: fia. BAC fin. BDC 
—cof.BC* —z::——fhn.BC:rz, 
atqui eft 
cof. ABD— co(, BACco.BDC-— fin. BAC.fin.BDC, 


vnde colligitur 
cof. ABD — — fin. BC'. fin. BAC, fin. BDC. 


$. 9. "Theorema. VIII S; circulo minori in fuper- 

ficie. Spbaeri.a. defcripto, infcriptum fuerit triangulum ex ar- 
cubus circulorum maximorum A B, B D, A D compofitum , 
aique "angulus A C D ad. polum C infiflat eidem atcui. cir- 
euli minoris A D cui ad peripberiam infiftit angulus ABD, 
erit 


e32 ) 63 ( 32$ 


erit. 
n ;ACDco( BC —cot( LAB cof. : BD fin. AB D». 
Demonf'. Ex polo C ducantur ad A B, BD, arcus cir- 


colorum maximorum normales CE, CF, eritque in tran- 
gulis rectangulis BC E, BCF, fin. 'BC E —e t 


fin BCF— $-5$ et co BCE-cot,BE.in EBC; 


.BC 


iot BC KL eof BF.üon.CBF, 


inde colligitur 
fin. ECF- (in. BCE. co, BCF-Fco. BC E Gn. BCF 


—m.BE BE. coí. B F fis. C BF 2p ou BE. c).B E fi-C BE. 
TEUPEOEODEROUREC MU UR 


At quum fit 
tang. EB — tang. BC co. EBC; 
tang. B F — tang. B C co. C B F, 


vnde quoque habetur 


fin.BE p b BC. 
H;.RG , 


Jin.B C ^ co. 
A. EC EC. cof. C BF, 


his valoribus fuffe&is confequimur 
fin.ECF- 9**7.?* (Gn. EBC cof.FBC 4- fia.FBCcof. EBCY 
Eum orBT,fin.EBF, 
et quum fit 
ECF—:IACB--iBCD 
ob angulos AC B, BC D bife&os per arcus EC, FC, 
fiet quoque ob 
;ACD-—180 -1ACB—;BCD; 
fn. EC F — fin. 3 ACD, 


vnde 


w»R32 ) 64. t e cde 
vnde liquet propofitum. Si igitur arcus AD tranfeat per 
ipfum Polum, quo cafu ; ACDC-— 90o^, erit tum 
cof. B C — cof. ; A Bcof. BD fin. ABD. 


$. 10. "Theorema, IX. isdem fofitis ac in Tbeo- 
remate praecedenti erit 
cof.: A CD fin. AB inn; BD 
-acof. 2 ATB cof. ; B D cof, A B.D. 
Demonfr. | Ex proprietatbus triangulorum  Sphaericorurg 
BCE, BCF hsbemus 
fin.'B E — fin. B C fin. B C E; 
fin. BF — in. B C i. CB F; 
hincque | 
fin.BE . fin.B F — fin. B C* fin. BCE.fin.CBF 
— (in. BCE. fin. CBF — cof. BC* . fin. BCE . in.CBF. 
Et quum fit 
cof EBC — co. EC fin. BCE — iE fin. B-CE, 
tumque 


COL AISB GIz549:2. 0. Sn. D'CTP 


coj.B F 


prodit , : 
- cof. BC fin. BC E — cof. B E cot E BC et 
cof, B.C fin. B C F — cof. BF cof. F B C, 
ideoque 
caf D C* 5 BCE.hsBCGCE 
— cof. B E cof B F cof. F B C co E B C, 
vnde colligitur: / 
finu BC E.fin. CBF— fin. BEfin, BF — 
- cof. B E cof, B F cof. F B € cof. E B C. 
Tum 


eR» ) 6s ( fe 


Tum vero eft 
cof. BC E — cot. BE fin. EBC; 
cof. B C F — co. BF fin. C BE, 


ergo ; 
cof. E CF —cof. BCEcof(. BCF— fia. BCE.fin. BCFE 
—cof.BEcof.BF(fin.EBCfin.FBC—cof.EBCcot.FBC) 
—fin. BE.fin. BF, 
fiue 


— cof. ECF — fin. BE fin. BF -- cof. BE cof. BF cot. ABD; 
et quum fit 
EQF—:8o—:X CD, 
fiet omnino 
cof. ACDc- cof. BE.cof. BF--fin.B Efin.BFcof. ABD. 


$. x1. Theorema X. Si bimi arcus circulum 
maximorum AB, DE, fe interfecent in F, circulo vero 
cuidam minori occurrant in. A, B, D, E, erit 


tang. ; AF. tang. ; BF — tang. DF . tang. 1E F. 


Demonfr. lungatur polus circuli minoris C cum puncto "i 
juterfe&ionis F, arcu circuli maximi CF, et ducantur ar- Nit Ed 
cus circulorum maximorum CB, CD, eritque in trian- 

gulis C GF, CHF rectangulis 


EET COR BC B M ges 
co. F G — 2 c5, coL FH — Z5$. 


Simili modo in triangulis C DH, C BG rectangulis eft 
CAS e gerecoca- 


coJ.G C? 


e cB C 
cof. :D'ED — RET 
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proinde 


tumque 


c.F C —cf.BG — cf. FH — cor DH. 

co.F G 4- co. B G — coJ.F H -4- cof. D H'x 
id eft 

tang. : (F G 4- B G) tang. : (BG — F G) 

— nang. ;: (DH 4- F B) tang. ; (DH - F H); 

feu ob 

i(FG--BG)—;AF; ;(BG-FG)—;BF; 

;(DH-FEH)—;EB;;(DH-—FH)-iDE; 
fiet 


tang. S AF . tang; BF— tang. ; DF . tang. ; EF. 


$. 12. Antequam vlterius procedamus, nonnulla 
de determinatione angulorum in tringulo. Sphaerico ex 
datis lateribus, vel laterum ex datis angulis, adferre placet, 
quippe quorum vfum in fequentibus adhibere neceffe erit. 
Si igitur in triangulo Spbaerico A B C fingula latera, 
AB, AC, AC per litteras minores c, 5, « expriman- 
tur ; anguli vero per litteras maiores A, B, C indigiten- 
tur, pro determinatione angulorum ex datis lateribus haee 
habebitur aequatio: 

cof. a — cof. à cof. c -1- fin. b fin. c cof. A 
et pro determinatione laterum ex datis angulis ifthaec: 

cof. A — fin. B fin. C cof. a — cof. B cof. C. 
Ex priori, fi fimul addatur et fubtrahatur fin. b fin.c, col- 


ligitur 
cof. 


e: ) 67 ( fHe 


cof. a — cof. (5 — c) — fin. P fin, c (x — cof, A) 
— cof. (b — c) — 2 fin. : A* fin. b fin. c; 


vel 
cof. a — cof. (b -- c) -- fin. b fin. c (1 4- cof. A) 


— cof. (& -- c) 4- 2 cof. ; A* fin. b fin. c; 
Hincque deducitur : 
2 fin. ; A* fin. b fin. c — cof. (P — c) — cof a 
— 2 fin. ; (a 4- 0 — c) fin. 1 (a — b -- c) et 
2 cof. ; A* fin. P fin. c — cof. « — cof. (b 4- c) 
— 2fin. ; (a - & 4- c) fin. : (P -- c — a). 


1 


Nunc fi breuitatis gratia ponamus ;(a-1- b -4- c) — 5, hae 
formulae ita cóncinnius exprimentur: 
fin. : A? Le (s — c) fin. (s — 5) 


i arabe ». 
cof. A* — B E d 
nec non 
tang. ; A! — I 6-27 CES et 


fin. A — —— 4 fin.s fin. (s — a) fin.(s — c) fin.(s — b) , fiue 


Jan. b? Jin, c? 


—2. 2 vV(fin.s fin.(s — a) fim.(s — c) fin. 6-5. 
fin. A -— Jin b. fin, c 


i 13. Quia nunc fimili quoque modo habetur: 
Eee y fm. G — (s — a) fm. ELLE eeI cof. ! iB y Hmosgm ecol. 


Jin.a Jin.c Jin. a Jin.c 
1C— fi.(s — a) fir. (s — &). DEM fin.s fin. (s— c). 
zx E jua [m.b ) cof. ; 2 C — puer Jin.a fin.b 9 


inde dus 


cof. ; (A -- B) — cof. 1 A cof. B — fin. : A fin. : B 
——. (fin. s — fin.(s — — c)) y Jin. G — (s — b) fin.(s — a 


vm jin. c fin, a fin, 6 


I2 fin. 


et 
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fin. : (^ -- B) — fin.Z A cof.; B -3- cof. : A fin.: B 


vnde denuo concluditur 


cof. : (A4-B 4-C) — cof. (A --B) cof. 1 C — fin. : (A4-B) fin. 1 C 


f e mncion2 Y (fin. 5 . fin. (s- a) fin. (s—) fin. (s) 


—- Umz5 9) fm. (5 0 V/ fim, gfin.(s—a)fin (s—2) (in.(s—c)). 


Jin. a fin, b. fin.c 


Atqui 
fin s — fin. (s — c) — 2 fin. 1 c cof. ; (a 4- D) et 
fin. (s — 5) 4- (in. /s — 2a) — 2 fio. 1 e cof. 1 (a — D), 
quorum differentia erit 
2 fin. 1 € (cof. 1 (a 4- 7) — cof. 1 (a — P)) 
— — 4 fini * c fin. e fin. : b). 
Hoc igitur valore fubítituto erit: 


cof; : (A4B4.C) -— Y (fin.s fin.(. s—4) fin. (s—5) fin.(s—c)) 
ni | rd 2cof.;4 cot. ; cof. 1 c j 


€. 14. Ex aequatione 
cof. A — fin. B fin, C cof. a — cof. B cof. C, 
fi fimul addatur et fubtrahatur fin. B fin. C, colligimus 
cof. A — fin. B fin. C (1 -- cof. à) — cof. (B — C) 
— acof. ! à! fin B fin. C — cof. (A — C); 
cof. A — — fin. B fin. C (1 — cof. 2) — cof. (B -- C) 
— — o fin. ! à? fin. B fin. C — cof. (B 4- C); 
vnde deducimus: 
— fin. 


e. )69( $3 


2 cof. 1 a* fin. B fia. C & cof; A 4- cof. (B — C) 
— aco: (A 4- B — C) cof; : (A —- B 4- C); 
— (in. ! a? fin. B fin. C — cof. A 4- cof. (B -- C) 
— 2cof. ; (A -- B 4- C) co. : (B --C — A); 
vbi fi breuitatis gratia ftatuatur ; (A 4- B 4- C) — S, erit 
cof. ; a* fip. B fin. C — cof. (S — C) cof. (S — B); et 
fiu. ; «* fin. B fin. C — — cof, S. cof. (S — A), 
hincque colligitur 


cof. S cof. (S — ^) 
cof.(S — C) cof. (S — B) et 


fin g-Y'- S cof. (Ses A) cof. e E 


tang. ;a* — — 


2 jin, B fin. C 
Tum vero quum fimili ratione fit: 
1 cof. (S — PE EUMCERLIU cof. S. cof. (S — S—B). 
cof. bz Mamme jin. 3287 — di Jo. A Ji.G ? 
aos TM zn B cof. S cof.(S — C) 
cof. 46 — y SUA B fin. A fin. ; 16— No fu.BJfi.A ? 
fiet 
— cof. (S—. E E cof. (S — B) cof. S cof. (S — C). 
a (a0) — Waowrerm i [na.Bjfm.;K 
—— (tof. eius coc S) cof. (S — B) D RARE 47. 
cof. ; (a 0) — Vi Jin.A fin.B - 


et denique 


fin. 1 (a- 5-0) — (cof. S -- cof. (SC) 4- cof: (S — A) -- cof. (S-B))Q, 
exiftente 
(roe cof.S cof.(S — A) cof. (S — B) cof.(S — 9. 


Jin. A fin. B. fin. C 
Atqui eft 
cof. S 4 cof. (S — C) — 2 cof 1 C cof. 1 (A -4- B) et 


cof (S — A) -- cof. (S— B) — 2 cof: € cof: (A—B), 
quorum fumma erit 


l3 2 (cof. 


- )7o( $8 
2 (cof. : C cof : (A — B) 4- cof. : ; (A 4 B)) 
— 4.cof, 1 C cof. :t!B cof, : A. 
Hoc igitur valore fubüituto Siedit 


fin. (44940) — .. V— cof. S cof ($—A) cof. (S—B) cof, t.(S-C) 
2 » 2fin !Afm:Bfn:GQ-. 


$. r5. Porro heic quoque obferuari meretur effe 
cof.: (A4- B — C)z cof. :(A 4- B) cof. 1 C -- fin. (A--B)fin.;C 


— 2fin.ic(cof.: (a--5) 4- cof. (a — b)) fines fe eet [0 


EA deno Y fin. $ fip.(5—2) fin. (s—2) fin.(s—e) 
V fin. sfin.(s—a) fin (s—2) fin. (—c) 
2 fin. ;a fin. ; 2 fin. tc 
"Tum vero et patet quomodo mutatis mutandis 
cof : (A — B -- C) vel cof. (B4. C — A), 


per latera trianguli exprimi TEE Deinde etiam notari 
conuenit effe 


«i (abb — 0) 2 2 Q cof. ; C (cof. ; (A- B) — cof. (A 4- B)) 
— 4 Q cof, * C fin.* A fin.* B, 


ideoque fict 
fin.; (a-4pb—c 


»- y —cof.S cof ($— A)cof.(S-B)cof.(S— C). 
.2c0f. ; A cof. : B fin.:C 


at mutatis mutandis fimiles formulae pro fin. 1 (a—& 4- c) 
vel fin. ; (5 -- c — a) adferri poffunt. 


3 16. "Theorema XI. Si circulo minori A B D in- 


^ Jferipium fuerit iriangulum ABD cx. arcubus. circulorum mae 


ximo- 


ene )r( fee 

ximorum compofitum, et ex puntio B in bafin AD ducatur 
arcus circuli maximi normalis BL, erit 
2fin. AB. fin. BD 
tang. B C. co. : AD ' 
Demoníltr. Yn triangulo rectangulo B AL cft 

fin; BL— fin. AB. fn. BAL, 
atque per Theor. VIIL eft 


fin. BC Fco BC 
cof.!ABcot!* AD" 


fiu. BL — 


fin.BA D— 
hincque 


S BT — fin. A B cof. B C. fin. BC EF 
cof. - A Bcof, 2 AD 


. 2fin. ABeof BCfiun BCFE 


—— ————M —ÓM 9 


m cof.L AD 


E(t vero in triangulo re&angulo B C E, 


fin.BF — fio.:BD 


fin. B C.F. — LC um Ia 
fin. BC fin. BC 


vnde colligitur 
fn. BL — 2n: A B in. BD 


tang. B C, cof. 2 AD' 


6. 17. "Theorema. XIL.— Iisdem pofitis, fi flatuatür 
BD-a, ADcz b, ABze et !(a-- à 4-0)— 5, erii 


fin. B L — 2Y/in.5 fin.(s —2) (in. (s — 5) fm. (s — c) 
n Jm.b —— 1 
Demonfir. Per ca quae fupra $. 12. demonftravimus, con- 


ftat 


et )72( $9 


conftat effc 


——| 2 ffüs 2 V fin. s fin. Jin.s (s —a) fin. ($ — b) fin. (s — c) (s— E 
fin. BAD- 3i v WnsbUm. AUNT 


ideoque ob 
fin. BL — fin. A B. Ga. BAD — fin. Afin. C, 


fiet omnino 
fip BL -— 2 V fin»s fin. (s — a) fiv. (s — b fin.(s —c). 


jii« o 


$. 18. "Theorema 1I. $7 circulo minori, fuerit in- 
fcriptum triangulum A B. D, erit pro. diflaniia poli C a pe- 
ripberia circuli iflius 1minoris , 

Duc HO 2 fiu. ; 4 fin. ; 5 fin. 5c jü3 

VY fin. s fin, (—a) fin. (s—2) fin. (s — €) 

Demonfir. Nam per TTheor. XI. eft 
2fin.* AB.fin. : BD 
-iü, BT». co. ; BD" 
fuffe&o igitur valore ipfius fin. BL, ex Theor, XII pro- 
dit omnino 


tang. B C — 


tang. B C — 


2 fin. a fin.; b fin. 2 c i 
Y fin. s . fin, (s—a) fin. (s—5) fin. (s—c). 


6. 19. Theorema, XIV. Si in triangulo ABD, 
argul 4, B, D refpectiue exprimantur per literas A, B, C, 
erii quoque 
tang. ; 4 tang. ; P ; b tang. ; 
7éof. 1 ns c Bu T 
Demonflr. Supra $. 15. demonfítrauimus effe 


tang. BC — —- 


cof. 


ee2 ) 78 ( $539 


cof. (B--A4-C)-— Y fin. Y fin. 5 fin. s fin.(s -a) i -a)in.(s— E umo-9 
—  2cof.1a cof.ib cof.:c 
vnde fiet 

Y fin. s fin.(s — a) fin. (s — 5) fin. s — c) 

— — 2 cof. ; (& --B 4- C) cof 1a cof. ib cof. ic, 
quo valore füffe&o in expreílione pro tang. BC, "Theo- 
remate praecedente inuecta, habebimus: 
tang. ; 4 tang. ; b tang. ic 

cof. ; (A 4- B 4- C) 


tang, BC — — 


6.20. Theorema. XV. lisdem pofitis fí. fflatuatur 
i (A 4- B 24- C) 5S, fiet 

— cof. S 
nap EY GR NS B)cot.(S — C) 
Demonfir. Per ea quae $. 14. demonftrauimus fit 


— cof. S 
tang. iatang.;/tang.;c— cof. S Y — — EA ESTO OU SLS-O» 
vnde liquet propofitum. — Caeterum idem quoque hunc in 
modum demonftratur. In triangulo re&angulo CB F eft 


—— jJang.BF 
tang. BC — cJ.CcBF? 


jam quum fit 
CBF-—S-—A et BF— a2, fiet 
: -i S 
BC- —S tang. ; a JE le, i cof. 
tang. v COL (S—A]^ " cot (S-A]cot. (S-B)eof(S-C) 9" 


— cof. S cof. (S — A) 
tang. : a — VEG E cof. (S— C) * 


Tum vero quum fit per $. 15. 
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"Jb. III. 


Fig. 9« 


TS )74 (. $8» 


Y fin. s fia (s—a) fin. (s— D) fin. (r-9. fet 
2 fin. 1b fin.: c fin 2d 


cof, (S — A) — 
tang WoW 2 fin. 1 a fin. 1 b fin. 1c 
co.(S — A) Y fin. s fin, (s—a) fin. (s-4) fia.(s- c)" 


vnde veritas Theorematis XIII, nunc quoque alia ratione 
redditur manifefta. S 


$. 2r. Quia in triangulo B CF eft 
cof, B C F — fin. CBF cof. B F, fiet 
cof, BCF — cof. ; BCD — fin. (S— A) cof 1a, 


vbi quum 
— y e.(S — B) cof.(S — C) 
cof. ; a — Y E 7C abs ; fiet 
» Ns B)ef.(S— C). 
cof. BC D fin. (S — A) y 7 fi.BgQu.C 


(Tum vero quia tang. CF — tang. CBF . fin. BF, fit | 
tang. C F — tang. (SCA Jfin.24— tang. (S-A) Y — 97757 p": 
c n. (S — A) V LEES. 


Jin. B Jan. . C coj. (S cof. (S — A)" 


Quodfi autem formulae quaerantur pro CF vel angulo 
:BCD, in quas folae expreffiones ex lateribus conflatae 
ingrediuntur, iítae non acque cvadent concinnae, quare 
ilis recenfendis non immoror. 


6. 22. '"Theorema. XVI. Si triangulo ABD, ex 
arcubus circulorum | maximorum | compofito, infcriptus | faerit 
circulus ininor E GF , eius polo exiflente in C, et qui tangit 
latera trianguli. AB, BD, AD in E, F, G, erit pofitis 
«t ante, AB, BD, AD refpetliue ipfis e, a, 0 aequalibus 
€& i(a-r 5-0) — 5, erit. inquam 

fin. 


"H2 )7$( fe 
tang. E C'- Ec (s—b)fin.(s—ce) 
us c rd 
Demonfir. Ducis arcubus circulorum maximorum À C, 
BC, DC liquet angadlos BAD, ABD, BDA per ho: 
arcus bifecari, vnde conflat effee AE — AG; BE— BF; 
DG-DF, quamobrem patet. effe 
AE-—i(AB--BD--AD)-BD-s-—a; 
BE—s—-b,;DF—;5-—c. 
Yam in triangulo A E C re&angulo eft tang ACEL-TEST, 
et in triangulo B E C, 
tang, B C E — 7£77, hinc 
A C E -i- tang. D BCE 
IeDB. e 
ee 1— üug. A C E tang. BC E 
.. tang .AE--tang, B E. 
| PIA fin. E C (1 LL fang. Pg ECTS E. EMO B acr 
At quum fit angulus 
NOCBRB-—BHCF-I-AGG, 


fiet omnino 


ACB-—180—:;FCG— 180 - FCD, 


vnde 
ER. met fanp.o D. 
tang. AC B — — tang. F CD- jm.CE ? 


erit ergo haec aequatio: 


tang. AE -- tang; BE... . tang.F D 
( .. fong. ^ E tang. BET T 
fin. C k (1 En: C fin.CE' 


ex qua colligitur 
is e — fang. AE .tang. BEiang.FD 
tang, A E -- tang, B E -1- tang. FD — Enc Es ct 


tmg. A E-J-tang.BE--fang.FD —— -i-: 
lang. A E tang.B E tang. FD — fin.CE? 


hinc autem deducitur 


K 2 fia. 


fia. AE cof. BE cof. FD -i- fin. BE co AE co F D 
--fin.F Dco. AE cof. BE— fin. AE fin. BE fin. FD 
— cot. EC' fin. AE fin. BE fin. DF, fcu 


I Wim. ACE pUR.BOE.]Jfmn.DR 
tang. E C — fin. (A E 4- B E 4- D F) ? 


id eft fuffe&is valoribus fupra inuentis 
tang. E C -— zs y 4-6 — fin. (s — a) fin, (s — b) fin. (s — UD. 


jm. s 


Facilius autem idem hunc in modum demonftratur: 
tang. EC — tang, EAC . fin. AE — tang. ; fin.(s— a), 
eft vero per $. 12. 
OE EE RA 


jin. s fim,(s — a) 


ex quo omnino colligitur 
tang. CE— y Jin. G.— 6o feo c Dm G2 (s —3 


6. 23. "Theorema XVII. - Eisdem pofitis eft 
tang. E C — tang. 1 A tang. ; B tang. ; C fin. . 
Demonfir. Quia vt fupra demonftrauimus eft 


—— fin. A E.fin. B E. fin. DF 
tang. E C — jin.(& E 4- B E 4- D F) ? 


tum vero fit 
fin. AE — 75 115i 
fin. B E — 2e rg; 
fin. DF—UOEP fiet 


tang.EC-tang.EAD.tang.EBD.tang.CDF.fin.(AE--BE4-DF), 
hoc eft 
tang. E C — tang. ! A tang. 1 B tang. ; C fin. 5. 


6. 24. 


ess; )7( 6 


$. 24. Theorema XVIIL — Eadem fac fa confiru- 
ione: eft 


ins HC s v— V— cof, S cof (S— —A)co cof. (S-B) cof, (S-C) 


2 cof. : * A col. *Bcot.:C 


Demonfir. Quum fit per 6. 14 
Y —cof.S KS cof.(S—A)co(.(S-B)cof.(S— -C) 
 2[in.: A fin. : B fin.: C 
atque in Theoremate praecedente : 
tang. E C — tang. 1 A tang. ; B tang. : C fin. s, 
fiet omino 


fuf $C 


—. 'Y— cof S cof.(S— A) cof.(S—B) eof (S- C) 
E. 2cof. * A cof. : B cof. 1 C 
Idem vero fic quoque facilius dagioniailn: 
tang. EC— fin. A E tang. E AC — fin. (s — a) tang. 1A , 
at per $. 15. eft 
...Y — cof. S cof. (S— A) cof. (S — B) cof. (S— me). 
cts 2cof. B cof. 1 C fin. 1.A 


vnde liquet propofitum. 


$. 25. Hinc etiam formulae fuppetunt pro arcu- 
bus AC, BC, DC ct anguis ACE, BCE, DCF, 
fcilicet in triangulo E A C eft 

tang. A C — tang. A E 4 tang. ( A) 

cof. EA C cof. 1 A. 


) 


at per $. 12. eft 
cof. 1 A — y /-s/m. 6-9» hine: t 


Jin.b fin.c — 
S e bm d S yr 
tang. A e "ep(s-— a) vfins ^ 
K 3 Tum 


'Yab. TH. 
Fig. 4. 


e )*58( $9. 


Tum vero quoque habetur: 
cof. A CE—cof. A E fin. E AC — cof. (s— 2) in. ; A. 


cant Jin. (s — c) fin. (s — 5) 
cof. (s — 4) Y Riu S 


itidem per 8. 12, 


6. 26. 'Theorema XIX. Si rriangulo A B C, cir- 
culus fit. circumferiptus et. alius. ipfi inferiptus, | tumque. di- 
flantia Poli prioris circuli a puncto A indigitetur per r, di- 
flautia vero Poli poflerioris circuli ab. arcu AB per v^, erit 
2fin.Lafin.ibfin.ic 

fin, $ 

defignatis nimirum | lateribus. trianguli refpeciiue per ay b, c 
et pofito s — i (a-- b 4- €). 
Demonfr. Per Theor. XIIT. eft 

o fin.:a fin.;b fin.?c 
Y fin. s fin. (s—&) fin.(s—/) in. (s—c) 
€t per Theorema XVL 

tang. r! — V f 6-9 imo D Ir 0-9, hine 


tang. 7 , tang. 7 — 


tang. r — 


2 fin. ta fin. 1 P fin.1« 
fin. .$ 


tang. r tang. r! — 


6. 27. "Fheorema XX. lidem pofüis eft 
tang, r tang. MROC.. OW EDD. o0 
HELF TRPERY 2cof.!À cof. BcotiC' 
defignatis. nimirum angulis vefpetlive per 4, B, C «t pofiea 
S — ; (4 4- B 4- C). 
De- 


5 )79( $e 
Demonfir. . Per 'Theor. XV. ett 


ting. r— V arca NET U 
et per Theor. XVIII. 

di jiu Y 7 cof. Scof (S A) cot. (S - Bcof (S ^ C) 

E 3eotí2 Avo Boot: CO " ^d 
vude liquet propofitum. Simili quoque ratione colligitur 
e(fe 
! uu N 
tang. r' — fin. (s —2) fin. (s— P) &in. (s — i D 3e 


tang. ^. £fin.iafinb[íin:c 
tang. r' 7 eof. (S — A) cof. (S— B) sp (s—-c c) 
ung, r 2cof 4 A igi :Bcot:iC — 


6. 2s. Hac occafione nom praeter rem. erit vt 
oflendamus, quomodo hae proprietates inuentae analogae 
fint illis, quae pro triangulis planis locum obtinent. Sic 
f ^A ABD fupponatur effe planum, habebitur loco Theo- 
rematis XI, hoc Theorema: 2BL — *5:2?; loco Theor. 


XI. vero i(tud: 
: BL—uu—6-985-, 


Theorem. vero XIII. ia ifthoc mutatur: 

BClII ub N.cao 
vbi area trianguli 

ABDC-—;iBL.ADC-—Ys(s—a) (s—2) (s— c), 
vnde 

4BC.AABD-ab:. 


Theoremat. XIV et XV. adplicatio ad triangula plana fi- 


eri quidem non poteít, interim tamen obferuare conuenit, 
quía 


'Tab. VIT, 
Fig 2, 


es )so( $53 


quia aream trianguli Sphaerici per fümmam angulorum 
in ifto triangulo determinatur, etiam "Theor. XIV. ana- 
logiam habere cum ifto pro triangulis rectilineis, vbi fta- 
tuitur 

4BR-CAABD-—AB.BD.AD. 


Theorema XVI, ad triangula plania traductum dat 
eseip i ci-i CAL POL cM 


^i 


ex Theoremate vero XVII iftud. colligitur 
r! — stang. ; A tang. ; B tang. : C; 
hincque iftud "PTheorema clicitur analogum "Theoremati 
XIX: rr! — SP VES A Hexen 6-9, 
Tab, IIL 6. 29. "Theorema. XXI. S; circulo minori ABC 
Fig 6. infcriptum fuerit. quadrilaterum A. B D C, ex arcubus. circus 
lorum maximorum compofiüum , et duili conpiciamtur arcus 
circuli zgiaximi B C, A D, diagonales buius quadrilateri, erit | 
fin. AD fin xBC— fin.! AB.fin.* DC-r fin.: AC fin. : BD. 
Demonfir. Sit G polus circuli minoris et ex hoc Polo 
ducantur arcus circulorum maximorum G A, G DB, G D, 
G C, vt etiam GF, GH normales ad BC, A D ct iun- 
gatur G E, erit itaque 
fin. BGD — fin. (AGB -4- AGC -- CGD), 
hinc 
fin.;xBG D fin,; AGC — fin. AGC fin.; (AGB-- AGD) 
— fin. AGC cot: A GB fi; AGD 
-- fin. A G C fin. A GD cof ; A G D. 


Similiter fiet iii 
fin. 


ets ) 8r ( $$&je 


fin. AGBfin.:DGC— fin. AGBcof.: AGC fin.:AGD 
—Ífin.2AGBcof.:AGDfífin.:' AGC 
hincque 
fin.:BGD fins AG C-r- n. ' AGB fin.: DGC 
— fin. AGD (fin.: AGC cof;AGB -- fin. AGB cof.;AGC) 
-fin;AGD fn.iBGC. 
Quum itaque fit 
fin. ; BD— fin. BG fin. : BGD; 
fniAC-—fÍn.BGín.;AGC; 
fin. 2 A B — fin. BG fin. AG B; 
fin. ; DC — fin. BG fin. ; DG C; 
fin: AD — fin. BG fin. AGD; 
fin. BC — fin. B G fin. ; BGC; 


fiet omnino 
fin: AD fin: BC— fin.: AB fin : DC 4- fin. BD fin.: AC. 


$. 50.  Theorema. XXII. Iisdem pofitis eft 
(fin. ABfin.:A C4-fin.:-BDfin :DC)(C: ABC:DC-- 2A C C: BD). 


finczAD'—— E dar, d uai 


fin,2 A B fin,: BD 4 fin. AC fin.: DC 


Demonfir. 
fin. BE:fin.E Cz fin. ABfin, BAD:fin. AC.fin. DAC, 


atqui per Theor. VIII. 
fn: BA pi ins PGD eo, BG; indBiDscot- BG. 
cof.£ABcof.2 AD — cof. ABcof. AD 


nec non. 
Acla Acad. Sc. Imp. Tom. VI. P. I. L fin, 


S )s2( $e 


:DC.cot.BG | 

fin, DAc-í UFENEGITATI' 
hinc fit 

fin. AB. fin. :BD fin. ACfin.:DC 

fin. BE: fin. EC - —— Tac (GAB : Yid A CO 


— fin: AB fin. BD: AC! DC, 


vnde 
fin. BE-- in. EC: fin. EC-»fin.: BCcof. EF: fin, EC 
— fin; AB. fin.BD--fin.:AC(n.iüin:DC :fin.:AC(n:DC. 
Simili ratione demonftratur effe 
2fin.L AD co EH: fin. AE — fin. AB fin. : AE 
-r fin,.:BD. fin. :DC:fin.:AB. fn. : AC, 
Erit igitur: 
(in.'BC:fin;AD- fin.EC d TEFETDC 
p. (fin: A B fin; BC 4 fin.: A C fin. fin.:BD) 
cof, E H . fin. fin.; A Bo 


:fin. A 


At in triangulo A E C eft 
fin. EC: fin. AE —fin.DA C:fin. BCA 
^ fn.; DC [fn.iAB 
^ c0: AD cof; BC 
per Theor. VIIL, hinc fiet 
GO CD merAgT BC: cot1AD. 


At eft 
cof.: BC: cot. AD — co GH : cof. G F —- cof. EF : co. EH, 
pro- 


et ) 85 ( $53 
proinde erit 
fin. EC —  finAE l- 
fi uDC co EF ^ fin: ABcoEH' 
ideoque 
fin. BC : fin AD — fin: AB fin: BD -1- fin. AC fin.: DC: 
fin.;AB fin.; AC 4- fin; BD fin: DC, 
vnde ob 
fin. BC. fin. AD— fin.1 AB fin: DC -- fin. AC fin.; BD, 


per Theorema praecedens, pro fin. iB C^ obtinetur valor 
Theoremate noftro expreffus. 


6. 31. Si breuitatis gratia exprimantur arcus AB, 
B D, DC, AC, AD, BC refpeáiue per litteras a, 5, 
6, d, e, f, fiet 
(fin. 1a fin. ? c 4- fin.2 2 fin.24) (fin.1a fin Ea !cfin. :d) 
fin. 1 a fin. 1 2 -4- fin. * b fin. 1 


fin. i f*. — 
cof.; f'z1—fin.; f'- à ((in-;afin.zd 4- iudici fin.te 
— fin: b'(in.;a fin.d—fin.ic^fin.jafin.1d—fin.;d" (in.d fin.*c) 

— à (fin.:afin.32 (1-fin.25"-fin.:c*)H-in.jPfin.ie(1 -fin.22^—fin.14*), 


vbi 
Q — fin. 1 a fin. 1 d -1- fin, 1 P fin, 1 c. 
Atqui eft 


2—2f(in.jj^—ofingc" | cof. b -- cof. e 
1— fin. 1$à/—fin.1 92-2 —————— ———À— 4 E010 cof. e 


2 2 
— cof. 1 (b -- e) cof. 1 (6 — &); 


L a fimí- 


e233. ) 8& ( $$ 
fimilique ratione fit 
1 — fin.; a^ — fin. i d'— cof. ; (a 4) cof. ES 
vnde denique calligitdt q 
cof. ;. f* — & (&n.za fin.z4 cof ; 1 (5 4- e) cof. : ! (b — c) 
pam fin. 2c cof. i (a4- 2) cof. ; (a — 2)). 


6. 52. "Theorema XXIII.  I/sdem adbibitis dena- 
minationibus (i ponatur arcus BG-—R;iL 
tang. R — 25, vbi 


M —Y( ina inb 4- fin.;c fin.) (in.; n. 4€ fin.;b fin.;2) 
(fin za fin. d -- fin. 5 (in. 2c) 
(in. i (erred) fin.; (a4-b—c4-4) fin.: «(abe HD] 
N: fin. VEN 2N' 
P - cof, ; (a--3--c4-d) cof; (a4-b- c4) cof;;(a- bd" 

L cof ;(a--d— b — €) | 
Demonfir. Per 'Theor. XIII. habetur 

2 fin. 1a fin. 1 d fin. 1 f 
"Viüna- Fi Jn ind Grtd-fJind(a 44] Jia XZif a)" 
dénomibator autem huius expreffionis ita quoque per qua- 
tuor facores exprimi poteft: 

(fin. ; (a 4- 4) cof. ; f 4- cof. 1 (a -- 2) fin. 2f) 

(fin. ; (a -- 4) cof. 1 f — cof. 2 (a 4- 4) fin. ; f) 

(fin. ; f eof. 2 (a — d) -- cof. ; f fin. 1 (a — 4)) 

(in. ; f cof. ; (a — d) — cof. 1 f fin. 2 (a — 4)) 
Binorum fa&orum PuaD in hoc denominatore produ- 
&um igitur eft 

fin. ; (2--4'cof. f*—cof.; (a--2'fin f' 2 cof. f*— cof; (a4-4)'; 
et binorum factorum pofteriorum productum 


tang.R— 


cof. 


et: )s5( $5 
cof.: (a—d)' fin.; f* — fin.(a—dy'cof.i f* 2 cof. (a—4) —cof, ; f*. 
Subttituto adtem valore pro cof, if* ex 6$. 3r. fit: 
(cof. 1 f*— cof. ; (a 4-d)*) (fin. za fin.; d 4- fin. 25 fin. 1v) 
— fin.:a fin. 1d (cof. ; (bc) cof. 1 (b—6)— cof. ; (ad) 
-- fin. :& fin. 1c (cof. 1 (a4-2) cof. 1 (a7) —cof.; (a--4)")- 
Hinc quum fit 
cof. 1 (a — 4) — cof. i (a -i- d) — 2fin. 1 afin. 2 d, et 
cof, : (b — c) — cof. 2 (b -4- c) — 2 fin. : b fin, £c, 
fiet 
(cof. f*— cof. 2 (a4-2)^) (fin. za fin. 2d -- fin. 25 fin.1 c) 
— fin.12 fin.2 d (cof. (bc) cof.: (b—c) — cof.z (ad) 
^r cof 2(a4-2) cof. ; (5—6) — cof, (a--2) cof. : (b4-c)) 
s , 9 9cof. 1: (5 — c) — cof. 1 (a -- d 
—fin. 5:efin, 5 d d ; dade of: WS 
; ; ; Shin; (a4 b—e-4- d) Gin.; - 
afin afud uns i ) MU PME i 
Simili ratione eft: 
(cof. : (a — dy — cof. f^) (n. a fin. 1 d-- fin. 2b. fin.: c) 
— fin.z afin. d (cof; (a—d)'— cof.; (b--c) cof.: (b—c)) 
4 fin. 5 in.2 c (cof; (a—d)'— cof.; (a--4) cof. (a—4)) 
— fin.z afin.; d (cof.; (a—d)* — cof (4e) cof. (b—c) 
-- cof. : (a—4) cof. (b—c) — cof. ; (a—4) cof. (5--c)) 
^" : 3 9cof. 2 (a— d) — cof. ! (b-- e 
- IPM id Ny (ter 4 CANA 
— (n. ain: d lo (a-5-.c—4d) fin. ; genres 


cof.; (a4-5—c—d) cof.; (a—5--c— 4d) 
Hinc bina haec producta colligendo fict 


L 5 (cof. 
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(cof:: f'—cofi(a4-d)) (cof(a—d)— cof: f*)(fin.safin.Ad4-n.bfia tc). — 
. us fin.1(a4-5--c-d)fi. (a--5 -c-t-d)fi.i(a-b4-c4-d)( 1 (b4-73- -a) 
r6fin.:a^fin.;g (oe Jcfi(a4-5-c-d)ct-;(a-0-04-4)cf.: (a- b Mes 
tum vero quia eft 
fin. fi z ni 1a fjn.: iens d6s: d gms ben tefin.: d) 
fiet omnino tang. R- —T pede 
M* — (fin. : a fin. 1 c -4- fin. ; b fin, ; d) 
(fin. ? 2 fin. 1 & -- fin. 1 c fin. 1 d) 
(fin. : a fin. 1 d -- fip. 1 b fin. 1 c) et 
N— fin. (a--b-l-c- d)fi.:(a--b—c4-4)(i.;(4-b4- 04-2) (b 4-02 -2- a) 
^f » 1 (a -b4-c4-d)cf (aA -b- c- d)cf. (ecleitdiala bL o-d d 


6. 33. Quia in triangulo Sphaerico BAD habetur 
;As LL fins; (a — d d f) fin. ; (f -- 4 — a) 
£n. j Ar RH — fiu. a fin, d L 
cof. ; A*— dor dede D 233] Wines (Agi dif) i af) 
fin. a fin. d 
fin, : A* fin, a fin. 4 — cof. 1 (a — dy — cof. ; f* — 
ys n.;af ;4 f.; bes iG c4 d- acf; ci ien. ifa-b-4-c- d) 
fin. ; a fin. 2 d 4- fin. ; 0 fin, ; 
et cof. 1 A* fin. a fin. d — 
fin'af.1 df, (a4 b-cA-d)f-(a-b--c-- d cf, (a3 -b-4-c4- ME erd) 
E. fin. ? a fin. 2 d -- fin. b fin. j 


, erit 


Hinc fiet 
(fia. ! a fin. : d 4- fin. 1 P fin, ! c) cof. 1 a cof. ; d fin. ; A? 
—fin. (a--b4rc- d)Gn "T -à)cf.i (a4 -5- ze et: (7-1, d 
(fin, 


eS; 287 ( $t 
(fin. : a fin.: d 4- fin. : P fin. 1 c) cof: a cof. i d cof. : A* 
zfn.;(a4-5-c--d)f. (a-b--e4-d)cf (a9. -c- 1 )cf.  (a-b- c -), 


nec non 


d SR EIER Gp S 
eX quibus formulis angulus A per tria quadrilateri latera 
determinatur. Hic autem confimiles formulae pro reliquis 
angulis B, D, C tradi poffunt. Sic pro angulo D erit 
(fin. 2a fin. d -- fin.» fin. 1c) cof. 1 cof. c fin.  D* 
— fin.i(a--b— c4-4) fin.;(a—5 4-c--4) cof. (b-c4-a- d) cof-;(b-c-a--d); 
(fin. : a fin. ; d -- fin: 5 fin. 1 c) cof. 1 0 cof; c cof. ; D? 
— fin.i(a--9--e—4)n.:(b4-c--d -a)cof. :(a--5 4-e4-d)cf.:(a-6—c4-4d); 
hinc colligitur: 
fin.: (A -- D) — fin. * A cof, 2 D 4- cof : A fin.; D 
— 5 (fin. 1 (a 4- 5 -i- c — a) in. ; (5 4- e A- d — a)) 
-- £ (fin. : (« 4- b — e 4- 4) fin. 2 (a — b -- c 4 d)) et 
cgE : (A -- D) — cof. 1 A cof. ; D — fin.; A fin. ; D 

E P" (cof. ? (a-- b -- c7 d) cof 1 (a— b— c -4- 2) 

— E (cof. (a — 5 4-ce— d) cof. ; (a 243-0 —6e— 4); 
exiftente atf. 
pzY cof; (a--b--c--d)cot:: (a-b-c--d)cf.1(a-b--c-d) cf 1(a--b- c-d); 
y X Y (cof. 1a cof. 1 P cof. 1 e cof. 1 d) (fin. 1a fin id-4rünibfin.ic); 


v zZY fin-(a--5--c—4)in.;(a--b- c--4 )in.;(a-b- pe); (P rc -d- a) 


yl — y 


ef ) 88 ( Gtdee 


y! — y. Hinc ob 
2 fin. (a4-54-c—4) fin. * (b-pe--4—a) - cof. 1 (4— 4) cof.: TOV : 
2 fin. ; (a4-b—c--4) fin. ; (a—5-c--4) — cof. 1 (b — c) — cof 1 (a--4); 
et 
cof,* (a — 2) — cof. ; (a -4- d) — fin. 1 a fin. 1 d; 
nec non 
cof. : (b — c) — cof. : (b -1i- c) — fin. : 6 (in. 1c, 
fiet omnino 
-- fin. : (a 4- £ 4- c — d) fin. * (b -4- c 4- d — a) 
-- fin.i (4 4- b — c -- d) fin.; (a — b 4- c -1- d) 
— f[in.ia fin. d -- fin. : Ó fin.1 c; 
fimilique ratione ob 
2.cof.! (a -- b -- c 4- d) cof. (a — b — c-- d) 
— cof. 1 (a 24- 4) 4- cof. 1 (b 4- c); 
2 cof. 1 (ax - b —e— d) cof. 1 (a — b -- c — d) 
— cof. ! (a — 4) 4- cof. i (0b — c); 
hinc fiet | 
4- cof. : (a -i- b -3- e -- d) cof. 1 (a — b — c -t- d) 
— cof. (a -- b — c — d)cof. 1 (a — b -1- e — d) 
z— [fina fín.;d-—f([n.icím.;4; 
vnde erit 
fin. : (A 4- D) 
Y cof (a--b4-c4-2)cof.:(a-b-c4-d)cof.(a-b--c- d)cof..( (a4-b-c- uil 
j^ cof.; a cof. : ó cof. 1 e cof. d 
cof. ; (A -1- D) 
-oyf. Xa--b--c- d Yin 4(a-k-b-c--d)fin-j(a- 54-02) fin (P-c- 2-2) 


cof. ^ a cof. * b cof, 1 c cof. 2 d 
Tum 


e$ )89 (88e 


Tum vero facile liquet pro fi.:(B -- C) et cof. :i(B-- C) 
easdem prodire formulas ac hic pro fin. 2 CA -4- D), 
cof. ; (A-- D) elicuimus, ex quo redditur manifeftum effe 
A--D--B-4-C, quod ctiam alioquin fponte patet. 
Hincque demum fit 

fin. ; (A 4- B -- C 4- D) — fia. (A 4- D) 


Un Ae 
— fin. (A4-D) cof. (A4-D)— ALES AH od o Cani 
) unt ) cof. :acof.26 cof. ecof.i4' 


$.34. Si vfus adhibeatur fequeotium formularum: 

B: A-yf n (4-54-0—d) Ci(b--c4-d- a) c3 (a b-c-d)cf i(a-b-kc-d) 
; fin.(a--b-c--4)E4(a-5- c4 d)cl-i(a4-b4- c4 d)ct. (a -b-cA-d) 
fin; a-b * c--d)f-:(b43-c4-d-a)cotz(a-b--c-d)cofta-b- c4-4) 
fin.i(a4-b4-c-d)1. (34-00 d)ct- La - b.c -d)cf. a--b-c-d) 

(py yin i(a-54- c2 fi. (a4 -5 - e4-4)ct. (b - c -d -a)c (-1(b—c- d--a) 


tg: Dzy — ———— T SERLAN BCr 
d fin.; (a4-2--c- d)fi-4(b--c--d- a)c.i (a - b--c-- d)ct (a-b-c-r- d) 


tg.;.B- 


tg C-V 


fequentes iode eliciontur relationes: 
, i ; (SX Cof L(a- b-pc—d) 
o tapg.; A tang. B tang.: C tang. ; D T «pg RR 
. tang! Atang.3 B | fin.1[b-- c-- d—ay "^ 
tang.!Ctang.:D —— fin.? (a 43-6 — c4- dy ? 
tang.; A tang.; C fin.z(a3- b -1- c — d, 
tang. B.tang.: D ^ fin.: (G—B-1-c AR" 
"n. tang./A tang.; D | cof.i(a-- 6 —ce — dy 
tang. Btang.1 C — cof:(a— 5 — ep 


Acla Acad. Imp. Sc. Tom. VI. P. 1. 40M Hinc 


eH; )oo( SH 
Hinc fi breuitatis gratia exprimantür tang. 1 Á ; tang. 1 B: 
tdng.:C; tang.; D refpe&iue per litteras p, q, D s, fiet, 
cof.i(a b c—d) og gie yen 
cof. cof.:(a--ó--ce- d) - i cof.:(a — b — e4- d) 
fin.1(54-c-- 4— a) yb4., fin.1 (a--b4-c—d) i 


fini(a-Fb—c-rd) fts fi. t(a—5-4-c-4- a) q$ 
Hinc autem colligitur : 
tang. : (a -- c) tang. 1 (6 -4- d) — xmi 


tang. : (a — c) tang. 1 (6 — d) — "PERF MIR 


Yrgq-vps? 


tang. ! (a — c) cot. 1 (b 3-4) — 1^ LIOri. 


Pur vr s? 
cot. 1 (a 3- c) tang. 1 (b — 4) — yb 3445, 
indeque 


tang. ! (a -]- €) tang. ! (a — £) — exper 1 TERI 
—(QurSVbg—( -Poyrs. 
—(Qrs3)wvPq-d-GcpPQgyrs? —— 


tang. ? to EOM ru EXISEETIESIL 


Hinc autem deiiünrer 
cof. 1c: col. 1a — (1- Ero)Vpq:(14-p9)vrs-; VpuRsafVr S e. 


-F-p 4 Q9--rDSsS 
cof.id: cof rb (x4 g s) Vp r: (zi pr)Yas E53 SE 
vnde colligitur 
Y fin.1 A fin. i B. cof. ; A cof.: B. 


cof. ! (A — B) 
ehe Nf: B: er a. D 


cof.ie:cof.-; a — 
fin. 2C fin.:D cof. i Ccof.: D 


cof. : (C — LT 


ob A—-B—C- D, quae prapielu aliunde quoque de- 
mon- 


2 )«9z ( $99 


smonflirari poteft. Caeterum quamuis /hic quatuor .aequa- 
tiones .prodeant ;pro. tangentibus -angulorum in , quadrilate- 
ro, tamen illae non fuffcere cepfendae funt pro determi- 
nandis lateribus a, 0, c, 7 ex datis angulis A, B, D, C, 
fiquidem inter iftos angulos ifta relatio per fe intelligitur 
|fuppofita, vt fit A -- D— B--C. -Et leui quidem ad- 
hibita attentione patet, fi anguli quadrilateri fupponantur 
cogniti, inde ipfum  quadrilaterum ,non determinari, id 
eft infinita aderunt quadrilatera, circulis infcriptibilia jn 
quibus iidem infunt anguli, 


$. 35. Praeter quadrilatera eius generis ac ABD C, Tab. TIL 
vbi inflexiones angulorum in. eundem. feufum . fiunt, in dg 6 
tur quoque lia eius generis ABCDA, vbi . inflexio- 
nes angulorum BC D, CDA fiunt in fenfum. contrarium 
illi, fecundum: quem anguli. ABC, BAD habentur infle- 
xi. Reftat igitur vt. nunc quoque exánineinüt. quomodo 
ex datis fingulis lateribus «huiusmodi .quadrilateri , ' circulus 
derminari queat, cui hoc quadrilaterum infcribi, fe patitur. 
Heic autem fi arcus A C, BD vt diagonales | iflius qua- 
drilateri cofiiderentur, dlit- per Theor. XXI. 


fin, 7 b fin. d — fin.: e fin.: f — fin.: a fin.: c, 
tum vero fequens quoque habebitur 
"Fheorema: XXIV ,- quod: fit 
fin.47- (fin. efin. ? fin. f — fin.: a fin. 7) (fin. Luitimo oso e) 


"fin.:a'fin.i e — fin.ic fin.; f 
cujus demonflratio : dta Murator: 


| Concipiantur arcns circulorum. maximorum ,A C, 
BD producti vsque dum fibi inuicem occurrant in K, et 
M 2 ex 


L DEAE | 
ex polo circuli minoris*G ducantur in arcus Á C, BD 
arcus circuli maximi gore G M ,*GL, eritque 

fin.K D:fin.KB— fin. AD, fin. DAK: fin. AB. fin. B A K, at 
fin.; D C cot. BG fin.;B C cot. BG 
HPHATET colt A Deo 1A CS ^ fig. [EA Stort ; AB or 
ideoque .. 
. fin.K D:fin. KB — fin.; DC.fin.;AD: fia. ; B C fin. :ADB; 
fimilique ratione ; adiu 
fin, K C: (in. K A— fin.; T (in: Dc. án. ;AD.fin;AB, | 
ex quo colligitur IALGECE 
fin, BK — fin. DK. (n. DK — 6s.LAR.fnBC EN 
7o —fin.: DC. fin. A D:fin.; :A D. fin. 4 D.C ;, fiue hic 
2 cof, K L. fin. BD:fin. DK — fin. ;AB. fio. ; BC 
E rr n. 1 AD: fin. : : À D. fg. : DC, ob 
:(BK-4-DEK)--KL, et URB RE yoke ; : 
Eadem ratione fit 
2 cof. K M.fin.: AC: bn: Ck - in. AD. &n,AB 
— fin. BC in.:DC: fin.: BC. fmDC. 
et ex his denique fiet 
(fin.: ' AR.fin.! ' BC—fin. ;IDCn;^D) 


fin.; BD: fin. AC fin.DK TNEGCOCOLUM 


:fin. CK 


-oe VITA E—— 
-— L] 


Atqui eft 


cof. K L :cof, KM— cof. C GM:cof, GLz cof; BD: cof. AC, et 
fin, 


-«S )9a( ie 
fin, DK:fin. CK — fin. ACD:fin. BDC - 
| fin. ADr cot. BG fin.: BC. cot-BG 
— cot.: AC.cot.: CD ' cof. * BD.cof.; CH. 
fin.* AD fin.: BC € 
UU TE AC er: BD' | 
ex quo omnino concluditur effe 
jn fi. DK fin. CK 
cof. K L. fiu. z À. CAD-— cof. cof. K M. fin.: BC 
hincque fiet interduáis denominationibus arcuum , 
fin. 25: bn. d. — fin. : a (in. ? f — fin. 2 c fin. 1 e: 
fin. 1a fin. 1e — fin. 1 c fin. fo 
vnde liquet. id quod in Theoremate eft propofitum. 


6. 56. Si jótd deuditiffese 
fin, 1 a fin. 1e — fin. 1 c fin. 1 f 
breuitatis gratia fcribatur Q, fiet - ho 
Q cof.: j—Q(x-—fn.ip)— fin.: afin.: ;6— fin.;c fin. Hia 
— fin, : f* fin. ! a fin. : e -1- fin. 1 à? fin.: : c fin. 2 
-1- fin. ? e* fin. 1 c fin. 1f — fin ie fin.* afin. : TAN 
— fin.jafin:e(i—Ííin:f'—Ífin.:c) 
fin. tefin.f(1 — din ; € — fin. 1g), 
vnde ob 


1 — fin. : f* — fin.2 c? — cof.: :(f-i- c) cof: (fc); et 


1 —fin.;a^—fin.3 e — cof. 1(a-4- f) cof. i(f—a) , 
habebitur 


qos 


Ma Q cof, 


eH; )94( 29e 
Q cof. : 2^ — fin.2a fin !ecof. z (fA c)cots(f—- c) 
- fin.icfin ifcof. (fira) cof t (f—a ). 


$. 37. Theorema XXV. Si ponatur diflantia Poli 
a peripberia B G — R. erit, nunc tang. R. — ju , exiffente 
M" — (Gn.; e fin. 1f — fin. i 1a fin. : c) (fin. za fin. ; f — fin.; e fin.;c) 
( üin.z a fin, ; e — fin. * cfin. 1f). 8E 
Noni x(04-f- Fee) n; i(a4-f-c— e)fin. Ya-f—c4-eY: W focum 
cof. ' (a--f-i-c -e)cti(a3-f- e re)ef- (a f-A-6-6)ci- (f Fe--e- a) 
Démiifr. Si confideretür triangulum ' ABD,et 
2 fin.1à fin. * e(in.* b 
HAB: E-ym.: r3 fis. E E3—2) in. (4-5 Ci. (br-e-a ; 
in denomínatore igitür^pro cof b, fin.fb eius valores in 
fuperioribus allatos introducere conuenit, habebimus igitur 
denominatorem ita expreffum: 
nie :(a4-e)cof. b--cofii(a--e) (2b )(f3(e--e)coftb cof. (a4-e)t.: * 
fin.((a—e)cof.:b--cof:(a—e)f. b) (fs X(a— e)cof.;ó-- cof. (a—e)( b): 
Priorum binorum factorum produdum eft 
fin..(a--e cof. : ;P — cof i Cac fin. 
— EDI ; b^ — cof. i (a-4-&y 
et binorum- pofleriorum fictum 
-« fii. i(a- ey cof. |f 4- cof. ; (a — e): fin. ; b 
ori dier — cof. : b. 
Subftituto nunc pro cof.;£' eius valore ex $. antecedetiti 
(cof. ; F cof (à-E e P (n2 ' din. ie fin. 1 1e fin.1f) 
- fin n.14 fin; Ze (cof? C f -- à) cof. (P) eo (a-e)') 
— fin. i cfin. ; f (cof. ; (e 4- a) cof. ; (e — 4) — cof. ; €: 
gi- 


eB )»s( S59 
Tgitur cuum fit 
cof : 30 uy? dic tla gro wh s iain ie ét 
cof. (f — € c) — cof. ; Cf-1- c) — 2 fin. ; 6 fin. d 
fiet omnino 
(cof.15* —cof. (a 4- €) ) (fin. 1a fin.; !e— fin. cfin. dye 
fin. 1a fin. 1 e(cof. 1 (fA e) cof 1 Cf — c) — cof. ; (a 4- e)y 
— cóf. 1 (a-4-v) cof. 1( f — c) 4-:cofit (a 4- &) cof € f 4-2) 
—fin.:a fia, Zé(cofiC f—c)4-cCXCa 4-6) (cf: f2-0) ^ efi (ae) 
— 4 fin.! ain. ; efin. ; (a - e - f 4- c) (in. "(ap e—f— c) 
cof. ; (a ef — cof; (a6 —f4- 
Similique ratione fiet 
Kcof. (a — e)*— cof. : ib) (n-; ;a fin. te— fn. 1 Lefin.zf) 
— 4 (in. 2a fin. efia.; (a — ed- f — c) in. ; (a — e — f c) 
—cof. 1 (a— e 4- f -- c) cof. ; (e -- f --e — a). 
Hinc bina ifla produ&a .colle&im .fumendo fiet 
(cof. i 5^ — cof. ; (a A- £y) (cof. i(a— ey — cof, 22) Q* —. 
pue 1 (a 4e 4- f2- c) fin.; (a 4-6 — f£ — c) ] 
1 42 ,J(n.z(a —,e4 f —c)fin.(a-e—J t € 
16 fin. 1a? fin.1c ness ise oiore ct I 
Lots (a — e - f 4-0) cof. i e f c— 2) ) 
vnde fi fimul gre fin. 15* Dire ved eius. pha 


Tin. HE reuse S sa: id, 
fin. "à fin; !e— fin. im go 


patet expreffionem pro. tag R in Theoremate propofitam 
xecc fibi conftare, doce : 


$. 38 


"Tab. IIT, 


-32 ) 96 ( $83 


6. 38. Si quadrilatero AB CD infcriptus fuerit 


Fig. 7. circulus minor L H IK, eius. polo in G exiftente, atque 


fin-LI'— 


iungantur GA, G.B, GC, G D arcubus circulorum ma- 
ximorum, tumque ducantur arcus circulor. maxim. G H, 
GI, GK, GL normales ad latera quadrilateri, erunt fin- 
guli hi arcus inter fe aequales, tumque facile patet an- 
gulo LAH, HGL, HBI, HGI, ICK, IGK, LDK, 
LGK bifecari per arcus GA, GB, GC, GD.  Prae- 
terea producantur arcus A D, B C. vsque dum inuicem 
occurrant in E et iungatur E G arcu circuli maximi, vt 
etiam LI, HK, HL, H1], IK et LK arcubus cir- 
culorum maximorum. Per ea igitur quae fupra 'Theo- 
remate XXII demonflrauimus, conftat effe: 


(fin. ÀHI fin :TK 2-fin 2L Kfin HG (fin HI. Gin 2L K2-fin. HIGIK ) 
fün.:HL.fin:Hi1--fi.LK.fimn.;IK  - 
Eft vero 
fin.; LI — fin.L G fin.1 HM edi L G fin. ndi 
tum vero eft 
fin.L GE co L G— cof. LE G, 
ob angulum GL E rectum, ideoque 
fin. ; L 1— tang. L G. cof. L E G. 
Simili modo fict 
fin.;: HL — fin LGfin.;] LGH — tang.L " cof.; HAT ; 
fin. HI — fin. LG.fin éHGI — tang. L G.cof ; HBl ; 
fin.;1K — fin.LG.fin.! 'GK — tang. LG.cof. ;1CK ; 
fin.; LK — fin.LG. fin. LG K — tang.LG. cof.; LDK ; 
vnde fi breuitatis gratia anguli, HA L, HBI, 1 CK, 
LDK, 


e$: 297 ( $59 
LDK, LEG exprimantur per A, B, C, D, E, fict 


2. (eot4A . cot: 1C 4r cof B cof.D) (cof.:A cof.;D-4r-cof : B cof; C) 
co(;E/— cof. 1 A cof. : B -- cof. : C co, : D 


6. 39. Theorema XXVI.  Confhuciione ÉD 
adhibita , fé arcus LG exprimatur per. R! erit tang. R/ — 


exiflente 
M'— (cof; A cof.:C-Fcof.;B cof.: D) (cof.1A cof: D--cof 1 B cof.:C) 
(cof. ? A cof. ? B -- cof : C cot : D) et 
(cof. i( A--B4-C-D)cof.;(A4-B-C 1-D)cof ;(A-B--C4-D) 
N-— cof. ; (B-I- C 4- D — A) 
773 cof (A-KB4-C--D) cof; (A--B— C—D) cof (A-B4-C-D)f 
L cof ;(A—B— C-r-D). .. 
Demonflratio. Yn triangulo A BE fit. per Theorema no- 
ftrum XVIIL 
Y—cC(A4-B4 EJc;(A4-B-E)c(:(A -BJ-E)cfz (B--E-A), 
2 cof. : A cof. : B cof. ! E 
Euoluatur nunc quadratum numeratoris in hac exprefíione, 
quod igitur erit 
eof. (A 4- B) cof.; E — fin.: (A -1- B) fin. ;F 3 
)! 
[ 
|] 


Tm 


tang. R/- — 


| (cof. ? (A 4- B) cof. : E 4- fin.: (A —- B) fin. 1 E) 
T Keofc CB) B) C028 2-6: (A c E) fin.1 E) 
LCcot: (A — B) £ofe E -4- Ep (A — B) fin.: Jes n 
1 n : (A 4- BY cof. : E?) — fin.: (A 4- By fin. D 
(cof. ; (A — B)* cof. 1 E?) — fin. 1 (A— B' fin.: 
Loco primi factoris adhiberi. poteft, 1 
cof. ; E* — fin. ; (A-EBy —:cof. 9E? — 1-- cof: (A4 By; 
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et loco poflerioris 
cof. : E'— 1 fin. (A — B)* — cof. 1 E*— 14 cof. (A-By', 
hinc igitur fi breuitatis gratia loco 
cof. : A cof. 1 B-4- cof, : C cof. i D 
fcribatur Q', fiet 
Q (cof. E* — fin. ; (A -- B/) — cof.; A^ cof. ; C co : D 
cof. ! D* cof. ; A cof. B -- cof. ; C^ co. ; A cof.: B 
- cof.: B'cof.:C cof.; D-cC; A c.;B 4- cof; A cof ;B cf. (A-EB)* 
— cof. 1C cof: D 4- cof. ; C cof: D cof. : (A 4 By 
— cof 1 A cof.: B (cof.:D'4- cof; C'—1-F-cof;(A--B?)) 
-t- cof.iC cof.:D(cof.zA*--cof.; B'—1--cof.:( A--B)?). 
Atqui eft ! 
cof. : D* -i- cof. : C* — 1 — 1 (cof. D -- cof. C) 
— cof. 1 (D -à- C) cof. ; (D — C); 
fimilique ratione 
cof. : A? -4- cof. : B' — 1 — 1 (cof. A -4- cof. B) 
— cof. 1 (A -1- B) cof. : (A — B), 
tumque fiet 
cof. C cof. : D (cof. ; A*-4- cof.  B' — 1 c cof. ; (A 4- B))) 
— cof:€ cof.:D cof: (A--B) (cof; (A—B) 4- cof; (A—B)) 
TT 2 cof. ! A cof. : B cof. : C cof. ; D cof. ; (A -- B) 


a CHA , oda epe MS 

— cof.i AÀcof.; B 3 r-cok (A -k B) eof 2 (C-& D) ob 
2 cof. C cof. 1 D — cof. ; (C — D) 4 cof. i (C47 D); 

hinc fubüitutione fa&a, fiet 


cof. 


e; )oo( $5 


cof. À cof.:B (cof. 1 C* -- cof. : D' —1 4- cof. ; CA--B7)) 
4- cof.:C cof: D (cof.:2A^4- cof: B'— x--co( i (A--B))) 
— cof. ; À cof. ; B(cof. (C 4- D) cof : (C — D)) 
À- cof. : (A -- B) -- cof. : (A -- B) cof. 1 (C — D) 
4- cof. 2 (A 24- B) cof. ? (C 4- D) 
— cof. : A cof. : B (cof. : (C -- D) 4- cof. : (A 4- B)) 
(cof.: (C — D) 4- cof.; (A -- B)) 
—4cof.! Acof.;B (cf.;( A--B--C4-D)cf.; (A-EB-C-D) 
cof.;(A--B--C—D)cof.;( A--B-C-F-D. 
Tum vero fimili ratione oftenditur fore pro pofteriori 
factore 
Q (cof. ; E^ -4- fin. : (A — B)') — cof. : A cof. ; B 
(cof. i D' -i- cof. ; C' — x -i- cof.i (A — B))) 
-1- cof. C cof.; D (cof. ; A -- cof.: B'-1-- cof ;(A—B))) 
— cof. AcofB (cof: (D--C) cf.(D - C)--cof.( A — B) ) 
-- cof. : (& — B) cof. : (D — C) 
-r- cof. 1 (A — B) cof. 1 (D 4- C) 
— cof. : A cof. : B (cof. : (C -- D) 4- cof: (A — E)) 
(cof. : (C — D) -- cof. : (A - B)) 
— 4.cof 4A cof-;B cof; ( A-B--C--D)c(:(B--C4-D-A) 
cof.:(A-B4-C-D) cof; (A-B-C4-D). 
Hincque colleim fumendo obtinetur: 
—Q'(cof.: E'— fin. (A --B)) (cof.i E? — fin. : (A — B)) 
ar ! (A -B-- C— D) cof. i (A--B— € --D)) 
La apilcef. i CA— B--C --D)cof :(B--C--D— A 
—16cA c4B. ! cof. WV -B p cof. APA C— »r 
Lco. 2 (A - B-EC— D) cof. : (A— B— € -- D) 
— b r8 cof:A có B DN 


Ne vnde 


- 


e; ) 10 ( $e 
ynde quum fit 


(cot ; E^ — fin. ; (AE BJ) (cof: E xm ; (A—- BJ) 
4.cof. : A" cof. : B' cof. : 


'2— 


tang. R 


et cof. i E — fiet omnino 


"i [ore E Gp. CR) Cro E 4 E—fin in;(A- (B) 
t OAROI—(lILI—————— 
jain Q 4 cof. A" col. ! BM BM CL ol 
.. X6 cof. LA" cof. SBESONS 
T ta: cof 'Acof i Bt, MA"? 
proinde tang. R^ — * E. 


6. 4o. Vti articulo 54. obferuauimus ex datis qua- 
drilateri angulis circulum. non determinari, qui huic qua- 
drilatero in fuperficie Sphaerica circumícribi poteft, ita 
viciffin ex datis lateribus, circulus nom determinatur ifli 
quadrilatero infcriptus ;; quippe quum pro quadrilatero 
ABCD circulo L HI K circumfcripto eft 

AD--BC-—AB--DC; 
ita vt datis tribus horum laterum quartum per fe deter- 
minetur; ideoque quum infinita conftrui poffint quadrila- 
tera, quae ex iflis quatuor lateribus componuntur, patct 
circulum quadrilatero infcriptum ex meris lateribus. non 
determinari, ^ Caeterum herc quoaue  obíernari- meretur 
effe angulos ad polum .conftitutos AGB, BG C, CGD, 
D G A, ita comparates vt bini oppofiti A GB, DG C vel 
AGD, AG C faciant. fummam aequalem duobus rectis, 
ett enim AGB —:LGI. e. DGC —:(3609— L GI), 
ideoque A GB -- DG C — r80*. 


6. 41. 


eo )aer( Be 


$. 4r, Si in triangulo Sphaerico ABE latus AB 
per a exprimatur, erit ex cognitis proprietatibus trian. 
gulor. Sphaericorum: 

D. Ee cA DEF iz 


Jin. A fin. B 
hincque 
cof. E -- cof. (A — S — : 2 0f. E — e. (A x- E) — 1 1 
CUOITERSA fina 2 cof.! a jm. A Jin. B 2 fin, ;4; 


fue ob, cof. E.— 2 cof. : E^ — 1, 
cof. (A — B) 2 1 — 2 fin. £ (A — B); 
cof. (A -4- B) c 2cof, (A 4- Bj — x, 
erit 
L2 cof. i E*— fin. ; ;: (A — Br, 
EUELUTUBIN US 
eof E* — cof. ; (A m By Jj Hr 
fin. A fi. B. 
At füpra artic. 29. demonftrauimus effe 
Q (cof. ; E? — fin. : (A 4- B) 
ato A eof B OEC ES LC D] cot (A TB CE 
Q (cof. : E* — fin. (A — By) 
zo fes Ne ) 1(B4 —A) 
cato A cof B S CC Dcef: (AC B CAD 


cof. 1a* 


fin.a0 — 


Hincqué patet effe 
(cof. A cof. ; B-F- cof. 1 C cof 2 D) (in. 2 A fin. ! Bcof: 1a 
-j : (A— B4- C 4- D) cof 2B 4- C -- D — A) 
cof.; (A — B-- C - D)cof.; (A— B- Cip) t t 


N 3 (cof. 


tgq'—- 


eni )ro( fue 
(cof. : A cof. ; B-- cof. ; € cof. ; D) fin. ; A (in. : B fin. 1 a* 
|... Scof.;(A-rB-FC 4 D) cof.; (A iini pU 2 
x dor 1(A BA. C DJ cof.: (A--B—C-- D) 
cof. (A4-B--C4-D)ct:(A4-B- C-D)cf.: (A4-B4-C-D)cf.: (A4-B-C4-D) 


—— 


col. (A-B4-C4-D) cf. (B4-C4-D-A ct.) A-B-- C-Dct.: (A - B-C4-D) 


$. 42. Deinde quum fimili ratione pofito arcu 
D C — ce, demonftretur effe: 
(cof. . A cof. tB 4- cof. 1 C cof. : D) fin.: C fin 1 D cof.ic 
e: M T AT B I b 
C (of: (A—B--C—D)cof. i (A—-B— C4 Dj 
(cof 1 A cof: B-41- cof. ; C cof. D) fin.: C (in. D fin.: c 
Jd cof. (A 4- B-- CE D)cof; (A --B— C- D)? & 
SUME MOM Eo. ". 
fin. (a4- c) z fin.; a cof. ; e -4- cof. a cof. c — 
& S-Fcof.; (A4- B-- C — D) cof; (A4- B— C 4- D) 
EL LcoLACA CB CAD) geeot e (B3 CEDC ARE 
cof. 1 (a -1-.c) — cof t a cof Ze — fini a fini c — 
w/ QUT ANE MR Ralf. cof. ; ( A—B—C -1- D) 
d dco i(À B 4- C a- Dco: [A - B-- C- Df 


y! ? 


exiflente 
y... Seofs (A -4- B-24- C -- D) cof. ; (4 -- B— C — D) 

"xs CA AU RACC TD) crt (A B.C DR 

ui y eot. 1 CA-1- Bac C-D) cof. ; EA 
50770 (cot 4 Q&3B2-C4- D) cof? CB-24C4-De389 


y Z Y fin.,AMin.; B fin.'C fin. : D (cof.'Acof.2B--cofC cof.? D). 
Atqui ob 


LI 


? 


?, 


2 cof. 


et ) reg ( $t9 


2cof.;( A--B--C-D)cof; (A4-B-C4-D)-cof.;(A FB)r-cof.(C- D), 
2cof.( A-B--C4-D)cof.; (B.-C--D-A )zcof.; (&—B)4-cof.(C--D); 
tumque 
cof. :(A — B) 4- cof. : (A -- B) — 2 cof. £A cof. ;B et 
,cof. 1 (C — D) 4- cof. ; (C 4- D) — cof. ; C . cot. ;D, 
fit omnino 
M : (CA - B--C— D) cof.; (A 4- B — C 4- D 
cof.;i (A— B 4- C - D) cof; (B 4À- C 4- D — A/S 
— cof. i A cof. B 4- cot? $C cf. £D. 
Simili ratione 
2cof.; (A-B4-C-D) cof: (A-B-C--D) - cof.; (A-B)4- cof.; (C-D) 
2cof.i(A--B 4 C4-D)cof.:(A--B-C-D]- cof.;(A4-B)4-cof(C4-D) 
vnde haec productorum fumma denuo 
ze; Acof.: B-£-cotZC cof.; D, 
hinc ergo colligitur: 


fin.(a-c)- v 6:03 (A -B--C-ED)c c. (A--B-C-D)e(A-B4-C-D)c.((A-B-C4D) 


fin.! A in. : B f B fin. iC b c 
cf. (A--B4-C-D)c. ((A4-B-C-4-D)c; (A-B- ECL. 2); (B4-C4-D-A) -A) 
fin.; A fin.; B fin.: fin.: C fin.: 


cof.:(a--c)-Y 


et denique 
2 V y. p! 
fin.(a4- c) Z fin (a 4-6. c--2) Z —————— d —————u 
t Peer Er ! A Gn. ;Bfin.; C in. ; D 
Caeterum relationes confimiles iis, quas artic. 34 recen- 
fuimus hinc quoque deduci poffent, quibus tamen recen- 
fendis non eft vt immoremur. 


SOLV- 


epa ) 4 ( SH 


SOLVTIO 
PROBLEMATIS ANALYTICI 
NON 


PARVM CVRIOSL 


Auctore 
NICOLAO FVSS. 


6. ir. 


roblema, cuius Solutionem hic breuiter exponere ani- 

mus eft. fpectat transformationem expreffionis cuius- 
dam irrationalis, ad quam me Qiuaeftio quaedam  perdu- 
xerat, de qua alia occafione fermonem facere mecum 
conftitui ; Pa ea, vt haec expreffio: 


"W ux HL IRR 
(1 A- 4 4) 
in fcricm ld fecundum ecid a ipfius 7 proce- 


dentem, quod negotium, poítquam variis modis fruftra 
tentaffem , tandem fequenti modo ex voto fucceffit. 


wc ) 1 65 ( e eoke 


$. » Cum fit 
sY(a r£402(pRÁP 
2 
pofui 
y "no--k 
(A — 5$ Y(1 4-41) — 2, 
ita vt 


1z-—(n-4-1)0(i4-Y x 4-41) — 12), 
ideoque 


dz — 2(n -- dt — (n--1)(w: x50 —4dt 
S EIN SEED Quem WELT 2f y(: -—- 4I) 
quam aequationem hoc modo repraefentaui: 
dz  (n--1)dt —.  (n-da- dt 
E po 13432] A0 93-30 
Nunc pofui 
du wet ndicAdQ i WE 
z 18 Diar: dt 
iz—i(n2a-1)/:—lv, 
ideoque 
z 
ULIVIIER , fiue 
BELL S EE 
1 
iQ 
z—vop Ut ) ergo 
(n1 
Pica z wt tun 
Y(r--4:7)  Y(r--4f) 
Tum autem habebam 4? — — .— 22f., fige fuümtis v- 


2t Y (i -- 1) ? 


trinque quadratis 29 — € ita vt nunc tractanda 


stt (X E xf)? 


fit haec aequatio: 
4l1(1-2- 417) dv —(n-2- y vvdr. 
Adfa Acad. Sc. Imp. Tom. VI. P. I. O $. 3. 


«t2 ) 106 ( Sio 
6. s. Hanc iam aequationem differentialem denuo 
differentiemus, fumto elemento 4 conítante, et prodibit 
fequens aequatio :. 
4tt (x37 41) d do 4- (414- 2410)dt do 2 (n- Y! v di^, 
quae diuifa per 4v abit in hanc: 
£1 (x 4-41) 222 2t (£47 621) 41, 29 — 60 d. 


6. 4.. Iam vero eft 
z LL $Y (1 4- 42) 


Ur 
iQÉxo gud) 


ideoque 
1o —ls-- ilr 4n -i(n-- x), 
confequenter ! 


dv —ds zt 9 dt 
UE M I | ost (04-1) 


et denuo diffi rentiando 


ddvo . dw? .—dds - dst 3dt* di? 
v v0 — S GG nap hs (n 2-1 "r9 


cui aequationi fi addatur haec: 
ev tue c Heeg 4d t? 
b. jb (1 2- 4t) 


vu $5 s(a 4- 41) ts 
—a(-2c0)dt 1 2 
t0 4-41) -- 4 (2-1) I 
prodibit 
ddv ds y. «dids, ,(n-d-Ddtds,  sdr. 
v 5 (1 37 41) 15 i (24-0 
ELPPUPEHANEOEYE: 
TE t (: 10) d 


Sobflituantur iam loco 24* et 5* valores modo inuenti 


in aequatione noflra, fietque fi omnia membra rite con- 


trahantur; 
"1 


ef32 ) 167 ( $3 


f(x 247-42 $25— [(4n—6): t3 n Ee ^ [0 
A Eng 0)t-i (n -- xiy]4r 
quae aequatio duda in 7; 'et in ordinem redada hanc 
formam induit: j 
£(1 4417) 225 —" [e n—6)t 0] 5 (nn— 0) s — o, 
quae iam forma ad transformationem nobis propofitam fà- 
tis eft idonea. 


$. s. Iam fingstur pro $ haec feries: 


$—ri-rat-r- rU D --97* 47 etc, 
Gr sat 


I 


—a-- 2-7 3 y P! A- 49. DP --. etc, et 
— 2 --6yt-- 120 07 -4- 20e -- etc. 
vnde pro aequatione noftra fiet: 


&&.2 
qm 
i 
i 


pec 2Qt-4- 6y t 128 P 4 20c1* -4- etc. 
41114! — (^R OSQf-24yr 489 1* -- etc. 
—-4n[0— —x&nt— SQnr* — x2 — 160nt* — etc. 
46172 — «p 601 1201 -b 18 yD- 24017 — etc. 
—niÉ-na—2nQt—g$nwytb— 4nó0rb—5nei* — etc. 
c^unsz-bnncannt-d-Qnnavy-Mu6ynnaü-dOnnatg 4 etc. 
— nsc—n-—ani— (ur — yn? —óni* — etc. 


6. 6. Cum igitur aequatio noftra nihilo aequerur, 
neceffe cft vt füummae fingulorum membtorum feor(im ni- 
hilo aequales efficiantur, vnde deducuntur fequentes deter- 
minationes: 


Osa" 28 
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nn—na-—n-o 

nua—s5na-—2n(-- 6a-I- 20 —o 

nn8—9nQg—3n'y--208--6y —0 

"nn'y— 18ny—4nÓ-- 42'y 4-7 128 — 0 

nnà —i95n8 —5Büe-- 728 -- 20€ — 0o 

ns —2iHn& —6n6-- 110€ -- 50$ ZO 

etc. 

ex quibus aequationibus fequentes deducuntur valores co- 
efhcientium «a, (9, »y, etc. 


- 


a LÀ, (ue ur 5x2, 

p EP fiue g—9720-9a, 

y Ert, fio y erc dg, 
$E eurn, Bs Be MS 


— (nn-2:izn-42)9 — (n- s) (n— s) 
gU -, fue cc ET EU, 


etc. etc. 


$. 7. Quilibet igitur horum coé&fficientium ex an- 
tecedente facillime determinatur; vnde fi fuücceiliue fubfti- 
tuantur, prodibit 


a —t— 
LL (n-—23)(—3) 
p-— 1. 2 
— (n—35 (n — 4) (n — 5) 
darc 1. 2. 3 
—— (n — 3) (n — 5) (n — 9) (n — 7) 
"Ar y. d. Boe 
g —— 0-00 —3(-—9(»—7í»—» 
», 2.3, 4 5 


etc. 


quos 


e£45 ) 109 ( S83e- 


quos igitur valores, íi in vfum vocemus modum fignandi 

ab Hluftri quondam E/LERO pro vnciis poteftatum bino- 
mii receptum, hoc modo concinne exprimere licet: 
A FI cil. —[n-—. t c j di 

gu j- s EET axchh m6 ]; 9— [E] etc. 


I 2 


quibus inuentis formula noftra propofita 


Rn i 1 Ó4-Y (ra): 
Y (x -4- 4.1) 2 


fequenti modo per feriem infinitam exprimetur: 
iz Dear gs] p] p a- P] e. ete. 


$. 7. Quod fi igitur propofita fuerit haec aequa- 
tio differentialis fecundi gradus: 
(x 055 — [n — 6): n) --n(n— 1) 50, 
eius integrale duplici modo affignari poterit; finite fcili- 
cet erit 


ac — zd cas 
Y (1 4- 41) 2 
tum vero per feriem infinitam integrale etiam hoc modo 
exprimitur: 
£i-r--[-]i- PETRBGDISA DII et 


a a T. E C LUEMNE€Ó. 
? 


6. 9.. Si ponatur ——EC-—52 — x, cum hinc fiat 
ann! 


Y (1 41) — 2x — 1, crit $— 7— —j at feries noftra, 


ob ;—xx— x, transformatur in hanc: 
O 3 Mz 


wf35 ) rio ( S8 


Mu-r 


5-— 


- L— L Ee a — N70 F7 Y x4 
M DmremIpx-3i)Rp rea 
I IGs-xy 4 DL)pGa-2iy ete. 
Sin autem in aequatione differentio- differentidli ftatuatur 
7—Xx — x, elementum 2; non amplius conítans affume- 
dd 


1; M "- D y Ts 
Ie icet. Hac igitur conditióne omifía loco 44? fcribi de- 


L d *o. 
bet 4,.2.74. Cum igitur fit 72-— xx—x, fumto dx 
conftanti erit 
ds ds 


dt 7^ (6x —312)dm 
duc dds GAIA. hr] 
dS. du s percous et 
dds.—: g.43:— dàds i 2d s 
dr —dt'"*dt—(rx-—ipdsx (rx — ij d x? 


'quibus fubftitutis aequatio illa fit 


& (x 1)$8 — (ecdesiae m (a—1) zo 
x"! 
—, quod 


2X—1 


cui igitur fatisfacere debet iíte valor: s — 


reuera euenire ita oflenditur, 


I 


Arotm . T 
— , habebimus 


$.: 105 Cum. fit, » — 


2X -- I 
ds | (n2 )x* Er dU 
Ux 7o exero (ox —ry." 
dds  n(n--1)3"—'  4(n2-1)x" Bats 
dx* BG EXER. UA (a2x—1y («x —zy 


quibus in illa aequatione fubílitutis prodibit ifta aequa- 
litas ; 


4-7 


eH» o)ur( Be c 

ipmOnkruti a(eeryet t o patet io a(er)"] 
2X —1I (2x x) (2x—1)' 2x —1 

4Qrri)t t — gx FRI $(u-1)v ** — n(nd-x)x 


n (2x — Jay (2x -—xy (ax —21) (2x —1y j: 
4Qn- rywvts s 4(nn- -1)x" t: uo: 
go (xy (2x-—1y' Y. 
2nxt' 8-1 | 

RONEE-I e: QQace T 
LATI | 


Quod fi iam hanc aequationem diuidamus per x" et mul- 
tiplicemus per (2x — 1), terminis fecundum  potefítates 
ipfius x ordinatis erit 
&$nx'—rzx[4n(n-d-1)(2x—1) 2- 8mTJ 
—x [2nn (2x —xf 3-45 (n4- 1) (2 x —51) 4- 2n] —0, 
—2n(n--1) (2x —1)x 
et fi omnia euoluantur prodibit: 
8nx'—8nnx'A-4nnxx--4nxx--2nnx—»onx 
—&nx'--8nnx'—S$nunxx-—8nxx—o2nunnx-- (e 
-d-425nxXx-3-4nnx 
quae aequatio cum fit identica, manifefto declarat valorem 


: ad 
Kec — reuera fatisfacere aequationi noflrae differentio- 
2X— 
diffcrchtioli 
uu? dáds 4(n—1)(xx—x)4-n4 ds 2m nam 
x(e-i)jd — QURDOGAA u-2(1-1)5—0, 


quemadmodum füpra $; 9. inuenimus, 


Nr 6. II, 
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$. rr. Aequationis noftrae differentio - differentialis 
membrum fecundum, quod eft 
(e eg D(xx—2x)--nyds 
2X — 1 dx? 


difcerpatur'in bas partes: | 
n ds «n (x x —x) 45 ur, d s 


— RÓÓBÓRÓMÁÀ L— — ———— 


2x —:1 dx 2X —à1a 2X —2a x 


fiue in iftas: 
sim. d s ; «(x x—x) ds 
era4xk 4.X)-1 922—233 ,2: 


2X — I 2X —1 ax? 


quo fac aequatio in hanc formam mutabitur: 
(xx-x)dds-n(2x-1)dx ELLAS E 
, 


-J-g7(n—ai)sdx 


HIPH ' ie mtt 
cuius integrale particulare vidimus effe s — 1192581 
, lus 
2X— 1 
vero integrale completum eft 
A xe PCEAB Eye 
g S 
"2 xt 
quod ita oftenditur. 
$. 12. Statuatur 5 — —— , eritque 
So MU o) 2ydx. 
d$ — ——— (2x — 1) et i 
o ddyn. 4dxdy 3510 x** 
dd; — .—2- (ax — 1)* "Inga uu? 
quibus in aequatione illa fubftitutis fiet 
(x x — x) 4(x x — a) s(xx-—x) 
We qin d dy rcp 4X8). qax) 5) d x?) 
— 42m 2/31 S202 
—ndxdy P ULEXES | : 
, 


Ju OE 1) a (£ X X) yg yt 


(a--—34) (2x —ay 12s 
nnm 112 0 7 
"DR sz 


quae 


ei o) n3 ( $8$e 
quae aequatio contrahitur in hanc: 


Er—9ddy—ndxdy--*et"ydx'-—o, 


2X —1 


fiue multiplicando per. 2 x — x erit 
xxddy—xddy-- euxdxdy -ndxdy A-n(n-px)ydx* — o. 


$. 13. Quod fi iam ifta aequatio diuidatur per 
X4"-*', ea fponte fit integrabilis; prodit enim 
ddy dd d ; 
ly Ly 2ndx Ex ponen] nn] (nEi)sydeo&€— 
Ü MDERE. - Log KT cba TEX EN 
cuius gir eft 
2n )ydx -e 


RA "t — a, fiue 
d y (x — x) Ae M M 
pO per we 

vel etiam 


(n-2-1)»4x | ax'dx 
t — dou UE mem Yr? 


X—1I Ww —E 


dy — 


quae aequatio ducta in integrabilis redditur. 


I 
(i—xye: 


Erit enim 
y—a(r-xytf x"dx 
(x99 nt mr 
At vero 
Wd d - . M AT ced 
a frpur c FER I 4B, 


vnde deducitur 
gzcAXUtUMBGCMMSEESSUX-1), 

ergo 
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Axt'--B(i-x»y-' 
zac Vn 5 W 


Ex hoc integrali completo autem integrale illud particu 
lare elicitur fumendo À — 1 et B — o. 


$ -— 


$. 14. Reuertamur ad aequationem | infinitam fu- 
pra inuentam pro valore 
xt: 


$2 ———-—i4[—l]gGx-23)-FDEIGx-2ax) 


2X—1I 
4- [7] Qr x —- xy 27 UG x£-— x)* 41 etc. 
vbi, fi fümatur x — o, ingens fe manifeftat Paradoxon, 


cum hoc cafü fiat o — 1. Quin etiam, fi x non eua- 


neícens, íed tantum infinite paruum ftatuatur, idem in- 
Tct E 


commodum locum habet, cum fiat —.——— 
2c 
ita vt poteftas minimi «c quantitati finitae aequetur, quod 
certe. abfurdum eft. Hoc autem Paradoxon penitus dilue- 
tur, fi confideretur effe x — —3—*/C-——*?, ideoque nullum 


— LL ELA 
Iu eR, 


dari valorem pro /, qui reddat quantitatem x euanefcen- 
tem: minimus enim valor, qui pro : affumi poteít, eft 
; — —., quo cafu fit x —;.  Pofíito autem £ — —;, fiue 


Xx —i et 7 — Oo, prodit haec fummatio: 
EE. 1 s UT 333 1 4.5.6.7 X 
MIA LS bac de zb FETA etc. 


Quicquid autem fit y femper erit 


1 — [—];- [——].A&-—[.5-r Z5]. 4 — etc. —eo; 


2 


quod nihil abfurdi in fe compledtitur. 


PHY- 


PHYSICO- 
MATHEMATICA. 


"P C» X 
* gy 
mt 
Mut B 
r 
L] T L4 
* - - 
xl 
, 
, 
' Hi 
 - 
' 
EH 
j 
JM 
" 
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- 
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, 
- 
» 


| IE 4. dh M: buo Y i M iX ue 


i digo 


rds 


go eta s Te 


y Áü ases GAANA etu dec 
GM: uL PAN F qui y UTE NT 
p uL Yat ftn RR Wilor, qi pri f vin cts 

Cites Légque qu de Mie pe Polit suu s 
NATALE ron MI f il wi Fakaesdt 


i^ Ri 2 "1 » bd "y IE. Od 

e t *t qct ih da Ae AU e vips Yo n " »ne 

Oui dhtd hates P feeit yis so c dM P e 
»i ta UE M, vds - AT E) Turc : 


m ' SW. " 


P Me go turds HN) AR tease 
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GUAE Ru ugue entum Un f Gm omae Tamen 
dis | | 


»DESCENSV BACVLI 
SVPER HYPOMOCHLIO CYLINDRICO FIXO 
DELABENTIS. 


Auctore - 


L. EV.L. E KR Q. 


( M p 


fecionem circuli horizontalis fixi exhibens, fuper quo ba-Fig. ro. 
culus.F f G g incumbens delabatur, qui elapfo tempore 7 
fitum teneat in figura repraefentatum, vbi circulum tangat 
in. puncto A, ita. vt, du&a per centrum circuli C recta verti- 
cali c C P, baculus ab ea declinet angulo e C A — (D, ac ponatur 
radius huius circuli feu. cylindri. C A — a. Tum vero re- 
periatur baculi centrum grauitatis in M, vnde intra bacu- 
lüm fecundum longitudinem ducatur reca M DB, ita vt in- 
teruallum A B referat. femicraffitiem | baculi, quae vocetur 
ABC-— 25, at breuitatis gratia ponatur diftantia C B — a 
-- b — c. . Praeterea vero vocetur diítantia M B — 5, ex 
F3 qua . 


Nona tabula planum verticale, in qno detur circulus Cc A, may r- 


t32 ) 1r$ ( Sue 


-qua intelligitur, quovsque baculus labendo iam peruenerit; 
quandoquidem manifeftum eft, íi tam angulus cC A — (p 
quam iftud interuallum M B— 5s euanescerent, tum bacu- 
lum im punco'vc cylindro incumbere et in aequilibrio fore 
conftitutum. Quibus pofitis quaeftio huc redit, vt ad datur 
quoduis tempus 7 tam angulus Q quam interuallum 5 as- 
fignari poffit. 


$. v. Longitudinem baculi hic non in computum 
duco, quoniam per fe euidens eft, cum eius füperior termi- 
nus F cylindrum fuerit praetergreffus, tum motum, cuius inue- 
fligatio hic nobis eft propofita, effe ceffaturum, et baculum per 
folam grauitatem deorfum delapfurum, X At vero in calcu- 
lum potiffimum ingreditur maffa feu pondus totius baculi, 
quod littera M defignetur, quo ergo centrum grauitatis M. 
verticaliter deorfum nitetur. Praeter hanc vero vim bacu- 
lus quoque fuftinet preffionem, qua in puncto A ad cylin- 
drum apprimitur, et qua cylindrus in baculum fecundum 
dire&ionem A B reogit, quae, quia non aliter nifi toto cal- 
culo abfoluto determinari poteft, tantisper littera II indice- 
tur, ita vt iam baculus a duabus viribus follicitari fit cen- 
fendüs: altera fcilicet, qua centrum grauitatis M deorfum 
vrgetur, quam pofuimus — M ; altera vero, qua in puncto 
A fecundum directionem A B ad baculum normalem repel- 
litur, quamque pofuimus —II. nfuper autem, nifi tam cy- 
lindrus quam baculus habeat füperficiem perfectiffime po- 
litam in A, vbi baculus fuper cylindro prorepit, dabitur 
fricio certae parti pre(fonis II aequalis, quae ftatuatur 
— ATI, cuius directio erit re&a A F. Denique ad motum 


gyratorium, quo baculus ciebitur, definiendum, fit eius mo- 
men- 


ej ) 119 ( $t 


mentüm inertiae refpe&u axis horizontalis per centrum 
grauitatis M transeuntis — M & &. 


6.3. Quo autem motus, quem iflae vires in. ba 
culo generabunt, per principia meclianica determinari poffit, 
eum ad binas directiones fixas reuocari oportet; quem in 
finem ad' rectam verticalem c C P ex M normaliter duca- 
tur recta horizontallis MP, ita vt fitus pun&i M deter- 
minetur per has duas coordinatas: C P — x et PM — y, 
quibus fcilicet opus eft ad motum progre(fiuum centri gra- 
uitatis M inueftigandum. Pro motu autem. gyratorio per- 
fpicuum eft, .praefentem baculi inclinationem ad horizon- 
tem aequalem effe ipfi angulo c C A — , qui, vti facile 
intelligitur, a viribus follicitantibus continuo. augetur. 


6. 4. Hic autem primo videndum eít, quomodo 
binae coordinatae x et y per binas variabiles ftabilitas (D 
et 5 determinentur. Vbi quidem facile patet, fore 

CP—zx-—s(ín,.QD—ccof. (D et 

PM-—y--scof. Q 4 c fin. QD. 
Deinde autem ad has duas directiones etiam vires follici- 
tantes reduci conuenit. Ac primo quidem vis grauitatis 
iam fecundum ipfam directionem C P agit: at vis 
ABC-II per refolutionem praebet vim furfüm tendentem 
II cof. (p, et vim fecundum P M agentem — II fin. D; ter- 
tia vero vis fri&ionis AII etiam vim praebet furfum vr- 
gentem — AII fin. D et vim horizontalem retro fecundum 
MP agentem —2AIIcof. D, ficque pro motu progreffiuo 
centri grauitatis determinando fecundum directionem verti- 
calem C P habebimus totam vim z M —U cof. (D — ^ II fin. (D 


et fecundum directionem P M z IL án. p — A IL cof. Q. Iam 
vcro 


etb ) reo ( $85 


vero ex his viribus deducuntur fequentes binae aequatio- 
nes differentio- differentiales: 


p 134: — M — IL cof. — A I1 fin. 5; 


zgdt? c3 NÉ 


II, 2272» — II fin. D — A IL cof. D; 


ea 19m. 
vbi elementum temporis 4 7. fümtum eft con(tans, et litera 
g denotat altitudinem, ex qua grauia vno minuto fecundo 
delabuntur, fiquidem tempora in minutis feeuüdis exptis 
mere velimus. 


6. 5.. Deinde vero pro motu gyratorio determi- 
nando colligi debent momenta virium follicitantium refpectu 
centri grauitatis M, vbi quidem ex pondere M nullum mo- 
mentüm oritur. Fx preffione autem II fecundum directio- 
nem M B agcnte momentum nascitur — II M B - II *, quo 
inclinatio ad horizontem augebitur. Ex fricione vero 
XII fecundum dire&ionem AF vrgente nascetur momen- 
tum AIIM z; ZA IL 7, quo adhuc inclinatio augeri eft cen- 

fenda. Atque hinc:fecundum principia motus, habebitur 
fequens aequatio differentialis fecundi gradus: 


ur 258522 — IDs 4- AIDE. 


$. 6, Ante omnia igitur ex duabus prioribus ae- 
quationibus clidi oportet binas ccordinatas x et y; quare 
cum pofecrimus 


x — s fin. D. — c cof. D, erit 
d.x —d sin. -- sd cof. D-- cd fin. D. et 
ddx-ddsfw,.(4-2dsdQ cof 4-5 ddp cof. ( 
—sdQ? fin. (p -- edd fiu. p 4- cd Q* cof. (p. 
| esas Simili 


et ) rir ( Ge 


Simili modo cum fit 
J — 5 cof. (p -1- c fin. D, erit 
dy — ds cof. (p—sdGpfin.D--cdpcof. (b et 
ddy —ddscof.(D—2dsdC(pfin.D —sa4dfin. D 
—5$dQ* cof.(D--cddQpcof..:D— ed d» án. (p. 
. Quia autem hae formulae nimis fünt complicatae , quam 
- vt in aequationes noftras priores eas induci confultum 
effet, per certas combinationes hinc. concinniores formu- 
las deriuemus ; ac primo quidem erit 
ddxfíin.D--4dycof.:o—dds—sdQv-ceddQb, 
fimilique modo altera combinatio dabit 
ddxcof.(D—4dyfin.D— 2d sd D--sddb--edQ. - 


$. 7. Pari vero modo binae aequationes priores 
inter fe combinentur, ac prior combinatio dabit 


Eumene NB fip, Q- -MIb 
altera vero combinatio producet 
M (4 d x cof. (D — d d y fin. $) — M cof.  — IT. 


Quodfi ergo in his aequationibus valores ante inuentos 
fubítituamus , binae aequationes priores in formas abibunt 
fequentes: 


Mdds—MsádQ?-i-McddQ . 

] das Nu eared20 — Mr (in. (5 — X T; 
zMdsdQ--MsddT-L.McdQ? z 

1I. UT Bd ene CT M cof.  — II; 

quibus adiungi opportet tertiam iam ante inuentam 


Hp 9DD-IDSa-AI. 
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€. s. Tres igitur adepti fünmius | aequationes, ex 
quibus etiam tres incogoitas, fcilicet s, (D et II. definiri 
oportet. Ac. primo quidem preího II commodiilime ex 
tertia aequatione ita determinatur, vt fit II — uai 
qui valor fi in prioribus aequationibus fübftituatur, per M 
diuidi poterit et ambae acquationes fequentes induent for- 


mas, poftquam per 2g4/* multiplicauerimus : | 
L dds—sddy cdd —ogdri fin. —520; 


$-EAbD ? 


Il. 22sd(p--sadp-- cdd" — 2 gd cof (p— 55229. 


$S-pAb? 
ficque totum negotium huc eft reductum, vt ex his dua- 
bus aequationibus binae noftrae incognitae 5 et (D eliciantur. 


$. o. Hic flatim apparet elementum temporis Z7 
commode ex calculo extrudi poffe. Prior enim aequatio per 
cof. D et pofterior per — fin. (D multiplicata iunctim praebent 


ddscof(p—sdd* cof. (D-- eddpcot.(p— »dsaQp 6n. (D 
—sdd(Q fn.  — cdd» fin.(p— 52:9 ( Gin, (B - A cof. (D) 


TUAE y) 
Verum etiamfi hinc tempus ;. eliminatum videtur; ta- 
men adhuc eius ratio reuera ine(ít, quia eius elementum 4£ 
conflans eft affüumtum ; quandoquidem ex hac demum con- 
ditione differentialia fecunda 2 75 er 424p valores dceter- 
miaatos adipiscuntur; et hanc ob rem haec aequatio nul- 
lum nobis vfum praeflari prorfus poterit, 


$. 10. Cum igitur refolutio binarum aeqnationum 
inuentarum fine dubio maxime abftrufa fit cenfenda, plu- 
rimum intererit flatum. quaeflionis ad maiorem fimplici- 
tatem reduci.  Statuamus crgo ambas conftantes P et c 
nihilo aequales; tum vero etiam a fricdione mentem ab- 
flra- 


eii ) rag (o fH 


ftrahamus, ita vt fit À-:0; atqué hoe éafu binae aequa- 
tiones refoólüendae erunt i 
s Il 44s -—sddv*-—a2gdi' fin.; : 

Il 22454(Q--sd4acoQ— 2 gdi* cof. (p — &h249, 

i $. rr. Attendenti autem. mox patebit, fi harum 
4equationum: prior per 245, pofíterior vero per 2.4, d 18 
multiplicetur, fummam earum, quae erit 

odsdds--2sdsdQv -A-essd(bddip 

— 4gdr'(dsfin.(D--sd Dco.) - 2kkd aad 
fore integrabilem, quippe integrale erit 
di--ssddy—a4gsdttn.D—kkdqr, fiue 
ds--(ss--kk)adqy —a4gdr(sfin..:p-4- C) 
in qua aequatione principium conferuationis virium viua- 
rum cohtinetut, 


$. rz. Haüic aequationi addatur prima in * duca 
. et fumma erit 
d.sds-A-kkdQd? — 2 gdt'(8sfin.(D-4-2 C), 
quae ducatur in 2 5 s, vt prodeat haec forma: 
d.s$ds-r-skksdsddy z- »gdt (65(n.(--4C)s4ds. 
At vero fecunda aequatio duc&a in. $ pracbet 
d.ssd--kkddi—esgdti' scof.(D, 
haec porro ducatur in 2 55 4 (D, vt prodeat 
d.sdd--2kkssdipdapoo2gdr.2sdcof.(, 
Quae aequatio ad praecedentem adiecta pracbet 
Q 2 d.$$ 


w$32 ) re4 (. Bee 


dossdg--d.sdQe -pkkd.ssdqQy 
—sgdr(2sdQcotL.OQ-6ssdsfin,.D--4Csds) 
—e2gdi' (d.2 s fin. (D-i-d. 2 C s 5), 
vnde manifefto deducitur hoc integrale: 
ssds A-sddv-ckkssddy —a4gdr(s'fin..D--Css-F-D) 
ficque iam nacti fumus duas aequationes differentiales pri- 
mi gradus, in quas introductae funt duae conftantes arbitra- 


riae C et D. 


6. r5. Quaeramus ex vtraque aequatione inuenta 
valorem 2g47', qui erit ex priore 


2. ds?-L(ss-kk)dQs . 
4gdi m UGAmnqsscmm 


ex pofteriore vero colligitur 


2 —— ssds? i ss(ss--kh)dqQz 
48 d i! — 587m. 2: CssepzD on? 


qui valores inter fe aequati producent hanc aequationem: 
d 5 (s fin.(D-- C ss--D)--G s kE) dq Ce fin. (p4-C s s--D) 
-s5sds'(sfin.D-i- C) 4-ss(ss-A- kk) 4 (5 fin. (D -i- C). 
Transferantur nunc termini ita, vt ex altera parte tan- 
tum Z 5, ex altera vero dp tantum reperiantur, eritque 


D(ss--£k)dd»—Dar 
quae aequatio confiftere nequit nifi fit D — o, hocque 
cafü ambae aequationes a fe inuicem non discrepant 


$. 14. Talis autem aequatio integralis, principio 
virium viuarum innixa, nequidem generalius, admiffa cy- 
lindri magnitudine et craffitie baculi erui poteft, fi fcilicet 
etiam fri&ionis ratio habeatur. — Verum ,. quamuis etiam 


alia combinatione integratio fuccederet: tamen hinc nihil 
plane 


en; )aes( ewe 


plane emolumenti redundaret ad problema propofitum re. 
foluendum, quandoquidem ad folutionem perfectam ad mi- 
nimum duplex integratio requireretur, Cum autem talem 
folutionem hactenus fruílra tentaffem , mihi quidem nulla 
alia via fupereffe videtur ad hunc motum cognoscendum, 
nifi vt ex ipfis aequationibus differentio- differentialibus fo- 
lutionem per approximationes elicere conemur. 


Determinatio motus quaefiti fine fubfidio 
integrationis. 


$. 15. Quoniam hoc Problema duabus aequatio* 
nibus differentialibus fecundi gradus continetur, eae quatuor 
conftantes arbitrarias inuoluunt; vnde intelligimus, ad Pro- 
blema penitus determinandum quatuor requiri conditiones 
ab arbitrio noftro pendentes, id quod etiam ipfa quaeflio- 
nis natura declarat. ^ Cum enim ftatus initialis tanquam 
cognitus fpec&ari debeat, is vtique quatuor rebus determi- 
nari deprchenditur. | Primo enim non folum interuallum 
BM-— datum habuerit valorem neceffe eft, fed etiam 
eius motus, quo primum procedere inceperit. Scilicet fi - 
motus a quiete inceperit, tum erit 22 — o; fin autem ba- 


t 
cule initio iam certus motus fuerit impreffus, hinc formula 


5 certum valorem nauciscctur. Deinde in ipfo initio non 
folum angulum cC A-—(Q certum valorem habuiffe ne- 
LAS eft, fed etiam, ob motum impreffum, celeritas angularis 
? datum quendam valorem accipiet: fcque valores ini- 
nite harum quatuor quantitatum: 15) 5, 22) 2, 3?) D, 
4? ye , determinationem Problematis exhaurient, quibus 
cognitis totum. negotium huc redit, vt ad quoduis tempus 
fequens valores earundem quatuor quantitatum pügngntor 


Q3 $. 16. 
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€. r6. Conflituto igitur ftatu. initiali continuatto- 
mem motus fuccefliue per gradus profequi conuenier, quem 
in finem tempus in particulas fatis exiguas diuifum concis 
piamus, quarum fingulas charactere differentiali 2; defigna- 
re liceat, quas quidem tam paruas accipi oportet, vt va- 
riatio motus in fingulis producta quafi infinite parua fpe. 
&ari po(lit.: Cum igitur tempus in minutis fecundis ex- 
primi fumferiinus, elementum 4; certam quandam par- 
tem exiguam vnios minuti fecundi denotct, cuiusmodi 
pars fi vna decima fufficere videatur, perpetuo nobis erit 
di -— i5; fortaffin etiam fuffciet ipfi d£ majorem fractio- 
nem tribui, nifi folutionem | magis exactam cefideraueri- 
mus. Quo minus enim a veritate aberrare voluerimus, 
eo minores fractiones .pro d; affüumi debebunt. Hoc enim 
modo, fi pro initio cniusque talis exigui interualli tem- 


ds dd : 
poris quatuor memoratae quantitates $, 57, o, a fuerint 


cognitae, tum ex,ipfis aequationibus differentialibus fecun- 
di gradus earundem quantitatum valores pro fine huius 
tempufculi colligere licebit, quorum ope deinceps fcquen- 
tia tempufcula fimili modo percurri poterunt. 


6. 175. Quo autem haec operatio facilius in(titui 


liceat; ponamus £4 — f cet 2$ — , vt fit d$ — pdt et 


d(Q--6dt, tum vero ad quoduis tempus £ hos quatuor 
valores 5, p, Q, 0 tanquam cognitos tractemus, et ad 
tempus £ 4-4: eos per s!, £^, (Y et 0 indicemus, atque 
ex natura differentialium ftatim patet fore 


sí-—s-r-dsccs--pdti et Q! —ip-r- 94r, 
qui ergo jam erunt cogniti. ^ At vero fimili modo erit 


p —p--dp e —6--49 
vbi 


eds ) x27 ( $e 


vbi haec duo differentialia 2p et 29 ex aequationibus dif- 
ferentio- differentialibus elicere oportebit, ita vt hoc mo- 
do nulla plane integratione indigeamus. His autem valo- 
ribus inueutis eadem operatio facile pro fequentibus tem- 
poris particulis Z7 expediri poterit. 


6. 18. Confideremus igitur noftras binas aequatio- 
nes differentiales fecundi gradus generaliffimas, nulla plaue 
adhibita reitri&ione, quae, pofito ds — pdt, ddr, 
' hincque 

dds—dpdi-—(p—pdt, 
fimilique modo 

ddp-—daedr—(0—9dr, 
ad fequentes formas redigentur: 

[2059 c Un eie ue SUC TU OINEATBR -8) 


di(s4-A 5)? 
: free Xi k (6^ — 0 
1I. TON ut -0 p elo -cagcoto- d TAL 
quae reducantur ad has: 
I; Mrotuny ep EE)-cgfn 4-599, 
I. pues oc Gn DUK RUM 


ex quarum ue flatim habetur 

W-0. . 2gcof(p— c00—2p0  (2gcof.D—c09$—2p0)(s-E9 A4, 
TH Rh 

dt $4 I X EAE AIDS RR ENT 

vnde collieitur valor ipfius U.  'Tum vero fi ifte valor 

pro e: in priore aequatione fubítituatur, etiam quantitas 


' per mera elementa cognita cognofcetnr, ita vt pro 
tempufculo fcequente habeamus iterum quaternas quantita- 
tes 5, (', 5! et 0, qnae cum per meros numeros expri- 
mantur, eas iterum fimpliciter per litteras s, D, p et 9. de- 

fignare 


eua )res( fue 


fignare licebit, ex quibus fimili modo earum valores pro 
tempufculo infequente, fiue ad tempus £-i- 2 7; definiri 
poterunt. — Tales igitur operationes haud difficulter eo 
vsque continuare licebit, donec baculus a cylindro penitus 
fuerit. delapfus. 


€. 19. Hic autem duo occurrunt cafus, quibus mo- 
tus ifte complicatus ceffabit: alter*locum habet fi interual- 
lum BM-z * toti portioni baculi MF euadit aequalis, quod 
fi euenerit, baculus cylindrum deferens motum conceptum 
libere profequetur, quatenus fcilicet a fola grauitate folli- 
citabitur. At vero etiam euenire poteft, fi portio baculi 
M F fuerit longior, vt baculus etiam, antequam punctum 
F vsaue ad A  pertingat, cylindrum deferat, id quod 
continget, quando preffio in pun&o A, quam pofuimus 
— II, euanefcet; quare cum inuenerimus 


I-:- Mhkhdd  —— Mkhki—0 
— zgdPl(s-X65 —*gdt(s3-A5)? 


hoc eueniet quando fiet 0/— 0 — o; motus igitur hoc ca- 
fü eo vsque durabit, quoad fiat 


(2gcof.D— 000 —2p0)(s-- 1 D) — 0, fiue 
2gcofíp—c009 —2p0 —0, fiue 
2g cof. (p — 6 (c8 -24- 2p), 


quod, cum angulus (D continuo crefcat, ideoque cof (p de- 
creícat, ex altera vero parte. tam 0 quam f continuo 
crefcant, mox cuenire dcbebit, nifi forie iam ante termi- 
nus F fupra A fuerit praeterlapfus, 


$. 2o. Cum hic fit p 4^, littera f denotabit ce- 


leritatem progreffiuam centri grauitatis baculi M, quatenus 
fecun- 


ec32 ) x29 ( $e3e 


fecundum longitudinem B M promouetur, quam; ob gra- 
vitatem, continuo creícere manifeftum e(t; tum — vero 


$43 — GP exprimet accelerationem. huius motus ; de- 


inde vero littera 0 — 49 exprimit celeritatem angularem, 


sun di 
qua baculus circa centrum cylindri C quouis momento 
gyratur fiue fupra horizontem eleuatur; tum vero formula 


em accelerationem huius motus gyratorii denotabit. Quan- 


do ergo ifta acceleratio ceffabit, baculus non amplius cy- 
lindro incumbet, íed motu gyratorio iam concepto cylin- 
drum penitus deferet, totusque baculus a vi grauitatis prae- 
cipitabitur, cuius motus determinatio nulla amplius laborat 
difficultate. 


$. 2x. Denique etiam circa fri&tionem | quaedam 
hic funt animaduertenda, quoniam frictio eatenus tantum 
haber locum, quatenus baculus fuper pun&o A prorepit; 
fi enim tantum voluendo fuper cylindro procederet, nul- 
lam frictiionem pateretur. — Quamobrem hic neceffe eft 
in celeritatem inquirere, qua baculus fuper cylindro pro- 
repit. Ad tempus igitur 7 tangat baculus cylindrum in A, 
fitque A; — 5; elapfío autem tempore 4: fiat contactus 
jn a, exiftente angulo A Ca —4(0, fitque a m'— s -- d s, 
eritque, ob radium cylindri CA-a et arculum Aa-adQ, 
diftania A z'—5--ds-r-ad(D, vnde fi aufferatur di- 
ftantia A m — s — a m', remanebit fpatiolum 2a, per quod 
punc&um baculi A interea proceffit; vnde patet, frictionem 
tum demum ceffare, quando fuerit a (p -i- 2s — o, quod 
ipitur nunquam cueniet, nifi initio baculo motus contra- 
rins fuerit. impreffus. Hoc enim cafu exclufo vtraque 


celeritas ^5 et 72 pofitinum habebit valorem. 


déla dead. Imp. Sc. Tom. VI. P. l.— R $. 22. 


Tab. I. 
Fig. 9. 


ej$ ) 150 ( $$ 


6. ^2. Quod fi iam haec calculi praecepta ad ca- 
füs determinatos, quibus fÍcilicet omnia elementa ftatus 
initialis per numeros abfolutos fuerint data, accommodare 
"velimus, circa quantitates fingulas, quae hic occurrunt, 
ratione vnitatum , ad quas referantur, quaedam funt mo- 
nenda. Ac primo quidem  menfuram temporis iam ftabi- 
liuimus, quippe quam iu minutis fecundis exprimi affumi- 
mus. Deinde vero angulos (D et 6 in partibus radii, qui 
etiam vnitate defignari folet , exprimi fumamus, quos ers 
go, dum eorum finus et cofinus accipiuntur, ante ad men- 
furas folitas per gradus et minuta exprimi oportebit, 
Quantitates tandem longitudinales 5 et f, pariter ac altitu- 
dinem g, in menfuris confuctis, veluti pedibus, exbibere 
licebit; vbi quidem, in gratiam calculi, eiusmodi pedes af- 
fumi conueniet, quorüm 16 pracbeant altitudinem lapfus 
g. His igitur praenotatis aliquem cafum fpecialem per cal- 
culum euoluamus, cuius fortaffe tractatio ftlernere viam 
poterit ad folutionem completam noftri Problematis pro- 
pofiti. 


Defcriptio cafus fpecialis 
hac methodo enoluendi,. 


6. 253. Sit baculus, fcu potius trabs, parallelepipe- 
dum 12 pedes longum, cuius dimidia craffities fit femi- 
pedis (latitudo enim non in computum ingreditur. Cen- 
irum grauitatis autem in medium cadat, ita vt cius diftan- 
tia ab vtroque termino fit 6 pedum, cuius quadrati triens 
12 dabit valorem ipfius &&, exiftente dimidia craffitie 
b — 0,5 pedis; tum vero fit etiam diameter cylindri ho- 
rizontalis, fuper quo trabs delabitur, vnius pedis, eiusque 
radius C A —0,5 et interuallum B C 2 a-- 6 — € — 1 ped, 

exiftente 
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exiftente altitudine g — 16 pedum; tum vero trabs initio 
cylindro ita horizontaliter in puncto c imponatur, vt eius 
centrum grauitatis M ad dextram promineat, interuallo 
— 0,5 ped. ex quo fitu. dimiffa, incipiat delabi, ita vt 


imo ipfo fuerif 4 6,53; p .—316; Q^ o'et ico. Pro 
quouis ergo tempore elapfo — 7 habebuntur i(tae duae ae- 
quationces: 
I. [Hu L— DAE TET. (32cof. D — 6 ch rds. 
i ads m $$ -L iz 
q15-— 82 fin. ac r9 — (52); 


vbi ficdonem calculi commodioris gratia penitus negle- 
ximus. 

$. 24. Incipiamus igitur ab ipfo initio motus, quo 
fit tempus 7 — o, et quia hoc momento habetur s —0,5, 
$—o iat et 0— 0, habebimus uon mdp maed dk (o 


hincque £z? -—-- 1,306, ficque erit ?! — — 1,306 .d t ct 


( -—--1,306.4d7, tum vero erit 352 0454et; D^. — o, 


$. 25. Sumamus nunc primum temporis interual- 
lum 4:-;5 íec. et quatuor elementa pro tempufculo fe- 
quente crunt 

$£0,9./D-- 0432060. (0: 4 — o TS30G, 
vnde colligetur , 

"rp c 1,9601, L9 -RRAO jer 
hinc igitur fiet 

s— s-I-bdt—0,5—0,1506.dt; 

f'——0,1306 — 1,2976 .dt; 

Q! — o -r- 0, 1506 .4t; 

0 — 0,1306 -I- 1,5061 .d t. 


$. 26. Sumamus denuo d/— 5, atque ad tempus 
t£—; fec. elementa noftri calculi erunt 
R 2 | $29 


eg32 ) 1:132 ( e 


$—0,4869, p — — 0,2605, OQ -0,0r51, 0 — 0,2612, 
ficque erit ( — 45*. Calculum igitur vt ante profequendo 
reperiemus 
LU c21,2759, 99 — — 0,8235, 

erit ergo 

5/— 0,4869 —0,2603 .dt; 

$'2—0,2603—0,8235 .d1; 

Q/—0o,0131-r0, 2612 .dt; 

(/— 0,2612-r- 1,2759 .dt. 


6. 29. Sumamus nunc denuo d£ — j, et ad tem- 
pus 7? — 5 elementa calculi erunt 


$2:0,4609, p2— 0,8426, (D— 0,0392, 0—0,3888, 
ficque erit (— 2*. 15', quia portio 0,026 refpondet 1*. 3of. 
Hinc igitur reperietur 


per uet (—b 
"a zmoa2111, P565 — 0,1149. 


Hinc ergo erit 
$/— 0,4609 — 0, 3426 .dt; 
'—-9,8426 30,1149 .d1; 
Q— 2*. 15 4-0,5888 .d4; 
(/—0,3888-- 1, 2111 .df. 


6. 28.  Statuamus denuo d/-—;,,, vt tempus ab 
initio elapfum fit 2^, et elementa no(ltra erunt 


5 

5—20,4266, p 2—0,3311, D— 0, 0781, 06—0,5099, 
vnde calculo inflituto reperitur 

P — 1,5999 £6 Eu) zmg,4942 vnde fit 


dq Um 
i 


PF LS 


eG )czas ( $s3e 
3/20,4266 —0,5311.4:; 
$/-— 0,53114-1,4942. dt; 
Q!— 4*. 29'-- 0,5099 . d t5. 
g onadube d a. 


6. 29. Statuatur denuo d£ — 5, et elementa pro 
tempore 7 — 5 ita fe habebunt: 

$—0.8935, f 5— 0,1817, D— 7. 25!, (— o,62 r9, 
quibus inuentis calculo confueto inftituto fiet 

S — 1,0221 et £L — 3,2608, 
vnde fit 

E 0,3935 — 0,1817. dt 

f! — — 0,1817 -.- 3, 2608 . d f, 

Q/ zc 7. 25/4 0,6219. d t, 

(— 0,6219 -]- 1,0221. d f. 


$. so. Denuo ftatuatur Zt — 5, et pro tempore - 
— $4! elementa ita erunt comparata: 

$—0095754, PItCcd4bA DI LQ ES C330, 72 4T, 
quibus inuentis calculo pro inueftigandis nouis $' et (/ in- 
ftituto habemus 

6 0,9484 et -* — 5,9451, 
vnde colligitur 

$— 0,9758 3- 06, 1444. d I, 

9!— 0,1444 43- 5, 3481 .d H, 

(Q! — 10*, 595 4-0, 7241 . d 1, 

6 — 0,7241 -- 0,9484. d t... 

R3 $. 3T. 
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&. 3r. Sumatur iterum 2; — 5, vt pro temporis 
momento Z elementa fiant 


50,5897, p— 0,6789, Dc 157.8! et ?—o, $189. 
Calculum ergo vt ante Ei md elicimus 
e -—0,969441 T6821, 


art 
vnde orietur 
$22 0,3897 -31- 0,6789 . d t, 
f— 0,6189 -- 7,6821 XE ae 
(p — 15*. $/-1- 0,8189 . df, 
0/— 0,8189 3- 0,9334 . d t. 


6. 52. Quoniam motus iam regularior fieri inci- 
pit quam initio, nunc interuallum 47 augere poterimus: 
fumamus ergo 4; — ;", atque elapfo tempore, 5" erit 

50,5255, p— 2,2153, (D— 24". 33, 0— 1,0056; 
vnde fit 

$5 — 1,0141 et $77? — 12,8129, 
quocirca fiet 

$ — 0,5255 -- 2,2153 . t, 

(y — 24*. 33 24-7 1,0056 . d t, 

$'— 2,2153 -1- 12,8129 . 41, 

(/ c 1,0056 4-7 1,0141 .df. 


6. 39. Sit iterum 4: — i, ita vt elapfo tempore 
£— 1;5 elementa noftra fint 

$—0,9686, p — 4,7719, (p— 36". 9!, 6 — 1,2084, 
quibus inuentis porro colligitur 

£L - 0,9606 et f—P-— 19,3306, 


hinc porro nancifcemur 
e 


wo33 ) 135 ( Ss$e 


4! 0,9686 1- 4,7779 . dt, 
2! — 4,7779 2- 19,3306 . d£, 
QY — 367. 9! -- 1,2084. d t, 
(! — 1,2084. -1- 0, 9606 , d r. 


$. 34. Adhuc fumatur 4; — ;", et elapfo tempore 
x; elementa noftra erunt 


$— 119242, 077876440] (D— $0", 8^, 02 p) 460 
cx quibus, fi fecundum praecepta data computemus, formula 

82 cof. p — 6 (0o -- 2 5) 
iam fit negatiua; vnde intelligitur, trabem iam ante hoc 
tempus r;j; cylindrum penitus deferuiffe et nunc motu 
libero per folam grauitatem delabi, pro motu quem cen- 
trum grauitatis hoc momento iam concepit; tum vero 
etiam n.otum gyratorium, quem loc momento habuit, per- 
petuo conferuabit, cuius celeritas angularis cum fit 


ac p 4005, 


fingulis minutis fecundis angulum  conficiet hoc numero 
expreffum. Quamobrem fingulis minutis fecundis motu 
angulari per angulum 80^. 12! gyrabitur. 


$ 35. Haec quidem determinatio motus non me- 
diocriter a veritate aberrabit, propterea quod temporis in- 
ternalla nimis magna funt affumta, quandoquidem circa 
finem noflra elementa nimis magnas mütatioues fünt pas- 
fa, quam vt motus vniformis per vnum interuallum pro 
aequabili haberi poffet. Interim. tamen, neglectis minutiis, 
hinc fatis diftin&tam nancifcimur ideam motus quo noflra 
trabs delabetur, Hinc enim difeimus, ftatim ab initio tra- 
bem tardiff;ume ad motum concitari, atque adeo, dum fu- 
per 


-2 )ssó6 ( St 


per cylindro inclinatur, im conta&du A retto repere. Cum 
enim celeritas prorepens fupra inuenta fit 


d $ nd ( 
"rperraco A er 


ab initio per aliquod tempus haec quantitas, feu eius du- 
plum 0-- 25 manfit negatiuum, atque videmus elapfo de- 
mum dimidio minuto fecundo baculum antrorfum repere in- 
cipere, a quo tempore fatis prompte deícendendo prolabitur, 
Cauffa huius phoenomeni in eo eft fita: quod centrum 
grauitatis M circa initium alium motum concipere nequit, 
nifi verticalem, eumque adeo lentiffimum; tum enim de. 
mum, quando trabs iam fatis notabilem inclinationem eft 
naca, motum horizontalem recipere poteft. 


Emendatio Solutionis praecedentis. 


6. 56. Quo autem aberratio iítius methodi a ve- 
ritate diminuatur, caleulum feqnenti modo inftitui conue- 
niet, vbi quidem eidem exemplo determinato iufiftemus. 
Ponamus ad tempus —: ab initio elapfum iam hos valores 
effe inuentos: f — e, $— f, 09 —e et (D— Z, tum vero e 
lapfo infuper tempufculo — 7 haec elementa abire in ff, s', 
0€ et QY, ad quorum valores inueftigandos ftatuamus 
p'—e--AcT--Brc, vnde cum fit 5/ —/p' d, fiet 

$-—f--evr--iATT-H-;BT. 

Simili modo fit 0^ —c-1I- 2T-1- (8 7 7T, vnde colligitur 

Q'—Z--ect-2-iaTT--i(Q T, | 
vbi quidem fnmamus angulum Z more folito in gradibus 
et minutis dari, partes autem adiectas eT 4-;77-F;( 7" 
in partibus radii exprimi, vt hinc fiat 


fin, 
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fin, Q/— fin. cof. (er -- 1a vr * -I- 1 7) 
-o0 ne cof. & Gin. (ev 4- ia v T -- 5 B 7) 
cof. ( — cof Z cof (e -- ia v 72-18 T) 

— fin.£fin.(er-- ia TT 4-i 7). 


6. 57. Quia autem in hac euolutione non vltra 
fecundam poteftatem ipfius 7 afcendere conuenit, erit 


cof.(e T -- ia T T -- iQ T)zo r—;ie6e77 et 
fin. ((r--;a T r--;8T)—s&7T24-;oT7, 
ficque habebimus 
fin. — (x — i ee 7) fin. Z -1- (ev 4-2 7) cof. Z et 
cof. Q[-— (x —iseT 1) cof.  — (eT -- i & 7 7) fin., 
quibus fubftitutis in ambabus noflris aequationibus fupra 


exhibitis et ad hunc cafüm accommodatis: 
9 —280 , — (szcof. d  — ^ (9 4- 2p^))5 


T Wer s^ s! -i- 12 et 
?£—? — 32 fin. 4-50 0,.— 9-9, 
habebimus 


C- aret I — ALB. 


6. 38. Incipiamus igitur a formula 
í—9 E —G (32 cof. q.— € (t ($^ -- 229,55: 
PIG HEREUEEOH, -T:2 


vbi cum ad partem finiftram tempus 7 non vltra primam 
dimenfionem affurgat, etiam in dextra parte aitiores potc- 
flates reiiciamus, Hinc cum fit 


32 cof. Q! — 32 cof. Z — 32 e v fin. Z et 
0 -- 2p! —6e-- 2e -r- (a 3- 2A) 7, 
4a Acad. Imp. Sc. Tom, VI. P. I. S duca- 
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ducatur poftrema aequatio in 0! — e prodibitque 
0 (0 -1- 21) c ee-- 286 -4- * (246-1- 2 Ac-I- 2 ae. 
Quia vero etiam haec cuolutio nimis fieret molefta, etiam 


primam poteflatem 7 reiiciamus, atque hinc obtinebimus 


£—9 — gy — G2 eof. O — € (5 7 26)f 
AE JNERCE ESL 
Ex priore vero aequatione eodem modo elicimus 


D'—p-Ac-ssfin.4--ccf—a. 
Inuentis autem his duobus valoribus « et A habebimus 
pro tempore £ -1- 7 ifta elementa: 
S5-—f-4-ec-r-iATT,; 
Q'—Z-4-ec4-iaT7; 


$. 359. Hac ergo methodo praecedens folutio ita 
recificatur, vt cum fupra tantum fumfiffemus s'—s-Fpdr, 
vbi s refpondet ipfi f et 2? ipfi v, fiue 5!'— f -i- e 7: hic 
valore accuratiore vtamur, fcilicet 

;—f--eT-r-iaTt; 
fimilique modo cum ante habuiffemus (Q'— -- 047, 
nune habemus 

Q—2-r-reT--laTt, 
vnde etiam fine errore interuallo temporis 7 fortaffe ma- 
iores valores tribuere licebit, id quod ex quantitate termi- 
norum ;A TT ct ;a77 diiudicari poterit, vt fcilicet altio- 
res poteftates fequentes fine errore negligi queant. 


$. 40. Quod fi ergo hac methodo corre&a ipfum 
praecedentem cafum euoluere velimus et ab ipfo initio in- 


choemus, vbi erat f —;, e—0, 4 — 0 et e— 0, ex no- 
firis 


ec )a3189 ( $92 
fltis formulis colligemus « — r,3061 et A— — I,3061, 
ficque pro tempore 7 habebimus: 
3! —1-:0,6530, 5. 1:50 — — Y, 56617 v 
Q/z:o,60389072 9; 2000—7 r,506€ . T. 


$. 41. Hic igitur videtur ftatim tuto affümi pos- 

fe T —;/, vnde clementa pro tempore £ — ?" erunt 
fz0,4739, €—-:0, 2612 ; 15060,0261 z 17.505) &20,2612, 

quibus inuentis colligitur 

4 — 1,2427 6t À — — 0,3728, 
quocirca fit 

$/— 0,4739 —0,2612.* — 0, 1864. T 15 

p—-—2,2612—0,8728.7; 

(y — 1*. 30! -1- 0,2612 . 7-1- 6,6213 2; 

( — 0,2612 -3- 1,2427 . T. 


6. 42. . Sumamus iterum 7T—;, et pro tempore 
ab initio elapfo 7 — ;" elementa noftra ita fe habebunt: 

f-0.4142, €2—0,8357, $25.55. €t £20,5097, 
ex quibus erit 

a. 3,0860. ct *À Z8 05 40651, 
vnde fit 

5 — 0,4142 — 0,3357. T-|- 1, 1601.7 7j 

P ———0,8357.-2- 2,8202 . 75 

(i — 5*..55!24- 0,5093. 7-241 0,5430 . 1 7j 

(/— 0,5093 -41- 1,0860. 7. 


6. 43. Statuatur denuo 7— i, vnde pro tempore 
£i! ab initio elapfo elementa noftra erunt 


S2 (za 


«t5 ) r4 ( $293 


f—0,5935, €—0,1283, $ — 13 t, &— 0,7269, 
quibus inuentis porro colligitur 

a! — 0,9862, À — 6,4292. 
Sicque erit 

$— 0,8935 4- 0,1283. T -1- 3,2146. 7 1; 

p 0,1283 -1- 6,4292. 7; 

Qi 215 1 2-0,7269. 7 --0,4981.7 7; 

0 — 0,7269 -2- 0,9862 . 7. 


6. 44. Sit iterum 7— ;, ita vt elementa noftra pro 
tempore 4 — ; fiant 


f 0:5477; € Y,4141, G— 22^ S1!, €—-0,9241. 
Calculo igitur. vt hactenus in(lituto reperietur 

a-— 1,1619, A — 11,5603, 
quocirca orietur 

$/|2:0,5447 4- 1,4141. 71 H- 5,7801. 7 755 

!— 1,4141 4- 11,5608 .; 

(qj — 22*.51/-7 0,9241. 7 -1- 0,5809 . 7 75 

i! — 0,9241 -1- 1,1619. 7. 


6. 45. Sumamus adhuc 7— ; et quatuor clemen- 
ta nofira ita fe habebunt pro tempore : — 1": 

fz3,0617, €— 3,7262, 4-34". 91, € 1,1565, 
calculo igitur vt ante profecuto elicitur 

$--1,52373 tt À — 18,2254. 


vndc porro fit 
T m: 


e$ )r4r( $e» 


3! — x, 0617 -1- 5, 7262. « -[- 9, 1125. T7 ; 
M 3: Tae E S8; 2254. T; 

Ü/ ad uias ues 1565. T -[- 0, 6636. T 1; 
0/ — 1, 1565 -1- 1, 8273 v. 


$. 46. Sit iterum 7 — ; et elapfo ab initio tem- 
pore j—,5 élemenr erunt 
[22 172144 £255 8034 6 c 407. 08. 8.5 E, 4219, 
ex quibus porro colligitur 
a2cof. —e(e-23- 2e)— — 2, 1878 
qui valor cum fit negatiuus, fequitur trabem iam cylin- 
drum deferuiffe, quare ad momentum inueniendum , quo 
hoc contigit, ipfi 7 valorem aliquanto minorem tribui op- 
portet, quem ex praecedentibus formulis haud difficulter 
colligere licet. Quacratur ícilicet tempus 7, quo fit 
32 cof. Q — (/ (0 -- 2), 
quem ergo calculum expediamus. 


6. 47. Cum fit 
Q — 34?. 31! 1-1, 1565. 7 -1- 0, 6661. 7 7, crit 
cof. q' — cof. 34731 (1 — 7(1,1565)y . tT) 
— fin. 347. 31'(1, 1565.1 (1, 3273) 7 Y 
qui valor euolutus praebet 
cof. Q' — 0, 82396 — 0,65533. 7 — 0, 92795. 7 7, 
ideoque 
32 cof. Q' — 26, 56672 — 20, 99050. T — 29, 66560. T 7, 
Pro altera autem parte quia eft 
0 — 1,1565 -4- 1, 3273. 7 et 
S3 0! -r- 
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0! -1- 2 p/ — 8, 6089 2- 57, 7781. 7, erit 

0 (0 -- 2 p') 29, 9562 -- 55, 1570. TH- 50, 1429. T T 
vnde pro tempore T definiendo haec habebitur aequatio : 

I6, 4105 — 76, 1276. T -|- 79, 8085. 1 T. 


$. 48. Quia iam nouimus incognitam T paullo 
minorem eífe quam !, ponamus 

guxrcmAQCVYtdt 4-4. .—3- 
quibus valoribus fubftitutis fiet 


I6, 4105 — 18, 4178 — 108, 0508. Z 
vnde concluditur 
E c anzri0. QLS85: id6OQHue T —ÀRD B de 
ita vt tempus ab initio elapfum fit 1, 1815 ; tum vero 
crit 
[252,088z1, £ — 7, 0641, -C. 3 qe Ade Ez. 290 
et quia hinc per hypothefin fit & — o, fiet A— 27, 6605. 


$. 49. His inuentis praecipua Phaenomena huius 
motus mirabilis clarius afpectui exponamus; atque vt iis- 
dem elementis vtamur, quibus aequationes differentiales 
fecundi gradus continentur, meminiffe oportet, nos hic ad 
quoduis tempus pofuiffe ; — f, deinde 7; — p — e, tum 
vero COR zi RN — A. Pro angulo autem (D nobis erat 
Q-a i 9 —- 0— e, ac denique ur — au mu quibus valo- 
ribus introductis phaenomena iftius motus in fequente ta- 


bula fumus complexi. 


Re- 


eni )3g4s ( $5 


Repraefentatio motus, quo trabs $. 23. defcripta 
fuper axe cylindrico delabitur. 


Temp.t| 5 m 245 o 49 us 
0,000 O, 500 ^ 0,000 T EIBDA /Q* o' 0,000| 1, 306 
0,200 [0,474 |— 0, 261|— 0,373| t. 30 [0, 261| 1,243 
0,400 |0.414|—0, 336|-- 2,3201 5. 55 [0, 509| 1,086 
0,600 !0,393:-F0, 1281!-4- 6.429]13. 1109,727/|0,986 


0,800 [0,548 T 1,414|-- 11,560|22. 31 [9:924 I,IÓ25 


ERE e ME HIE SI i1561I1 595 


1,18112,038:-- 7,0341-4- 27,660.47. 44 |5,397|9, 000 


€, 5o. Elapfío igitur tempore 7Z—'r, 181 trabs a cy- 
lindro penitus recedere incipiet et dehinc libere motu ac- 
quifito delabetur; vbi quidem centrum grauitatis motum in 
parabola profequetur, dum motus gyratorius, quem iam con- 
cepit, manebit vniformis, cuius fcilicet celeritas angularis erit 
— 1,397, qua ergo fingulis minutis fecundis gyrabitur per an- 
gulum 80*. 10, At fi pro hoc momento locus centri gra- 
uitatis M defideretur, is binis coordinatis i(tis determinatur: 


x — 5 fin. D — cof. (D — 0, 856 — C P et Tab L 
y — s cof. (b 24- fin. (D — 2, 1108 :Z P M. Fig. ro. 


Quin etiam ipfe motus, quem centrum grauitatis M. hoc 
modo acquifierit, hinc afhgnari poteít: erit enim celeritas 
verticalis 

Gu WS sao aQ EE 

4, — q fin. O -4- 722 cof. (D -41- 2? fin. (D — 8, 1550, 
quae ergo celeritas deinceps vniformiter augebitur et fin- 
gulis minutis fecundis incrementum accipiet — 32 pedum, 
Celeritas denique horizontalis erit 

dy 


ets ) oràe( 
43 — 8 cof, (p— 229 n.  4- 2 cof. — 7; 7785 


quam celeritatem deinceps conítanter inuariatam fcruabit. 


Confiderationes 

fuper quaeftione in genere propofita. 

$. 51. Ex exemplo allato, quod euoluimus, fatis 
liquet, quo modo alios quoscunque huiusmodi cafus deter- 
minatos calculo expediri conueniat, vbi quidem inprimis 
eft tenendum, interualla temporis eo minora accipi debere, 
quo minus a veritate aberrare voluerimus. Tum vero 
etiam, fi fricionem negligere voluerimus , aequatio inte- 
gralis, ex principio virium viuarum fluens, haud leue füb- 
fidium afferre poterit; quam ob rem iftam aequationem 
integralem hic adhuc adiiciamus, 


6 52.  Omiffa autem fri&cione ambae aequationes 
differentiales fecundi gradus, quibus folutio problem ame 
continetur, ita erant comparatae: 

Lads—sdQd» --cddi—esgdt fin.(D, 

I. adsd(-rsddQ-Fedqv —2 gdi* cof.(p—55329, 
Iam ducatur prima in 245--F2c4(, altera vero in 252p 
et in vnam fummam collectae dabunt 

odidds--osdsdQdy--ossdibdd--2(ceg kk)dp4dQ 

-A- 2cdsdd(p-A- 2cdQ(pads 

— 4 gd t' (ds fin.(p-4- c d(pfin, (p -1- sd cof. (D), 
cvius integrale fponte fe prodit 

d$ --5sdd» -i- (ce A- kk)d dy -A- 2ed (pd s 

— 4gdri' (sfin.D—cecof.(p-I- C) 

vbi conftantem € ex ftatu initiali definiri oportet. 
$. 53. 
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6. 53.  Aequatio haec integralis concinnius hoc 
modo repraefentari poterit: 
(d.s-pe.d Dy (ks 5) 4Q* 2 4 g di* (sfin.(p—ecof. (p C) 


quae, fi vt füpra ficiamus $5 —— p et 4? — 0, accipiet hanc 


n 
formam: b. 
(c6 y A- (&k&-1- 55)60— 4 g(sfin.D—ccof. (4- C) 


ex qua aequatione pro quouis tempore, fi iam innotucrit 
valor ipfius 0 praeter variabiles principales s et (D, valor 
litterae ? commode affignari poterit, quo paco calculus 
fupra adhibitus ad maiorem certitudinem | euchi poterit. 


6. 54. Quod fi vero etiam fri&ionis rationem 
habere lubuerit, vnice aequationibus differentialibus fecundi 
gradus inhaerere cogimur, quae erant: 


l d4s-—sd(^-LcddQD a. 39 — 7 d" (in. D; 


3Sd-AD 


1L 2dsdi-2-sddQ-- ed dv -i- 55239 — 5 p dt* cof. (D; 


S-d- Ab 
vbi littera À ex quantitate frictionis definiri oportet, cuius 
valor vulgo aeftimari folet — 1, qui autem, fi fuperficies. 
magis minusue fuerint politae, ctiam fiue minor fiue ma: 
ior accipi debebit. | Hic autem valor tantum locum habet, 
quando reuera datur attritus, At fi minor valor fufliciat 
ad attritum  auertendum, tum etiam ipfi A minor ifle va- 
lor tribui debebit, hancque cautelam iu fingulis temporis 
interuallis follicite obferuaffe neceffe c(t. Cum igitur fit 
celeritas attritus — LEA valor huius formulae in tem- 
pore expreffus nihilo aequetur, indeque eliciatur valor lit- 
terae A, qui fi minor prodeat quam :, is in calcu!um in- 
troducatur, eritque tum pcr fn autem maior pro- 
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«£32 ) r46 ( $93 


dierit, tum fumi oportet X—;, quo cafu aderit at- 
tritus. 


Inueftigatio motus trabis, quamdiu ob fri&tionem 
attritus in contactu A auertitur. 


6. 55. Si flatus initialis trabis fuper cylindro ita 
fuerit comparatus, vt in contacu nullus detur attritus; 
tum vel minima fricio valebit attritum per aliquod tem- 
pus impedire, quamdiu fcilicet ad hoc praeítandum minor 
valor litterae A fufficit quam ;, fiquidem hanc fractionem 
i pro maxima vi, quam  frictio exerere valet, affumamus. 
Quamdiu autem nullus ad füerit attritus, fingulari prorfus 
commodo víu venit, vt motus trabis, qui fine frictione fo- 
ret inperícrutabilis, expediri po(fit, id quod vtique operae 
pretium crit luculentius oftendife. 


6. 56. Cum celeritas attritus. in contadu A fit 

E A ponamus eam initio motus fuiffe nullam , et 
videamus, per quantum temporis fpatium ca euanesceus 
fit manfura, Hunc in finem in noftris aequationibus fta- 
üm ponamus 45 — — a d Q, hincque dds-—-—add(Q et 
s-—f-aQ. His antem valoribus fubftitutis binae noftrae 
aequationes fequentes induent formas: 

L —addi-sddy -2-cddp— 2 gdi?fio.(p — — S849; 

I. —sadQ* -- sddp -- cd dy —2gdr*cot..D—— Mood" 
quarum prior per pofteriorem diuifa (latim dat 


A (c—a)da$ —sáQ? —:gdt?fin.D— 
Erg (c —2c)aQ --sad(—sgdt? co.Q ? 


qui valor quamdiu minor fuerit quam ;, motus quem imn. 


ueftigamus reuera lccum habebit; fimulac vero maiorem 
obti- 


e:32 ) 147 ( $896 


obtinebit valorem, tum .eius loco fractio ; fcribi debebit, 
et refolutio aequationura prorfus alio modo erit inftituenda; 
quandoquidem tum trabs fuper cylindro prorepere incipiet. 


$6. 57, Cum pofuerimus c — a -t- b, valor ipfius à 
hoc modo concinnius exprimetur: 
—  —bddQ-rsad?--s2gdt?fin. 


— (a—b)jdQ?—sadQ-r-2gdát? co. D? 
vbi litteram 5 loco f — «(p breuitatis gratia relinquimus. 
Hinc igitur colligimus 
j--Ab 2 -05b25::)4d0-casdO? -- s bgdf Jin. Qe agsdrteo, 


(a—b)4àQ* —sddQ --2gdt? coJ. D 


$. 58. Hoc valore pro $-- A5 inuento, eum in 
pofleriore aequatione fubftituamus, quae cum hanc induat 
formam : 
kkdap—(s-- A4) [(a—5b)dQ? — dd --2g4di*cof, D] 
fada fub(litutione obtinebimus 
kkdd-——(bb--ss)ddp--asddy 
-- 2bgdifündQ--2sgdri coti, 
quae eft aequatio duas tantum continens variabiles (D et /, 
in qua elementum 4: conftans eft affüumtum. 


$. 59. Quoniam hic ipfa quantitas 7 non ineft, 
hanc aequationem commode ad differentialem primi gradus 
reducere licebit. Ponatur enim Z7 — 4, et quia d 4/— o, 
erit 9 dd D -3- dpd (p — o, hincque 2 42 Q — — 2229; quo 
valore fubílituto adipiscemur fequentem aequationem: 
o — tt? qp OUEIDSP-pasdÓ 
c 2bgppdQün. D--2g5ppdQcot.Q, 


*'4 quae 


et ) 48 ( $9 
quae reducatur ad hanc formam: 
1H (bb--kk- ps5) 7? — d D (as--2bg p p in. 4-28 sp p cof.qt). 
Ponamus infuper p — ;, vt fiat E NE. et no(lra ae- 
quatio erit : 1 


(Bb 4- kk 4- 5) qdq 2 d b (a5 qq t 25g fin.(D-- 25 cof. D). 


6. 60... Transferamus nunc terminum a5g44(Q 
in alteram. partem, et quia ad Q — —d 5, habebimus hanc 
aequationem fponte integrabilem: 


(bb -- kk o 55)g dq - 504 d d 5 2gd D (b fin.D 4- s cof.(D), 
quippe cuius integrale eft: 
(bb-rkk4-55) q4 — 4g/(bdb fin. -- saQp cot.) 
— — 4b cof. -2- 4g/sd Q cof. i, 
quare cum fit s — f — a D, pollremum membrum dabit 
4gffin.D— 4ga/Q d cot. . 
Eft vero 
[4 cot b — Q fin. p -- cof. (b, 
ita vt iam noftra aeqvatio integrata fit 
(bb-kk--55) qq — 4g (f fin.p—aQp fin.(p — (a--5) cof -- C), 
fiue 
(Bb--kk4- 55) qq — 4.g (sin. — (a-- P) co. b 4- C), 
quam conftantem C ex ftatu initiali definiri oportet, 


6. 61. Quoniam igitur pofuimus 
di—pddp-*? erit q — 22 


dt? 
quo valore fubflituto impetrabimus fequentem determi- 
natio- 


e$ o) ee 
nationem : 
(bb-E EE: 55) 39: 5 4g (ein. D — (24-5) cof. --C), 


.vnde porro deducimus 


di-— dQ v(bh -r kh -—- ss). 4 
—72Vyg($jm.Q — (a 425) cg. 4- C)? 


cuius quidem formulae integratio haud patet, fed facile 
per quadraturas conftruitur, et inde plurimum praeftiti(fe 
vtique videmur, quod faltem partem iftius quae(tionis ab- 
firufifüimae tam optato fucceffu perficere contigerit. 


Li 


6. 62. Cum autem ifte motus non diutius durare 
fit cenfendus, quam donec valor litterae A vsque ad li- 
mitem confítitutum i affurgat, per valores integrales mo- 
do inuentos ctiam valorem litterae A definiri oportet. 


Quoniam igitur inuenimus: 
A-— —bddOQ--sdQ'--zgdt fn. 
— (a— bwaqQ*-—saadQ--sgdr c.9o? 
hinc primo differentialia fecundi gradus excludamus ope 
acquationis inuentae: 


— asdQv -Lsbgdt?fi.b--2gsdrcu.O 
4 4 — b'6-c-khk-ss d 


ac reperiemus 
X- —absdd» J- (bb -- hà 4- ss)sd T2 — (2b g c dt^ cof. 4-22 (kk 4- ss) d I? fin.(D 
Dra) EUR dd? -zbgsdi? jiu. -- 2g (bb —E kh) át- cof. Q? 
quae formula per pofitionem d(p— 4d: vlterius reduci- 
tur ad hanc: . 
À-— (bb d-kh 4-55) sqq — absaqq —sbgs cofV.(Q —- zg (hh e ss) fin. 
(a — b) (bb d- kk) qq — 2bgs Jin. H- 2g (Db -3- kk) cg. — ? 
vbi cum inuencrimus 


Q ipe Merd- e 
bb -r- kk-ss 


hoc valore fubftituto concluditur BAR: 
—25 (bb -- kk 4- ss — a5Y(s fin «p — (a 4-5) cof. (D -- C) — (bb 4- kk 4-55) (bs cof. — (kheJ-55) fin EUR 


2 (a — v) (bb 4- kk) (s Jim. Q — (a 4-0) cJ. Q.4- C) — (bb 4- kR 4- s) (bs fin. Q — (5b a- kk) cof.) * 
3 $. 63. 


qigci-teso Ig un 


efi ) r0 ( See 


6$. 65. Hoc igitur modo valor ipfius A per fo- 
lum angulum ( exprimitur. In huius autem fractionis 
tam numeratore quam denominatore triplicis generis mem- 
bra occurrunt, quorum primum continet fin. (D, fecundum 
cof. D et. tertium conftantem C. Sic in numeratore mem- 
brum primi generis dat 


(8bbss-i- Akkss-1- 95*— 2abss A- Db kk -3- K') n. D, 
membrum fecundi generis: 

— 5 cof. (2as5-4- 3b 55 -1- 3bkk -- 3074- 2akk -- 2aab), 
cet membrum tertii generis: | 

2s(bb--kk-r-5ss—ab)C. 
Simili modo pro denominatore erit membrum primi ge- 
neris: 

ffin.D.(sabb-I- oakk— sb —abkk—bss), 
fecundi generis: 

(8b'-- 4bbkk-k bb ss— 2aabb —z2aakk A- kk $5-- k*) cof. c, 

tertii generis: 

(2abb--2akk— 2b — obkk)C. 


$. $4. Totum negotium hic eo redit, vt quouis 
cafü oblato difpiciatur, quousque , angulum (D augere li- 
ceat, ante quam valor ifte pro A inuentus limitem ; fu- 
perare incipiat, hoc enim vbi contigerit, motus, quem hic 
definimus , natura fubito mutatur et trabs fuper axe pro- 
repere incipiet, quem motum aliter nifi per ipfas aequa- 
tiones differentiales fecundi gradus definire non licebit. 


Appli- 


wet22 )o:rsr( $t9e 


Applicatio huius inueftigationis ad. cafum fpecialem 
fupra defcriptum. 

$. 6s. Hic igitur iterum in motum ciusdem tra- 
bis inquiremus , quam fupra iam fumus contemplati; ve- 
rum hoc difcrimine, vt hic etiam frictionis rationem fimus 
habituri; ipfum. autem motum vlterius hac methodo profe- 
qui non licebit, quam donec trabs fuper cylindro prore- 
pere incipiat, FHabebimus igitur pro ifto cafu fequentes 
valores: 

g-Gp--ogccgy epe 1€ 


fumamusque vt ante 22 — 32, tum vero pro motus initio fit 
E ERES d' sj: dia 
$i. qu 0, Trz-Cy. SE pecie 
vnde cum hic fumferimus s —.f—a D, erit f i, et quia 
erat d(p—- qd, ipfo initio etiam erit 4 — o. 


$. 66. His igitur valoribus admiffis erit 
—idb;dds——idud ets—i-idq, 


vnde aequationes pro motu fient 


I. qAdAD- HMM -- 32 di? fin. qe et 
HERES 
H. —:4240-- HETTRM RUN LOCA 
$--z;^ 
quarum illa per hanc diuifa praebet 
kn à4 4 d sd -- 3241 fn. D 
^ —sd4(Q-r- 324dt' cof. ( d 
vnde fit 


— ssdd b —iddQ-FisdQy-F32sdt^ cofXxD-E 16d fin.b 


DEIN Tt 0* 
T —s5dd(-- 824r cot. (D 


$. 67. 


epa usi $e 


€. 67. Cum igitur ex aequatione fecunda fit 
12d d (p — ($2312) [a2 d? cof..:05— 544 (D), 
fi valorem modo inuentum fubítituamus, hab:bimus 
1i2d4dp—-—ssdd(p—ia4dQ--isddq* 
-- 525d t? cof. D -i- 164 £ fin. D. fiue 
(9E ss)dadpzisdq? Ese sdt' cof. (D-p 1641 fin.), 
quae aequatio, vti eX praecedentibus colligere licet, integra- 
bilis reddetur fi per 27D multiplicetur; prodibit enim 
2(2-2-ss5)dbddp-sddy | 
— 3241 (254 cof.  -1- d fin. QD), 
vbi in fecundo membro loco 2 (p fcribatur —24»;, vt ha- 
beatur 
(?--s55)24pa44Q-r-2sdsdQy 
— s2di'(2sdQcof. D -1- 4 fin. Q), 
cuius integrale manifeflo ett 
(? 4-55) d dy — 82d i^ (— cof. (D 4- 2/s d D cof. D). 
Eft vero 
[5d Q cof. p — s fin. D — /4 s fin (D 
— 5s fin.(p -4- 1/4 (p fin. (D — 5 fin, (b — 1 cof. b, 
confequenter aequatio noftra integralis erit 
(?--55)dd* — 644r (s fin.(D — cof. -- C). 


$. 68. Quoniam igitur haec aequatio differentia- 
lis et primi gràdus et duas tantum variabiles 7 ct (D. com- 
ple&itur, propter 5 —;— iQ, hinc foluio per quadraturas 
abfolui poterit: erit enim 


ETECBRML c arai ncs 


; fin. — cot p a- C^ 


Hic 


ew. )353 ( $$ 


Hic autem ex cognito initio motus conftans C determi- 
nari debet. Cum enim initio fuerit (p—o, 29 —o sodA pni 
conflans ifta ita definietur vt fit C -— zr, ita vt habeamus 
hanc aequationem: 

A4in4dt o. 
5 fin.(Q — cot. .:p4- r* 


fiue fi vt ante ponamus 2? — 4, erit 


(9 4-55)44— 64 (s in. D — cof. D 1). 


64d -— 


6. 69.  Refumamus nunc valorem pro A primas 
inuentum, qui erat 
—iddd-—-sddv -- s2d t fin [o 
UULT$ddQui$sdHcoD 0 
modo autem inuenimus 
44 — i49 -- 32d cof D 3- 16d 7 1 1^ fin. b 


ryan 


DINI PEE crt. 
vbi fi loco 2D THOME qdi exit 
gupretn i* (à 594 4- 32 5 cof. D -- 16 fin. n. 0) 
7-55 


Ac fi pariter in valore A loco (p fcribamus 44:7, ha- 
bebimus 


"ghe —idd(--sgqdi -Fsodr fin. 
dE —sdd(Q--32dr' cot.Q 
vbi fi loco 2? valorem modo inuentum fübflituamus, re- 


periemus 
)— 48500 -64s5cof 01536 fin. 4549 128 c sfin.Q 


— 25$5544q-- 645 fin.Q -1- 1565 cot. Q 
Acla Acad. Imp. Sc. "Tom. VI. P. I. V vbi 


? 


eB2 ) r( f89e 
vbi iam pro lubitu loco 4 fcribi poterit valor inuentus 
: 64 (s fin. — cof. Q 4- ) 


— — —— 
e. 


21 ?--455 


$. 70. Quo autem calculum fequentem pro ma- 
ximo angulo ( inueniendo, cui conueniat A — ;, facilio- 
ao — : dà... 
rem reddamus, ponamus praeter 77 — q ctiam 777 — f, 
ita vt fit 


(eo 55) rz isqq i-a sco. Q4 16 fin. Q, 


ideoque 
|. $44 -3- 645 cof. Q -4- 52fin. 
yl —————M————— 
?-L-255 
exiftente " 
2) à: 66 (£09 cs cafg i-i 


Computatis autem pro quouis angulo Q valoribus 74 et r 
erit ; 
A ——o—iG544-5ijin.O 
R2: — ars -r- 6« coJ. d 


vnde, fi pro lubitu aliquot valores angulo Q tribuantur, 
inde baud difficulter is angulus (Q concluditur, cui refpon- 
deat A — 5. 


& *1. Faciamus periculum, ponendo Q-— 18^, fiue 
fit in partibus radii -0,51416, hincque erit 5—0,34292, 
vnde colligimus 44— 0,801653, hincque r— r,25474, 
vnde confiitur A—0,31783, ideoque tantillo minus 
quam 1, quamobrem fi. tota vis frictionis fuerit —06,3178 II, 


denotante II prefionem, motus trabis per angulum Q-—18* 
fine 


COEM ) 155 ( eco 


fine attritu fieri poterit. Sin autem velimus vt prodeat 
^-;, angulum Q aliquantillum. vltra x8* augeri oportebit. 


$ 72. Quoniam angulus f non adeo magnus prodiit, 
vt eius finus notabiliter ab ipío arcu difcrepet, ita vt fine 
fenfibili errore fumi poffit fin. Q — Q et cof. g —1—; :9o 
ob s5 prae ? valde exiguum fatis exacte erit. 2 q— 57 Q; 
quare cum 24 — 52 , erit ie ra ideoque di— 159, 
vnde integrando elicitur z 2; Y 2 Q. Hinc fi, vti affumfi- 
mus fit ( — 0,31316 et 29 —0,62832, fequitur fore 
1—0,69359, id quod egregie conuenit cum motu ,huius 
trabis fupra definito vnde patet, elapfo tempore — 77 fore 
angulum ( propemodum 18?, neque enim frictio in tem- 


pore fenfibilem producit mutationem. 


6. 73. Quin etiam in genere pro quouis angulo Q, 
per quem trabs fine attritu procedet, tempus fatis exacte 
affignari poterit, quandoquidem ifte arcus ( tam eft par- 
vus, Vt eius poteflates fuperiores negligi queant. Cum 
enim in genere inuenerimus 


qiq- zehn Q — (a -i- b) cof. o 4-0 
bb--kkh-4-ss- ) 


fi conftantem C ita definiamus, vt initio, vbi fuerit —o, 
etian 4 — 29 cuanefcat, tum ob s—f—a($; fin.(p— (p 


et cof. Q—1-100 erit 
241: 5800 352000. 
bb--kk--5s5s 


Quare fi in numeratore 1(a— 2) Q, in denominatore au- 
V2 tem 


ef32 ) r56 (. 8&3. 


tem 5; negligamus, fiet 
D*UwWygps-eap 
99 ——PQELDEEUC EP? 
hincque deducitur: 


—dOQ.v(bb--kk) 
di— PERPE) 


cuius integrale eft 


tz XgOvob5-kk) — y05--kk) 
E. f& ar JE » 


, 


hocque tempus iam in minutis fecundis erit expreffum. 


DE 


eis )r57( cie 
DE 


MOTV CORPORIS 


AD 
DVO CENTRA VIRIVM FIXA 
ATTRACTITI. 


Auctore 
A. 9$. LEXELL. 


€ x. 


pr Problemata Mechanica, quorum folfutiones Geome- 
tris exacte perficere licuit, iafigni faue loco haben- 
dum eft illud, quo quaeritur de motu corporis ad bina 
centra virium fixa attracti, et cuius folutionem  lllu(tris 
Eulerus tradidit primum quidem pro illo ca(u fpeciali , 
quo motus corporis in eodem plano peragitur, tum vero 
generatim pro motu quocunque corporis. (VideNou. Com- 
ment. Acad. Petrop. Tom. X et XL) Quamuis autem 
Mluftris Eulerus completam adeo folutionem huius Proble- 
matis tradiderit; vt in ea nihil defideretur; tamen lllu- 

V g ftris 


"Tab. III 


Fig. 8. 


et35 ) rss ( S83e 


ftris Geometra de la Grange dignitate argumenti alledtus, 
in ifto Problemate foluendo induftriam. quoque fuam exer- 
cere volvit, quod eleganti analyfi "Tom V. Mitcellaneor. 
Taurinenfium inferta, perfecit. Quum igitur mihi quoque 
ante complures annos de hoc Problemate meditanti, haud 
prorfus iunelegantes folutiones fe ^obtulerint, non dubito 
quin Geometris gratum fuüerit, fi iftarum brevem heic ad- 
umbrationem expofuerim. 


€. e. Sint duo centra virium fixa A, B, quae 
iungantur linea recta A B, locus corporis C ad haec duo 
centra attracti fit C, ideoque ductis rectis A C, B C, li- 
quet vires quibus corpus C ad ifia puncta fixa A, B, at- 
trahitur, per ;*.; Qt. exprimi poffe. Concipiamus nunc 
per A B ductum efle planum fixum A V B, in quod ex 
C demittatur. normalis C V, tum vero ex V in rectam 
AB ducatur perpendicularis V U et iungatur CU. Hac 
igitur adhibita confiructione fequentibus vtamur denomi- 
nationibus: 


ABza;AU-—x;BUÜ-—AB-AU-I—ao-—4 
VU. — DN Us AT SE 
ang. CUV-z (; ang. CABz y; ang. CBAz 6; 
vbi quidem obfervare licet ob C V. normalem ad planum 
AV B et VU rergerdicularem ad AB ceu. interfectionem 


planorom A VB; ACD, efle CU quoque perpendicula- 
iem ad AB. ; 


6. 5. Quia igitur vis qua C ad pun&um fixum 
A attrahitur exprimatur per zr, f dfta vis fecundum tres 


dire&io- 


ec ) 159 ( $89 


dire&tiones coordinatarum AB, VU, CV refoluatur, con- 
fequemur has tres vires: **; 52; 5$; fimilique modo vis 
qua corpus C ad B attrahitur P im iftas tres vires re- 


STENT UH UNS Tt aras : 
foluetur; Bf; B»; wu. Per principia igitur Mechanica, fi 
elementum Z7 elemento temporis flatuatur. proportionale, 


has obtinebimus aequationes differentiales : 


ur T vi ui ? 
ddy&.— ^ Ay ^ B3 
dorfo vi us? 
ddz.. às Bs 

77 s vs 1515 


Quum vero fit: ! 
x — 9v cof. «45 
2 5-':-cof. 0; 
9 —w cof. (D z ov fin. « cof. D; 
z — w fin. ( — v fin. 5 cof. D; 
ex quo colligitur: 
ddx —ddwvcof.X— 245 dv (in. —v dd fin.4— v d w cof; 
ddy — ddw cof. — 2dwdbfinp— wadd fin.D— w4q*cof.q; 
ddz — ddw (in.(D-- 2dwwdDcot.--wddQ cofD— warn Q; 


fi fequens fiat combinatio: 

dd x cof. -1- dd y in.j cof. D -1- d d fin. 7) (iu. (D; 
primum quidem habebimus: 

ddy fin] cof. (D 4- dd fin.5j fin.(D — ddw (in. — wd fin. ; 


tumque ob 
ddw — dd fin.X 4- 2dvdw cof» vdd) cof.jj — vdir fid.» ; 
ddx 


we ) 160 ( e pen 


ddx cof. X -4- d d y fiv. price Ó 4- ddz fin. da. fin. Y) fiv. d" Q — — ddU mU IX fin.w') 
pf "m helft n. Y? cof. anb Y? (in. D 2 4- B u cof. à cof $ 
BESU INC YRENES ZG AG EERESEEEC VU. ENNIO A 
 B( vfis.w" cof. Q? — viin. v? fin. ) 
Bee m 
— A Bu cof. $ cof, E v fin, v? 
——5 4 Busen ILE 
Quum igitur fit 
CA:CB-—Tnn.CBA"h5 UAD; 
id eft € (in. j — win, 6; et 
cof. (75 -1- 8) — cof. 5j cof 0 — fin. 5j fin. 6, 
inde colligitur: 
PITE ESQ fie) In) t t e (cof. 8 cof. 5 — fin. 0 (in.gj) 
* ju qua IN le 
v? ua hj 


— 


Similique modo obtinebimus: 
i M —— s pe A cof. (Yji-4-0) 
6. 4. Quum fit 
Q' — X ur y rz ct y. —)--y!-4-z', hinc 
vdo-xdx--ydy--zdzet 
udu-tdt--»dy-r-zdz; 
fi aequationes differentiales 6. 3. allatae refpe&iue multi- 
plicentur per dx, dy, dz et carum fumma capiatur, con- 


Ícquemur: 
dxddx-pdjddy-pdzddz ...— A(xdx-yds-4zdz) | B(tdt--yd)--zdz) 
3f dT? ME. us us 


hincque integrando: 
dx^--d»*-- dz* — A TDi C. 
chr. 2 (i da 25 


ideo- 


TS )a6r( fHe 


ideoque ob 
d y — d sv cof. p — ww d (p fin. (p. et 
d z — d w fin.  -- sv 4 D cof, (; 
dy--dz-dw--wuadq,; 
tumque ob 
dx* — dv:cof.N* —2o d»dovofn.z cof.z -- v' d'w fin. y^ et 
dw' —dv' fin.g* 2v dau dv fin. gj cof.w-F-v' do cow ; 
fiet 
d£-Y eR c iv-pr a ESI E Or — a (^ 3 dsgh 
fimilique modo: 
repens (sends CA a prey, 


dT3 
Quum igitur fupra inuenerimus: 
ddv—"v(dy'-dQ* fin)... A ep Beo (0-em) . 
CAUNTTUTT tat ta RP NES CrEPEPEIDU 


ddu—u(d0*-r-dQ3fm. 
áT? 
multiplicata priori harum aequationum per v, pofleriori 
per s, et addita ad priorem ur epura ad poflerio- 
rem E confequemur has acquationes diffe- 
rentiales : 


vddv-dv? .- A B(2u-1- v cof. ( 24-0 (cM 
vádu--dv" op RES e] D-Ap3:£; 


&ycl Nw Nd. gy; 
puede auc cce 


aT* m D 
uddu-c-du? — B A (2 v--ucof.(Yi-4-0) ) 2€ 
dc? ear. I "E DAC a zu 


Quum vero in triangulo A C B, fit 
AB'—AC--BC' —-2AC.BC.cot ACB, 
introductis expreffionibus Analyticis erit: 
a* zv -4- uw -d- 2 uv cof. (*-2- 0), hinc 
cof. (g 4- 0) — —— v, 


«da Acad, Imp. Sc. Tom. VI. P. 1. X ideo- 


us&32 ) 162 ( eS 


ideoque introdu&to hoc valore pro cof («-1-0), tan- 
dem ad has perueniemus aequationes. differentiales : 

v dv? 7^ A B 2— C 

(*) ddv-- i o4 (su Iz dotes SE 


d T* t NS a * 
uddu--iu? —E A(: v? — u? 4 a?) a5; 
«(HE )4 SO CWdeTZo I UA TT OLI Ta rio a mrs 


$. s. Quum fit 
vddv--dv -d vds et 
uddu-r-du-dudu,; 
multiplicetnr aequatio (1.) per zd 4 et aequatio (IT.) per 
v dv, et produ&orum capiatur fumma, quo facto prodibit: - 
uis 2 (odo) odo d (udu) — Aud V EIS (5 a pun) C(u duA-v dv) 


dT? 2u? 


RES A4 (av 202g F2). 


u 2? 


Heic autem commodum accidit, vt ifta aequatio fit inte- 
srabilis, exiftenre nimirum integrali: 
(1I. ) eii: —I(Av-- Bu) 4- AU 29 -1- B 9729 
-- £(v'-r- m) -i- Da, fiue 
eade - (A v--Bu)--;(4- p 5) (v0 — a7) 


dT? 
-- (v -£)4- D a. 


$. 6. Per aequationes primitiuas 6. 3. allatas li- 
quet effe: ! 
Jddz—zddy-—o;hincque ydz—zdy—adc; 
exiftente « quantitate conflante; at vero 
Jdz—zdy—w'dQ; hinc ponamus e' d —ma'dr. 
Quum igitur füpra inuenerimus : 
dw -Lv*dw-rw'áqQ? A B ON. 
EFLIM —— 2(-T-2$-—2)5 
mul- 


e$i$. ) 163 ( i99 


multiplicata hac aequatione per z* et loco w*'4 Qv fubfii- 
tuto 77 a'd T, confequemur: 

ap (TIR )—»2«wt(4-uRE--.5)-—m'a. 
Nunc itaque in id intenti erimus vt quantitates v'; 
do-L-vo'dy; per 9 et y, eorumque differentíalia expri- 
mamus; quum itaque fit; 5^ — v*— 2 a2cof. 7j d- a^; dif- 
ferentiando erit: ; 

udu-—vdv—advcofw«--avdwfn.«; 
ex quo fit 

du — d v (*—295") 4-** 25 fin. 5; 
Atqui in triangulo A C B, eft B C:ABc—fin. A:fin. ACB, 
hinc fi angulus A C B exprimatur per wv, confequemur: 
u:a--f[in.s:fin. vy, quare loco termini 245 fin. q,. ad- 
hiberi poteft v Z* (in. Jp. |. Tum vero quia vti ex Geo- 
metricis conítat eft 


AC- ABcof. A -1- B C cof. A C B, fiue's 
v — a cof. 4 -41- v» cof. v; fiet 
9 —acof, 3 — u cof. xp. et 9-795 — cof, vp; 


hincque colligitur: 
d ut Z— dv cof. iua -9.8 Ad; V; 
nec non 
43. d'URUR Nec RE e Y; 
fumtis igitur quadratis 
v' dif fin. ^ — du — 2dudv cof. Np -4- do* cof. p^; 
hincque 
fin. ^ (do^ -- e^ day ) - dw —2 dud cof, Nj -3- da, 
X» Vl- 


et ) 164 ( i9 


Vliterius quia eft 
2AACB-—CU.AB-T'AC'BCfÓACPB, 

habebimus: a «v — v uw fin, Vp ; ideoque erit: 
u'(dv:-- v dy)-*XEm (de -etdan), 


hac igitur exprefiíone introducta nunc iftam confequemur 
aequationem: 
v? u* (du? -2dudvcof. yy A- dv? | — AD B C.N S Ae 
ewUntg Tuer) vrtUuwiu tua 4s 
fiue ob cof, p — ———— —-—, 


2'Du 
vu(dv?-Ldu?*)-dudw(v? --u? — a?) 
(1V.) vu (ovde da t) Huber] 


zoguw(4alait)-gm at. 


..6. 3. Quod fi nunc cx aequatione $. 5. allata, 
valor ipfius v ud v du. determinetur, et in v* -- v — 4^, 
ducatur, hoc valore fübítituto haec prodibit aequatio: 

dw di Yl. A mA -c 
o*ae (202 )o satur (ae B a£) 
— m' à! -- (Av -A- Bu) (v*-r- w — a) 
A 23 B 2 2.29 92. 
-- AS(e*--a6—ay-rim(et-u4-—a) 
c 2 2 1 1 ? 2 $ 22? 
-r- -£- (v? u^) (9r u* — a") JD a (v^ - * — a^), 
Quum igitur triangolum A B C praebeat: 
4a w'-—2qu--2awm- 2v'u'—at—uy —9t. 
480 uw 4d- (wt --w—ayavu* 
nec non 
4 Cw a-2(v--u6)(v*-2-6—24) 
— u* -- 6 u^ v? -I- o* — a*; 
hisce valoribus introductis ifta' prodibit aequatio : 


ec ) 165 ( 882e 


* y (137) —(Av 4- Bu) (v 4- uf — vj 
4d-29u(Au--Bv)-- £(u-r6wvu 
4d-v*— 4*) 2- Da (v! aA- i —a) — m: a5; 

Cum hac igitur aequatione fi qnmibinetur illa $. 5. inuenta per 
2vu multiplicata: 


"pisc. fui e PRIM LIAE UB) 

(f A-g6) —a)-- ff (wav)vu-d-2Davs, 
ita vt pofterior ad priorem primum addatur, tum ab illa fub. 
trahatur, hae prodibunt aequationes: 


17.) v! u^ (79-57 * — CA 4- B) ((v4-u) — a^(v4- u)) 
4- E(( a uy-2)-4Da((v--uy-a)-m e; 
af) (19 2 y —(A—B)((o —uy —a (v — 4)) 
-- £(v-uy-a)--Da((v-uy-a)-ma; 
Diuifa priori harum aequationum per pofteriorem, fi ftatuatur 
U-J-u-ar,v-—u-us; 


prodibit 

df (AcB)(r'—-r)4 rer -1)4 D(r -—1)- n mm 

de (A-B)(s—s:)--EGt n Dos —1)-a gm 
in qua aequatione quum bm feparatae fint, Mi Pro- 
blema pro refoluto haberi debet. 


$. S. Caeterum ad aequationes ultimo loco allatas 
lequenti quoque modo pertingere licet; Aequationum (1.) et 
(1L) cum aequatione (III) i(ta fiat combinatio: 
2v w. (L) 4-2 9 v. CI.) 4- 2 (v 4-4). (IL), 


ertque hinc: 
X3 2910 


& 


ez? ) i166 ( fe 


ivut(vddvd-dv*) |. 2g ut adu y dun 1 2 (v -3- u) 223v» —— 


dT? d dc? 
-- 2 Au 4-57 (5 —v*-p- an )2-t£9w 
-- 3(v2- u)CA v 4- Bu) 


4- 2B 4-3 (gp —y gt) 162 


q 
E A(v-4-1)(u2 —2?*) E B(v-c-u)(v*—a*) 
v 


4- ££ (v 4- u) (9? -- 7) 4- 2 Da (9 4-0). 


Quae aequatio ad hanc formam concinnam reducitur: 


2 2 (ddv-L-ddu) (v iu A- udv)( dvA-du) 
20 t TUER A-27v4u TET ee VER E ETE 


—(A-I-B) (3 (-1-uy.— a?) 4- *£(v-I-uy 4-2 D a(v-4-u). 
Ideoque mulüplicata aequatione vtrinque per 49 -1-du 
fiet integrabilis, integrali nimirum inde prodevnte 

v? ip £E2V* — (A 4- B) ((o 4- uy — a (v 4-7 u)) 

4- £(v-rau)y4aDa(v-r-uy-4-Eso, 
atque hoc integrale cum iflo fupra inuento prorfus con- 
fentit, pofito E—-—;C —D-''a. Tum vero ifta 
combinatio: í 

2v5.(L)—28.(W.) 24-2 (v — v). CIL) 
ad hanc perducit aequationem : 


2 (ddv— dd u) (vdu--udv)(dv—du) 
270*11 EN C ENG d 2U70Hu ANUHARECUL UP 


— (A-B) (3 (v — uy — a') 4- *£ (v — uy 4-2 D a(v—u). 
Atque haec aequatio per d v — du multiplicata iterum fiet 
integrabilis, exiftente integrali: 
Q* p: 199 M EM (A-B)((v—u)y—«a (v—u)) 
4- S (oe-uy-4-Da(v-—u)-r-Eaj 
et 


enl 367 ( Se 


et heic quidem quantitas conftans adiicienda prorfus con- 
gruere debet, cum illa pro füperiori aequatione. — Vtcun- 
que autem egregium hoc fit artificium Analyticum , quo 
ad aequationes has differentiales perducimur, et cuius vfum 
adhibuit llluftris e /a Grazge in fua folutione; tamen 
fuperfluum haberi poffet ad iítas integrationes recurrere, 
fiquidem aequatio integralis (IIT, ). $. 5 ; cum ifta 


g* (29m y — e a? (4E 2-5.) — m at, 


qt? 


combinata totum negotium abfoluit. Na ái binis inte- 
grationibus Problematis folutio perfici queat, minus con- . 
ueniens iudicari poffet , fi ad nouam integrationem *recur- 
rere quis vellet. 


6. 9. Quum fit: 
4a qw ——((7-4-uy-—a)((v—uy —a); fet 
2E  orslsp cas eui is) 
(a! (e 2-u y d- a (v — u  —a*— (v —uy (v A- uy). 
Hinc quum ex aequatione (IV.) 6. 6., fit 
vuibceeexs c wsdedu C Cue uy - d) 
-T-2guw(4-dIlt)-mu 
tum vero ea aequatione (]IL) $. 5. 
uim c(A--B)(sa-u)-2 i0 x 0(09- 9-2) 
-—ZEQGo--uy--(v—uy)--Da; 
du&a hac aequatione in (v —- uz) — &, confequemur: 
vire? (AZ B)((v-muy-a(o-2-u)) 
A S ((o H- a)! — a*) - D a ((9 4 a — a!) - mat 
pror- 


P CEA ) 168 ( eco 


prorfus vti $. 7. vel quia eft: 
v'urfT(dv—duy? |. vudvdu ( (v— uy - a^) 


jT? YE dT? 
4-24 w(ilaim)- gm a, 
nec non 
edei— (A - B) (v—u)--1(4- 4-3 )((o-- aya) 


-- E((v-ruy--(v—uy)--Da; 
multiplicata hac aequatione per (v — u) — 2, prodibit: 


veGezr-(A-B)((v-uy-a (v u)) 


-4d- S((v—u)f—a)-2-Da((v—uy-a)—-m a. 


$. 1c. Si loco combinationis 
d d x cof. 5j -1- 4 d y fin. jj cof. (D -- d d z fin. 2 fin. D, 
in vfum vocetur i(lhaec: 
d d x fin. 5j - d d y cof 5j cof. (B — d dz cof. 4j fin. b; 


ad hanc perueniemus aequationem: 


—vddqm—sdvd»-- v d Q? fin.scof. v of y — —— B( fin.vjcof. 8 -4- fin. 0cof.) ——. no Bind; 
d37* u? TF? 


quae ctiam fic exprimi potefít: 
v? d d --10dod7 .. LO Bv cuu vw? dd . 
dT? — rs "EI cot. ?] ? 


fimilique modo ran qu 


u*ddÓ-i-sudud] —— | | Aufin.vj vd 
EU) o Aue oo we . Cot. 0. 


Nunc priori harum aequationum per ^d 0, pof(teriori per 
v d a iRodue. confequemur hanc aequationem inte- 
grabilem 
u2d 0. d, (v? dq - v? d s.d. (i? 4 ay u "1o : d 0. cot. ot. Y 
—OMonEeo— —Bvdfn v 4-7 Nr. 
7e? d? dmcor.0 . 
— Aud: fin, yj 4- 85759 nor; 
quae 


quae ob 
v fin. V — a in. 0; u fin. p — a fin. 9 


2 
m. ro. (ut 


p — Ji. "wi — fs et w*gd» za wg d. 
ita exprimetur : 
u?^d$.d(v?*dw)-r-v?dm.d(u?d$) 
; d T* Fi 


——aAÀdpfín,—aBd0fin.9 
-p- 4r a* eoe T7 Lu pur 


Jin, ? Jin. Y* 


et ob 
EIN deir i 
Rog d. cot.) VU Ld. cts 


integrando erit:' 
(V.) 907224? —a A cof. 2 4- a Bcof, 0 — su a* cot. 6 cot. z-- F. 


$. 11. Quia eft vti $. 6. demonftrauimus: 


9 dq ---—do cot. aeter et 
——— es dm. : 
ud d u cot, Ny -- 25, erit 
—— DEED 3g 2X cof. Vj 
vudgd(é--dvodu "(eu icd et) T, 
ad d (d u? — 2 d ud cof. Vj 4- dv?) 
' —dodu co[ y iste VPUCRE 
hincque 
v^u?dvd0ó —. vudv DD — vucof.N Cdu? — 2d wd cof. Beg vi 
dia Tess gU da: d T^, jin. Np? 
Per evndem autem i 6. colligitur: 
(du?—zdudvcof.Ny-3-dv?) — 2a uh cur ce B 4.5. )-— LUE SE 
d 7? Jin. V? — v*u?jnap v aga eic v^ u? jin. Vj? 
ETIN B c) "aad: 
— (RM) d T? ? 


ob à w^ —«^ uw fin. xp et m az 9*7, Hinc itaque fiet: 
vudvad £g wicof. Nu Ses dod ueof i-r d ur) 


EY aT! fm.v? 
-- à A cof. A uec cof. dro a* cof. 6 cof. jj -- E; 
je ce Aree e p S (et deat an) Sesion 
-|- a. A cof. 3j -t- a B cof. 0 — m" a*cof 0 cof. 5] 4- P; 
Acla Acad. Imp. Se. Tom. VI. P. I. Y ob 


el ) m ( 28e 


ob 2o u cof. Ap — «* -- Ut — g^. , Tum vero quia eft: 


v* dg — ut os y (ua). 
27 2v 


a cof. 7] — $ 


— uu 4e—wal (v? LL u? — a2), 4, 4 —— w*40*, 
a cof.g — fly — ter mr at— wm. 


prodibit: 
202573 z Ao 4- Bu 4- (A 4- E) (e^ -- we — a") 
-F £ (v'-pu*—a*) 922 (oucof NpA-w'cot.0cot.z)4-F. 
Quum nunc fit 


dro cni d sp doy MR 1); ob 
Q2 Wy—.M. 
CL 7 fin.0? 


cof. Nj — — cof. 5 cof. 0 -1- fin. »j (in. 0, erit 
— 974?" (v u cof.Np-w' cot. cot. z) 2— $72?' - —m' a*. 
Hinc prodibit : 
211545 — Av -- Bu 4- i (5 4- P) (v* -- w — a") 
4- S (v^ 2r wn —a)- m at AL FE; 
atque haec aequatio cum illa $. 5. inuenta perfecte con- 
fentit; modo ftatuatur. 


Da-——Ca-—nm a -4-F. 


$. 12. Caeterum ad aequationes differentiales , 
quae differentialia fecundi ordinis angulorum * et 0 inuol- 
vunt, fic quoque pertingere licet; Quia eft 

44 2— ddv cof.x — 2dwdo fin.y —vddwfin.y —vdw'cofaj 


fiet 
M — qn (ddvcof.jj — 2d «dv(in.jj —ddw fin «odi cof.) 
RA Ae]. d zu b A B o d n 


-—— 


Mul- 


et32 ) ryr ( JSs3e 


Multiplicetur nunc aequatio : 


ddv — v (d w 4- d Q fi —— B cof. ( 8 
v IIT Jin.w) A -4r- LO 2n 


per cof. ; ct fumta differentia ied 
»TS vdd fm.x — zd v d» (in.v A- vd Q? fin. cof.X —. B (cof. à — cof. (0 4- v) cof. 1) 
CES -Hs oMcWAUTUR RAD 


) 


hinc quum fit 

fin. V fin. — cof. 0— cof. (0--w) cof.j; ob fin. Np —fin.(x4 0); 
diuifa acquatione per cof 7, fit | 
vddm--sdvdwm— Bfin: , vdQ*ji. f. 
ü n 12:48 u? EI rcu icu dee 
Praeterea heic quoque obferuaffe iuuat, quod fi aequatio 
differentialis : 

vddv--dv* .A B (2»u — v cof. v) 2C. 
--REeRI e SEV) pL 


d T? 170 a? 


multiplicetur per v dv et aequatio differentialis : 


Vidt iod — Bus p. ow d Qe long. 
d T* Sb. a T? ? 


multiplicetur per v'  ; tumque earum capiatur fumma 
adm C EET), eur dg C42 na- md vam 


— Adv--Bodot*-—»otwy) 2Cvdv 
-— TC IRL 
— Bv d» fin. y v? w* d Q? d » cot.». 
is Hp Xd Quam abs. 


erit haec aequatio integrabilis, ipfumque integrale inue- 
nietur: 


q'GU Ev aw) ag (2 $$5)— —39*: ob 
V da fin.Np — o^ du —«? d v cof. V, 
hincque 
— E" d vcf Bw dmfin.y c NIB. du 
u2 uu WE E nm? 


vnde fequitur 
Y 2 Bv4o 


e£32 ) rg2 ( $89 


Bodo 62-299) .. Bv: d»fin.y — B o ud» — v dy) 
EU uz I DASEESEROORG. 7 


1 H 
i inte ! Bv? ; 
cuius integra'e efft ——. Denique ob o*-—— ."*.; fict 


: Jin. 9? 
v* vw? d Q* «wv cot. — wd? .dweo.w. 
td.z? moo "I. dT , fin, vi ? 

" im w*d qa t 2 
cuius integrale eft — — Tu? ob. factorem —- m con- 
ftantem, hinc vero, iterum colligitur 

ec UY. dq. Er v? q* d'Qz 
EU TRIN eem mocll cce 
Sicque tandem. emerget haec aequatio: 
do?-L.vo?dw -Lafdq AS S. UB € 
Wm bec un MCI RD ab 


prorfus vti fupra $. 4. inuenimus. Verum quum haec 
aequatio ipfam determinationem — ingrediatur aequationis 
differentialis 
vàdv--dv ——k& B (2u 4- v cof. (y 24- 0)) d!€9cL 
-- UAE AT SEU T "a , 


d v$ u 


ipfa haec integratio ab aequatione ifta redditur dependens. 


6. 15. Caeterum fequenti quoque ratione iftam 
aequationem : 


dv?--v?dw-—wd4q... A ud [exa 
ru iet: e (8 aspectum 275 


elicere licet ;; ob 


dà v— v(dw 4 d Q* fines) — ^ s B cof.(0 4- v). 
ER d T? MEET v Jd 1$... 
vddw-zsdvd»—.. Bjfm.y , vdO' fin.v cof. m . 

"EZ "e u? d T? A 


multiplicata priori aequatione per 24 et pofleriori per 
ecd et capta productorum fumma habebimus: 
adv !d -4- 317dX1d q.-1- 2va v dw? 2v d'vd Q* (in. w* ax?d 1247) (in.qcof, X 
adntdv zu sicaudsy dat c b iwaivd liene b ieu e 


FT d T dT 
— —2^dv | aBdwc(-- v) .2Bydm[my 
uA —— ——— o CU TREES » 


vbi 


eg 193 ( $3 


vbi ob 
v d v fin. Np -1i- d o cof, Np — d u; fiet 
— 2 Bd cow - Rho Wu es nu 2;Bdu, 
u? uL T 
hincque 


advddv-—p »v"dwidw-t-2vdviw? | | »vdvd(z.fin.w* 
di T E d T? - 


ud Qd * fin. Y cof. 
dz WER 
Ex oNASIUm c2 Bidin 
zeit a nx . oria 
qum vero ob 
aiio 2 19* 3 
20 fin.w' —— su ur, et 
2 9* fin. 9 — Mu 


v? jmow ent 


y (2v d fin. w -4- 2o* d fin. 7 cof. 7) 
QUU 2d v 


amd. 2d - Y cof cof. *3 . 
d Tt v5 fin. y vi fm, v 4? 
cuius integrale ob ars conítans, erit 
qu* d qz "ong? di zo 
«mz domum" fed 3 


ficque fiet: 


dvo --vdw --ow?dqQq s 
d [g 


(£4- 2-2). 


.6. 14. De aequatione (V.) $. 1o. inuenta obfer 


vare iuuat, eam alia quoque ratione ex aequationibus ;pri- 
mitiuis 6. 5. allatis deduci poffe 


Nimirum prouti ab Il- 
luftr. Eu/ero demonfiratum et, Nou. Com. Tom. XI. erit 


(xdy — yd xj d zc (tdy — ydt) -4- (dz, — zxY(14z — zd') — SS 
BH MS 


a (^* 4-2 - D). 
Et quum fit y — v cof. D; z — w fin. Q; fiet 


d y — dw cof. (D — w d (D fin. (D; 
d z — d w fin.  -1- w d Q cot. D; 
hinc 


Y s (x dy 


ec32 ) 174 ( $s$- 


(xdy —ydx) (dy —y9d1) -(xdz —zdx)(tdz — zat) 
— xi(dy--dz*)— (xdi-Ftdx) (ydy-M-zdz4-(y*--2)dxdt 
— x1 (d wp odd) — svd «o (xdt-k tdx) p w'dxdt, 
quae ctiam hac forma repraefentari poteft: 
(x dz —wdx)(tdw—wdt)--txe'dd*. 
Nunc quum fit: 
dz — dvfin.w-1- v d 3 cof. «4; 
dx -——dovcof.z — v d fin. «; erit 
xduw-—zuwdx-v dw; fimilemque ob rationem : 
td:w-—uwdi-wdé; hinc 
(x dz —wadx)(tdau—«sdz1)—« wdgd, 
Viterius eft 
5» a* cot; F cot. « — SEEDS OTEPE zu SEP eET tt eomm 9. 


5 Lt t 
2; cotó— t. Denique cof.4 — 25 cof. 0 — 4, 


av ? 


ob cob) — 


quamobrem patet iftam aequationem: 
(xda4» — qx) (tdau — wdt) 24- t x w* dq: — Ax Bt 
cu wei qune am cerentdde dq [o c pre 
perfecte coincidere cum illa: 
v? u? d'd 0 —- ' "w* d D? cot. 0 cot. v —a 


DL LAM (A cof. « -- Bcof. 0) - F; 
pofito nimirum F — 4 D. Ideoque hinc concluditur quo- 
modo in fubfidium vocata hac aequatione (V.) fi illa com- 
binetur cum aequatione (IV.) modo in $. 1r explicato, 
ad acequationem (11].) peruenire licet, quae iterum cum 
aequatione (1V.) combinata Problematis folutionem exhibet. 


$. 15. Caeterum directe quidem per combinatio-- 
nem aequationum (IV.) et (V.) negotium fequenti ratione 
perficitur. Ob cof. 4p — 9—*: 2—À* fiet 
(v 23- uf —a' 22$ jtf: 4- cof. 4p); 
(v— uy —«a —-—2vu(x — cof. V); 
hinc 


e )ivs ( $89 
hinc aequatio (IV.) fic exprimetur 

? y? (d v t - d uy 2 ?dvd 

Lrr m emxdr ram tab 
—au uu --IÍ-IÍ)- m a; 
et aequatio (V.) fequenti ratione: 


vudoudut-— ^ —vu(do-- duy ey. 
—Aacof. 3 -- Bacof.0 —m' a* cot.0 cot 4 --F ; 
hinc duca hac aequatione in 2v 4£(x — cof. vj) et addito 
producto ad aequationem (IV.) ob 
fin.xp* — (x -- cof. Ap) (x — cof. v) fiet 
Uruspel seht anuo de S b S) d 
4r 2vu(1-cof. Np (Aacof.»--Bacof.é-m'a*cot.écot.x--F); 


hincque: 


vw GEH 2 ag: wh CE cL ME - £)- — nt? a5 CES 1 
davu(i d cot Neo y idocot- -in^ a*cot.Ücot.w4-F). 
Pro reductione autem terminorum a dextra parte aequa- 
tionis notemus effe 

aw EA zw g*(x-L- cof, vp)", ob 


fin. p? — (1 4 cof. yp) (x — cof. v); 
hinc 


2g ww nM Lv i (x 3- cof. Nj) . A a cof. « 


— 2ou(x-4-cofp) (A u (x4- cop) 4- Aacof. 5) 
et quum fit v — «cof. Np a cof. «;. fiet coefüciens termini 
A qui ett 


22? "w^ (, -- cof. $ 


"wo ama d 29 4 (x 2r cof. Vj) a cof. v 
— 29 u(x4- cof. Np) (v-4- u)— (v 4- u) (9 4 u)* — a*). 


Simili 


ew; )i:76( $e 
Simili modo erit coefficiens pro B 
2 9 t (1 -4- cof. NJ) (v (1 4- cof. V/) 4- a cof, 0) 
— 29 1 (1 4- cof. V) (v -4- u) ob 
9 cof. Np -1- a cof. 0 — u, 
Coefüiciens ipfius € eft 
4. 9* ut (x 4A- cof, Ny — (v 4- uy — n). 
Denique pro terminis per zz multiplicatis, notemus effe 
—nm at Cx —2 vu (1-F cof. Np) m* a* cot.Ó cot. gj 


[7] 


c— m'a^— nra (155 S -Eaou(1--cofAU)cot.« cot.zj)) 
—— m'u-—smaonu (1-F cof. 9 cof. xp); 
— Uu fin.yy? : 
ob a* —7 jin. 8 fin.v| ? hinc 


a? cof. v vu (1 -4- cof. b) cof. et 
1 — c0. p — Jin. 8 jin.» 


cof, Ap — — cof. 4 cof. 6 -1- fin. v fin. 0, vnde 
Wei -d- cot 4 cot. Ó — r. 
"Termini igitar hinc refultantes erunt 
— m^ a^ — m' a* ((v 4- uy — a). 
Ideoque collectis omnibus terminis haec prodibit aequatio: 
y u^ 1919 — (AB) ((v 4-uy'— a*(v-4-u)) 4- E (v uy — a? 
-- F ((v 4- 1)! — a^) — m^ a* ((9 4- w)* — a^?) — m* af 
— (A4 B) ((v -- uY — a^ (v2 -u)) 4- E ((e 3- u)* — a*) 
4- (F — zr! a* — C a) ((o 4- t£ — a?) — m* a*. 
9. inuenta prorfus .confentit, po- 
a. Deinde quia acquatio (IV.) 


Quae forma cum illa $. 
fto F—-»z'a*—-CazD 
fic exprimi poteft: 
v^ rj (duedut: p avidus) — oig ap (eer T) — f d- 
aT e » 
ct 


e52 7) i77 ( $8 


et aequatio (V) ifthac ratione: 


(1 — cof) (d v — d u)* cof.» 
budoda ——-— vu Eu 


— Aacof 3 4- Bacof.0 — m^ a*cot.0cot. 4 -- F ; 


multiplicata pofteriori aequatione per 29 w(r -- cof. V) 
et. fübtra&o producto ab aequatione (IV ) habebimus: 
vupe— (ct —cid€w(l^Lie-i)-gqara 
La coger di vy)(Aacof;-4-Bacof.0-m'a*cot 0cot.--F); 
hincque 


2,3 dv —duy — 2(r—cof. ) ( ^ B CN 352 49 (1— cof. ND) 
vu VUE M 2 u^ 1r coj. esee) ma 1 4- cJ. p 


—»uvu(1—cof.Np)(Aacof 2)--Bacof.0—m'a*cot.z1cot.0--F). 


Lj 
Vnde per fimiles reductiones ac fupra adhibuimus haec 
elicietur aequatio: 


yu 49—17*—- CA— B) (vo —uy—a? (0—1u))--  (v—u)'- a*) 
J- Da((v — uy — a) — m'a; 
pofito D a — F m5' a* — C a. 


$. 16. De ratione inueniendi aequationem: noflram 
(IV.) etiam id notaffe conuenit , quod ex aequationibus 
$.. 5. allatis 


d d v -v(dw d Q* fin. w) — A l B cof.(0 -1- v). 

à T: LEN ec (ET LIA 
ddu-u(d9 --ddq fn.0) B A cof. -i- v). 
E I MP ae io ry cer meni 


per integrationem fequentem in modum eliciantur. Mul- 
tiplicetur prior harum aequationum per 49— 4" oy 


et 
PUTAS 
du — d : 
pofterior per m et productorum fümma addatur, 


quo paco orietur: 


Acta Acad. Sc. Imp. Tom, VI. P. I. Z ddo 


etj )azx7s( Sede 


dáv(dv —ducoAp)H- ddu(du—d vcof.N) ;. (edv — du cof. D) (aw 4-4" fin.y?) 


d T? , jin. Ap* C d AMNES d T. fina 
—ER—MT e oi V) (44^ ad OQ? fin.g) —— A (dv — du cof. p) 
Quan Nil ASI 
EFCUITEEPHSC, .. B(du - dvcofw) hd 
ux uns" APUL ut M UE 
— B cof. (àv — du cof.) — Adv - Bdu 
[EIUS EEUU v? Lea 
Atqui eft 9 d z.— 1 —2 59: d»— duco y. 
Jun. vp ju 
hinc bina ifla. membra 
v (dv — duco.) dw —u (iu —dv co. qyid&* —  (Iv—duco N))(du— do cofqp) (dy 4- d6) 
d T? . fin, Jin, V? da. ^. Jin. yi 
-— EM ees M eG dv rapi 
d T? ,. Jin. N/5 


Tum vcro termini per d (X affe&i ita redigentur: 
— v(dv — ducof. Nj) 2-3: — u (du—dv cot Ny) s. * 


Misa : 
— — sv (dv —ducot.N/) inn — zv (du—d'vcof. vla. 
——uwdv (mos P oe —wdtuHu (Ih 2e 
—-—uw d v ES — o dhn 

atque ob 
yia i eM CASE et 
vd Heuer fiet 
dx —d« fin. -4- 9 eim ui LS END — — dv de ern. 


hincque bina membra per 4 Q* affe&a ita exprimentur: 


fin.O*, fin. d 9? fin. f? 

Rio ir Dove c (4 — dv cof. NU) Ts 
4 2 

—wdwi9-—- SEIT 


Sicque omnibus terminis colle&is habebimus: 
ddv (4v —ducof. e ddu do — ducof iy), d/(do— du cof.) id u—d ey D 


d 1T? . Jin.N? d T* , fin. V* 
w*dO?d« —., Adv, Bdu 
PART ^ US u* 2? 


cuius 


ej$ ) 179 ( $$ 


cuius integrale erit 
dv? —:dvducof.--du* w'dQ? .. A ? C 
Ra ESEE - 2(z "t1 u uM e£) 


daq?.fm.V^ 
v? w^ fin. y? 
a2 


et multiplicando per «'— 


v? yu? (dw? —2dvduco.yy—du2) — idis A 
T an d 17 . fin. Ny? sd — mn az 2: (4 Ti LS -22 


Praeterea quum fit 
du — vd fin. qo dio 
dvo--ud0fn.N,-1- du cof. vy; 


hinc colligitur 
dv-—" d à -4- v d v cof. p 


; confequemur vti 6.6, 


Mor. oc MP 


et quum fit, 
dz» — d v (in. 3j H- v d 3j cof. 3; 


fübitituto pro d v fin. ;; eius valore fiet 


dw — udé fin.v4- v dv fin. v cof. Ny 4- vd v cof.» (in. Np L3 td 6 fina A do fin 4 [| 
Jin. v NINGO b 
m MUucn d. orar 
LUE, fue 


adw--wdóü-r-«etdy; 
quae eft proprietas elegans, quae omnino commemorari 
meretur. 


$. 17. Ex iftis quae nunc docuimus oppido liquet 
infignem varietatem folutionum adornari poffe, prouti fci- 
licet aequationum integralium fupra inuentarum aliae at- 
que aliae inter fe combinentur. Sic fi ratio habeatur ae- 
quationum differentialium (1IL), (IV.), (V.), tres fpecies fo- 
lutionum oriuntur, prouti binae quaeuis harum aequationum 


inter fe combinentur, vbi quidem combinatio aequationum 
Za (1V.) 


soE32 ) rso ( esS«e 


(1V.) et (V). quoad fundamentum, conuenit cum folutione 
ab lllüfir. Et/ero data, ctitibiuatió vero aequationum (III) 
et (IV.) noflram illam folutionem fiftit, quam fupra $5. 7. 9 
expofuimus. Deinde fi aequatio (V.) ratione $. 8. expo- 
fiia denuo combinetur cum aequationibus differentialibus 
Íccundi gradus (1), (IL), inde perueniemus ad aequatio- 
nes differentiales iterum integrabiles, et quorum  integra- 
lia ipfas conclufiones finales Problematis fiftunt. Vtcunque 
autem cgregium fit hoc artificium Analyticum ab Illuttr. de /2 
Grange propofitum, tamen, vti fupra monui, füperfluum. iu 
dicare poflet ad nouas has integrationes recurrere, fiquidem 
combinatio aequationum (11II.) , (IV.) vel (1V.), (V.) ad eas- 
dem aequationes finales, absque vlla noua integratione, per- 
ducit, nifi quod vfus adhibeatur aequationis 9542* — gr? g*, 


cuius inuentio prorfus eft obuia. Praeterea quum fit 


v —t 

uL dun 

US PRERTUT iU 

cA OM cof.i(9$— 3). 
cof. (0-427 


fin. :(8 7 7X 
925, —9 
d "TRE EM :(0 23-3)! 


patet omnino quomodo non folum aequationes (III), 
(IV.), CV.) per folos angulos 7, 6 exprimantur, fed 
etiam jipfíae aequationes vltimae per hos angulos exponi 


queant; cui tamen rei vlterius explicandae non eft vt im- 
moremur. 


6. 18. Practer folutiones iam commemioratas, no- 
Yae cuiusdam mentionem inieciffe haud pigebit, qua lo- 
cus 


ec ) 181 ( $2 
cus puncti C refertur ad pun&dum E in reca A B ab A 


. et B aequidiftans. 
per f indigitata, di 


Ducatur nimirum re&a C E, eaque 
catur E U — 4, angulusque GEU —Z, 


erit AU— x —b-1-24; BUZct£—5—4; pofito 25 — a. 
Hinc fiet 2d x — ddq, et aequationes differentiales nunc 


erunt: 
damuwcli AQ uas B—23. 
dq? —— WU siere 
riidigr rios ACER, UBOUS 
dir v5 us? 
dudz.. Az Bs 
"dT? —— E7E3 3 
'Tum vero ob 
MC—ME fin.MEU; 
gp — p fin. £ ; 


y — w cof. Q — q fin. Z cof, b; 
z — uw fiu. D — p fin. Z in. D; 
q — p cof. £5 erit: 


d 4 


—dpcof.—pdéfin.é; 


ddq—ddpcof.Z —edpdé fin. £—pddé fin. —pd& cof.Z; 

dd y — ddw cof. p—2dwdQ fin«p—wddpin.p— wadrcot.q; 

d dz — ddw fin.D-E2dwdQ cofXD-wddQ cof«p — «adq'tin.Q. 
Hinc confequemur: 


fiet 


ddy cof. -- d dz fin.(D — ddw — wddv; et ob 
ddsw — ddp fin £4- 2dpdé, cot.Z-- pdd cot.Z— pd Z" in.Z ; 


ddq cof.d -4- dd y fin. £ cof.(D -1- 4d z fin, Z fin.cD 
—ddpcof.é' — adp dé fin.Gcof.Z -- p ddZ (in.Z cof. Z 
— pdé&* cof. -- ddp fin.Z-- 2 dp dZ fin.Z cof.Z 
- 9 ddZ fin. Z cof. Z — d^ fin.Z* — pd Qv fin.255 
Z3 hinc. 
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hinceque obtinebimus iftam Wade d differentio- di ffc- 
e Rd 
2 (49: p dq fin.Q23) |... A (b co. -- p) EO cof. — t) 
zoSem dur Es ET uA -—u. 4E 


6. 19. Nunc fi denuo haec fi:t combinatio: 
ddq fin.Z — ddy cot£ cof.(Q — ddz cof.Z Gin. (D; 
confequemur pro ifta expreffione: 
d dp fin.£ cof.£ — edp d£ (in.Z* —pddé fin.Z —8d Z fin.Zcof.Z 
— ddp fin.£ cof.Z — 2 dbdZ cot. —pdd& co.d& 
--Pdéfin.Zcof. Z-I- p 4 Q* fin. Z cof. Z 
-—sdpdé&—pddi-t- pdQ* in. cof. d, 
vnde hanc obtinemus aequationem —differentio - differen: 
tialem: 
pdde 4: Esdpit pi ji. fin.$ cof. € — f) fim. EA - i). 
Tum vero quia eft 
d'' A- d 2? — dw! -- ov d Q' ; erit 
dq --dy --dz-—dq -A-dat-patdqQ 
—dp--pdée--wddqry, 
ideoque ob 
iucedtecist stre ede a (4 c a C); fint 
dp -ESPRS gen) dQ* — 2 (A IE 5 - €). 
Hinc fi aequatio  differentio- differentialis 6. fuperiori in- 
venta per p multiplicetur ct ad producum aequatio vlti- 
mo loco inuenta addatur, ifta prodibit aequatio: 
| dpi. (F eof. (b cof, € — P) 
paáp-cdp — A USE DL g gae — 
Aevi 
Cae- 


H2 ) i88 ( 28e 


Caeterum quum fit 
qu zidp ii V buf, opui et 
— d p (b — b cof.Q) b5àdd£fm.Q. 
du. RsHXUIY mel rauit 


fi acquatio differentialis: 


ddp — p(d €* -- d d? (in d Q? fin. 02) — —. A(b -- bcof.0) ||. B(b — boor.à). 
md vi us 


multiplicetur per 245, habebimus fequentem aequationem ; 
dpadp- pd$ü $? 4- d Q fin. e). 2A d p(p-4- bcof.g) 
: 3 


NeUICPPRW. 7077098 CRUWORUNE Gnd 


ong eif 2) 
ui i 


'Tumque fi aequatio differentialis: 
ddQ --sdpdQ — paQ fin.Q cof. INST UUUB 
MiExctpii ptr mid p E(A 1] 


multiplicetur per 25 4Z, confequemur: 
25248 10-- pd p 4€ — sptà Q4 fin £ cof. — 
ep: 292ddio Ac «p pus p*à Qd£ fi $94 — ob p dé fin.Z (4 — 3), 


ct his aequationibus inuicem additis prodibit: 
2d bd sipidprat Td Me-supstt ap odit $— 2 p^4 Q* 4$ fin.Cco. 2 


E tM bcofd) tel —A (p-6cof.) 


—.aBbpdéfm.. Adv |aBdu. 
E RES v: ut ? 


ideoque huius aequationiís integrale habebitur: 
4p? -$4Q —— we. ^ B C 
(M) Pam ce RES 


Nam ob 
—2p4:4Q* fin $* — :p*aQ'aéfi.écor € — — w* 4: 24b s op dto. 6 
dT: UOPUSRT rx d T: UTE 9^ fim. es) 


ob — conftans, integrale horum terminorum erit 


w* d e. wngddqe 
D'da? hoa e doque 


eg2 ) i84 ( G9 


6. 20. Quemadmodum per datam. rectam E C et 
angulum C EU determinatur recta E,U, ita quoque vi- 
ciim ex datis E C et E U determinatur angulus C E U, 
vnde pro noftro infituto etiam vfum facere licebit harum 
acquationum differentialium: 


pdb--dp — —BbCp* 3b); B —b Hen A B CS 
WT s SER (oss 36e 7-5 
dug i A(06 1-3) iie l. 
icu m: Ua SMS Uum 1 : 


multiplicata priorum siens aequationum. per 257p; po- 
fleriori per 2 ^44, et fub(iractis pofteriori producto a 
priori confequemur: 


aptdpddp-cs P-E epa pode gH — a. SAÀbÓt(D 54)  s2Bpdp(pt—bq) 
v: TXuS* 75 
ib^d * q 1Bbdqq(b—a3) A B " 

4 iren u3 i 4p dpC t m - x); 


cuius integrale eft: 
adi APR on ME P (p—b4) 
-pEE(p )23- 6$ D, ob 


dv-— pe et " y cM prb 4 
nd SAP, 


Sicque iam binas nacti fumus. acquationes differentiales pri* 
mi gradus (M), (N) per differcntialia 2p, 44 vel 46 
exprefías, ex quibus Problematis folutio nunc adornari 
poterit. 


6. 2r. Quia eft cof. d — 25 fiet 
) ——. pda—q4dp et 
45. tip. 6 —— Pt 
p d Z^ — p? dq? —: gdpdq 3-a dt? — p*dg^ —spodbádg-y- q*d p? 
LU eTEL IP 


p^umn.6* 
ob «* — p'fin.Z^ —£'—4. Nunc multiplicetur aequatio 
(M) per f? — 4^, et prodibit 


(p- 


et )a185( $e 
(95—22)2 9? 90d — ap IU qc donec m 
—s(p-T4)(uX 
quae ad hanc formam reducitur: 
tubo i24 $d4— 2 (5! —q*) (4 0 - £) - m ut. (M); 
ab hac aequatione fübtrahatur acquatio (N ) eritque: 
—— PP 24 2 (5 q--4 *j 
me Dn T b) - seb e )- 28D - 4 (0). 

Iam quia eft 
Q* fe --2b4--Pb; p -—p- 2bq-- b, 

confequimur 
e'--umo(po4);v—uwa4bq, 

" tumque ob 
vdv-—pdp--bdqyudu-—pdp-—bdq erit 
vudvcdu—pdp-—bdq,et 
v'wdoduczceu(pdp —b dq) 

v" t (du*-Ed i) (v^) (p d p^ b dq) — 2 (v—w)bpdpda 
-2(p'a- b)(p'dp --brdq')x- Sb paqdpdq 
— (pio) (p dp — dq) (rr) dg 
m 8 b*pq df d q. / 
Hinc igitur elicitur: 
(MEdMu vitietpsiig) S A w(p E bg)H-2 Bo (pp bd) 
-p E? (p EÜÀ)-T2:b6Dou; 
Sitio od vt) is oteimnd p eb on aUe Pedgr eepeIpde 
— Sb) b) (pr - 69) (2-9) 
Acla Acad. Imp. Sc. Tom. VI. P. I. A a zr 


et3$ ) 196 ( $53 
-Ei£E(pta- by a 4 BD(Ó!2- P) 
—HUE (bad) - (nb) 
—:SP Cp g)—8b D— m a b, | 
per aequationes (N ), (O), multiplicando priorem per (9*4- 2*), 
pofteriorem per 4 £'.. Hinc ob 
poéqze-b-bqzit—Ee ctetu qns 
fimilique. modo ; 
p-b4q4-—t-—ÀM, 
obtinebimus : 
eidoiu-agn(Ao- Bu) (Au- Bo) (v5 au. —a) 
a? (yt'-5a)-2-2Davu. 
Tum ob | 
& (pr-A-ba)(pA- E) - CS (t pat ah nna); et 
— " (59--g)E— E (v—w)y 
— GUI (wu gua 29); 
hincque fumtis his terminis colle&im, prodibit ifte 
Acvo(v--u0-—2a)4-2^7w; 
fümilique modo termini pro DB erunt 
Bu(o'--w—a)-2-2Bwuv'; 
termini autem pro C erunt 
EN (D (v* 4- us — (v — wy —a*)- S; (v* 6 v^ w^ 4- u* — a*); 
pro D habebimus a D (v* -- 16 — 4^). et denique 4m at b* 
— m' 4^, ideoque erit prorfus vt fupra $. 7: 
suatis-piu» - CA Bu)(vt-r v) acu(Au-- Bv) 


2G € (put 6v wi - dt) Da(eo dar a!) m a 
1dco- 
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Ideoque ratione ibi expofita tandem elicientur aequationes 
vltimae, quae rationem differentialium 4 r*, 45^ exhibeut, 


$. 22. Quum fit 
ddycfO--1dzíin.Q — dd w—wdd* 


dT? P PU da 
hinc -obtinebimus : 
ddaw-—"wdQ? . Ao | Bw —  JAfpfi.g ^ Bbfin.Q., 
d T* E E up vs "Y us$i] 


Iam fi haec aequatio multiplicetur per 
2bdwcoeb(dpíün£--p4cof. $^ 
tumque aequatio differentialis : 
ROLE ipd p 10 ido fm.Qco-$ — P fin, HER 3: 
multiplicetur per 2 ?* Z $; et pofterius productum a priori 


fübtranatur, confequemur hanc aequationem differentio - dif- 
ferentialem: 


iind srududft— sal dde pdodt) gs peddn dd Copt 


d-T? 
—-2bpüné4(A a E)( 15 n. d-- pdd cokZ) 
—ccobpdiünZ(A- i 
cuius integrale erit: 
Mrd rur pP durae a (Xtscteth e). B(b— B(- pete) | D), 


Quae aequatio integralis etiam ex ifla: 
(xdzw —^vd x )(t dau —«v 11) 


ie TDOcenewagt s g(At i Bt D) 
facile deriuari poteft, modo nimirum loco termini 
(F —p) A. adhibeatur (7 — f? cof, :) $4 


"dT? 2 
quippe quum 
?w*aQ I" A 2 
D pus. 4 p^ eat 2a 90r 
Aas vbi 


wt. ) 158 ( eco 


vbi prior terminus conftans efl, ideoque in conftanti a D 
iam comprehendi intelligitur. "Tom quoque per combi- 
nationem aequationum ( M), (N) haec aequatio integralis 
facile elicitur, nec heic vlterius explicare neceffum eft. 


$. 253. Si fimplicitatis cauffa flatuatur : 
Y (CA-4FB)(r'- r))-: C(r' — 1)2-Dir—1)—ora)-R ; et 
Y((A—B)(s5—5)4: Rmi idu 4')- $; 
obtinemus 


Lvenwodr..me $ 
dcm ya^ is» 


m 


os 
vnde quum fit cu —ia(r' —5), fiet 


dT-iaYy gt —iaya(U-55). 


Tum vero quia eft: 

4.a* w* — (v -1- u A- a) (2 -- u — a) (o — uA- a) (u— 9 -- a) , 
fiet : 
4. w' za (rA- 1) (r— 1) (1275 (1 55) — (e&— x) (— 9), 
tt quum fit 2p — **27 , obtinebimus 
db— 4mdT —maYa. Lune esp Y 


(r^ 1)($2—1) ri—i)(1—s*)R 


— dr ds 
—maYa(utx— —32)- 
. Sicque his formulis adhibitis omnia quae ad 'Problematis 


folutionem defiderantur perfecta funt abíoluta. 


$. 24. Si fuerit angulus (D— 0, id e(t fi motus 
corporis conftanter fiat in eodem plano per centra virium 
A, B transeunte, erit z — 0 , ideoque aequatio finalis 
huiusmodi obtinebit formam: 

dr'(s—x) L(AB)ra: C(r41)-D 

di(r'—x)  (A—B)s--1C (f-x)D' 


quae 


IN 2 


: 14-5 g-4 | 
quae fi loco r fubflituatur 5, loco s vero SB hanc 


transformabitur : 
L- 4dp* — (A4-B)(r —p2] 42 CC H- 2) 4D (i — p)? 
Dbdg — (A— SI )-2- (14-4?) 47 D(127 4): ? 


Tum vero pofito 5 — x^; q— ^; (vbi probe obferuan- 
dum haec 5, 7, 5, 4, pon cum illis effe confundenda quae 


fupra adhibuimus) fequens emerget aequatio: 
Lx —— (4-4 B)(1:—2x*)-24-C(14- x*)-- D( D—x?)2 


[GE URME 


dy! — (A—B)(1—y*)2-C(123-)*)2- D( 127? 
vnde fi ftatuatur C -- D — F, fiet 


dx* .. A--B-2- F—:Dx*? s Ua goi pjar . vnde 
dy? — Nr reru —B-—F)y* ? 
cdi: dem 
y (A4a-Bd- F- 2 DX? —(A 3-B— F) x*) w— zt Was Et Syr 2D9*2-(A-B—F]5* * 


Quum vero heic fuppofuerimus 5 — x'; 4—y'; qua fuppofi. 
tione vti non licet nifi », 4 omni cafu valores confequan- 

1 101 a s. —r-!-—— v-du-—ac 
tur pofitiuos, igitur perpendendum eft effe; p- 77 — 2-525, 
vbi ob fractionis tam numeratorem quam  denominatorem 
pofiiuum (fiquidem in triangulo bina latera Cu maiora) 


fequitur effe » pofitiuum. — Deinde quum 4 — —? PXGcbu-e 
patet quoque effe 4 pofitiuum. ; 


$. 25. Pro cafu quo curua a corpore defcripta in 
eodem plano per bina centra virium tranfeunte iacet, elegans 
fatis inuenitur formula , pro radio curuaturae huius lineae. 
Nam fi elementum curuae defignetur per 45, et natura cur- 
vae fupponatur expreffía per relationem inter differentialia 4v, 
d;, nec non functiones lineae v et anguli ;, pro radio 


curuaturae huiusmodi prodibit formula: 
jv Db WasiUy SRODOD 
—— dn'ds-- dv ) 2- v (dudd m - duddw) 


Quodfi nunc in fubfidium vocentur aequationes differentio- 
differentiales $. $. 4. et ro. allaae, praetermiffis terminis 
Aasg quae 


et ) roo ( $e 


quae d  inuoluunt, erit 
vdvddw--2dv?dm .. Ddo f[fin.V 
Ligen cr uen cec Dep 


u? 
vdunddv — v?dm3 —— .. Ad» —. Bvodw««Cofy. f. 
co WpTROE PES US od hincque 


v(dvddv- dnddv)-i-dn(dv*--ds*) |. Ady 
ERDOTDORRUXSERR [Cad T? —— -l-. "Ru 
Bdv fin. Bodw»vof. 
— Bav p Evdwny 
et quum inuenerimus: ud0— do. fin. vy —e d gy cof. yy, $. 16* 


confequimur: 
v(dvdi»—4dwddv)--dm(àvt--ds?) |. Adm — Bdé 
ET MEER AIT TET eT 


kj u 


Tum vero erit: 


^ gs meseneo ip uio A B C -. 
inc ELO medo cab 


vnde haec prodibit aequatio: 
R (223-237 —2 gg( 4. 4-9 - €), 


$. 26. De formula differentiali: 
dr 

Y((A--B)(r —r) 4-iC(r'-1)4-D(r'—1)—-m' a 

ab lilu(tr. Eu/ero iam dudum demonftratum eft, eiusdem 
integrationem ad rectificationem fectionum conicaruüm re- 
duci; verum hinc quidem parum fubfidii adfertur pro in- 
uefliganda acquatione inter * et 5, tumque praefertim ine 
eptum forct ad banc rectificationem recurrere, quando in- 
ter r et 5 acquatio algebraica locum habet, cuiv»smodi ca- 
fus ftatim obuius eft ille, quo altervtrum ipforum A, B 
euanefcit; quippe quum con(let curuam hoc cafu defciip- 
tam efle fecionem Conicam vel per fectiones Conicas con- 
ftrui poffe. Verum quae vlterius de determinatione Proble- 
matis ex formulis iflis differentialibus 6. 7. allatis, monenda 
funt, alia occafione vlterius exponere conitui. 
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TRACTATIONE METALLORVM 
CVM SVLPHVRE. 


Auctore 
N. SOCOLOFF. 


T. 


M.a. vario a variis Authoribus cum Sulphure tracta- 
ta fuerunt modo. Alii pro Caemento metallorum, alii pro 
menfíltruo eorum adhibuerunt fulphur. Pauci funt, qui vi- 
res fulphuris in metalla füfa examinazunt. Neminem aus 
tem noui, qui infignium mutationum , quae inde accidunt 
metallis, atque fingularium Phaenomenorum tum apparen- 
tium. rite determinarit rationes, et quammnam vtilitatem 
phyficam inde liceat expectare, demon(trarit. Rem igitur 
a paucis tentatam his pagellis exponendam curabo, fperans, 
officium me aliquod phyficis eo pracítare poffe. 


II. Ac primo quidem de ferro agam. | Obferua- 
tum eft, ferrum limatum cum puluere fulphuris et pauca 
aqua in paftam efformatum , repofitum fub terra paucis 
poft diebus calórem intrinfecum concipere, atque flammam 
4cia Acad. Imp, Sc. Tom. VI. P. I. B b et 
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et maximam fluidi. cuiusdam. elatlict- haud. coercibilis- quan- 
titatem gcncrare, quod expandens fe magnum in volumen, 
fuperiacentem terram vel disiicit quaqua verfum , vel fi 
concreti. firmitas pondusque terrae vi eius refiftere valent; 
eleuare^ faltem ^ eam" nititur im- collem,- vsque dum- im- 
perum. fuum deponat.; Singulare hoc phoenomenon cer- 
nentes eruditi, montium ortus, fiue eleuationem terrae a 
centro ad periphacriam hac ex caufa explicare ceperunt. 
Recentioris aeui Phy(ci, poft deteciam Aéris fixi 'Theo- 
ram, non vim tantum huius fluidi extenfiuam, fed na- 
turam quoque cius examinantes, id Aéri Communi glo- 
bum nofirum terraqueum  circumambienti quodammodo 
fimilem repererunt, atque pro diftinctione Aérem fixum 
appellarunt, qualis plurimis quoque aliis in corporibus na- 
turalibus detegitur, quum eorum mixtio aliquo modo per- 
turbatur. 


Ferrum et Sulphur magnam inter fe habent affi- 
nitatem. — Quum ,vnita in Exiguis moleculis, vt eo fci- 
licet maiori fefe fupcerficie tangant, atque aqua infuper 
conglutinata in quietem reponuntur, mox mutuo in fefe 
agere atque reagere incipiunt, motum inde fermentatori- 
um et calorem concipiunt, atque vera tandem vtriusque 
corporis refolntio fit. Oritur bic ignis a phlogifto fulphu- 
ris liberato per terram ferri a craffiori füo acido. Ex Fer- 
YO codeni momento prodit memoratum fluidum elafticum, 
feparatum à Bafi metallica per acidum fulphuris. Ex aci- 
do hec et terra ferri fic Vitriolum; fluidum. vero, vnitum 
phlogifto fulphureo format illam flammam clafticam. — Pro- 
venire hoc fluidum ex ferro dubium mon eft. Quia ful- 
phur nihil Eliftici in fe continet, fed econtra alia corpo- 

ra 


eg ) 195 ( $83" 


ra et acrem liberum . priuare. hac proprietate compertum 
eft, indeque vapores eius omni generi Animalium - fiunt 
lethales. Vtrum vero flamma illa vehat adhuc fecum ali- 
quid de tenuiori acido, hic: decidere. non. poffum.  Pergo 
nunc ad propria mea experimenta. 


: Experimentum . 1. 

IIl. Limaturam ferri recentem 'detinui in cruci- 
bulo inter prunas locato, vsque dum. canduit; adiéci tunc 
puluerifati fulphuris tertiam fere partem , et. mox fpathula 
cuprea bene permifcui cum metallo. Accenfuüm Sulphur 
lenta primum  confumebatur flamma, fuffocantem de fe 
fpargens odorem, dein hic ibi Scintillae | igneae: apparuere 
in maffa, atque breuiífímo momento poft «eas, erupit 
flamma albida fumme elattica, fpeciem quafi detonationis 
mentiens, eodemque inítanti tota diífipata eít in. aéra. 
Ferrum tunc totum candens et igne plenum  confpicieba- 
tur, fed breui poft eius diffipationem in puluerem  terre- 
um atrum eft conuerfum, qui fípirabat diu odorem ful- 
phureum tenuem penetranti(lfimum. 


Experimentum. 2. 
Hunc puluerem ferri nouo. candepti inieci crucibu- 
lo, et iterum cum fülphure methodo di&a tractaui, fimile 
expectans phaenomenon; fed ne minimum detonationis ap- 


paruit fignum. ^ Sulphur non fecus, ac prunis iniectum 
tranquille deflagrauit fuper eum. 


Experimentum 3. 
Recepi Ochram ferri rubram venalem, et candee 
fa&am in Crucibulo examinaui cum. fülphure fimili modo. 
B b.2 Deto- 


weei2 ) ro6 ( Gtde 


Detonatio fecuta e(t;; fed longe: debilior, quam €um ves 
ro Ferro. : i" " 


Singulare | hoc: detonationis Phaenomenon ab aucta 
per ferrum Phlogifti in Sulphure quantitate, ^ deducere 
minime conuenit; quia, nec cum prunis ardentibus, nec 
cum oleis, ncc cum - alcali phlogiflicato id facit fülphur, 
et experimentum | 2": opinioni huic. demonflrat contrari- 
um. D«ecompohi. hac: methodo Sulphur. per Ferrum: ve- 
xofimile eft; verum fi ferrum non confítaret, quam folo 
Phlogifto et terra peculiari fibi propria, quemadmodum 
olim. ita de omnibus metallis. ante Beccherum | creditum 
fuit, et nunc adhuc affümitur a nonnullis, decompofrtum 
ex Sulphure Acidum, cum fphlogifto. eius fimile priori 
deberer formare fulphur. | Erumpens illa lucida flamma 
reuera. fülphurea eft, nam, quum  deflagrat, Sulphureo 
Aéra inficit faetore. | Ergo ex acido | fulphuris et ferro 
vnitis oritur. quidem fuülphur, fed diuerfum a priori, elas 
flicum, detonans. Patet hinc, in Ferro praeter phlogis 
fton et terram dari adhuc fluidum tenue, mediae quafi 
naturae inter Corpora folida et fluida elaftica, quod Aé&- 
rem fixum vocant, quodque praecipua detonationis ferri 
cum. Sulphure caufa eft. 


Docemur porro his experimentis, ;non ferro mo» 
do, fed ochrae quoque eius a&érem hunc fixum  ineffe, 
eumque femel per fülphur expulfüm, fimpliciter igne Car 
bonum refítitui'non poffe. Ferrum  amiffo fuo aére fixo, 
colore, nitore atque ductilitate priuatur, et in fcoriofim 
calcem fatifcit; vnde coniicere licet, has qualitates ab a&- 


xis fixi virtute quodammodo dependere. 
Rema- 
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Remauens poít detonationem (ab Exp. I.) Cilx 
ferri cum acido vitriolico tentata, foluitur. cum odore ful- 
phureo, et laeues excolores dat Cry(tallos Vitrioli, rema- 
nente multa terra inerti, infolubilíi, quam a fcoriis ful- 
phuris prouenire credibile eft. 

Naeía. | Loco Sulphuris communis adhibiti flores ful- 
phuris, fimiles effe&us non producunt, quia Lae- 
ves funt, et facile igne confumuntur, antequam 
metallo bene perrmifceri poffunt. 


IV.  Rafurae Cupri candenti admixtum  fulphur 
eonfümitur, antequam rece penetrare queat mietallunr. 
In olla figulina tecta fi hoc connubium lento igne pera- 
gitur, facile tum bina coniunguntur corpora, intumefcit 
maffa, diffipatoque per iguem fulphure, Cuprum in gri- 
fco-füfcum cinerem: calcinatum reperitur. Acris fcilicet 
flamma Sulphuris igne dilatatos permeans poros metalli , 
corrodit illud, et in calcem fufcam puluerulentam mutat; 
ipfüm vero vix vliam patitur ab eo alterationem, nifi 
quod paulisper in deílagrando accelerari videatur; vnde 
concludendum effe puto, paucifimum aut vix vllum a&« 
rem fixum contineri in Cupro. 


V. Stannum Illuftris Cramerus tradit 2), fi cum 
fülphurís aequali aut dupla quantitate  ftratificetur , ad 
ignem deflagrare, ac fi nitrum ei foret additum, relinque- 
reque maíífam, quae, dum adhuc ab igne rubefcit, iam 
folide confiftit. De Plumbo 2), fic fe exprimit: Plum- 
bum cum fulphure füfum ad ftrepentem  deflagrationem 
concitatur, in mafífam coit magno igne ad tenuem fufio- 
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pem vix deducendam. -Clariffimus Ge/lert c), de vtroque 
metallo aequaliter affirmat, ea cum fulphure detonare, fi- 
eri inde fragilia, refractaria femi- metalloque fimilia; de 
ftanno praeterea notat, fufum illud cum fulphure pro 
parte. verti. in fcoriam, et fi repetitis vicibus haec fufio 
inftituatur, totum denique in eam mutari poffe. Ego, 
quae propria de his didici experientia, enarrabo. 


Experimentum r, 


VI. Libram circiter dimidiam plumbi puri fudi 
in catino argillaceo, qui latum et aequalem fundum ha- 
bcbat, vt fcilicet diffufum late in eo metallum maiorem 
praebeat füperficiem ; fluenti tenui fluxu metallo inieci co- 
chlear ia puluerem contufi fulphuris, idque fufum ftatim 
cam metallo fpathula bene permifcendum curaui, quamuis 
faetidos. acresque vapores vix pulmo ferre poterat; poft 
paucam deflagrationem ,' breui fulphur aggreffum eft pene- 
trauitque metallum; fubito tunc magno cum fibilo quo- 
dam lucidiffima flamma erupit, qua diffpata totum me- 
tàlum igne plenum, quafi ferrum ignitum - confpicieba- 
tur, et mutatum eft in maffam ponderofam, friabilem, 
non amplius igne fuüfilem, zinco fterili quodammodo fimi- 
lem, quae defuper pulchre fuíco-violaceo colore tincta 
fuit, intus vcro ex nindis exiguis granulis metallicis tota 
compofita effe videbatur. 


Experimentum 2. 


Refiduam hanc poft detonationem maffam, pulue- 
rifatum in mortario, diuidi in quatuor portiones aequales, 
quarum 


c) Chimie mcetallurgique traduite de l'allemand a Paris 1785. 'T om. I. $, 266, 
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quarum vnam cum calce viua in aére extincta mixtam 
retortae vitreae indidi, atque oleo oliuarum  füperfufam 
deflillationi fubieci: flillauit primum phlegma; id fecutum 
eft oleum philofophorum dicum, fub finem afcedit terra 
pinguis Ladei coloris, quae oleo alliaceum —affricauit o- 
dorem, Terra plumbi cum calce in fundo retortae re- 
manens omni forma limum induratum referebat. 


Experimentum 3. 

Secundam portionem oleo vitroli examinaui, quo 
inftillato mox violaceus ille atque nitidus metallicus co- 
lores disparuere, et faetidiffimus putridus quafi, fulphureo 
mixtus inde odor fíurrexit.  Feruor exiguus fuit et breui 
ceffauit motus, Terra perfece folui non potuit, fed fpo- 
liata coloribus infundo Vrinalis manfit fimillima Limo li- 
vido-nigricantis coloris. 


Experimentum 4. 

Acidum falis communis, quod ad foluendam terti- 
am portionem adhibui, longe potentius agit in hanc mas- 
fam,  Excitat in ea fiagularem motum circulatorium , fub. 
quo pars vna terrae colore albo fundum vafis petit; alte- 
ra flauicans fulphurea quafi furfum ascendit, et decidens 
poftea fecundum  ftratum format. Poftquam terra | acido 
bene faturata eft, et omnis motus ceffauit, def(tillationem 
ex Retorta propter abítrahendum fpiritum inftitui. Ignem 
per gradus ad fublimatorium vsque auxi, at pauciffimum 
tantum fpiritum obtinui.  Bulliendo diu totum fere aci- 
dum fixatum eft in terra metallica. Sub finem operatio- 
nis ad Collum Retortae fublimata eft pauca quaedam ter- 
ri, flauo rubroque colore varia, Cinnabarim fublimatam 

per- 
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perfe&e referens, quae prunis iniecta fulphureos fpiraé 
vapores, Finito opere in fundo reperi maffam nigram, 
ponderofam, folidam, fragilem, quac in aére libero leni 
igne funditur in vitrum caftanei coloris, et dat flores al- 
bos inftar antimonii crudi; a falibus acidis non mutatur, 
ab alcalinis in fufione figitur; folutioni ferri in acido falis 
admixta, motum quafi fermentatorium concipit, et in ter- 
ram albam bezoardicam vertitur, 


Experimentum 5. 


Spiritus Nitri fümans modice aqua dilutus, quartae 
portioni infüfus, motum et calorem infignem producit, 
atque fumos rubros cauílicos copiofiffimos erüctat, quibus 
omnibus ceffantibus terra ad fundum vafis colore. álbo 
praecipitatur, liquor limpidus euadit, qui in deftillatione 
fundit fpiritum acidum, "Terra ab igne in lapideam indu- 
ratur confiftentiam. 


Similia phoenomena; qualia obferuauimus in ferro, 
fitit plambum cum fülphure tractatum , argumento claro, 
illad non modo fimili eodemque cum ferro gaudere aére 
fixo, fed longe maiorem quoque eius continere quantitas 
tem, pet quam lux flammae viuidior hic redditur. Stre- 
pitus, qui fub eruptione flammae obferuatur, videtur in- 
dicare, arctius eum quam ferro, bafi huius metalli vni- 
tum, meliusque a natura effe fubactum, inde forte ma- 
ior plumbo mollities atque fufibilitas eft, Priuatum per 
Sulphur aere fixo, amittit fimul has qualitates, et in ter- 
ream apyram mutatur fübftantiam, quae folam fpccificam 
eius retinet grauitatem, effentialem nempe metallicum e 
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raderem, Color metallicus, qui granulatim in refidua 
hac poft detonationem terra apparet, particulis plumbi 
per fülphur non alterati eft tribuendus, nam iterum leui 
opera per folam Petrolei accenfi flammam in prittinum re- 
ducuntur metalium.. Color fufco violaceus reliquam te- 
gens terram ab adhaerentibus ei Scoriis Sulphuris proue- 
nire videtur., Acidum Vitrioli Soluit has Scorias, et pro- 
ducit cum iis foetidum fpiritum fulphureum ; "Terra tunc 
füb genuino fuo liuido colore comparet, Limi formam 
habens. Olea vnguinofa, acuata praeprimis ct attenuata 
per cauftícum calcis viuae, refoluunt quoque et feparant 
has fcorias a terra, tenue earum fuülphur, caufam nempe 
coloris, blando fuo extrahunt pingui, atque in dettillatio- 
ne fecum eas cleuant füb forma terrae albae; qua ex mi- 
fccla oritur odor Alliaceus. 


Acidum falis per coctionem perfecte metallicam 
terram foluit, et communicat ei falinas fuas qualitates, 
vnde exíurgit corpus inter Salia et Metalla neutrum, fe- 
mi-metallo fimillimum, quod leni igne funditur in vi- 
trum fufcum, et füblimatur in flores. Aqua vero eft in- 
diflolubile, infipidum, inodorum, diuerfum igitur a Satur» 
no cornuo, et proxime ad antimonium accedere . videtur, 
A falibus alcalinis et per Ferrum pro parte decomponi- 
tur, vnde terra iterum fixior cuadit. 


Acidum Nitri vix directe in terram Plumbi agere, 
fed folummodo phlogi(lon eius extrahere videtür ; Copio- 
fifümis enim et denfiffimis fumis fere totum in aéra dis- 
fipatur, et terram non folutam relinquit, quae phlogifto 
priuata album induit colorem. 

Aca Acad. Imp. Sc. Tom, VI, P. I. C6 Ex- 
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Experimentum 1. 


VIF. Accedo nunc ordine ad ftannum  examinan- 
dum. Metallum hoc purum, pro quali Malaccenfe, An- 
glicanum et Saxonicum in Commercio folet. aeftimari, 
adeo rarum e(t, vt nullo pretio obtinere potuerim. . Co- 
acus igitur fui, experimenta mea inf(lituere cum ftanno 
vulgo venali, quod ordinario quartam fere partem plumbi 
admixtam fibi habet. Sumíi talis Stanni Libram; fudi 
ilud in Catino lato; adieci duo cochlearia puluerifati 
Sulphuris; fufum hoc bene permifcui cum metallo; poft 
aliquot momenta detonatio facta eft fimilis illi, qualem in 
plumbo obferuauimus; íub finem flammae clafticae ex 
terra candente fumus quidam albus fuit eleuatus, et breui 
denfíatus in puluerem iterum delapfus eft fuper eam.  Re- 
frigerata refidua terra partim violacei, partim nigri Co- 
loris, et in lamellas quafi difpofita fuit, duras et fragiles, 
amiffo fplendore metallico; infra quas aliae tenues, mul- 
to fragiliores, coloris fere margaritarum reperiebantur La- 
mellae metallicae, quae feparatae a rudiori terra ct in 
Crucibulo fufae confluxerunt in priftinum | metallum, ve- 
rum admodum  flridens, minus compactum, laeuius, et 
guítu quodammodo aufterum. 


Experimentum 2, 


Recepi hoc fítannum ex lamellis mox memoratis 
obtentum; deduxi illud in catino, vt prius, ad fluxum 
perfectum ; fluenti inieci fuüfficientem fulphuris quantitatem, 
detonatio iterum fecuta eft; verum longe minor, et flam- 
ma longe dcbilior minorique cum impetu erupit, nec 


colore adeo viuida, vt prius; remanfit metalum totum 
ni 
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in lamellas exiguas, fragiles, rigidas, colore tamen pallido 
matallico adhus gaudentes mutatum, ac omnibus veri me- 
tali: qualitatibus, excepto pondere, orbatum, atque vix 
aut ne vix quidem in pri(linum reducibile ftatum. 


Ex his duobus experimentis concludendum effe 
puto, ftannum longe firmius retinere fuum aérem fixum, 
maiorique a natura praeditum effe eius quantitate, quam 
plumbum, atque inde haud adeo facile deftrui a fulphure; 
verum , fi repetitis vicibus eius accenfio inftituatur, re- 
vera totum denique in fcorias lamellofas non amplius igne 
fimplici fufiles verti poffe. ^ Diícimus hinc iterum, fub 
detonatione hac metallorum fulphur, quod ad experimen- 
ta adhibitum fuit, non omne cum flamma claftica in. au- 
ras diffipari; fed grofliorem eius partem cum terra me- 
taliica remanere atque hanc coloribus tingere. Salinum 
principium effentialiter Bafi imperfe&orum metallorum in- 
haerens, euolui per detonationem illorum cum fulphure, 
coligimus ex conftanti figura lamellata refiduae terrae, 
quae ad tefferas Criflalli Vitrioli quodammodo accedere 
videtur, atque magis ex fapore fübauftero fítanni femel 
cum fulphure detonati, Nam hunc faporem non ab acido 
fulphuris adhaerente prouenire, vel ex eo clarum eft, 
quod lamellae illae ftanneae auíterae a fulphure plane im- 
maculatae, et colore fplendoreque puro  metallico  praedi- 
tae fuerunt. Fumus albus, qui fub finem flammae clafti- 
cae ex ftanno erumpebat, fuit plane inodorus, et puluis 
eius infipidus; ergo non prouenit ab arfenico, quod natu- 
raliter inhaerere ftanno, poít experimenta Illuftr. //argrafii 
ab omnibus fere creditur; fed potius, vt per experimenta 
mihi conftitit, et ex figura lamellofa terrae concludere licet, a 
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parte florum Zinci fuit formatus. Nec mirum eft. Fuerunt 
enim Authores magni nominis 2), qui iam pridem as- 
feruerunt et demonfítrarunt fimilitudinem inter Stannum 
et Zincum. 


Refiduae poft detonationem Stanni Maffae füuperin- 
fufum acidum 'vitrioli vix vllam produxit mutationem; 
fed digeftione mucilaginofam quamdam extraxit fubfítanti- 
am, quae mora temporis in Capillares Cryftallos prisma- 
ticas concreuit. Signum praefentiae terrae Zcoliticae. A- 
cidum falis lamellarum ftannearum (exp. Ll) in momento 
deftruit colorem, et mutat eas in terram albam. Acidum 
Nitri ab iis concentratiffimum et fumanus redditur. 


VII. Argentum fufuüm ab adiecto fulphure plum- 
beo tingitur colore, et acritate vaporum eius corroditur 
in grifeo fufcum puluerem, facile tamen iterum in prifti- 
num reducibilem | metallum. Flammae elafticae nulla hic 
figna, aut fimilia vt in Cupro animaduertuntur phoeno- 
mena. 


IX. Mercurius facile in fuam aggregationem reei- 
pit fulphur, et fi in vafibus claufis per fublimationem 
cum eo vnitur, copflituit cinnabarim. Si fuper leui Ca- 
lore trituratione bina haec corpora coniunguntur, oritur 
inde fic dictus aethiops mincralis. Si mea methobdo, ca- 
lefa&o, quantum ferre poteft, Mercurio adiicitur Sulphur, 
pro parte calcinatur ab co, et mixtum cum refiduis Sco- 
ris Sulphuris format maflam Nigra,  '"lTenuior tamen et 

magna 
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màgna pars mercurii inta&a relinquitur, quin fluidior et 
purior reddi videtur. » 


X. De Wismutho tandem addemus non nulla. Me- 
tallum hoc fufum et cum fülphure mixtum, Scintillas pri- 
mo igzneas, et mox flammam edit lucidam, fed breui ces- 
fantem. — Vertitur poítea in terram fufcam, intus granulis 
metallicis pallido- aibidis conftantem. 


Experimentum t. 


Cum acido vitrioli probati haec terra, incalefcit 
leuiter, et in faetidum illud vertit Spiritum Sulphureum ; 
ipfa vero ab eo nou fíoluta manet, et, quod mirum eft, 
piiftinum. tuuc metalli recuperat fibi colorem. 


Experimentum 2. 


Acidum Salis commuuis absque vllo fere. cum ea 
coit motu, mora tamen et coctione certam cius foluit 
portionem, eamque in deflillatione fecum per collum Re- 
' tortae ducit; fit inde liquor fatis limpidus, qui Ferro aut 
Zinco, aut Stanno infítillatus dimittit in inílanii aterri- 


"mam ex fe terram, quae ficcata et in igne examinata 


"fulphurea effe deprehenditur. Si vero idem liquor aqua 
fontana diluitur, fecedit inde terra candidiílima. 


Nota. Acidi Salis requiritur fere quiutuplum ad vnam 
terrae partem foluendam. Aqua fortis cum aliquot 
Acidi Vitriolici guttis mixta longe facilius. eam 
foluit, et folutio eadem fere producit phoenomena. 
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Experimento primo probatur, acidum Vitrioli non 
agere directe in calces metallicas per Sulphur productas, 
fed folas Sulphuris Scorias iis adhaerentes foluere. ^ Prae- 
terea inde patet, colorem genuinum Wismuthi per Sul- 
phur non deftrui, fed folum obfufcari. 


Acidum Salis quemadmodum cum Wismutho ipfo, 
quum nempe admixto ei mercurio fublimato fit deftillatio 
docente llluftri Po;z? e), ita cum Calce quoque eius facit 
fpeciem fic dicti Buriri, quod per ferrum, Zincum et Stan- 
num decomponitur; "Terra Wismuthi, quum haec metal- 
la per acidum falis foluuntur, attrahit fibi ex iis exhalan- 
tem phlogifticam materiam, et atrum inde z...;it colo- 
rem. Mirum eft hoc, quod verum tunc tulphur conftitu- 
atj vnde concludo, Acidum vitriolicum, effentialiter ei in- 
effe. Si Sulphur hoc igne comburitur, remanet terra ru- 
bra, iners, non amplius metallica. En veram Wismuthi 
Analyfim, ex qua clare natura huius femimetalli perfpicitur. 


XI. Nunc diiudicanda iam nobis venit ipfa illa 
flamma claftica, quae ex metallis producitur per Sulphur. 
Eam fulphuream effe dixi, fed aére fixo metallorum imprae- 
gnatam, quod vt probem, fequens inftitui experimentum: 
Recepi Stanni vulgaris Libram femis, fufo adieci Sulphur, 
et mifcendo ea Spathula aenca detinui in igne, vsque dum 
e mafía Scintille igneae hic ibi prodire caeperunt; effudi 
tunc eam füper Lamiuam Cupream frigidam, fuperiectis 
que variis Linteamentis extinxi fulphur et fuppreffi ita de- 
tonationem ; dein comminutam in Mortario, Retortac in- 
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didi vitreae, et adaptato vafto Recipiente deftillationem 
igne mediocri inítitui. Fufa maffa copiofi(limos edidit fu- 
mos albos, qui adinftar Riui ruebant in vas Excipiens, 
et breui totum repleruut. —Cauens porro Rupturam vafo- 
rum, fuftuli de igne Retortam, antequam operatio finita , 
fuit. Quum Retorta ia aére refrigerabatur, fumi ex Re- 
cipiente omnes in eam redierunt, et fixati funt fuper terram 
fuam.  Fracta demum Retorta reperi pulcherrimas Cryftallos 
fubprismaticas, fubdiaphanas, partim luteas, partim rubi- 
-cundas, quae omni in examine verum et puriífimum, 
quale vix vnquam produxit Natüra, Sulphur fiftunt,  Pa- 
rietibus bulbi adhaefit terra | quaedam fulua,  fuperficie 
polita nitida, quam a Scoriis Sulphuris volatilifatis pro- 
venire credo. 


Experimentum hoc quamuis non finitum, meis ta- 
men votis perfecte fatisfecit. | Loco flammae in vafibus 
claufis vapores elaftici prodierunt. Ex his ortum ceít Sul- 
phur cryftallnum ; ergo verum eft, quod dixi. 


XII. Denique reftaret mihi adhuc explorare na- 
turam et qualitates Aéris illius fixi in Metallis contenti; 
fed deflitutus vlteriori in hoc experientia, nihil certi de 
€o pronunciare poffum. ^ Coronidis vero loco corollaria 
non nulla ex füpradictis deducta hic fuübiungam. 


I. Metalla imperfecta priuata Aére fixo in ícoriofas mu- 
tantur calces, eo vero reddito priftinum  recupe- 
rant fplendorem , vt id Mercurii praecipitati rubri 
per Aérem fixum ferri reuiuificatione probari potefl. 


II. Met- 
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JI. Mettalla non phlogifto, quod vnum idemque in 
omnibus eft, fed Dafi fua differunt metallica. 


HI Scemi- metallis et metallis. imperfe&is aliquid falini 
ineft. 


VI. Grauitas fpecifica -metallorum in PBàfi eorum eft 
pofita. 


V. Crittallifatio Sulphuris proucnit ab introductione ci 
Abris fixi. * 
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NATVRA ARSENICI. 


» Audcore 
: NICAETA SOCOLOFF. 


JÀ renim propterea, quod animalibus exitiofum per 
fe venenum fit, a phyficis negligi non debet; ve- 
rum ob vim ac efficatiam , qua pollet, corpora metal- 
lica et omne fere genus terrarum alterandi ac immutandi, 
maiori prae cacteris admiratione et attentione dignum effe 
videtur. 


Inter eruditos a longo tempore de Natura Arfeni- 
ci fuit difputatum ; hucusque tamen nondum rite defini- 
tum et per experimenta probe demonftratum eft, quibus- 
nam proprie ex partibus illud eílet conftitutam, et ad 
quam mineralium claffem aptius referendum. — Clariffimus 
Junkerus in confpe&u chemiae ad finem Tomi fecundi, 
in appendice definitionum, . Arfenicum definit per corpus 
ex fubftantia metallica per vapores fulphureo -falinos fub- 
üliter corrofa conflans, et alibi, Tabula XLVII., de Bi- 
Acta Acad. Sc. Emp. Tom. VI. P.I. Dd tumi- 
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tuminibus ait; fi Bituminis ardor, fale communi anus, 
certas metallorum mineras corripiat, | varia -«cramata vola- 
tilia JArfenicalia et ipfum fortaffe /Qobaltum Alicubi gene- 
rari poffe. Ex quibus patet, non vnicum fulphur, nec 
folum acidum falis, fed vtrumque fimul ab authore ftatui 
in Arfenico; quod in quantum fit verum, infra videbi- 
mus. Pariter Dn. Leméry in füa chemia pag. 439, Ar- 
fenicum ex fulphure et fale quodam  cauftico conflare affir- 
mat. Celeberrimus Port, vir in pracica chemia experi- 
entifimus, in diflertatione fua de Auripigmento, contra o- 
pinionem Junkeri, exiftentiam fulphuris in Arfenico foli- 
dis refütat Argumcentis. Nam purum, inquit, et album 
arfenicum nunquam flammam inftar fülphuris concipit 
(quod Srablii quoque per experimenta confirmatur), nec 
cum nitro in crucibulum candens iniectum, aperta flam- 
ma deflagrat, fed cum ebullitione quadam fluxionem füb- 
it; nec denique cuüm mercurio füblimatoe deftillationi fub- 
ie&um dat cinnabarim , prout alia corpora fulphuréa fo- 
lent, De falis praéfentia in Arfenico paulo aliter vir il- 
luftris arbitratur, ét dubitare magis, quàm eam. pérfecte 
negare videtur; verum poftea aliorum experimentis et ra- 
tionibus conuicus, lubenter, dari falem, concefht. Nam 
reuera Arfenicum in XV. partibus aquae feruidae eft fo- 
lubile, et Linguam, fi €o tangatur, quamuis non. flatim , 
vt falia pura folent, acriter tamen et fortiter vrit et mor- 
det, vti clariffimus  Ludoui id primus in egregia differ- 
tatione de hoc corpore habita probauit; et nobiliffimus 
Lebmannus in Cadmiologia atque aliis fuis fcriptis chemi- 
cis, vberrimis ac fÍolidiffimis naturam Artfenici Salinam 
confirmauit argumentis, quae omnia hic adducere nimis 


foret longum. 
Claris- 
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Clariffimus Vogelius in fitemate mineralogico uo 
vo, Arfenicum fub nomine falis ammonic-!ó. metallici 
deícripfit,-er falinam eius naturam no? £fPmammum, mul- 
tis annifus et probare. arenm---e* . Opinio haec commu- 
niter nnee ak vus fere recentioribus chemicis atque 


mineralogis eft recepta; tamen, fi recte perpendimus et 
probe. ponderamus documenta, quae ad defenfionem eius 
a fautoribus proponuntur, fateri cogimur, nondum ex iis 
re&e inferri et concludi poffe, Aríenicum non fulphure- 
am aut femi-metallicam, íed veram et perfectam in fe 
effe falinam fubftantiam.  Solui per co&ionem in quinde- 
cupla aquae quantitate et Linguae acrem imprimere fa- 
porem, demon(ítrat quidem, aliquid íalini fübeffe; verum 
fimul hic notandum, id proprium effe foli criftallinae et 
puluereo- calciformi fpeciei Aríenici, arte magis, quam na- 
tura in hanc formam reda&ae, vbi fcilicet femper de iis 
corporibus, cum quibus tra&atur arfenicum , aliquid folet 
adhaerere, vel potius, vbi Arfenicum cum terreo- falinis 
magis, quam metallicis commixtum eft fubítantiis: de aliis 
Aifenici fpeciebus formam natiuam et texturam  colorem- 
que metallicum feruantibus neutiquam id dici poteft. — Cer- 
te Aríenicum pro variis circumítantiis varii generis affu- 
mit formas, et hinc maxime ambiguum videtur effe ge- 
nus iuter falia, fulphura et femi- metalla; nouimus tamen 
et fatis perfpe&um habemus, ex natura fua nulli corpori 
magis effe affine et facilius auidiusque vniri, quam genui- 
nae fuae, in qua nafcitur, terrae metaliicae, quae. magne- 
tis infiar ad fe illud trahens, ex omnibus mixtionibus 
fiue combinationibus praecipitare ac decomponere valet, 
vti id exemplo Salis neutri /arfenicalis ab illuftri |. Macque- 
*0 primum detecti, optime probatur; quippe quod neque 
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ab acidi- mineralibus, neque ab vlla alia Materia, prae- 
terquam — t€T13 -etallica. decomponi poteft; vnde recte 


concludi. poffe puto, ;4q Salinocriftallinam, fed metalli- 
cam potius formam, arfenicO cuv ««apriam et naturalem 


Hinc puritas quoque minerarum  arfenicaliuu: uve . i. 
ftallina figura iuxta recentiores, fed a regulina potius For- 
ma eft iudicanda, quemadmodum Clarifümus quoque Monz- 
zet in differtatione fua de  Arfenico *), quae praemium 
ab Academia regia Scientiarum Berolinenfi pro anuo 1775 
reportauit, putat, qui purum et virgineum Arfenicum 
natiuum defcribit per fubftantiam ponderofam , duram, 
fra&ura granulofa nitida, politura inftar chalybis fplendi- 
da, quae tamen a conta&u aéris immutatur et abfcuratur. 
Nam in ftatu regulino Arfenicum magis fit volatile, quam 
in Criftallino, fumum dat longe denfiorem et odorem 
penetrantiorem , in textura füa redditur compadius, foli- 
dius et ponderofius; ergo omnes eius qualitates eflentiales 
magis depurantur et exaltantur. 


Veteres Mineralogi, vt Clariffimus Bromel, Voltersdorf, 
Vallerius , Cartbeuferus , Iufli et alii, propter rationes, quod 
arfenicum pondere gaudeat metallico, et quod cum naturaliter 
in fuis mineris, tum artificaliter chemicis encheirefibus facile 
fufcipiat ex calce formam regulinam , et in hoc fplendido fuo 
ftatu cum omnibus metallis, excepto Wismutho, in fluxu 
amicabiliter coeat, ad ordinem femi- metallorum, illud re- 
tulerunt, Nemo fane negare poteít, arfenicum metallicae 
effe profapiae, atque binis illis qualitatibus, nempe quod 
pondere gaudet metallico et ex calce in regulinam | redu- 


citur formam, ac denique quod íub malleo non eft ex- 
tenfile, 


^! A Berlin. chez Chretien Frederic Vofs. 1774. 
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tenfile, igne autem fit volatile, perfecte cum notis cha- 
racterifticis femi- metallorum conuenire; fi autem, feuerio- 
ri examine inítituto, vlterius illud cum his conferre ac 
comparare velimus, videbimus non minus ab his, imo ptus, 
quam a falibus diftare. Nam omnes calces vt metallo- 
iuusy ie 0 £1 cllaeam qunqgue, peftquam fuo phlo-- 
gifto, quod dat ipíis fplendorem. metallicum, . perfectae 
funt orbatae, in igne reítant fixiffimae; econtra vero Ar- 
fenici calx, quam Arfenicum album folent .vocare,. femper 
et conítanter, imo ante: fufionem eft. volatilis; Porro cal- 
ces metallicae aut plane non, aut difficulter. foluuntur in 
acidis; arfenicalis vero non in acidis tantum, fed oleis 
quoque, imo aqua bulliente, fi requifita horum men(truo- 
rum quantitas adhibeatur, eft folubilis, atque ex aquea 
illa folutione, poft euaporationem debitam et refrigeratio- 
mem praecipitatur Cryfítallis luteis, transparentibus irregu- 
laris plerumque figurae. Prae caeteris autem notabilis e(t 
ea Arfenici a reliquis femi- metallis diuerfitas, quod Calx 
eius fublimata ab igne, det fumum odore alliaceo; et 
quod tentata .guftu, acerrimum | Linguae imprimat fapo- 
rem. Nam omnium metallorum et femi- metallorum Cal- 
ces, fi rite paratae fuerint, perfe&e inodorae funt et in- 
fipidae, excepto forte folo Antimonio. Addi denique hic 
illud meretur, quod non folum Arfenicum. in ftatu regu- 
lino, fed Calx etiam eius,' excepto Wismutho, omnibus 
metallis et femi- metallis per fufionem facile vniatur et 
adeo firmiter adhaercat, vt vix ab iis tandem  feparari 
queat; id quod nulli alii, neque terreae neque metallicae 
calci proprium eft.  Siogulare pariter illud phoenomenon 
eft, quod Arfenicum cum Nitro tractatum |. producit. Si 
fcilicet. cum aequali portione Nitri fufioni fiue deftillatio- 
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ni fübiiciatur, non detopat cum hoc fale in modum alig- 
rum metallorum, fed inftar acidi vitriolici perfecte de- 
componit Nitrum, et expulío acido nitrofo, quod inde 
faetidum ac penetrantiffimum prodit, et coüdentatum in 
recipiente per aquam, caerulefcente quodam colore leui- 
tur tinc&nm apparet, cilm Hafi fna. canftienit (slam amo - 
dam medium, qui in aqua folutus poft euaporationem dat 
criftallos prismaticas vtrinque pyramidatas, quadraugulares; 
quem primus Celeberrimus Macquer *) fub nomine Salis 
neutri arfenicalis defcripfit. ^ Haec ex matura Aríenici de- 
duca argumenta fatis, credo, demonítrant, minime id in 
genere conuenire cum femi - metallis. Neque igitur fal, 
neque fíemi- metallum eft, fed mediae cuiusdam naturae 
inter falia et femi - mettalla. 


lluftrifümus Lzuzaeus pot Beccberum primus. Arfe- 
nicum in fua Mineralogia pro Sulphure metallico decla- 
rauit, fumo albo, in quem a calore ignis refolui folet, 
et odore fumi phofphorico-alliaceo a reliquis diftinguen- 
dum,  Aríenicum, inquit, cum aqua Soluatur, falibus, 
cum det regulum, metallis a: quibusdam  adnumeratur ; 
ego, quod ardeat, fumet, odorem fpargat, metalla mine- 
ralifet,.et quod pyritae fit oppofitum, fulphuribus inferui. 
Ingenue Celcberrimus author fíimul quaerit, vtrum re- 
gulus Arfenici genuimus fit, vel fpurius ? 


Sulphurum  metallicorum primam notionem Dn. 


Beccberus nobis formauit, verum adeo obícuram et imper- 
fcctam , 


*) Voyez le Recueil des memoires de l'academic des feienccs pour les 
années 1746 & 1748. à Paris. 
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fectam, vt quibus haec proprietatibus cum — fulphuribus 
communibus naturaliter in genere conueniant, vix dicere 
poffümus. Praecipue quod ad genus Beccberi aureum at- 
tinét, ex idea, quam de fuülphure vulgari habemus, in* 
credibile certe videtur effe, vt in fixi(fimo et maxime 
impermutabili igne corpore (auro) fimile quid falinae aut 
inflammabili fubítantiae reperiatur.  llluftris Liggaeus *) 
fulphura metallica a reliquis diftinguit eo, quod falino 
fcateant metallico ; vtrum vero proprio fenfu pro fulphu- 
ribus haberi mereantur, non disquirit. De Arfenico fane 
dubitare non poffumus, quin hoc verum fit. Nam quam- 
vis album purum Arfenicum prunae inie&um, nullam dat 
in modum fulphareorum corporum flammam; vbi tamen 
cum phlogifto abundantibus 'corporibus, exempli gratia,- 
ferro in fluxu certo modo mifcetur, vt faturetur ignea 
materia **), tunc veram ac euidentem, exiguam licet, 
edere folet flammam, id quod pariter in mineris eius na- 
turalibus, metallica forma gaudentibus obferuatur, et cla- 
riffimus fupra citatus Monnet ***) idem de naturali et pu- 
ro Regulo arfenicali, qualis olim 1755 et 1760 annuis 
ex metallifodinis Ste. Marie aux Mines magna quantitate 
fuit erutus, affirmar, Fumus albus denfus, odore alliaceo 
inttar phofphori faetens, qui eft femper proprius et ge- 
nuinus arfenico, quum igne refoluitur in vapores, demon- 
ftrat Materiam fiue terram  phlogifticam efientialiter ma- 

gua 


*) Syflematis Naturae 'T'om, 1I, claff. IT. minerarum. 


**) Vid. Joh. Gotfchalk Vallerii phfi/rher: Chemie zweiter. "Theil, dritte 
uid wierte  Zbhandlung ,- cap. 15... 23. No. 6. 

***) Diffitation fur laríenic, qui a remporté le prix:etc. à Be lin 
1774. 
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gna ei copia ineffe, verum fimul ita fuppreffam, obuolu- 
tam ct falino principio efle fübactam, vt in flammam e- 
rumpere et qualitates fubítantiae igneae communes mon- 
flrare nequeat, fed quafi calcinata aut in terreo - calcaream 
fubítantiam conuerfa appareat *). Hoc phlogifton in Ar- 
fenico. contentum in caufa eft, quod illud non in reguli- 
na tantum fíorma, fed in fpecie calcis quoque. facile cum 
omnibus vniatur metallis. — Deinde dari in Aríenico prin- 
cipium falinum, et mixtionem cius effentialiter acidum 
quoddam, tanquam principium conftitatiuum | fecundum , 
ingredi, clarum ac euidens vel inde fieri poteft, quod ma- 
xima et omnibus animalibus lethali. gaudeat acrimonia, 
et quod facile criítallino-falinam  fufcipiat figuram; deni- 
que quod Nitrum decomponat, et acidum nitrofüum, ex 
fua Bafi expellat, atque cum ea medium conf(lituat Salem, 
Haec porro Aríenici cum. Nitro tractatio, per faetorem 
acidi nitrofi indicat, oriri hic ex conuibinatione arfenici 
cum DBafi Nitri, fpeciem aliquam hepatis fulphuris, cuius 
odore et phlogifto metallico infé&um acidum  nitrofum, 
faetidüm et penetrans atque colore caerulefcens | reddi- 
tur. De hoc Arfenico fixato per Nitrum, illuftris Poz; 
in differtatione de fulphuribus metallorum **) prodit, quod 
omnia fere metalla, fi cum co caemententur, foluere vale- 
at, quod hepati fulphuris communis quoque proprium eft. 


His 
pec oe peine idis Liane a ee enar LEER 
*) Phlogiflon metallicum . non efl pura et clementaris materia ignea, 
fed potius efl vera, vt recte Beccherus appellat, terra phlogiflo ab. 
undans, qualis in. fcoriis fulphuris et oleis expreffis cernitur. 
**) Vid. difertations Chymiques de Mr, Pott, traduites de l'allemand 
par M. D.mafíchy à Paris 1769. 'Tom, I. pag. 107. 
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His pofitis facile nunc reliquae proprietates Arfe- 
Bici explicari poífünt. ^ Volatihitas omnibus fulphuribus 
Proprià eft; Arfenici vero aute fufionem ih fpécie fumi 
albi füblimatio demonftrat, illud infigni copid phlogifticae 
terrae, atque tenuiori, quam quod aliis fpeciebus fülphureis 
incft, principio falino effe praeditum. Solui in certa aquae 
quantitate, ét ex hac folutione criftallina praecipitari figu. 
ra, improprium equidem: eft fülphuribus; tamén inde re&e 
conclidere non póffümüs, arfenicum ad claffem fulphurum 
hand maruvalier referri; Nam, quatenus eft córpus fale 
ácido et phlogifto conftans, éfféntialiter non' poteft non 
€eonééher effé fulphuribus; veram! duo illa principia eius 
conftitutiua iy Mixtioné fua, fingulari et diuerfo plane à 
reliquis dispófita funt modo, ità vr nón phlogiftica terra, 
quemadmodum alis id córpóribus' fulphureis, fed falinurti 
principiüm' magis éuolatum ac extrapofitum fit, in mo- 
demi fere Vitrioli; vüdé rhaéis quoqué folübile Aqua 
euadit. Peculiari praeterea ét longe a' reliquis diuerfo Ar- 
fenicum gaudet fale acido, quod differentiae illius praeci- 
pua. cauía eft. 


Ab Acidis mineralibus folui Arfenicum', minime 
mirum eft. Nam habemus exempla in Wismutho, Mar- 
cafita et pyritae variis fpeciebus, quae licet falphure omni 
no faetae funt, actioni tamen Acidorum mineralium, prae- 
cipue poftquam leuiter calcinatae fünt; refi(lere non poftànt, 
Caeterum communiter hic notandum eft, fuülphura metal- 
lica longe maiorem cum acidis habere affinitatem , quam 
reliqua. Bitumina- fiue- fulphur Vulgare. Acidum Nitrti 
facillime omnium aggreditur Arfenicum et fümans ac pe- 
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netrantiffimum ab eo redditur. Solutio Arfenici in Acido 
falis Butirum  arfenicale apud. chemicos dici folet ,' quod 
paratur vel per fe, fi fcilicet acidum. illud aliquoties ab. 
Aríenico per deftillationem. ab(trahatur, vel, quod facilius 
eft, fi Ar(enicum fulphuri communi vnitum, vt in Rifi- 
gallo vel Realgare eft, cum Mercurio. fublimato. corrofiuo 
aequali. portione mixtum:- de(lillationi fubiiciatur; vbi vera 
fit vtriusque corporis decompofitio , et noua combinatio. 
Acidum rapit fecum Arícnicum , et cum eo in forma Li- 
quoris acerrimi deftillat; Mercurius vero Sulphuri iungitur, 
et fublimatum  cinnabarinum cum eo format. Acidum 
Vitriolicum proprie non. foluit fed figit Arfenicum, ita vt 
cocum cum co, poft ab(lra&um acidum , ignem fufionis 
fuftineat, et inflar vitri fluat, quod Aéri expofitum fponte 
in deliquium abit. Celeberrimus Macquer (e) obferuat ,, 
Oleum  Vitriolicum | per. abílradionem a fufficiente Arfe- 
nici quantitate , imbui fingulari odore fimillimo illi, qua- 
lem fpiritus falis communis de fe fundere. folet. 


Paradoxum in fupra dicis videbitur forte nonnul- 
lis, fupponere me, materiam phlogifticam ita fupprimi, ob- 
«volui ac fubigi poffe a principio falino, vt in flammam 
erumpere, atque communes materiae igneae qualitates mon- 
flrare nequeat; verum, qui in practica chemica paulo ma- 
gis verfati funt, id minime iis mirum videri poteft. Nam 


fimile et maxime analogum huic habemus exemplum in 
Sul- 


(c) Didionaire de Chymie. Tom. I. Sous lArticle d'Arfenic. 
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Sulpbure communi, cum fale Ammoniaco tractato (4). 
Si fcilicet Sulphuris communis et falis ammoniaci aequa- 
les mifcentur: partes , et leui digeftione intimius coniun- 
guntur, denique vero igni exponuntur aperto, non accen- 
ditur, vt folet ex fua natura, Sulphur, fed totum abque 
vllo indicio flammae, cum floribus falis ammoniaci fubli- 
matur in fpecie fümi. Multo minus inflammatio locum 
habet, fi duae fulphuris partes cum tribus partibus falis 
ammoniaci mixtae ieni exponuntur, fed vtriusque cor- 
poris flores inftar fümi absque vlla accenfione eleuan- 
tur in altum, remanente infra exigua terra quadam 
fuliginofa grifeo- nigri coloris. Si eleuati fulphureo- ammo- 
niacales flores (quum fcilicet experimentum  inftituitur per 
deflillationem vel füblimationem) vlterius igne tentantur, 
vel ardenti Candelae exponuntur; eodem fe gerunt modo, 
vt prius, et ne minimum quidem flammae fulphureae prae- 
bent inditium. | Si autem in pollinem | puluerifati. aqua 
eluuntur; foluto Sale ammoniacali praecipitari ad fundum 
folet puluis luteus, qui igne examinatus, verum fe effe 
Sulphur, monftrat per flammam  fulphuream. In hoc 
experimento igitur, reuera phlogiflica materia in fulphure 
contenta fupprimitur per falem ammoniacum. 


Adhibui porro fuperius fingularem nec omnibus 
forte acceptam expreffionem , terram nempe phlogifticam 
per falinum principium .in calciformem mutari poffe fub- 
ftantiam , perinde fcilicet eft, ac fi dicerem , Arfíenicum 

Ee2 effe 


LO — 1:037 HEEUIUUPCENCRIESCKYURTe DUMP I DCUM RUE e RA Uc MT 


(d) Vid. Differtation Chymique de M. Pott, Sur le fel ammoniacal 
Íccret Sect, IV, Libr. citato, 
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effe fulphur metallicum formam «calcis metallicae habens. 
Suppofitam veritatem vt probem exemplis, primo mihi 
memorandum e(t fulphar Antimoaii s rna digo fic dictum 
puluerem Carthufianorum, qui füb fpecie calcis rubrae con- 
Ípicitur, et nec colore nec fluxilitate cum fulphure con 
uenit communi; tamen, fi cum Mercurio praecipitato rus 
bro mixtus, et exigua quantitate aquae incorporatus, leui 
fubiicitur digeftioni, verum fe effe fülphur , probat adore 
fulphurei fpiritus. Exemplum pariter clarum habemus in 
vitriolo vulgari viridi, ia quo terra phlogiftica, quae co- 
loris eius caufa eft, Bafi metallicae adhaerens, fimul cum 
hac, imo. acido vitriolico pracfente, calcinationem perfert, 
Clariffimus fupra non femel citatus Mozzet e), in eg- 
gregia fua de Arfenico differtatione , propria affirmat ex- 
perientia, multis fe vicibus et diuerfía proportione intime 
coniunxi(fe fülphur commune cum pura ferri calce, et vera 
calce. plumbi; atque vlterius. vitri antimonii exemplo cal« 
cinationem. fulphurum demonflrat, quod tale effe dicit, 
quatenus, portionem fulphuris in fe continet. Hac ex ra 
tione clariffunus, Author diuidens mineras Arfenici natura- 
les r.)in mineralifatas Sulphure 2.) mineralifatas aliis cor- 
poribus metallicis , 3.) calciformes, 4.) talem quoque. ad* 
mitti pofle putat diuifionem minerarum metallicarum , in 
quibus Sulphura metallica in fpeciem terrae aut calcis 
funt verfa. Peut-etre, dit il, trouverons nous, lors- 
que. la. mineralogie íeía plus avancée, qu'il en exifte 

en- 


(2) Vid. Differtation für l'Arfenic, qui a remporté le prix de l'Aca- 
demie royale dg ftienges é belles, Lettres; A. Berlin 1774, vid. 
notam €). 
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encore une quatrieme forte, celle dans les quelles [es 
mcetaux, reduits auíli a l'état de terre, feroient  nean- 
moias combinés avec le foufre; car il eft fur, que le fou- 
fte fe combine avec certaines chaux Metalliques. 


Vt vero denique fupra allegatis meis ad demon- 
flrationem fulphureae Aríenici naturae argumentis, maius 
addam pondus atque valorem , propria non nulla ad con- 
firmandam rei veritatem adducere lubet Experimenta, 


Analifis chemica Arfenici a plurimis Authoribus , 
plurimisque modis fuit tentata, verum exiguo admodum 
cum fucceffu, et Arfenicum in omnibus experimentis fem- 
per fe idem effe manifeftlauit. Adeo certe fimplex videtur 
effe corpus, vt vix vllum fere reperiri poteft medium, quo 
in mixtione fua turbari ac decomponi queat. — Ego pott 
inania plurimorum Aaüthorum hunc in finem: inftituta ten- 
tamina, arfenicum cum diuerfi(fimis tractaui fubftintiis; fa- 
teri tamen debeo, vix quidquam folidi ac certi ex anali- 
ticis meis experimentis dediciffe. Singulare fane illul eft, 
quod, fi duae partes Arfenici cum tribus partibus Alumi- 
nis crudi mixtae, deftillationi fubiiciantur , prodit primo 
phlegma fiue Liquor forti(fimo odore Sulphurei fpiritus gau- 
dens; fublimatur dein Arfenicum partim criftillina, partim 
calciformi fpecie, et in fundo retortae remanet terra alumina- 
ris ficca, inftar pumicis poroía, colore grifeo, Phlogifticam 
materiam  Arfenici experimentum hoe clare demonflrat ; 
tamen poflea füblimatum Arfenicum remanet in fua natura 
minime mutatum.  Vitriolum viride fimili modo cum ar- 
fenico tractatum evndem producit effectum, excepto, quod 
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paulo fixius Arfenicum ab eo reddi videtur. Cum Bituminibus 
variis, adiuncta argilla fimul, deftillatum arfenicum, fublimari 
folet figura criftallina , colore inflar diamantis fere ludens. 
Cum Lapide cauftico mixtum facile foluitur Arfenicum, et 
fi folutio illa aqua diluatur, per moram aliquam temporis, 
in grumos cogi, et praecipitari ad fundum vafis obferuatur; 
odorem autem folutio nullum fere praebet. 


Synthetica itaque denique methodo naturam Arfe- 
nici imitari conatus fum.  Poít plurima incaffüm tentata, 
fumfi deinde Mercurium fublimatum corrofiuum, atque 
tres eius partes cum quinque partibus lapidis cauftici prae- 
cipitaui ficco modo; infudi deinde aliquot gattas olei Vi- 
trioli, quod efferuescentiam produxit, et excitauit vaporem 
aliquem album, qui tamen mox iterum denfabatur, et de- 
fcendebat ad terram; denique ad faturationem vsque in- 
füllato acido vitriolico, factus eft fuper terram liquor Mer- 
curialis, qui, fi frigori exponitur, in tenues capillares pris- 
maticas concrefcit criflallos ; fi vero ferro vel potius cha- 
libi polito inftillatur, agit in modum Acidorum, rodit mctal- 
lum, et odorem tenuem, penetrantem alliaceum fpargit, atque 
metallo maculam fingularem albam imprimit, quod infal- 
libile fignum eft producti Arfenici. Fit itaque hoc expe- 
iimento fpecies Arfenici Liquidi artificialis, quod omnibus 
naturalis Arfenici gaudet qualitatibus , excepta fola confi- 
ftentiaa. Per acionem Acidi Vitriolici in terram lapidis 
cauftici, Mercurius praecipitatus cum Acido falino e Bafi 
fua terrea expellitur et refuícitatur, atque in forma Va- 
poris albi humidi eleuatur, fponte per fe denfabilis in 
Liquorem aqueum. Spiritum Acidi Vitriolici, vcl, wt 

rectius 
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xecius dicam, a&rem fixum. vitriolicum admixtum 'effe huic 
ako fumo, demonítrat aquea eius humiditas. Quum igitur 
Liquor ille ferro inftillatus, agit in metallum, acidum Vi- 
trioli in eo contentum , fülphureum primo producit fpiri- 
tum, qui deinde füba&us Sale medio Acidi falis Com- 
munis cum Mercurio, in verum Arfenicalem liquorem 
mutatur. 


Sumfi iterum Limaturam Martis recentem , atque 
hanc, prius igne candefactm detonaui per Sulphur (f), 
refiduae calci ferreae odorem penetrantiífimum Sulphureum 
fpiranti inftillaui Acidum vitriolicum per guttas, et fimul 
aliquid Acidi Salis addidi. ^ Ortus fubito eít odor fumme 
faetidus, alliaceo fimilis, penetrantiffimus et maxime vola- 
tilis, qui vafto recipiente exceptus, latera eius fplendido 
fulphure, colorem metallicum , aut potius pyritofo - metal- 
licum habente incruítauit, Produ&um experimenti huius 
fimile eft priori; nempe fpiritus fulphureus ex terra phlo- 
giítica ferri atque acido vitriolico productus, fubac&us de- 
nique acido falis, mutatur in pyritofum fulphul metalli- 
cum. 


Ex his duobus igitur experimentis recte concludi 
poffe fpero, Arfenicum reuera effe fulphur acidi falis cum 
terra phlogiftica metallica mixti , vel, vt clarius loquar , 
Arfenicum effe Spiritum  Sulphuris Communis , vel per 
Acidum Salis Communis folum, vti eft in. pyritis, vel pcr 


Sa- 


(J) Vid. Supra Differtationem. meam de tractatione. metallorum. cura 
fulphure. 
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Salem: eius mediunt mietallieami fubactum , digeftuni et in 
metallicum. transmutatunm: fpleudidumv ftatum. 
Ex. his nunc Corollarii [oco deduco', 


I Non folidum tantum, fed liquidum quoque dari poffe 
arfenicum in natura, 


IL. Omnibus in pyritis metallicis fpeciem Arfenici re- 
ucra reperiri. 


III. Propriam ac genuinam Azfenico formam éffe rmie- 
tallico - fülphuream. 


SCRV- 
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SCRVTAMEN CHEMICVM 
CALCVLI 


ACIPENSERIS HVSONIS 


SEV BELVGAE. 


Auctore 
I. G. GEORGI. 


6. x. 


uum ante aliquod tempus Calculum Acipenferis Hu- 
fonis, qui Ruffis Bie/zgae nomine venit, a Cel. Colle- 
- ga noftro D. Pa//as dono accepifífem, vt in naturam hu- 
jus calculi chemice inquirerem , lubens arripui hanc oc- 
cafionem conferendi aliquid ad penitiorem cognitionem 
chemicam corporum cx animali regno defumtorum ct ea 
iaflitui experimenta, quae nunc Academiae communicare 
animus eft. Nihil autem de fitu calculi in corpore pifcis, 
fub vertebrarum fpina in ipfo, vt videtur, renis paren- 
chymate latentis, nihil de figura incerta fatis, de con- 
firu&ione lamellofa et fimul radiantibus quaíi fibris cry- 
ftalifata praefabor, vtpote quae in lrgerario Ce Pallas 
Aca Acad. Dup. Sc. Tom. VI. P. I. Ef (Vol. 
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(Vol. Y. p. 456. Vol. IT. p. 342.) iam expofita, et pro- 
pediem ab eodem füfius cum iconibus calculorum adie&is , 
expe&anda funt. 


$. 2. Calculus, quem pro experimentis habui, 
pondus fere fesquiunciale aequauit. Forma irregulariter 
ouato-depreffus, externa facie velut offeus, fra&ura vero 
verfus centrum Zoeolithis inftar radiatus, colore ex flaues- 
centi albo fuit; odore et guítu omnino caret. Pondus fpe- 
cificum eiusdem, a. Cel. Collega noftro D. Araffi explo- 
ratum, ad aquam fuit 46. 2x vcl 219. roo. 


Experimentum r. 


$. 8. Scrupulus puluerifati calculi per digeftionem 
in alcohole vini pondere non imminutus fuit. 


Experimentum 2. 


6. 4. Semuncia eiusdem pulueris cum aqua deftil- 
lata digefta aliquoties et extra&a, amifit grana LXXII. 


Experimentum 5. 

Refiduum ficcatum (drachm. ji. gr. XLViij.) cum 
acidis mineralibus parum efferuefcebat atque facile acido 
nitri foluebatur, nullo reli&o refiduo. Liquori inftillata 
folutio falis tartari, deiecit materiam flauefcentem, quafi 
mucofam, cuius ficcatae inueni drachmas duas cum granis 
quadraginta, quaeque cum acidis feruebat, 


Expe- 
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Experimentum 4. 

Prima infufio aquofa experimenti fecundi acidum 
faporem et indolem quoque acidam per rcazentia pro- 
didit. 

Ex retorta lente deflillando phlegma purum tran- 


fiit; remanentia vero vnius vnciae flauefcenti-turbida fuit, 
attamen in filtro nihil quod libellam moueret, relinquebat. 


Guftum afficiebat hoc refiduum  fapore falino, et 
chartam caerüleam intenfe rubro tingebat colore. 


Spiritu falis armoniaci cum fale tartari parato 
nubecula excitabatur, absque efferuefcentia. 


Solutio falis tartari, poft efferuefcentiam leuem, 
album deiecit fedimentum. 


Solutio fachari faturni pariter album puluerem 
copiofe praecipitauit. 

Nihil autem in pelluciditate mutauit folutio argen- 
ti in acido nitri, 

Cum oleo vitrioli aliquantum  felenitis nafcebatur. 

Sub euaporatione liquoris ad ficcitatem vsque, va- 
pores chartas coloratas fuüfpenfas omnino non mutarunt; 
fuperfuit fal ficcum pondere feptuaginta quinque grano- 


rum, quod aqua deítilata denuo folutum non potuit in 
chryftallos redigi, 


Ffa Sub 
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Sub tubulo ferruminatorio flammae expofitum hoc- 
ce fal, dimidium ponderis amifit, tumque. fufione per fe 
in formam coactum eft globulofam , turbidum et humadi- 
tate acris haud mutandum. 


Experimentum 5. 

$. s. Cakuli Hufonis puluerati granis decem af- 
fudi acidi vitrioli (ex p. r. ol. vitriol. et p. 3. aqua de- 
fill.) drachmas tres, quod efftrueícentiam vix confpi- 
cuam excitauit, Per noctem fic relicta materia calculi to- 
ta fpiculis Salinis quafi confita apparuit, quae fegregari 
haud potucrunt. "Tunc digefla vsque ad cbullitionem mix- 
tura et refrigerata, denuo acidum calculo fuperfufum te- 
nuioris inftar gelatinae apparuit, 


Solutio per fiitrum traieca ab addita folutione fa- 
lis tartari non turbsta fuit; poft plures demum horas a- 
liquantum felenitis fubfedit. 


Refiduum a folutione tredecim granorum gypfeae 
indolis erat, et coctione iu aqua vndecim grana foluta 
amifit. 


Experimentum 6. 

6. 6. Decem grana calculi in drachma acidi ni- 
trofi anatica quantitate aquae diluta penitus, at fine con- 
fpicua efferuefcentia , nullo adhibito calore foluebantur. 
Saturata dein haec folutio per folutionem Salis Tartari 
deiecit fedimentum album, cuius edulcorati grana decem 
inueni, quodque cum acidis acriter feruefcebat. 


Ex- 
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Experimentum 7. . 
Decem grana calculi cum acido falis diluto eadem 
ratione tractata, effectnm dinum prodiderunt. 


6. 7. Quoad ficcam tra&ationem Calculi Hufonis 
fequentia experimenta inftituta funt: 


Experimentum o 


Quinque grana eiusdem, directae per tubulum fer- 
ruminatorium Borzianum *) flammae lampadis in cochle- 
ari ferreo oppofita, amiífis duobus granis, in puluerem 
cinereum, magneti nulla particula adhaerefcentem, et in 
acido nitri cum efferueícentia facile folubilem tranfierunt. 


Experimentum 9g. 


Calculi eiusdem crudi grana duo cum aequali quan- 
titate boracis non in fcoriam igne lampadis vería funt, 
fed borax folus granulis calculi circumfufus eft; duplum 
boracis,' poft intenfum ignis gradum , cum materia cal- 
culi tandem fluxit et in vitrum turbido album, porcella- 
nace imperfectae fimile tranfit. 


Experimentum 1:0, 


6. 8. Puluerati Calculi drachmas duas in retorta 
vitrea tanto ignis gradu torfi, vt retorta emollita formam 
mutaret. ,Senfim additus calor primum legmatis infipi- 
di aliquantulum expellere vifus eft. Auctiore gradu tran- 
fierunt vapores aciduli, qui ifto phlegmati aciditatem  con- 

Ff 53 cilia- 


*) Crell neueffe. Entdeckungen in. der. Chemie Vol, ILL, p. 311. 
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cifiarunt. n collo rétortae fimul apparvit Ofej empyreu- 
"atii vefligium. aduftum, quod granum vnum vel alte- 
rum aeqHare vidcbatui, 3 extromo tandem collo puluis- 
culus adhaeferat albidus, fapidus, fed quantitate nimis ex- 
igua, quam vt colligi potuerit. Refiduim pulüerem refe- 
rebat leuem album, minime caufticum et qui. nullum fco- 
rificationis indicium prodebat, pondere fesquidrachmae ex- 
actac. 


Experimentum 11. 

Refiduum illud ipfum cum acidis parum efferuefce- 
bat. Granum vnum a falis acido facile folutum vidi. Re- 
liquum co&ione in aqua falinitatis indicia dedit, vnde de- 
nuo maiore quantitate aquae extraxi; quo grana. duode- 
cim foluta funt, 


Experimentum 12. 

Aqua folutione | imbuta leni. euaporatione magis 
magisque acida euafit; oleum  vitrioli aliquantulum  fele- 
nitis inde praecipitauit. Ad ficcitatem coactum fedimen- 
tum grana duodecim pondere aequauit et fimillimum fuit 
ili, quod Experimento decimo e cruda Calculi materia 
obtinui. 


Experimentum 15. 

Sufpicione acidi phofphorei in falino principio 
Experimentorum decimi et duodecimi latentis excitatus, 
omnem collectam quantitatem, quae grana octuaginta quin- 
que aequauit, immiícui duobus drachmis pulueris carbo- 
nnm, idque in retorta vitrea, crucibulo arena repleto im- 

pofita 
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pofita et excipulo vncias duas aquae deftillatae continente 
munita, triborio, per gradus aucto igne vsque adeo cande- 
fcci, vt vitrum retortae emollitum fübfideret.. Vidi füb 
initium deftillationis aliquod guttas limpidas exflillantes; 
fecnti dein vapores, qui auctiore calore in retortae qui- 
dem cavo nebulae phofphoreae inftar apparuerunt; at in 
collo retortae haud in-onfpicuo lumine lucebant. | Aqua 
excipuli flauefcenti- turbida, facta, faporem et odorem acidi 
fulphuris volatilis prodebat, reagentibus idem annuentibus. 
Itaque calor, quo vitrum retortae mollitum eft, expel- 
lendo phofphoro non fuffecerat. 


- 


Experimentum 14. 


6. 19. Refiduum a coc&ione Experimenti vndeci- 
mi, cuius pondus drachmam et quindecim grana aequabat, 
nullas particulas ferreas edidit, cum acidis vero lente et 
diu feruefcebat. Indolem terrae exploraturus omne illud 
refiduum in fpiritus falis femuncia, triplo aquae deftilla- 
tae diluto, folui, quod etiam fine calore optime fucceffit. 
Inde per folutionem falis tartari praecipitata terra fordi- 
de alba, quafi lutulenta, poft edulcorationem feptuaginta 
granorum pondus aequauit et cum acidis tunc pigre effer- 
buit. Nulla igitur terra filicea adfuit; «fed ne argillacea, 
fi adforet, lateret. 


Experimentum t5. 


Quod reliquum erat, methodo Bergmanuüana cane 
defeci, vt argillacea pars durefcens minus redderetur. folu- 
bilis. — Poftea affudi aceti deftillati tres vncias et digeffi 
leniter, folutionem vero filtro traie&am | adfüfa folutione 

falis 
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falis tartari turbaui, vnde praecipitatum mere calcareum, 
fexdecim omnino granorum pondere prodiit. Attamen 
reliqua terra cum acidis mineralibus adhuc efferbuit, mul- 
taque àceto addi'o omnis foluta eft. Aliis quoque peri- . 
culis mihi quidem terrarum primigeniarum analy fis hac 
methodo non fucceffit. 


Experimentum 16. 


Terram in Experim. XV. aceto non folutam de- 
nuo acido falis diluto foluebam, cui folutioni tamdiu 
caute et lente inftillaui oleum vitrioli , donec feleniticam 
omnem materiam praecipitem egiffem, cuius ablutae pon- 
dus fuit drachmae et quadraginta quinque granorum,  Li- 
quor reliquus fimul cum aqua abluendo fclenitofo fedi- 
mento adhibita, pauco addito fale tartari faturatus et 
euaporatione deficcatus, magma falinum viginti duo gra- 
norum fuppeditauit, 


Hoc denique magma, aqua refolutum , tredecim 
grana reliqua fecit, íedimenti flauefcentis, quod partim 
tartaro vitriolato conftabat; alumen vero in folutione exi- 
guis cryflallis concreuit. 


Experimentum 17. 


€. ro. Superfuere a recitatis experimentis tres ad- 

huc drachmae calculi Hu/on/is, quas fecundum formulam 
Gabnii *) tra&aui, vt phofphorum  extorquerem. —Solui 
primum materiam calculi in vncia acidi nitrofi, tribus 
aquae 


*) Crell Chem. Journal, J. g. 24. 


-t35 ) 33 ( $t2e 


aquae deftillatae vnciis diluta; dejeci terram calcaream 
omnem, inftilata fenfim femuncia olei vitrioli. Liquor 
reliquus ad ficcitatem reductus, durante euaporatione floc- 
corum forma adhuc felenitis reliquias dimifit.  Refidu- 
"um fuit magma nigricans, multo acido vitriolico -gra- 
ve; calore anctiore ad ficcitatem perductum, fumos vi- 
triolicos fpiffos efflauit, tumque in fcoriam fluxit, cuius 
quadraginta grana corradi poterant, decem vero in cruci- 
bulo remanfiffe videbantur. 


Scoriam hinc enatam cum fesquidrachma  pulue- 
xis carbonum, in crucibulo tecto prius igniti, remixtam 
et addita aqua in paftam redactam, in globulos cfformaui, 
atque hos in retortam vitream iramiffos, vt experimento 
decimo narratum eft, fuppofito crucibulo arena pleno et 
addito excipulo cum aqua, vsque ad fuübfidentiam vitri 
retortae candefeci, perque quadrihorium fummo, quem 
vitra ferunt, calore torrui. Nubeculae lucidae iterum ap- 
paruerunt; íed ne tum quidem phofphori quidquam tran- 
fit. Aqua excipuli flauefcebat et odorem  induerat ful- 
phureum acutum, non ingratum, explicite acida. 


$. 11, Experimentis recenfitis colligitur Calculum 
acipenferinum effe fübflantiam naturae offium analogae et 
quaíi neutrofalinam, cuius duas tertias fcre partes confti- 
tuit terra ofhum feu calx animalis, reliquum acidum eft 
phofphoreum (Exp. HI. IV. XI. XIV). Si accuratiorem 
elementorum expofionem vellis, erunt in vncia vna cal- 
culi : 


Aa Acad, Iip. Sc. Tom. VI. P. I. G g 1, Terrae 
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r. Terrae calcareae purae drachmae duo gr. xxiv. 
per Exp. 1l. X. XVI. 


2. Terrae argillaceae grana vij ad x. per Exper. 
XVI. | 


$. Acidi phofphorei drachmae ijf. ad iij, per p 
II. IV, XilI. XVII. 


4. Phlegmatis aquofi circiter drachma, Exper. X. 


5. Empyreumatis a glutinofa materia calculi, cir- 
citer grana vj. vel viiJ. per Exper. X. 


Praetereaque aér, quem calculi et füb(ítantiae ani- 


malium omnes continent fixum, inítitutis experimentis 
noítris non ad ícrutinam reuocatum. 


DE 
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CALCVLO 
EX 


ACIPENSERE STVRIONE 


EXEMTO. 


Auctore 
N. OSERETSKOFSK?, 


jo aid 1785 hyemanti mihi in vrbe Aftrachan non pau- 
cos videre contigit calculos, qui diuerfis temporibus ex di- 
uerfis Acipenferum  fpeciebus a piscatoribus fuere exemti 
et in vrbem allati , ibique apud opulentos mercatores et 
apud praefectos vrbis inter raritates conferuantur, Omnes 
ili calculi, quotquot vidi, variabant inter fe forma, colo- 
re, magnitudine et pondere, (Omnium, quos vidi, maxi- 
mus, ex Hufíone excifus, erat vnciarum circiter octo, co- 
lore fuscus, fcabriusculus atque adeo compreffus, vt inde 
euaferit latifimus. Hunc a poffeffore , qui calculos fuos 
non inferiores cffe putabat lapidibus bezoardicis , obtinere 
non potui; obtinui autem alium, priore multo minorem, 
quem nunc defcribere decreui, et qui in Acipenfere Stu- 

Gg rione 
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rione inuentus fuiffe dicebatur; id quod vnicum fere col- 
le&oribus calculorum et notum cft. Ignorare enim. fefe 
fatentur, in quo vifcere apud Acipenferes talia concreta 
reperiantur, reddunt que rationem, quod ipfi piícatores 
pro. domicilio calculorum nunc. haec nunc alia affignent 
loca, et rarifime in eo inter fe conueniant. Sic anno 
1769 relatum füit Celeb; Pa//ar ad mare Caspium , quod 
calculi Hufonum conflanter occurrerent in finubus apertu- 
rae ani adiacentibus, qui ab. inteflini recti parietibus. effor- 
mantur.  Aít anno i770 D. .Soekolew , huins Acade- 
miae Adiunctus, ibidem a piscatoribus accepit, quod cal- 
culi illi deprehenderentur femper in corporibus Hufonum 
juxta fpinam dorfi, in carne glandulofa , renes horum pi- 
fcium conftituente, intra peculiarem cuticulam , quae glan- 
dulofam illam carnem. inueftit. (*) 


Ex ifta relationum diuerfitate de loco matali calcu- 
lorum hucusque nihil certi ftatui poteft; attamen conclu- 
dere licet, quod illi non conftanter in vno eodemque. in- 
ueniantur vifcere, fed quod piscatores in variis cos repe 
xiant partibus, et idcirco hac in re fibi inuicem contradi- 
cant. "Vnde itaque fuerit depromtus meus calculus, deci- 
dere non poffuüm; nec audeo affeuerare, eum ad genitalia 
fturionis (maris) repertum fuiffe, vti priftino eius poffes* 
fori a pifcatoribus fuit traditum. — Accedo igitur ad ipfum 
calculi examen ,. quod a defcriptione habitus externi fum 
inchoaturus, 

Pon- 
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(^) Cd. Pallas in fuo itinere per Ruífiam parte L, p. 436. parte 1. 
P. 342. 
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Pondus calculi drachmarum: fex cum. duobus fcrus- 
pulis;; color albus cum admixta. leuiffima flauedine , quae 
disparet ftatim ac. calculus cultello leniter deraditur; fu- 
perficies glabra, inaequalis ;.figura oblonga, ad conoideam 
quodammodo accedens, altero: apice tenuiore, altero latio- 
re, diuifo in duas protuberantias, inter quas. hiat rima. fa- 
tis profunda, a. qua calculus: verfus apicem tenuiorem in 
gibbum quafi erigitur, et conuexitatem' efficit, quae in 
medio calculi, fi nimirum: is ab. apice bipartito: fpe&tetur, 
paulisper depreffa apparet; aít eo craífiores atque altiores 
inde. euadunt calculi apices , quorum tenuior ad. latus fi» 
niftrum , in fupradicto: calculi fitu , fulco lato atque pro- 
fundo: in longum: eft exaratus; inde. dextrum huius. apicis 
latus füpra. finmiftrum | notabiliter eminet. Inferior calculi 
fuperficies eft: plana,. ad vtrumque apicem: depreffa, in me- 
dio gibbofa. Margo lateris finiftri, quando calculus in- 
uerfus iterum ab apice eius bifido infpicitur, paulisper eft 
intropreffus; hinc latitudo. calculi eo in loco fit. minor; 
maxima. autem eius latitudo: eft. prope apicem bipartitum., 


vbi fere ad integrum pollicem illa. extenditur. Longitudo: 
calculi fesquipollicem. excedit.. 


Fig. E fuperfciem calculi: connexam.. fiue. füpes p iV 
riorem naturali magnitudine repre(entat. y^. 


Fig.. H.. fiftit fuperficiem eius. planam feu: infe- 
riorem. | 


Artificiofa calculi figura: vtrum proueniat a fortuita 
materiae depofitione et concretione, an: debeatur loco, in 
quo. calculus. continebatur ,.et cui crefcendo adaptari pote- 
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rat, altioris indaginis res eft, quae tamen dilucidari aliquo- 
modo poffet, fi mihi locus calculi natalis fuiffet cognitus ; 
deftitutus autem  hacce notitia abftineo me ab omnibus 
coniecturis. atque  fpeculationibus , quibus disquifitio | illius 
quaeftionis anfam praebere pofíet. "Traníeo itaque ad exa- 
minandam calculi firucturam internam , quae vt pateret, 
ferrula eum transuerfe diffecui, et fub hoc opere fatis vi- 
rium adhibere debui, valde enim durus erat calculus; aft 
quum ferrula plus quam ad mediam eius profunditatem 
peruenit, remoui hoc inftrumentum , ct cuneo in fiffuram 
ferruüla fadam immiffo, facili negotio in duas partes illum 
diffregi.  Apparuerunt tum bini fuperficiales orbiculi feu 
circelli, corticem quafi. calculi conítituentes, qui in füper- 
ficie eius conuexa, verfus apicem in duo tubera diuifum , 
interiacente lincola «uidentifime a Ííe inuicem erant di- 
füin&i, et exterior circellus interiorem craffhitie aliquantum 
fuperabat; aft circelli hi verfus latera calculi fenfim decre- 
Ícebant, et tandem in fuperficie eius complanata in vnum 
confiuxerunt. Interior calculi fubftantia, fub memoratis 
mox inuolucris, etiam circulatim erat dispofita; fed circuli 
interni lineolis non ita confpicuis inter fe erant feparati; 
attamen non folum armato, verum etiam nudo oculo li- 
neolae illae. confpici poterant. In centro horum circulo- 
rum, multo propiore ad fuperficiem calculi: complanatam 
quam conuexam, in confípe&um: prodiere, in frufto calculi 
tüberofo , ftigmata duo rotunda, parum inter fe remota, 
fibi inuicem oppofita et, prae reliqua calculi fubftantia, al- 
bidiore atque teneriore materie repleta; in frufíto autem 
calculi tenuiore fimilia duo ftigmata, in eodem tractu ia- 
centia, prioribus correfpondebant, et in illaefo calculo fuc- 


re illis contigua atque «continua,  Interiori horum fligmati 
ad- 
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adiacebat foueola, repleta fimili materie, cuius aliqua pars, 
fub actione fcrrae, foras excidit, foueolam que illam ali- 
quatenus vacuam reliquit. Ima pars calculi, ;vbi ferra fub- 
flitit, et quae cuneo erat disrupta, pulcherrimum  vifui .ob- 
tulit fpe&aculum; apparuit enim fubftantia calculi compo- 
fita ex tenuiffimis fpiculis feu. radiis, qui non modo erant 
albiffimi, fed etiam inftar cryítallorum falis. fplendefcebant; 
talis que eorum fuit dispofitio , . vt ab omni peripheriae 
pun&o, in decurfu fuo ,; ad centrum calculi coniunctifime 
dirigerentur. 


Fruftum calculi tenuius, in quo apparuit fupradicta 
foueola, ferrula per mediam longitudinem incifüm, et po- 
ftea cuneo diffractum, patefecit nucleum in centro conten- 
tum , qui megnitudine fua femen hordei aliquantum | fupe- 
rabat, et obductus erat flauicante pellicula ,' quae materie 
alba et quodammodo grumofía fuit infar&a. Nucleus iíte 
non vbique erat rectus, fed apex eius interior, qui ferrula 
auulfus memoratam reliquit foneolam, ad latus calculi fuit 
incuruatus. .Ad hunc nucleum, tanquam ad fuum centrum, 
omnia calculi fpicula vndiquaque collineabant , atque fic 
clare oftendebant , quod exiguum hocce primordium , cen- 
tro caleuli inclufüum , in corpore Acipenferis prius füerit 
formatum, vel eo foris delatum, quam omnis reliqua cal- 
culi fubftantia, quae nucleum illum omnino pro fuo habuit 
fundamento, ei que iam formato pedetentim accreuit, fimi- 
li certe ratione, ac contingit in corpore humano, vbi mi- 
nutiuscula folidorum corporum fragmenta, idoneo loco de- 
pofita, generationi ftupendae magnitudinis calculorum oc- 
cafionem creberrime fübmini(trant, et moleftiffimis naturae 
humanae concrementis pro matrice. inferuiunt. 


Cal- 
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Calculorum , qui in corporibus Acipenferum repe- 
riuntur, habitum eXternum maximopere variare, iam an- 
tea dixi; pro diuerfa autem figura externa internam quo- 
que eorum fabricam aliter atque aliter fore comparatam , 
nullum eft dubium. taque defcriptio haec nulli calculo, 
praeter praefentem , eXacte conueniet ; fed quot occurrent 
calculorum fpecimina, tot etiam defcriptiones confici pote- 
runt. Vt autem innotefcant proprietates , omnibus cius- 
modi concrementis .communes , non vnus vel alter, fed 
plures tales calculi chemice funt examinandi; ola .enim 
criteria chemica relationes eorum ad menftrua et horum 
ad illos oftendere, atque fic intimam calculorum conue- 
nientiam feu discrepantiam reddere valent certam atque 
perfpecam. Hunc in finem cum defcripto nune calculo 
aliqua feci pericula, quae, vt comparari poffint cum alio- 
rum experimentis, fideliter hic enarrabo. 


Experimentum r. 

Albiffümo pulueri, quem ferrando meum calculum 
obtinui, affudi acidum vitrioli; nulla fub hac commixtio- 
ne orta eft efferuefcentia, et puluis breui mora ad fun- 
dum vitri fuübfedit, manfitque albiffimus. Lenis calor huic 
mifcelae applicatus ftatum eius neutiquam mutauit; addi- 
tio aquae pro diluendo acido vitriolico, forfan nimis for- 
ti; vt putabam, nullumygproduxit effe&um, nullisque ad- 
miniculis acidum hoc fufeitar potuit, vt in puluerem a- 
geret; id quod iteratis tentaminibus probe cognoui, 


Experimentum 2, 
Acidum nitri eidem pulueri affüfüm illico eum in 
grumulos coégit, cum que nimis forte videretur, additis 


ali- 
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aliquot aquae guttis illud diluendum. curaui; quo fado fla- 
tim grumuli illi difparere coeperunt, et placide menftruum 
hoc fübiere, absque vt vlla efferuefcentia fub hac folutio- 
ne fuerit exorta.  Addidi eidem ;ipfi acido nouam  pulue- 
ris portionem, quam momento ctiam abfíorbuit, oculisque 
fubripuit. Perrexi admifcere puluerem, .quousque ab aci- 
do recipiebatur; obfíeruaui tandem .nubeculam in liquore 
fufpenfam, quae menftrui vires iam cludcbat; aft ab af- 
fufo nouo acido nitri. mox | difparuit. Lenis calor actio- 
nem menpnftrui in calculofam ^Mhancce materiem valide ac- 


celerabat. 


Experimentum 5. 

Animaduería acidi nitri in puluerem calculi actio- 
ne tentaui idem experimentum cuin integro eius fruftulo, 
cui acidum nitri fuperfudi; et cum nullam mutationem 
calculus experiretur, addidi  portiunculam aquae pro dilu- 
endo acido, quod nimis forte effe priori expcrimento 
cognoueram; fed ne hoc quidem adminiculum vires men- 
firai.in foluendum actiuas reddere potuit; fvbfidio autem 
fuit furni calor, qui defideratum produxit effe&um; fta- 
tim enim ac calefactum erat menftruum, exiguae bullae 
ex calculo in fuperficiem liquoris prorumpere - coeperunt, 
:eoque magis augebantur, quo plus incaluerat mentitruum., 
-Hinc volumen calculi euidenti(fime imminuebatur, et bre- 
-ui temporis fpatio totum difparuit fruftalum. Sub hac 
folutione-in fuperficie liquoris albida colligebitur fpuma, 
in quam refolucbantur bullulae ex calculo erumpentes, et 
quac pcracta operatione penitus difparuit, reli&is tantum- 
modo quibusdam .flocculis liquori inpatantibus, quos de- 
nuo applicatus calor merflruum perfecte fubire coegit. 
Atia Acad. Imp. Sc. Tom. VI. P. I. "HB Ex- 
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Experimentum 4. 

Aliud calculi fruftulum  immerfi in acidum falis 
communis, cum quo vitrum apertum prunis admoui; a 
calefado acido compofitio calculi illico caepit penetrari, 
ita vt hoc acidum validius quam acidum nitri calculum 
aggredi videretur. — Aít peracta folutione, quae iisdem 
plane phoenomenis ac in priori experimento comitabatur, 
refrigeratus liquor dimifit ex fe partem folutae fubftantiae, 
quae in nubeculas collecta et per omnem liquorem difper- 
fa turbidum reddidit menftruum, atque in illo per ali- 
quod tempus fufpenía tenebatur; mora autem ad fündum 
vitri delapía eft. 


Experimentum 5. 


Vt vidérem, num idem acidum falis, quod por. - 
tionem íolutae calculofae fubítantiae fponte de fe dimifit, 
aliud calculi fruthulum diffoluere poffet, reperii experimen- 
tum iniecto folutioni illi nouo fruftulo, quod, fub iisdem 
conditionibus, perfecte fuit folutum.  Refrigerata autem 
folutio, nychtemeri fpatio, infignem copiam  fubftantiae 
albae, puluerulentae ad fundum vitri depofuit, et ipía al- 
bidum nacta eft colorem, quem diuturno etiam quiete 
nequaquam amifit. Color ifte manifeíto fuit indicio, in 
emni liquore fimillem contineri materiem , qualis ad fun- 
dum vitri fponte fecefüt. Pro praecipitando igitur folu- 
to ex fíoluente inftillaui huic folurioni oleum tartari per 
deliquium; infignis orta e(t efferuefcentia, quae magnam 
«copiam viícidae fpumae in füperficiem liquoris eiecit, et 
multos floccos inftar niuis ad fundum vitri praecipitauit. 
Saturatum tandem acidum leniter decantaui a praecipitata 

fub- 
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fubftantia, cui aquam fuperfüdi, vt abluerentur particulae 
falinae, quas guftus in ea deprehenderat. Ablutam dili- 
genter leni calore exficcandam curaui, vt aptam redderem 
ad tentamina cum «ea inítituenda. 


Experimentum 6. 
Oleum tartari per deliquium, in(tillatum folutioni 
calculi, in acido nitri fa&ae, infignem produxit efferues- 
centiam , fed nihil exinde praecipitauit. 


Experimentum 7. 

Poftquam praecipitata ex acido falis comnnmis cal- 
culofa materies fuit exficcata, cum omnibus füpradictis 
acidis eodem plane modo Ífe geffit ac memoratus iam cal- 
. culi puluis; in acido vitrioli non foluebatur; in acidis 
vero nitri et falis licet foiutio locum habuerit, absque vl- 
la tamen efferuerfcentia; in oleo tartari per deliquium 
nec folutionis nec etiam efferuefcentiae vlla edidit figna ; 
prunis infperfa ftatim albidum fuum colorem in fufcum 
permutauit, et leuem foetidum dimifit odorem, quo ex- 
pulfo denuo fa&a eft albicans. — Talem fe etiam exhibuit 
ad ignem abrafus a cakulo, cum acidis non tractato, pul- 
vifculus, ea tantummodo cum differentia, quod prae illa 
materie, ex acido falis praecipitata, aliquanto foetidiorem 
de fe fparferat odorem.  Frufta calculi prunis impofita, 
dum nigrefcebant, adhuc validius fimili odore nares feri- 
ebant, ita vt totum conclaue graui piícino foetore inde 
fuerit infe&um. — Foetor autem itte tamdiu prodibat, quam- 
diu frufta illa fuper prunis nigro gaudebant colore, quo 
exuflo odor etiam ille exhalare cefflauit, et continuata vs- 
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tione portiones calculi ex duris, quales anfe calcidationem: 
fuerunt, fa&ae fünt valde fragiles, atque füb comminutio- 
ne ingentem dederunt pulueris copiam, quantam iu mis 
nutis fruftulis nequaquam adeffe crederes. 


Experimentum 8. 

Puluerem  combufli calculi commifcui primo cum 
acido vitrioli; nullam prodixit efferuefcentiam , nullum que 
alienum colorem acido conciliauit; ipíe autem ex griífeo 
facus eft albidus, et ad fundum vitri fübfedit; dum vero 
fpatula lignea permifcebatür cum  men(ítruo, et quamdiu 
in eo fufpenfus tenebatur, femper la&eo illud tinxit colo- 
re; praeterea nullam neque acido induxit nec ipfe paffus 
eft mutationem. 


Secundo idem puluis cum acidis nitri et falis feor- 
fim fumtis commixtus ne minimum quidem excitauit mo- 
tum, nec totus in illis eft diffolutas; fed dimidia circiter 
cius pàrs, nigrum colorém nacta, ad fündum vitri eft de- 
lapía; altera autem pars menítrua fübimit, ea que fufco 
abfcurauit' colore. 


Haec funt experimenta, quae cum calculo meo 
repetitis vicibus feci, atque ita cognoui, in quibus men- 
ftruis. quibus que cum phoenotienis calculus folueretur; 
hoc autem voto potitus tentaui eundem explorare ad nu- 
dum ignem, qui praefentiam foetidi olei in calculo aper- 
te manifeftauit, ipfam que naturam  fubítantiae feu terrae 
caleulum  conflituentis adeo immotauit, vt in ipfis illis 
menítruis, quae crudum calculum perfecte difloluebant, 


exufta ciusdem fübítantia non nifi parce admodum  folue- 
retur. 
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retur. Hinc patet, in recenti feu crudo calculo adfuiffe; 
aliquem proxenetam ,- cuius iüteruentu. integra eius fru(ta; 
in acidis: nitri et falis penitus diffoluebantur; . quo. vero. 
per ignem ablato calculofa rhgteries priftina fua | menítrua) 
fübire renuebat. Ex foetido autem odore, qui de caleu- 
Io emanabat, dum ifte comburebatur, pronum: eft colliges 
ré, quod animales quoque humores: ad: ^ vvhiizolla calceus 

lum fuam P vga dio ouam n fnig$ gi 
Aft licet pars aliqua JRdetdlum isuiondiiidà com- 
pofitiorem ' calculi ingrediatur, exinde tamen induci non 
poteft, genefin cileulorum in corporibus acipenferum. mor- 
bofae alicui fluidorum eorporis crafi^ deberi; quippe: quae 
nullis obferuationibus hucusque eft demonftrata et | pifcas 
tores non nifi eos acipenferes reperiunt macilentos ac.lane 
gnidos, qui a calculo jam formato et nobile atque angu(tum 
vifcus occupante incommoda. patiuntur. Ratio igitur ori- 
ginis caleulorum non in conftitutione humorum corporis 
pifcini, fed potius in ipfo elemento, quod animalia haec 
inhabitant, eft quaerenda; id que eam: praecipue ob cau- 
fam, quod non in folo genere acipenferum | concrementa 
ifta occurrant, fed obnoxii illis fint etiam. Carpiones, qui 
in mari Cafpio et maximi et copiofiffimi funt; imo labo- 
rant calculis ipfi Apri, qui in denfis atque vdis arundine- 
tis ad mare illud habitant, — Turbida nempe et limofía a- 
qua, in aruudinetis ftagnans, quam bibunt Apri, iam con- 
ünet in fe terretrem materiem, generandis calculis ap- 
tam, quae ad veficam delata vrinariam, vbi calculi aprini 
femper folent nidulari, facile poteft in durum concrefcere 
corpus. Eodem modo generari poífunt calculi in Acipen- 
feribus atque Carpionibus, qui omni anno per aliquot 
Hh 3 menfes 
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menfes et praefertim hybernos neque in mari natant,  ne- 
que in fluuios afcendunt, fed infinito numero in profun- 
do maris congregantur, et turmatim in vno eodem que 
loco per longum temporis fpatium immobiles quafi quies- 
cunt; id quod pifcatoribus eft notiffimum. | Sub diuturna 
ifta quiete nafcuntur omnino eorum calculi ex tenaci li- 
mo, quem continuo hi pifces cum aqua deglutiunt A- 
qua enim maris Cafpii notabiliter. eft turbida; turbidior cer- 
te quam in mari Baltico, Albo, Glaciali et aliis, quae vi- 
dere. mihi contigit. Haec chemice examinata oftenderet 
forte contenta, fübftantiae calculorum analoga. Denique 
cum ipfi illi pifces, ac praefertim. Carpiones, in aliis aquis 
immunes uiuant ab eiusmodi concrementis; cuidens eft, 
aquam maris Cafpii foetam effe materie, quae incolas eius 
calculis reddit obnoxios. 


OPTI- 
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OPTIMA 
METHODVS PARANDI 


AMALGAMA CVPRI. 


Auctore 
NICAETA SOCOLOFF. 


Cum omnium metallorum, poft regulum antimonii at- 
que ferrum, difficillime foluitur in mercurio, et nec 
nifi protracta coctione ac fedula trituratione in amalgama 
conuerti poteft; verum idem metallum, folutum in acidis 
quibusdam  mineralibus, poftquam ex iis per intermedium 
certorum metallorum, nempe ferri, vel zinci aut ftanni fu- 
erit praecipitatum, multo maiorem acquirit cum mercurio 
affinitatem, et facile ab eo penetratur. Singularis huius mu- 
tationis praecipua caufa videtur effe attenuatio atque phlo- 
giftica materia, ex folutionibus dictorum metallorum per a- 
eida, fub [pecie fluidi elaftici copiofe exhalans, quae in 
praecipitata illa Cupri Calce fefe figit, foluit eius mixtionem, 
et translormat denique eam in metallico- regulinam fubftan- 
siam. Hinc fit, quod fub praecipitaione cupri, tam ferri 
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quam Zinci folutiones absque "notábili fere peraguntur effer- 
vefcentia, quae alias ab acido vitrioli cum ferro, et acido 
falis cum Zinco maxima fieri "folet. 


Mul Chemicorum,, ib di&am praecipitaci .péf. me- 
talla cupri affinitatem cum mercurio, in praeparatione amal- 
gamatis huius metalli, pro facilitanda procul dubio opera- 
tione, fubftituendum illud fuadent cupro vulgari. Si autem 
rem ipfam experiri velimus, «mülta pariter hic obftacula at- 
que incommoda .reperiemus, quae fucceffum opcrationis vel 
retardant atque" imrpediunt, "vel peritus impoffibilem reddunt 
Nam praecipitatum illud metallis fuis praecipitantibus firnii- 
ter plerumque adhaeret, a quibus pure feparari vix poteft; 
additus autem mercutius cum praecipitato, tum praecipitanti 
metallo aequaliter -vrütur, «et ita vtrumque magis confundit; 
obrutum -praeterea ia falibus -metallicis, mora temporis, fi 
paulo diutius in iis relinquatur, fit aeruginofum et ad 
amalgamátionem /ineptüm; denique -a vaporibus -fulphureis 
acribus, quibus «eft.expofitum, -impurum redditur. 


. His itaque incommodis -fübuenire: cupiens, non inu- 
tile fore .puto,-fi certam defcribam hic methodum, qua . prae- 
-cipitati cupri amàlgáma facile et;magna fatis quantitate -pa- 


-rari poteft. 


«Authores :vbi- de praecipitato loquuntur --eupro, :ple- 
-rumque -folütionem eius in acido vitriolico -fiue -vitriolum 
caeruleum, per ferrum fimpliciter decompofitum intelligunt. 
Nam: per. reliqua «metalla. ex hoc «acido / non | tam. bene et 
-iperfe&te--fuccedit: praecipitatio. ; Certum: autem eft, ex mix- 
tione: acidi -vitriolici eum «ferro '.fulphureos 'acerrimos oriri 

Vapo- 
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vapores, qui vt omnibus aliis metallis, ita cupro quoque 
maxime funt noxii; idcirco praecipitatum illud pro puro et 
fincero metallo minime reputari debet. 


Solutionem Cupri in acido falis, quae variis cum 
metallis pariter dat metallicum praecipitatum, cuius folus Il- 
luftr. Fallerius *) breuem femel fecit mentionem, nemo vi- 
detur rite examinaffe, quia hoc menftruum immediate per 
fe exiguam in id habet actionem. Verum me haec ipfa ra- 
tio docuit, fi parua acido huic eft affinitas cum Cupro, eo 
meliorem eorum feparationem facilioremque fieri 'praecipita- 
tionem, et purius finceriusque obtineri debere praecipitatum. 


Experimentum r. 

Accepi itaque Vitrioli Cupri venalis certam quanti- 
tatem, folui illud in fufficienti copia aquae feruidae, foluto 
aequale fere adieci pondus florum falis ammoniaci, ac pro 
ratione, qua hoc ammoniacum foluebatur, caeruleus vitrioli 
color in viridem mutabatur, ac denique tota folutio pulchre 
prafei coloris eft fa&a, perfecteque limpida maufi. Poft- 
quam dimidiam circiter horam ftetit in quiete, immerfi ei 
fruftum puri ftanni, quod eodem fere momento fenfibiliter 
nigrefcere caepit, et per quadrantem horae tenerrima, vix 
laeuiffime inter fe cohaerente crufta fpongiofa obfcure fului 
coloris totum fuit obductum. Exempto eo caute ex liquo- 
re, ab exigua concuffione, crufta illa praecipitat cupri 
fponte fere tota ab illo feparata fuit, quam fpathula, inftar 
pulticulae, cum mercurio mifcendo, in purum et perfectum 

facil- 
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facillime fubegi amalgama, mollitie aureo fimiliimum. — Con- 
tinuata immeríione puri ítanni perfe&e totum dicto modo 
ex foluione ammoniacali praecipitatum. eft cuprum. 


Experimentum 2. 


Similibus cum fale ammoniaco fa&is  folutionibus 
Cupri iniectum politum ferrum, atque fufum Zincum, colo- 
re quidem multo rubicundiora, reliquis autem notis perfecte 
eadem producunt praecipitata, quae fimile quidem priori dant 
amalgama, fed cum mercurio paulo citius coire videntur. 


Experimentum 5. 

Vitriolo cupri caeruleo fufficienter aqua diluto, vt 
prius, loco falis ammoniaci, adieci aequale pondus falis cu- 
linaris, atque fpathula lignea agitaui, vsque dum fal totum 
fuit folutum. — Breuiffino poft iniectionem falis tempore, 
omnis liquor laete viridem affumfit colorem, laeui fuperfi- 
ciei fupernatante fpuma.  Repofitus aliquamdiu im quietem. 
ad fundum vitri depofuit aliquot longas craffasque criftallos 
falis mirabilis Glauberi. ^ Hunc deinde liquorem diuidi im 
tres partes aequales, quarum vni ferrum, alteri Zincum, 
tertiae Íftannum inieci  Zincum euidenter maiore reliquis 
cum efferuefcentia foluebatur, atque interea fenfim fefe prae- 
cipitans cuprum fuperficiem eius cingebat crufta tumida, 
fpongiofa, fuperiori fimilis, fed tenacior et maiorem confi- 
ftentiam habens, coloris ferruginei. Haec demum ad cer- 
tam aucta molem, fponte in liquore ab eo fecedit, intus 
concaua, figuram femi-metalli perfecte impreffam habens, 
atque rupta denique diuerfis flocculis nunc ad füperficiem 
liquoris afcendit, nunc iterum ad fandum delabitur.  Extra- 
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6a ex liquore et mercurio oblata, omnium auidiffime ab eo 
recipitr, atque «omnibus notis perfectum optimumque cum 
eo format amalgama. Liquor falinus poft totalem cupri 
praecipitaüionem remanet. limpidus, quem additus mercurii 
fublimati corrofiui puluis in laceum mutat, et praecipitat 
copiofam albam calcem, cui fimul aliquid femper nigri pul- 
veris, a remanente fine dubio cupri portione, eft inter- 
mixtum. 


Per Ferrum ex fupra di&a falino-acida folutione 
cupri, praecipiratio aeque fere bene fuccedit, ac per Zin- 
cum.  Efferuefcentia autem hic nulla, fed odor quidam faeti- 
dus, fingularis exhalare obferuatur.  Praecipitatum cupreum 
colore dilute rubro gaudet, inftar fere haematitidis cultro 
rafi; a metallo praecipitante facile feparatur, et in mercurio 
fatis bene foluitur; fed multo ad tactum durius atque rigidi- 
us eft priori. 


A ftanno denique praecipitatum cupri fit praeceden- 
tbus paulo deterius, quod ei tenacius alis adhaeret, colo- 
re primo rubrum, deinde brunneum fit, et cum mercurio 
pro parte tantum amalgamatur, liquor eius a praecipitatione 
refiduus cum mercurio corrofiuo lactefcit, vt de liquore Zin- 


ci eft dictum. 


Haec experimenta luculenter demonftrant, praecipi- 
tatum cupri ab acido falis cum metallis, multo purius, fub- 
ülius et ad amalgamationem huius metalli parandam  omni- 
bus alüs aptius reddi. 


De proprietaiibus  amalgamatis cupri hoc modo pa- 
rati, fequentia notari merentur. 


li 2 A Fri- 
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A Frigore, vt omnia alia amalgamata, indurefcit, 
preffione vero et trituratione incalefcit et molle tactu euadit. 


In igne decrepitat, et deftillationi fubiectum explofio- 
nem vaforum caufare poteft, 


Ab acido vitriolico et acido falis non foluitur, fed 
indurefcit. Acidum autem Nitri fumma cum efferuefcentia 
ilud aggreditur, et dum peragitur folutio, fumos denfiffimos, 
igneos ac fuffocantes emittit; folutio haec adeo perfecta eft, 
vt maxima aquae diluta quantitate, quin alcalinis quoque 
mediocri manu adiectis, vel nullum plane, vel per exiguum 
det praecipitatum, 


Vtrum noftrum amalgama, aeque ac amalgama ar- 
genti, aliquod fpecifici ponderis acquirat augmentum, non- 
dum determinare pro certo poffum. 


Expreffo per alutam omni fuperfluo mercurio, fi hoc 
amalgama Nitro in crucibulo fluenti iniicitur, nullam omni- 
no producit detonationem, fed cum ftrepitu ad fundum Ni- 
tri delabitur; immediate in crucibulo igni fuforio expofitum 
non funditur, fed inftar carbonis, expulfo mercurio, atrum 
euadit, caeterum immutatum fere manet. Hoc modo ex- 
uftum cum acido vitrioli fortiter efferuefcit, caeruleum dat 
liquori colorem, penitus autem in eo non foluitur. 


MAR- 
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MARMORVM QVORVNDAM 
IMPERII ROSSICI 


ANALYSIS CHEMICA. 


Auctore 
EC GEORGI. 


LU E 


D. mineralia corpora per orbem terrarum late difperfa, 
non vltimum fane locum faxa calcarea occupant, vtpo- 
te quae vbiuis fere occurrunt, ob omnibus facile dignos- 
cuntur et in varios vfus trahuntur. ^ Varietas durior, mul- 
ticolor, polituram admittens, quae nomine Marmoris venit, 
lippis et tonforibus nota, ab omnibus fere peregrinatoribus 
fedulo inquiritur et notatur, nec eos quidem fugit, qui nul- 
la reliquum. feientiae naturalis cognitione gaudent: Qtrofo 
enim loco non fuum marmor inuenit? Plinius inquit. Chemi- 
corum vero induftriam bafis calcarea corporum vel terra 
primitiua huius generis et calx viua magis, quam lapidis 
calearei crudi examen excercuit; quo partes peregrinde im- 
mixtat eruuntur. Pauci faltem de eo folliciii fuerunt vt 

li'3 parti- 
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particulari tractatu mixtionis differentias exponerent; alia 
quamuis occafione paneis verbis rei mentionem iniecerint. 


$. 2. Notum eft, varios naturae ferutatores, tam 
antiquiores, quam recentiores transmutationem quandam cor- 
porum, metallorum et terrarum  primitiuarum  afferere, et 
tranfitum fic dictum vnius terrae in alteram, argillae inpri- 
mis et calcis in filiceam, et vice verfa, contendere, Mar- 
^mora, quae chalybe percuffa fcintillant, ad eorum mentem 
in ipfo opere transmutionis deprehenfa et in biuio inter cal- 
cem et filicem conftituta funt. Luius indolis varia marmo- 
ra imperii roffici funt, quorum ideo accuratius examen vt 
inflituerem nuper defiderauit celeberr. Academicus D. FerPer, 
cum fua de transmutationibus corporum  mineralium, cogi- 
tata cum academia imper. Scientiarum communicaret. (Ad. 
Acad. Petrop. Tom. V. vol.1.) Si nimirum tranfitus quidam 
terrae caleareae in filiceam re ipfa locum habet, neceffe eft, 
vt marmora hanc mutationem fubeuntia vel ad dimidium 
paffa, ob mediam quafi naturam peculiaribus proprietatibus 
gaudeant, quae nec caleareo | puro, nec filii competunt; 
neceffe eft vt inter fe diferepent hac proprietates pro gradu 
diuerfo transmutationis plus minus. perfectat, fi vero ambae 
hae terrae in ftatu puro et immutato ex illis marmoribus 
elici et feparari poffunt, inter fe tantum commixtae fuerunt 
et omnis transmurationis idea fictitia et erronea iure habetur. 


Quod lapides calcaeei et marmora variarum —regio- 
num et montium experientia tefte, a&ris iniuriis magis, mi- 
nusue refiftunt, id a diuerfitate mixtionis et intimiore vel 
laxiore partium cohaerentia et compage facile deriuari po- 


tof. Cum iam aedificia magnatum Petroburgi fepius, quam 
alibi 
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alibi forfan e marmore conftruantur, et non obftante clima- 
te, tam frigore quam atmofphaere humiditate fatis rudi ac 
rigido, per integrum decennium et vltra, nullam marmoris 
aéri expofiti corrofionem aut tabem monftrent, hoc quoque 
refpectu marmora illa attentione digna funt. j 


$. 3. Marmora a me examinata, quae Petroburgi 
communiter in vfum vocantur, partim /fibirica, partim fen- 
nonica lvnt. llla e iugo Catharinenburgi Vralenfi defumun- 
tur, in idnerariis academicorum quorundam  deícripta; haec 
autem e Finlandia aduehuntur, vbi promontoria calcarea 
plagam feptentrionalem lacuum Onegae et Ladogae ambiunt 
et in infulis nonnullis horum lacuum in confpectum veni- 
unt, multisque lapicidinis excauantur. Indoles huius mar- 
moris calcareo rupeftri fimilis eft, qualem montes fecundarii 
vetuftiores, qui venas metalicas interdum fouent, conti- 
nere folent.  Petrefactis caret et ftratis amplis, nec fiffilibus 
componitur, quare fragmenta faxofa maioris molis pro lu- 
bitu ibi effodi poffunt et re ipfa effodiuntur. Eft praeterea 
marmoris, vel lapidis potius calcarei durioris, genus, in 
colle ftratofo ad Putilouam, circa Nafiam. et Ladogam repe- 
riu:dum, quod propter viciniam loci, diuturniorem petrae 
refiftentiam vel durationem et facilem excauationem, Petro- 
burgum magna copia adfertur et in vfum trahitur. Hanc ob 
caufam et vt comparari melius queant marmora Roffie in- 
digena inter fe inuicem, huius quoque examen inftitui. 


Analyfis omnium ac fingulorum eodem fere. modo 
peracta eft, quare vnum idemque experimentum femel de- 
feripfiffe fufficiat, breuiter in fequentibus indicando, vbi re- 
petitum. fuerit, . Me autem. omni, qua par eft folertia et ac- 

cura- 
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curatione haec pericula inftituiffe, praecipitata probe edulco- 
raffe et. quae [funt reliqua, ne dubitent lectores, quaefo. 
Pondus a me adhibitam centenarius eft, centum libras con- 
tinens. Hunc vero vnciae dimidiae, libram igitur duo cum 
; 


; fere granis aequalem feci, vt id quod fub ipfa operatione 
neceffario perderetur, nullius momenti effet. 


A. Marmor Sibiricum coloris albi. 


$. 4. Reperitur ad Srazzovoi prope Catharinaebur- 
gum, niuei eft coloris, texturae fpataceae, cum acidis mine- 
ralibus fortiter efferueícit et propter duritiem infignem poli- 
ruram affumit, nec tamen chalybe fcintillat. 


Experimentum r1. 
$. 5.  Centenarius. marmoris Stannouienfis . pulue- 
ria cum aquae deftillatae vnciis quatuor in cuburcita vi- 
trea fortiter coquebatur, lixiuium filtrando feparabatur, refi- 
duum noua aqua affufa bis iterum. coctione vrgebatur. E- 
vaporatione inftituta haec lixiuia ne miculam  felenitis prae- 
cipitarunt; illa autem ad ficcitatem continuata terrae albae 
ealeareae, parietibus vitri adhaerentis, nulla aciditatis vefti- 
ia monftrantis, libras circiter duas obtinui. 


Experimentum 2. 
$. 6.  Fruftulum marmoris, ponderis centenarii, 
igne aperto caleinatum libras vigimti perdidit, per decem 
horas vero aéri expofitum, libras quinque rurfus ponderis 
augmentum inde reforpfit. ^ Aquae frigidae vnciis duabus 
vel centenariis quatuor immiffum, haec fenfibilem calorem 


non affumfit, cremore calcis autem induebatur, et marmor 
in 
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in puluerem. granofum fatifcebat. / Pars fruftuli tubo ferru- 
minatorio calcinati, ^ caleem.. bonae frugis haud produxit; 
igne diutius protraclo aliud fruftulum in fuperficie . mollefce- 
bat, nec tamen fundebatur. 


Experimentum 5. 

Sa. C cirendtihis pulueris marmoris cum udgidi fa- 
lis vncia (anatica parte aquae deftillatae vt in caeteris quo- 
que experimentis, hoc acido infütutis, diluta) digerebatur, 
liquor decantabatur, et refiduum tres vnciae eiusmodi acidi 
iterum fperfundebatur, efferuefcentia noua oriente. His di- 
geftis pars marmoris, acido falis amplius infolubilis manfit, 
quae probe edulcoratà et ficcata libras fex pendebat. 


Experimentum . 4.. 
$.8. Solutio flauefcens, filrata, adfufo lixiuio alcali 
phlogifticati (e part. 4. caerulei Berolin. et p.n alcali aé- 
rati, cum aqua deftillata coctis et acido aceti praecipitatis ) 
nullam coloris caerulei depofitionem monftrauit. ^ Alcali aé- 
rato faturata, praecipitatum  mucofum, coloris albefcentis 
fpurci reliquit, quod aqua deftillata edulcorabatur. 


Experimentum 5. 

$. 9. Vt terras forfan heterogeneas, terrae calca- 
reae immixtas in apricum ponerem, praecipitatum hoc aci-: 
do vitrioli aqua deftillata diluto, faturabam; acidi portio- 
nem fuperfluam addens, vt gypfo praecipitato reliquae terrae 
folutae. manerent. Liquor filtro feparatus et aqua, ad edul- 
corandum gypfum adhibita, euaporando falem flocculentum 
capillarem leuiffimi ponderis, coloris agentei, vel floribus 
Acta Acad. lip. Sc. Tom. FI. P. E. Kk bora- 
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boracis fimilis, dedit, qui aqua fe ablui fineret et libris 
quatuor cum dimidia aequiualeret. Liquor fuperftes cryftal- 
los nullas, fed magma deliquefcens dedit. Hoc aqua deftil- 
lata folutum et alcali Tartari probe faturatum, terram de- 
pofuit, praeuia edulcoratione ponderis librae — Refiduum li- 
quoris non nifi alcali vitriolatum; terra autem acido vitrioli 
foluta alumen. praebuit. 


Experimentum 6. 


$. 10. Salem flocculentum argentei coloris (Exp. 5.) 
ex omnibus marmoribus examinatis, elicui, quare e variis 
his lapidibus collectum vno ictu tentamini expofui: 


a. fapor eius cretaceus erat, 


b. ad folutionem. completam et faturatam viginti quinque 
partes aquae requirebantur. 


v. folutio euaporata chryftallos fquamofas et granofas 
dedit, 
d. loco calido non fatifcebat, 


e. nec alcoholi vini fuperfufo et accenfo flammam alius 
coloris, quam quae huic competit, tribuit. 


f. flammae tubo ferruminatorio condenfatae expofitus pul- 
verem album largiebatur et carboni ignito impofitus 
odorem fulphureum fpargebat, 


&. folutio acidis haud turbata fuit, 


b. folutione alcali tartari lactescebat et fub quiete Veram 
terram. calcaream praecipitabat, Ergo .Sw/emites erat. 


Expe- 
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Experimentum 7. 
rit.  Refiduum  indisfolubile experimenti tertii, 
quod ponderis librarum fex erat, arenae fubtilis albae faci- 
em prae fe gerebat.  Alcali tartari libris quindecim fufum 
vitrum deliquescens, ideoque liquorem filicum et terram fi- 
liceam praebuit. 


B. Marmor albo et columbino colore variegatum. 


$. 12. In lugo Catharinoburgo- Vralienfi ad Gor. 
motfcbit excauatur, prope cacumen iugi iftius. — Ex hoc 
marmore columnae Sarskoé-Seloénfes exftructae funt. 


Fractura fpatacea eft, particulis maioribus  micanti- 
bus, cum acidis mineralibus fortiter efferuefcit; polituram 
egregiam et conítantem aífumit, chalybe autem non fcintil- 
la. Aqua feruente parum terrae calcareae foluitur. ^ Cal- 
cinatione centenarius libras viginti duo perdit. Calx extin- 
éta texturae granofae, coloris gryfeo albeícentis eft. 


$. r3. E centenario acidum falis libras quatuor 
arenae albefcentis non folutas reliquit, quae alcali aérato fu- 
fae liquorem filicum et ille terram filiceam puram praebuit. 
Solutio acido falis facta lixiuio alcali phlogifticoti admixto, 
praecipitatum caeruleum | depofuit, poft .edulcorationem vix 
librae pondus exhibens. ^ Refiduum liquoris, alcali azrato 
faturatum,  praecipitatum coloris fpurci albentis dedit. Hoc 
acido vitrioli vltra faturationem combinatum, gypfum albes- 
cens, quafi talcofo- vnguinofum — produxit et aqua acidula 
fuperftes libras fex ; ífelenitis flocculenti dedit. Quod man- 
Kka fit 
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fit liquoris, alcali tartari imperfecte faturatum, terram ar- 
gilofam lutefeentem et alcali . vitriolato addito, magnefiam 
vitriolatam dedit, quae quantum fieri potuit, probe feparata 
ponderis librar. viginti quinque erat. Ad finem portio terrae 
obtinebatur argilaceae indolis, quae cum  fupranominata, 


lutefecentis coloris, pondus librarum trium cum dimidia effi- 
ciebat. : 


$. 14. Marmor igitur. palumbinum | Gornoi(tfchitenfe 
in centenario terrae filiceae libras quatuor; magnefiae, pro- 
portioni a celeberrimis Bergmana et JMeigleb erütae conue- 
nienter, vix libras quinque; terrae aluminis libras tres cum 
dimidia; croci feu terrae martis libram vnam; terrae calca- 
reae libras octuaginta fex continet. In marmore autem mix- 


to aeris fixi et aquae viginti duo centefimarum partium pon- 
dus aequaui. 


C. Marmor colore bruneo-rufo et albo. 


$. rs. Inter locum Lifcbma et SonZala in Fennonia 
effoditur et pulchritudinis ac duritiei caufa ad aedificia acri 
expofita frequenter adhibetur. 


Cultro rafüm non olet. Puluis rafurae magnet non 
obedit. '"Pextura minute micacea et dura admodum eft, vt 
chaljbe percuffüm  feintllas edat. ^ Cum acidis mineralibus 
lente efferuefcit. Aqua coctione parum cales extrahit. Fru- 
ftulum | ponderis centenariüi, in quo anaticae circiter partes 
mármoris albi et rutefcentis adunatae erant, fub ignitione 
libras viginti in auras emifit. Pars rufefcens brunei coloris 
"era, — Exünétone totum  fruftulum — caleem graniformem 

porri- 
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porrigebat, nec vlteriore calcinatione in puluerem —fubtilio- 
rem reduci potuit ldem marmor fubtiliffime | puluerifatum 
lauando, Íeparatio nulla materiarum heterogenearum effici 
potuit. ' Portio groffior fuperítes »mechanicae' diuifionis pa- 
tiens erat, lauando iterum puluerem homogeneum iren 


t 


16. - Acidi falis librae. fexdecim. vltra centenari- 
um non foluebant.  Lixiuium aleali phlogifticati - praecipitati 
'eaerulei libram vnam cum ; deiecit. —Solutioni íÍuperttiti 
:aleali "Tartari additum,  praecipitatum. mucofo-albefcens.por- 
rexit; huie acidum vitrioli copiofius adfufum gypfum. fubtile 
album eripiebat. Aqua acidula manens libras tres felenitis 
flocculenti, dein libras quatuordecim. cum dimidia maguefiae 
vitriolarae dedit, quae libras tres magnefiae purae circiter 
continebat. Liquor fpiffus denuo remanens poft quatuorde- 
cim dierum fpatium et quietem, libras fex  criftallorum -alu- 
minis dedit, in quibus libra vna cum ; terrae 'argillaceae 
pondus erat. Quod manfit liquoris. acidi alcali Tartari fa- 
turabatur et ita terrae argillaceae libras quatuor, dein alcali 
'vitriolati quidpiam dedit. 


17. Refiduum indiffolubile (S. 16.) arenae quart- 
fofae rufae haud. abfimile erát. Magneti non obediebat. Li- 
brae octo eiusdem cum boracis libris decem fündebantur et 
vitrum flauefcens porrigebant. Reliquae librae" octo ' alcali 
tartari. libris fexdecimfüfae, vitrum eiusdem indolis de- 
derunt, quod ad contactum azris deliquefcebat, et aqua pe- 
nitus foluebatur; ^ Acido vitrioli folutio. non. praecipitabatur, 
éo autem copiofius. adfufo et! dein .aleali.a&rato praeter mo- 
dum.faturato, gelatina hyalina; acquirebatur, quae aqua di- 
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luta, et acido vitriolico ad punctum faturationis adfufo, ter- 
rae filiceae purae libras fex praebuit. 


D. Marmor coloris palumbini, albo nebulofo. 


$. 18. Locus natalis Pereguba audit, ad lacum O- 
negam fitus. Marmori Gornoifchitenfi ($. 12.) facie externa 
congruit, maculis autem flauis notatur, quae ferpentino la- 
pidi fimiles funt, fed acidis, vt reliquum marmor, fortiter 
efferuefcunt. — Vix eadem duritie, qua marmor fibiricum 
gaudet; polituram tamen affumit et acre non labefactatur. 
Igne aperto candens centenarius, libras triginta fex perdit. 
Calx inde proueniens gryfei coloris, extinctione puluerem 
album fubtilem porrigit. 


$. rg. Acidum falis hoc marmor totum quantum 
fere foluit, miculis nonnullis tantum reliciis, pondere vix li- 
bram aequantibus.  Alcali phlogifticatum libram vnam cum 
dimidia croci martis e folutione praecipitauit. — Reliquum 
terrae, coloris albi immundi, alcali aérato dejiciebatur. Prae- 
cipitatum, acido vitrioli vltra fatieratem fuperfufo, libras de- 
cem felenitis flocculenti; alcali acrato dein addito libram v- 
nam cum dimidia terrae argilaceae, coloris lutefcentis, de-. 
dit. lerra calcarea igitur cum aére fixo et parua portione 
aquae in hoc marmore contentis, pondus libiarum nonagin- 
ta feptem cum ; efficit. 


E. Marmor coloris gryfeo-caerulefcentis. (3*erfgvau). 


$.2o. Prope Peregubam circa lacum Onega inueni- 
tur, colore faturatiore aut dilutiore nebulofum eft, textura 
minute fquamofa, fractura cufpidato-fibrofo (fplitterig). —.A- 


cidis 
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cidis, lente  efferuefcit et tam. durutn eft, vt chalybe per- 
cuffim hinc inde fcintillet. ^ Caleinatione centenarius libras 
triginta perdit, calcem albam, fed granofam, nec pulueru- 
lentam relinquens. 


$. 2. Acidum falis e centenario. huius marmoris: 
libras octodecim. infolubiles. relinquit, quae indolis quartfofae. 
erant, quoniam. alcali tartari portione dupla fundebantur, 
vitrum. deliquefcens et terram filiceam — porrigentes. Solutio. 
marmoris. lixiuio. alealino. phlogifticato adfufo  praecipitatum: 
caeruleum ponderis librae dimidiae. et dein. alcali aérato. ad- 
dito praecipitatum album. dedit. Hoc vltimum, acido vitrio- 
li vltra fatietatem imbutum, et dein alcali tartari rurfus. 
praecipitatum, libras duo cum. dimidia terrae argillaceae in 
apricum. pofuit. 


F. Marmor coloris: carnei. 


$. 22. Ad Tiwdi im Finlandia effoditur, vnicolor 
eft, quaquauerlum finditur dum malleo: contunditur, et fra- 
Ctura quartfum arenaceum vel granofum refert. Debilem 
admodum cum acidis efferuefcentiam — praebet, clhalybe an- 
tem pereulfum facile et multum fícintillat. Caleinando cen- 
tenarius libras triginta quinque perdit. 


$. 23. Digeftione, cum: noua femper portione acidi 

falis, quater inftituta, fingula vice efferuefcebat, tandem ita : 
foluebatur, vt libra cum. dimidia terrae filiceae €. centenario 
remanerent. Solutio, methodo. antecedente. tractata, libram. 
vnam: cum» ; praecipitati caerulei, libras tres. felenitis. et. 
libram cum: dimidia terrae argilaceae virefcentis dedit. Pon- 
dus 
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dus'igitür terrae caleareae | nonaginta fex cuni i aequát, a- 
cido acreo et phlegmate deductis, nit 


G. Marmor coloris nigro - eryfei, 


$. 24. Ad .Serdopol fupra lacum Onega inuenitur; 
nigrefcens eft, plurimis autem punctis albis confperfum, gry- . 
feum redditur. —^Cultro rafum | non^ olet; ^ efferuefcentia cum 
acidis fortis eft.  Fractura minute micacea, et re ipfa fqua- 
mulas micae albefcentis hinc inde continet. Polituram lu-^ 
bens adfümit, chalybe autem percuffüm mon fcintillat. ^ Cen- 
renarius caleinando libras viginti duo perdit. Calx. extincta 
teXturae arenaceae eft et partieulas  micaceas iam clare. 
monftrat. 


Q. 2s. Acidum falis e centenario non. vltra. libras 
feptuaginta vna cum ; foluebat.  Alcali phlogifticatum dein 
praecipitatum album dejiciebat, quod magna copia acidi vi- 
trioli folutum .gypfum, et liquor acidus füperftes libras tres 
cum dimidia felenitis flocculenti porrigebat. Liquor acidus 
alcali. tartari. faturatus, libras quatuor terrae argillaceae prae- 
buit, quae calcinando rufefcebat, pariüm quoque magneti 
obediebat. E libris viginti, octo ;, refidui infolubilis, micae 
librae nouem lauando feparabantur et quod manfit, ope al- 
cali fufum, terram filiceam dedit. 


Experimentum 8. 


(. 26. -Centenarii tres marmoris puluerifati in retor- 
tà vitrea, cui cucurbita luto. adiungebatur, igni tam forti 
pér quatuor horas exponebatur, vt retorta emolliretur. Gut- 


tulae decem phlegmatis infipidi mere aquofi in cucurbita 
colli- 
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colligebantur, «quae nefcio an non parietibus vitri antea ad- 
haererent. Marmor vítum colore candidione erat, iam ad- 
hue acidis efferuefcebat er foluebatur, nondum igitur omne 
acidum  aéreum inhaerens amiferat. Aquae frigidae fenfi- 
bilem calorem non tribui; magna autem portione coctam 
aquam calcis dedit, quae euaporata, ope folutionis alcali 
tartari infüllatae praecipitatum album, et folutione argenti 
in acido nitri, praecipitatum eiusdem coloris praebuit. Vl- 
timum praecipitatum nigrefeebat; luna cornea tamen non ade- 
rat. Refiduum euaporationis ad ficcitatem perductae, colo- 
ris flauefcentis, pondus librae fex cum dimidia habuit, aqua 
rurfus folui non potuit, facile autem acidis fub efferuefcen- 
tia. Vera igitur terra calcarea erat. 


S. 27; Ex dicis patet, centenarium marmoris hu- 
ius gryfei; terrae filiceae partes nouendecim cum ;, argilla- 
ceae partes quatuor, micae partes nouem, croci martis par- 
tem vnam cum ;, fphlegmatis aquofi partes quinque circi- 
ter; acidi a&rei partes fexdecim vele feptendecim — continere. 
Reliquum igitur terra calcarea pura erat, cuius pondus par- 
tium quadraginta quinque, vel portione aeidi a?rei et phleg- 
matis addita, par hinc fexaginta fex cum j aequat. 


H. Marmor gryfeum, venis albis. 


$. 28. Ad plagam feptentrionalem lacus LaZogae 
effoditur. | Venae et maculae albae partem circiter tertiam 
maílae totius efficiunt. Fractura micat, polituram egregie 
adfumit, chalybe non fcintillat. ^ Acidis mineralibus fortiter 
efferuefcit. Cultro rafum non olet. 
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6: 29. Centenarius libras triginta quatuor amifit. 
Calx fusco albescens granulofa erat. Acidum falis dilutum 
€ centenario libras nouendecim cum dimidia foluit. Refi- 
duum infolubile libras quinque micae, lauando feparandae, 
ct libras tres cum dimidia terrae filiceae dedit. —Lixiuio 
alcalino phlogifticato addito praecipitati caerulei vel terrae 
martialis fesquilibra, et dein, alcali aérato addito, praecipi- 
tatum grifeo albescens e folutione obtinui. Vltimum prae- 
cipitatum acidi vitrioli magna copia folatum , libras quin- 
que felenitis flocculenti et praeterea portionem gypfi quafi 
mucofi dedit. Quod manfit liquoris, alcali a&rato fatura- 


* 


tum, libras duo cum ; terrae argillaceae pracbuit. 


I. Marmor gryfeo et rubro nebulofum. 

$. so. Ad Peregubam Onegae effoditur. — Fractu- 
fa iaspidi haud abfimile eft. Dum contunditur vndiquaque 
finditur. Rafum non olet.  Acidis fruftula integra iniecta 
parum; puluerifata autem valde efferuescunt. — Centena- 
rius calcinatione perdit libras viginti et vnam. — Calx ex- 
tinca fatis alba, granofa, nec puluerulenta. ^ Calx cruda 
puluerifata cocione aquofa libram vnam cum dimidia € 
centenario perdit. 


6.'51. JCentenarius marmoris crudi puluerifati, aci- 
do falis diluto, remanente libra vna terrae filiceaey folue- 
batur. Solutio flaueícens, alcali phlogifticato praecipitata, 
terram  martialem caeruleam, ponderis librae vnius cum 
tribus quartis — depofuit. Refiduum , folutione alcali a&- 
rati praecipitatum ,  magifterium album terriforme dedit , 
quod acido vitrioli vltra modum fatiatum gypfum et libras 
duo cum dimidia felenitis flocculenti, tandemque addito 

alcali 
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alcali a&rato libras quatuor cum dimidia terrae argillaceae 
dedit. Liquorem fuperflitem chryflallifando, magnefiae vi- 
triolatae libras quinque ct alcalivitriolati. portiunculam 
obtinui. Maegnefiae albae pondus in libris quinque magne- 
fiae vitriolatae fecundum experimenta Celeberr. Bergmonn 
quintam circiter partem vcl hbram efficit. 


K. Marmor carnei coloris, albo variegatum. 
$. 32. Ad Onegam reperitur. Textura eft fübriliter 
micacea , fra&um vndiquaque fitfile. Cum acidis lente ef- 
feruescit. — Chalybe percuffum  fcintillat. ^ Aqua e mar- 
more puluerifato falini nihil co&ione extrahir, X Calcinan- 
do centenarius libras feptendecim amittit.  Calx viua ad- 


modum alba et granofa erat. 


$. 33. Acido falis diluto e centenario librae octo- 
ginta et vna foluebantur.  Alcali phlogiflicato libram cum 
; caerulei martialis et dein ope alcali tartari praecipitatum 
albidum e folutioae deiiciebatur. Hoc, acido Vitrioli vl- 
tra modum fatiatum, gypfum, et cuaporatione liquoris refi- 
dui felenitis flocculenti libras tres cum :, addito tandem 
alcali tartari libras quatuor cum. i terrae argillaceae dedit. 
E refiduo. infolubili librae duo cum dimidia micae lauan- 
do feparabantur. Quod denuo remanebat igni exponeba- 
tur ad candescentiam vsque, quo facto ferri libra femis 
et vltra magnete extrahi potuit; vltimum refiduum tripla 
portione alcali aérati füfum vitrum deliquescens vel liquo- 


rem filicum dedit. 


L. Marmor acerofum Linnaei. 


6. 384. Ad Onegam reperitur; colore albo féd im- 
puro. "Texiura aequalis cft, particulis minimis,  Bafis 
Ll12 mars 
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marmorea, fasciculos radiatos coloris citrini hinc inde con- 
tinet, centefimam circiter partem maffae totius efhcientes,. 
quo fit, vt marmor hoc marmori acerofo Limmzaei prorfus. 
congruat, vel vnum idemque fit. Pars proprie calcarea 
chalybe percuffa non fcintillat, politnram egregiam  affu- 
mit et cum marmore Stannowoenfi (A. 6. 4.) quoad mix- 
tionem. conuenit, excepto inquinamento martiali vberiore. 
Centenarius nimirum libram femis caerulei martialis vel 
berolinenfis , libras octo terrae filiceae, litras duo terrae 
argillaceae largitur et libras viginti fub calcinatione perdit. 
Fasciculi radiati in Marmore obuii molliores quidem fa- 
bricae funt, polituram tamen non recuíant. Facie extrerua 
fpato ftriato calcareo vel gypfofo , Zeolitho ,  Scherlo vel 
Asbeflo plus minus congruunt. — Radii pollicis longitudinenr 
faepe aequant, interdum  concentrici , interdum paraleli 
funt; iam filamentorum inílar, iam deprefh vel latiores 
apparent, quod frequentius obtinet, Secundum longitudi- 
nem diuiduntur, fectione transuerfali autem textura fibrofa 
difficulter patet, Horum iam analyfin tradam. 


$. 35. Cum acidis mineralibus, imprimis pulue- 
rifati, bene efferuescunt. Aqua parum terrae. calcareae fub 
coctione extrahere valet. Centenarius. igne aperto calcina- 
tus libras quindecim perdit, acido. falis diluto digeftae li- 
bras quadraginta folubiles amittunt. Solutio lixiuio alcali 
phlogifticati parum. caerulescit, nec praecipitatur; alcali 
a&rato autem, praeripitatum album obtinui, quod cum aci- 
do vitriolico flrenue efferuescebat et co vltra modüm fa- 
turatum felenitem flocculentum et'gypfam dedit, Liquor 
fuperítes alcali a&rato faturatus, terrae argillaceae libram 


cum ; praecipitauit. 
6. 56. 
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$. 36. Refiduum infolubile digeftionis cum: acido: 
falis ($. 35.) praeuia edulcuratione libras fexaginta pende- 
bat et colore albo erat  Librae duo tubo ferruminatorio 
expofitae, colorem. non mutabant, nec odorem fulphureum 
Ípargebant, íed tempore decem minutorum, vt vocant, 
praeterlapfo ,  fcorias quafi fpumescentes ponderis librae 
vnius cum: dimida dederunt, quae cum acidis non effer- 
uescebant. Refidui huius libra cum libris duabus alcali 
tartari fufa vitrum praebuit, quod contufum, aqua coctum, 
dimidium ponderis amifir. Solutio haec aquofa terram 
filiceam praecipitauit, Refidui fupra nominati libra vna; 
borace fufa, vitrum coloris albi, fed fpurci dedit.  Aci- 
dum nitri huic refidui nihil, oleum vitrioli decem libris 
dimidiam, et aqua regis pede. libris libram. vnam shite 
bat, co&ione inílituta.. 


$. 57. Ex iam dictis concludere licet: bafin tere 
reamr fasciculorum  radiatorum. in hoc marmore reperiun- 
dorum, asbeflinae indolis effe, vel potius cum Scbórlo: as- 
bofüiformi conuenire, quem Celeb. Bergman in Differta- 
4ioue de Terra. Asbeflima q. "$: 13. I4. examinauit, et non 
nifi maiore. copia terrae. filiceae differre, 


M. Marmor obícure gryíeum et album, Schoerlo: 
mixtum, 

6. 38. Cum antecedente. ad Oregatz; vno eodem- 
que loco. reperitut, eiusque fola varietas eft. ^ Radios 
plurimos. eiusdem indolis. continet, quales in; marmore an- 
tecedente (L. $.. 34.) inueniuntur, hic autem magis dis- 
perüi vel folitarii aut faltem: paraleli funt. —Sed praeter il- 
los, paruas chry(tallos Schoerli nigri magna copia continet. 

L1 3 Diffhi- 


es ) svo ( $83 


Difficile admodum: eft, fchoerlum et radios asbefliformes e 
marmore probe fÍíeparare.  Frufta aciculis: vel. columnis 
eiusmodi vberrime mixta, polituram: egregie affumunt, cha- 


lybe percuffa non fcintillant , cum acidis vero firenue ef- 
feruescunt; 


$. 59. Marmor chryflallis fchoerlaceis plane defti- 
tutum textura fpatacea eft, ad chalybem non fcintillans. 
Centenarius calcinando libras viginti octo perdit et libras 
quatuor terrae filiceae, quatuor cum dimidia terrae argil- 
laceae et fcsquilibram ferri continent ; ideoque. quantitas 
terrae calcareae purae in hoc marmore libras fexaginta 
duo, vel acido aéreo faturata libras nonaginta, acquat. 


6. 40. Centenarius materiae chryflallinae vel radia- 
tae, quantum fieri potuit probe fcparatae, fub calcinatione 
igne aperto, libras octodecim  amifit, colore erat albo fpur- 
co, texturam radiatam tamen rctincbat. Aqua fub ex- 
tincione parum cremoris produxit. | Calx granuloía erat. 
E centenario acidum falis libras: fexaginta: feptem foluebat. 
Solutio lixiuio alcali phlogifticati praecipitata, libram vnam 
et ? caerulej martis, et dein alcali aérato addito terram 
fpurce albescentem praebuit. ^ Haec cum acido vitrioli ef- 
feruescens gypfum . dedit. | Liquor fuper(les, acido  vitriolato 
vltra modum  faturatus, enaporando libras fex cum tribus 
quartis. felenitis: flocculenti , et dein adiecto alcali tartari 
ad fatietatem: vsque, libras octo terrae lotescentis largiebae 
tür, qvae tota quanta fere acido vitriolico foluebatur et 
chryftallifando magnefiam vitriolatam et argillam witriola- 
tam praebuit.  MHlius quantitas libras nouendecim circiter 
ef&ciebat, in quibus fccundum experimenta. Celeber. Berg- 

mann 
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amamn librae quinque circiter magnefiae continentut; ideo- 
que terrae argillaceae pondus circiter trium librarum tri- 
buendum crit. 


$. 41.  Refiduum in acido falis haud folubile ($. an- 
teced.) libras triginta octo pendebat et albi coloris erat. 
Tubo ferruminatorio expofitum album colorem non muta- 
bat et leuiter tantum  conglomerabatur. Parte anatica bo- 
racis füfum, vitrum opacum dedit. Librae decem eiusdem 
refidui libris quadraginta alcali tartari füfae vitrum deli- 
quescens porrigebant, relica portione terrea non deliques- 
cente. E liquore librae duo feparabantur. Acidum nitri 
e decem libris, tres libras foluebat. Aliis decem aqua re- 
gis libras duo cum dimidia eripiebat. —Compofitio igitur 
huius Schoerli et materiae radiatae ab illa parum differe- 
bat, quam in marmore L. $. 34. obíeruaui; maiore tantum 
terrae filiceae ingredientis copia fe diftinguebat. 


Schoerli librae quinque, quousque fieri potnit ac- 
curate feparati, libris fex boracis fufae, vitrum hyalinum 
viride; librae quinque radiorum  asbeftiformium contra , 
libris fex boracis fufae vitrum opacum nigrescens dederunt. 


N. Marmor flauum ex Italia. 


€. 42. . Vt marmora Roffiae indigena cum exteris 
compararem, füpra nominatum, Petroburgi frequenter vfur- 
patum examinaui. "Textura fere compacta vel impalpabili, 
iaspidis inftar, gaudet, politurae admodum capax eft, cha- 
lybe pcrcuffüm non fcintillat, cum  acidis ftrenue effer- 

ucfcit, 
$. 43. 
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$. 43. "Centenarius aqua coctus terrae calcareae 
fesquilibram; igne aperto autem calcinatus pondus librarum 
viginti amifit. Acidum falis e centenario libras nonaginta. 
feptem foluit. Solutio, addito lixiuio alcali phlogifticati , 
colore viridi aquae marinae ( meergrün) imbuebatur et li- 
brae quartam partem caerulei martialis deiiciebat. —Praeci- 
pitatum  alcali tartari ope deie&um, luteo-album erat. 
Acido vitrioli diluto faturatum, gypfum albitfimum ; liquor 
vero -euaporatus libras octo cum dimidia felenitis floccu- 
lenti, tandemque alcali tartari faturatus , libras duo terrae 
sluminaris dedit. Liquor denique etiam nunc fuperfítes al- 
cali vitriolatum., nec non maguefiae vitriolatae libras fex 
praebuit, in quibus Jibra vna cum ; magnefiae continetur. 


d 44. Refiduum  indiffolubile ponderis librarum 
trium, puluerem lutescentem referebat, ignitione albescen- 
tem.  Tripla portione alcali aérati fufum, vitrum deliques- 
cens et hoc terram filiceam dedit. 


O. Marmor rude, rubro, flauo et viridi 
variegatum. 


$. 45. Ad Ladogam, loco Wer(tas viginti Scblus- 
felburgo dittante , circa Putilowam , in (trato fecundario 
(Flótz) inuenitur. Colore fusco rubro, liuido-flauo et vi- 
ridi variegatum efl. "Textura terrea gaudet; corporibus 
petrefactis, at minus perfectis , vel obfoletis fcatet. —Poli- 
turam quidem adíumit, fed ob exiguam lapidis duritiem , 
minus confpicaam. Petroburgi tamen frequenter in vfum 
vocatur; quia aeri refiflit, haud difficulter effoditaur et ha 
vchi- 
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uchitur, calis, fundamentis ac ornamentis palatiorum 
idoneum. 


6. 46. Cum acidis lente efferuefcit. Aqua deftil- 
lata füb coctione libras duo cum tribus | quartis e cente- 
riano fíoluit. Solutio euaporata acidi falis praefentiam 
prodit et calcem  falitam | porrigit. . Centenarios tres mar- 
moris puluerifati deftillationi exponens (vid. retro Marmor 
G.) phlegma albi coloris, empyreuma olens obtinui, acidi 
falis praefentiam clarius monfítrans, quam quae extractio- 
ne aquoía fe prodidit. — Deftillatione pars quarta ponderis 
marmoris crudi perdebatur.  Libae íex vel octo phlegma- 
tis vafis deftillatoriis facile adhaerebant. ^ Marmor vftum 
coloris albo grifei erat, cum acidis, etiamnum  efferuefce- 
bat; aqua extinctum , absque calore, calcem aibidiorem et 
fübtiliorem et aquam calcis dedit.  Calcinatione igne a- 
perto inftituta, e centenario non vltra libras viginti tres 
perdebantur.  Calx lutefcens, aqua extincta rudis et im- 
puri coloris reddebatur, Aquam calcis admodum debilem 
dedit, 


6. 47. Acidum falis e centenario libras octoginta 
tres foluit. Solutio flauefcens , alcali phlogifticato addito, 
colore cyani imbuebatur et libras fere duas praecipitati 
caerulei dedit, Reliqua folutio, alcali Tartari addito, prae- 
cipitatum album. impuri coloris praebuit, quod cum acido 
vitrioclico fttrenue efferuefcebat ct in gypfum caerulefcens 
mutabatur. Liquor fuperítes acido abundans euaporando 
primum libras fex felenitis flocculenti, dein alcali a&rato 
faturatus libras duodecim terrae argillaceae dedit, et chry- 
ftallifando, praeter alcali vitriolatum , vltra libras fepten- 
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decim  magnefiae vitriolatae depofuit: Maghefiae purae 
pondus in his libris feptendecim , libras tres cum - dimidià 
circiter aequat. 


$. 48. Refiduum non folubile, ponderis librarum 
feptendecim , coloris fpadicei, calcinando rufefcebat, mag. 
neti hinc inde obediebit; ct igne expofitum libras duo 
cum dimidia amittebat. Cum acido vitrioli dum digere- 
batur, librae quinque foluebantur, quae addito alcali' tar- 
tari ad fatietatem vsque, | praecipitabantur et argillaceae 
indolis crant, coloris albi, Refiduum folutionis in acido 
vitrioli, cum tripla portione alcali tartari  füfüm, vitrum 
filicenm deliquefcens dedit, In centenario igitur. marmo- 
ris crudi pondus terrae cálcareae acido aéreo et phlegma- 
te onuftae libras fexaginta quidque cum dimidia, purae 
autem libras quadraginta tres efficit. 


$. 49. Vt eo mclius ante oculos ponantur et in» 

ter fe comparentur partes conftitutiuae ct durities diuérfa 
marmorum -examinatorum, tabulam exhibeo fequentem , 
quae producta fingulorum indicat. X Ponderis decremen- 
tum, fub calcinatione; aequali, ;igne aperto, obferuattüri 
cui integra fruftula. marmorum. exponebahntur, quoad: ma* 
ximam partem. aéri| fixo euaporaüti.rribuendum eft. Quod 
autem partes, quoque aquofae marmoribus hifce infünt; 
deftillatione marmoris G. $. 26. 'O. $. 46. eui&um eft. 
Fieri tamen poteft, vt nonnullae etiam partes fixae igrie 
ereptae fuerint; proprio enim apparatu copiam aéris fixi 
et aquae his marmoribus. inhaerentis accurate exarminare , 
mcum propofitum .hac vice; mou erat, in id potius inten- 
' tus, 
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tus, vt transmutationem terrarum primitiuarum a nonnul- 
lis affirmatam et gradus eiusdem, fi darentur, obfíerua- 
ren, quorum tamen ve(tigia nulla prorfus inueni. * Cae- 
terum quantitatem aéris fixi et aquae, terris et lapidibus 
calcareis inhaerentem , alii auctores iam fatis dudum ex- 
plorarunt. Optandum eít, vt de reliquis corporibus mi- 
neralibus aeque conítaret. "Vix errabimus, fi decremen- 
tum ponderis marmorum igne aperto calcinatorum, quod 
viginti duo vel tres partes centefimas efficit, ita diuidi- 
mus, vt partes quinque vel fex phlegmati aquofo, partes 
feptendecim vel octodecim aéri fixo tribuantur et dein 
pártes terreae fuübtractione proportionali facta, in ftatu pu- 
ro vel ab omni acido aéreo liberae determinentur. | Ter- 
rae calcareae purae pondus, quia bafis marmorum propria 
eft, ita notaui, vt illud fequenti tabulae infererem, quod 
deduco pondere reliquarum omnium partium conftitutiua- 
rum, analyfi feparatarum manfit. 


6. 5o. Sequitur fchema, quo partes conf(titutiuae 
marmorum quorundam Rof(íhae indigenorum proponuntur: 


M m 2 Cente- 


Centenarius 
continen : 
ératae 

A. Marmor. 

alb. fibir. 93 
B. M. caeru- 

leo alb. 86. 
C. M, bruneo 

alb. fenn. | 74; 
D. M. caerul. 

alb. fenn. | 97; 


E. M. albo 
caerul. fenn. 
F. M. rubrum 
fenn. 
G. M. obfcur. 
grif. fenn. 
H. M. grifeo- 
alb. fenn. 
I. M. erifeo- 
rub. fenn 
K. M. alboru- 
bef. finn, 
L. M. acero- 
fum L.-fenn. 
Subfílant. ra- 
diata. 
M. M. albo- 
grif.acer.fen. 
Subft. fchorl. 
N.M.flau.ital. 
O. M. varre- | 
gatingerman, 65; 


38; 


90 
5i 
93; 


calca- |T'errae 
reae alfiliceae 
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$, 5x. Marmora omnia in antecedentibus exami- 
nata, quae chalybe per cuffa fcintillant, terram  filiceam 
continent; haec vero non fcmper caufa huius phoenomeni 
eft, vbi parca nimis copia mixtionem ingreditur. In mar- 
moribus C, E et K. fexdecim ad octodecim partes cen- 
tefimae terrae filiceae inueniuntur; marmor F. autem non 
vltra fesquipartem et I. vnicam partem in centenario con- 
tinet. In his igitur binis vbcriori copiae ferri ingredien- 
tis potius, quam terrae filiceae, durities, fcintillis prouo- 
candis neceflaria, adfcribi debet. ^ Marmor fub litera G. 
defcriptum, terra filicea quidem abundat; mica autem im- 
mixta impedit, vt chalybe percuffum fcintillet, 


$. 52. E nullo marmorum genere, quotquot exa- 
minaui, principia elici potuerunt, quae mediae quafi natu- 
rae inter terram calcaream et filiceam  gauderent, vel in 
transgreffu et transmutatione vnius in alteram conftituta es- 
fent. Omnia ac fingula potius perfecte feparari potuerunt. 
Terrae non folubilis marmorum L et N, proprietatibus 
nonnullis communibus quidem gaudent; asbeíteae autem 
indolis funt, id eft terra dcriuatiua, fimplicioribus compofi- 
ta, prout analyfi omnibus numeris abfoluta clare mon(lra- 
vit Celeberr. Bergmann in differt. de "Terra Asbeftina. 


6. 53.  Corollarii loco notamus, marmora in an- 
tecedentibus examinata in centenario continere: 


Terrae calcareae purae, acido aéreo tantum vnitae libras 
vel partes triginta octo vsque ad nonaginta fep- 
tem vel octo. 


Mm 3 Terrae 
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Terrae filiceae libram vel partem vnam ad üouendccitts 
folo marmori D. defuit. 


Terrae argillaceae partem vnam ad feptendecim. 


Magnefiae albae partem vel libram vnam ad quinque. 
Haec tamen quinque folum varietatibus ine(t; in 
reliquis omnibus abeft, 


licae libras duo cum dimidia, ad nouem; fcd tribus 
tantum varietatibus ineft. 


Asbefli Jcboerlacei, in marmore L. et M. libras fexaginta 
fex cum i ad quadraginta. 


Ferri portio, excepto marmore A, omnia ac fingula 
inquinat, a praefentiae veftigio vsque ad libras duos. 


Acidi aérei quantitas, vt $. 49. attuli, l.bras feptendecim 
ad octodecim efficit. 


Aquae f. phlegmatis aquofi libras quinque ad fex. 


Acidi falis vcftigium in calcareo ftratofo O, tantum in- 
veni. 


Caeterum marmora haec omnibus heterogeneis, al- 
cali volatilis, acidi vitriolici vel gypfi, materiae inflamabi- 
lis,  fulphuris, petrolei, metalli (folo ferro exceptc) et 
rcliouorum corporum  mineralis profapiae, quae in aliis 
calcareis et marmoribus interdum occurrunt, prorfus carent. 
ldeo forían aéris iniuriis fortius refiflunt, 
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DETERMINATIO ERRORVM, 


QVI IN. LONGITVDINES ET LATITVDINES 
ALICVIVS 


COMETAE 
GEOCENTRICAS INDVCVNTVR, 
EX COMMISSIS ERRORIBVS IN ELEMENTIS 
ORBITAE. 


Auctore 


M rli ppt 


/ $. r. 


J[ yuuteo de erroribus, qui in Longitudines vel Lati- 
tudines alicuius Cometae Geocentricas deriuantur, ex 
commiffis erroribus in determinatione Elementorum iftius 
Cometae, eam praecipue habet vtilitatem, vt inde diiu- 
dicari queat, quales praecipue obferuationes eligi debeant, 
ex quibus fumma cum exactitudine, horum Elementorum 
valores erui queant. Nam fi compertum fuerit errorem 
in Longitudine Nodi commiffum in Longitudine Cometae 
Gceocentrica infignem mutationem producere; viciffim quo- 
que concludi poteft errorem obferuatae Longitudinis Geo- 
centricae. exiguam mutationem in Longitudine Nodi pro- 
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ducere, quamobrem eiusmodi obfíeruatio pro determinanda 
Longitudine Nodi adprime erit conueniens; fimilisque ra- 
tio eft cum reliquis Cometae cuiuspiam  Elementis,  1m- 
mo hinc facile patet, fi hac disquifitione id praeftitum 
fuerit, vt nonnulla horum Elementorum quafi indepen- 
denter a reliquis determinari potuerint, tum disquifitio- 
nem de reliquis eo euadere faciliorem et per pauciores 
obferuationes exfequi poffe; fic fi pofitio plani in quo Co- 
meta mouetur, independenter a reliquis Cometae Elemen- 
tis determinari potuerit, tum binae obferuationes circa 
hunc Cometam inflitutae. fufficerent ad reliqua Cometae 
elementa determinanda, 


$. 2. Sic NSTT planum Eclipticae in quod ex 
loco Cometae C demittatur normalis C c, exiftente loco 
folis in S et telluris in T, tumque iungantur SC, Se, 
TC, Te, ST lineis rectis, fitque recta NSL. linea 
nodorum, in qua planum orbitae huius Cometae fe- 
cat Eclipticam. Deinde in plano orbitae N S C ducatur 
linca. 5 M, quae pofitionem perihelii indicet, iamque ex 
cognitis Elementis orbitae dabitur primum angulus NSM 
quem per Il indigitabimus, deinde quoniam tempus quo 
Cometa obíeruatus fit in C cognitum habeatur, ex cogni- 
to quoque tempore Perihclii quo Cometa in M veríatus 
fit, dabitur anomalia Cometae vera feu angulus MS C, 
quem per (D indicabimus, vnde erit ang. N 5 C — II 4- Q. 
Viterius fi Longitudo Noii Cometae indicetur per N, 
Longitudo terrae e Sole vifae per /, et inclinatio orbitae 
Cometae per i, confequemur angulom N S T —N - 7, 
pro argulis antem NS c, CS c, quibus Longitudo et La- 
titudo Com«tae Geocenuica determinatur, nec non Linea 


9€ 


^ 
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S; quae diflantiam curtatam exprimit, fequentes haben- 
tur acquationes: ] 


tang. N S c — tang. (P -1- II) cof. i; 
fin. C S c — fin. (D -1- II) fin. j; et 
Sc—SCco(.CSr. 


6. 5. lam vero pro determinando 1oco Cometae 
Geocentrico, qui per angulos S T c, C T c determinatur, 
fequentes aequationes praeprimis vfuüi Aflronomico accom- 
modatae videntur: 


I Scfin.T Sc — SCeofCScfln.TSec 
tang. ST«— ST-—ScofTSce ^ ST —SCcf.C $ c aj. T Sc 


fi; CT c — fin. C $e. 5S, vbi 


TC 


TC—Y(SC -- ST: — 3$C.S Tcof.C S T). 


Supponamus iam facilitatis gratia, angulos NSc, cST, 

CSc, ST«c, CT c refpectiue per litteras 5j, 0, à, 9, M 

indigitari, diftantias autem S C, Sc, T C, Tc, ST per 

v, v u, t, c indicari, eritque his litteris fubf(titutis 
tum M — vorm eA zn 


€ — 7 «0j. A coj. à 


ct 


exiftente 
w-v'--6-—ecocof.9cof.2. 


6. 4. Iam fi aequatio tang. 0/ — 99/4. gig. 


"v cof. À co). 8? 
rentietur, confideratis feparatim v, à, 0 pro variabilibus, 
fequentes  prodibunt aequationes. Primum ex variabilitate 


ipfius 6; 
dé — vd écot.Xco.8 — v'd 8cof.2 fin.(?  . 'vilBcof. A(ccol.0— vcof.X) . 
€).&? — €— vc. Xco.Ó (c — v co. X cj. — (€ — vcf.Xc.0» ? 


Nn2a ynde 
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vride EM fit 
i eun tang, (e ete eU MU oa ESEUPC 
(c — vcf.A'co i) —— ? 


coj. ag 


fiet 
d-— Loo d £ieof. X (e fi io pof A) 
C? — 2C "v cof. A cof. à -4- v? cof. A*^^ 


Deinde ex variabilitate ipfius v, confequemur: 


dou d v cof. X fin. 6 lee d vago. "v d'u, cof. A? fm. zof. —— vd v cof. A ftv.0 
y umma t0J. A c0f.0)? —— (c— v'v9j. X coJ. 0*- et 


c0J.U? ^ — c— cof. cof.0 
d -— c d v cof. À fir.ó 
C? — 2c v cof. A co. 0 -- v* cof.X- ^ 


Denique ex variabilitate ipfius A obtinebimus: 
vdXAfin.X fin. — | v* d X fin.X cof. ^ fin. 0 cof. 0 fiue 


dier 24 
c7 —— € — v cof; A cóf.Ó (c — v cof. X cof.) 
ae Lo c0 d jm. À fin.g et 


co. 9 -— (c — "v cof. X cof. m 


dor € v d » fin, X fin.0 
m € 6v cof. A oj. 4 v cof. S " 


Hinc coniunctim fuümtis his differentialibus fiét: 
d — 946 f-* (; cof. 0 — v cof. A) -- 5 ms 


u'* 


Hi CE À L] fin. A fin. e. 


Nunc pro determinando differentiali ipfius 
7 fin. A, ex quo fiet: 


$6. 5. 


, differentietur aequatio fin. A! — 
dA. cof, A! —— 389—931 fin, A -r *2* cof. à, 


tumque ob cof. A — w! erit 
|— udv—vdu vdA : 


hinc quum fit 


y -—v--v —2c9cof. ^ cof. 6; 
pro- 
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prodibit :: 
ud u-— 14 dci Dea MON cip c CON A6ót, 0 
| -«-evd0 cof, A fin. 0, 
ideoque 
dM — HEXUEN ydo ca udu. 2 fisco dA A. SUPRON , 
i "(6 ds — éd cof. A cof. 0.—— cv d* fin; A cof. 0 
t codé cota fin.) 
E cof À — c v fin. X cof. 0) 


gis PH (c— v cof. ^ cof. 0) — 527^ . fin. A cof. à fin. 0. 
Caeterum quia eft tang. A! — tang. A, per differentiatio- 
nem huius aequationis quoque. differentiale ipfius X, per 
differentialia ipforum 0, v et A dabitur, quod tamen mi- 
nus commode fieti videtur, quam iíla ratione, quam mo- 
do adhibuimus. 


$. 6, Vlterius. fequitur vt disquiramus.de. valori- 
bus differentialium 0, d A, dv, per variationes in Ele- 
mentis orbitae determinandis. | Primum igitur quia. eft 
(0 —N—/—», ent 20 —4N — —45, ideoque ex. variabi- 
litate in Lopngitudine Nodi confequimur 40 — 4N. Porro 
quia eft 

tang. 7; — tang. (QD 24- II) cof. i, erit 

d —À ; 

ape — —di.fin. i tang. (D -i- n); 
hincque 

dà ——4d$—di fn.itang. (Ó4- I) coat 

— di.tang. A cof. 4j, . ob 
fin. (in. (-4- ID) —fin.A et cof. (-11)— cof, ^ cof. 7), 
Nn 3 . hinc 
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hinc differentiale ipfius 720 per variationem  inclinationis 
orbitae determinatur, eritque d à z di. tang. ^ cof. sj. Dein- 
de fiet 


i —— d TE cof. i. cof. w? d YEeof. i 
coj.»? — co. (D a7 II): et d -— «9.(DQ-- 1)? 7-7 c. ? 


hincque 


dà —— *T55., fimilique ratione d 6 — — 29, 
vnde ratio qua d per aitterentialia. 4 1I, 4 (p detcrmiga- 
tur eft manifefta, Denique quum fit fin. A — fin. ((D--IT) fin. i; 
fiet ex variabilitate ipfius i, 


d» -—? i. cof. i fin. ( D -3- T1) 
AREE 2 qm 


ex variabilitate ipfius II, 
—— dU cof.(A- W )fin.i ; i 
dct Id. fin.icof; 
fimilique ratione ex variabilitate ipfius (D, 


d — d p, 8927093 — d (b. fin. i cof 3. 


— di. cot. itang. À — difin. gj, 


6. 7. Yam vero adhuc reftat, vt oftendamus quo- 
modo differentialia anguli (D et diftantiae v per variatio- 
nes in Elementis orbitae, vtpote "Tempore Perihelii, femi- 
parametro orbitae et excentricitate eiusdem , determinen- 
tur. Conftat igitur quod fi femiparameter orbitae per 5, 
excentricitas autem per e indicetur, effc debeat v — 775, 
computatis nimirum angulis anomaliae a Perihelio. "Tum 
vero fi T defignet tempus praeterlapfum a tempore Pceri- 
helii vsque ad id momentum, quo Cometa obferuatus fue- 
rit in C; |. autem exprimat numerum, quo motus me- 
dius Solis ad tempus reducitur, ex proprietatibus orbita- 
rum Cometarum et Planetarum notum eít, efle 


Tu 
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T T—RbV bf LR 2 
Hinc itaque per variationem in tempore Perihelii fict 


— wbvb.dt $ 
dT—u op hincque 
d d —dT 1r-4-ecoW.:D3 |^ dT.vVb 


WE. C C NER 
Tum ex variabilitate femiparametri orbitae confequimur: 
:iT4B 4o — vd : i: 
———- 42, hincque d(p- — 3745 


240? 7 (r2 ecoj. "E 35. 247?y b 
Denique ex variabilitate. excentricitatis e; haec prodibit 
aequatio : 


dd d b cof. b 
C-peofgp ^ PU (nz (ipsc iion 


€uius aequatioanis loco etiam; haec adhiberi poteft: 


a(Q BUS 2:de d m a 
(EeqreU tat xl. 


$. $. Quum nunc fit: 
— efti. 


1 adc 

fcx aite ras y a red Q» TIE 

et 
I 1 — e fin. 
Kor mU Np CUm Vm ue o) )» fiet 
dd e jin. 

fet Di apt ge M vx Q;* ris 1 2-8 cof. D ? 

n n. hoc valore fubíticuto ed 
—e fm. i22 EASY 

festo s i-e Ges. EK. 9j. D): (r É Means 


e (in. £j (2 4-2 c9j. D) 
(1 7recof. m TERT en 2 fin. o (bea D i (Ge ota) 


hincque demum: 
v dj it ptodQ sisi s, (2 acer) 
fü 7r eco. q)* Karo vr dt efin. (17recj. D? T3t rtp 


aleoque 
dius E de fin. --eco.) — apodo ) 
a Loa Vit a(.—e?j (147 e cof. D)? AU (1-2- e. 2 j. 3): 


— ce CRT (sro Qp)- A , fiue 
4o 
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4Ó -uta (fin. ore 2 -1-£ cof. Q) E UTC TUR Q9 
— ny (fin« D 2 4- ecof. D) — 1^) 
— pd Cin. D Guns) cnt, 


$..9. lam propter v BEN CI pro differentiali 
ipfius v, ex variabilitate ipforum 5, e et (D, fcquentes 


habentur determinationes, — 1*. ex variabilitate ipfius 5; 
db —— DD. 


d9 cap — uu 


29, ex variabilitate ipfius e, 
— .. bdecf.Q  —. — w*dec. 
d —: (1 4 e cof. [. p 2 pi'e-? 


et demum ex variabilitate » 45e Q: 


QAM bed fin. x adiu. 
d -— FU Eett a-4-ec.qQ) — 


Vnde fi valores ipfius 4 (D bu. dbetde in $6. prae- 
cedentibus expreff fubftituantur, confequemur: 


—— vdb  -seTdbfi.Q. 
UL IN ANE, 
2^. dgs- git ct 
$3. dv —-— v? ica pared. ^9 fin, (b(2 4-ecof. Q) x^ 
, — Ue efm. gcn ches) s Te? defi. d 
*(—cof. p 4- £2— )— Ip—VE 


6. 10. Quum igitur füpra $. $. 4. 5. differentialia 
ipforum 0  et.A', per differentialia ipforum 0, À et v in- 
uenerimus expreffa, nuncque 6.6. 6. 8. ct 9. oflenderimus, 
qua ratione ifta. differentiolia Z0, 4^, dv ex variabilitate 
Elementorum Cometae, N, 7, II, T, 2, e deriuentur, fa- 
cile patet quomodo fubftitutione facta, variationes ipforum 
Ü et A, ex variationibus elementorum orbitae derivare li- 


ceat. Verum facile patet, fi fingulorum horum differen- 
tia- 
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tialium refpecum fimul habere voluerimus , tum formulas 
nimis prodituras fore complicatas , quare vt eo dilucidius 
iudicium formari queat, quanta variatio in loco Cometae 
Geocentrico producatur ex variatione  vniuscuiusque Ele- 
menti, fingula haec Elementa feorfim contemplab mur. Ini- 
tio igitur faco a.Longitudine Nodi, conftat angulum A et 
diffantiam v per eius immutationem nihil affici, pro 6 au- 
tem habebimus 20 -— 4N , vnde per $.$. 4. et 5. conífe- 
quemur: 
d! — 94NOL (co 0 — v cof. X) et 


d M — — 52 fin. 0 fin. ^ cof. A. 


6. rr. Hinc igitur concludimus errorem in Lon- 
gitudine Geocentrica, ex variatione in loco Nodi, effe in com- 
pofita ratione directa, quantitatum, o,cof. A, c cof. 0 - v cof. X 
et inuerfa ipfius 4^, ex quo colligitur hunc errorem eo 
maiorem effe quo diftantia ; Cometae a tellure fucrit mi- 
nor, id quod generatim valet de fingulis erroribus, fiue 
Longitudinis feu Latitudinis Geocentricae ex quocunque 
capite oriantur. Porro hic error eo maior erit, quo lonu- 
gius Cometa a Sole fuerit remotus, «et viciffim quo pro- 
pius Cometa ad Solem veríetur, eo minor hic euadet er- 
ror. Deinde 40 eo euadet maior, quo minor fuerit Lati- 
tudo Heliocentrica, quia cof. A eo maiorem confcquitur va- 
lorem , quo angulus ^ e(t minor. Denique ditfcrentiale 
4d 0 increícit cum coefficiente e cof. 0 - v cof. A, contra au- 
tem decrefcit, hoc coefficiente minuto; immo vbi c cof 0 
— « cof. A, differentiale 4 0 plane euanefcit, quare fi ditlan- 
tia curtata S c fuerit minor diílantia Solis a 'Terra, an- 
gulus autem 0 ita conftituatur, vt du&a a T ad S c per- 
Aca Acad. Imp. Sc. Tom. VI. P. I. O o pen- 
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pendiculari, illa praecife ia punc&um c incidat , maxima 
variatio in Longitudine Nodi, vix quidpiam in loco Co- 
metae Geocentrico immutabit. Hinc itaque concludimus 
pro determinanda Longitudine Nodi illas obferuationes 
praecipue effe adhibendas, in quibus Cometa telluri quam 
maxime fuerit propinquus, inprimis fi pro eodem tempore 
a Sole longius diftet, tumque is fitus maxime erit favora- 
bilis, vbi Cometa cum Sole fuerit in oppofitione, fiquidem 
tunc c cof. 0 — v cof. A valorem confequetur maximum, po- 
fito quod v cof. À 7 c. 


$. 12.  Variatio Latitudinis Geocentricae erit im 
ratione compofita directa quantitatum c, z^, fin. 0€, fin. 2X, 
et inuerfa ipforum :w, w. Hinc igitur colligitur hanc va- 
riationem augeri prout diftantia tam telluris, quam Come- 
tae a Sole augetur; deinde haec variatio augetur cum an- 
gulis 06 et 2 A increfcentibus, maximumque adipifcetur va- 
lorem vbi 0— 96? et A— 45^. Viciffim autem variatio 
in Longitudine Nodi ex errore in loco Geocentrico eo 
euadet minor, quo minus füerit productum z^a!, et quo 
maius c v^ fin. € fin. 2 A, feu quo longius Cometa a Sole 
fuerit remotus, tumque propius anguli € et 2X ad 90^ ac- 
cedunt. Refpectu igitur errorum in Latitudine Geocentrica: 
cafus fauorabiles pro Longitudine Nodi non prorfus coin- 
cidunt, cum illis, qui errores fupponunt in Lonegitudine 
Gcocentrica commiffos. Vtrobique quidem requiritur, vt 
diftantia v quam fieri poffit fit maxima, verum in priori 
defideratur vt anguli 0 et A, quam minimi fint, cum con- 
tra in pofleriori poftuletur, vt anguli 6 et 2 A quam proxi- 
me ad go^ accedant. 


$.' I$. 
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$. 18. Pro variatione anguli 0! ex errore in ae- 
ftimando valore anguli ; commiffo, duplex habetur ex- 
prefio tam ex differentiali Z0, quam 4 refültans, per 
priorem fit: 

d Qf — v2IPXBI rcof. 0 — v cof, 3); 


pofterior vero praebet 
d — — 94i (ug. A tang. A fin. 0 cot. £ 


u'2 


c — *72! fin, A fin. 0 fin. 2 , 


ob tang. A cot.; — fin. q, hinc coniunctim fiet: 


d 9! —:22* fin. A (cof. 6 cof. zj — fin. 6 fin. 3j) — —74* fin. cof.A cof. q 


-— x? 


— 3. fin. 4 (e cof. (6 -&- 3) — 9 cof. ^ cof. «) 


— wr 


— *4 fin. A (c cof. (N — 7) -- 9 cof. (E II) ). 


Error igitur in angulo 0/ erit in ratione compofita directa 
quantitatum 9, fin. A et c co. (N — 7) — v cof. (D -4- I1), 
inuerfa autem ipfius 5/*; hincque colligitur hunc errorem 
increfcere pro aucta ditantia Cometae a Sole, imminuta 
vero eius diflantia a terra, tumque evYndem augeri pro 
aucta Latitudine Heliocentrica. Patet quoqne fimul hunc 
errorem plane euanefcere vbi fuerit 


€ cof. (N — 7) c e cof. (O 4- I), 


quod eueniet, vbi lineae perpendiculares ex punctis T et C 
in lineam nodorum N S demiífae in idem incidant pun- 
&um, conflituentque tunc hae lineae perpendiculares inter 
fe angulum aequalem inclinationi orbitae. Hinc concludi- 
tur cafus maxime fauorabiles pro determinanda inclinatio- 
ne orbitae, illos effe, vbi Cometa telluri quam proximus 
fit a Sole autem longius remotus, Latitudinem Heliocen- 

Oo2 tricam 
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tricam habeat infignem, et coefficiens c cof. (N — 7) 
— v cof. (QC -1- I1) fads magno adficiatur valore. 


$. 14. Pro errore in angulo AX ex variata incli - 
natione orbitae confequimur per $$. 5, 6: 
d N — ?*1 fin, «(t^ cof. & — c v fin. X? cof. 0) 
— £9 41 fin. A* fin. 6 cof. 3j, 


u? u' 


fobflitutis fcilicet pro Z0 et d A eorum valoribus 
ditang.A cof. z; et d'ifin.w, hincque fiet: 
d À — 22! (in. « cof. A — £9 4i - fX , fin, (g 4- 9) 
— *11 fin, ?j cof. A — 7 fin. A^ fin. (gj 4- 0). 


ut 


Praeterea quum fit 

fin.« cof. A— tang. 7 cof. A cof, — fin. (XD-1- II) cof. 7 , ob 

tang. ?] — tang. (D -1- IT) cof. i. et 

cof. A cof. ?; — cof. (Q 4 II); 
tumque 

fin. A* — fin. ((D -- II fin. 7", 
fict: 

d À' — *3* (in.(4 IT) (cof — ?fin.(Q--IT) fin. ?* fin.(»--9)). 
Hincque iterum concluditur obferuationes pro determinan- - 
da inclinatione orbitae optimas effe, vbi (D -4- Il — 90^, 
feu latitudo Heliocentrica ipfi inclinationi orbitae aequatur. 


$. 15. Procedamus nunc ad errores angulorum 
0, A!. ex variatione in angulo II, feu elongatione Perihe- 
li a Nodo, deriuandos. Subftituto igitur $. 4, loco 49, 
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d TI. cof. i * . s 
— "oj et inuicem ipfius ZA, d IL fin. 2 cof. 57, habebimus: 


d 9| — — 933 971 (c cof, 0 — v cof. A) 


u'? cQ. À 
—- 5221. fin.2 cof.2 fin, A (in. 0 
— E (vcofi- rm (fin.zcof.0--fin. A*cof.(in.0)), 
ob cof. H sse pe) et cof. 5 cof. A — cof. (i -- I1), nec non 
fl ize ^ In $. 5. dutem fuffetis pro Z6 ct 4A 


fin. (Q 3- 1) * 
eorum valoribus , fiet: 
L— vd Y fin.i cof. 2 
d A! — 93377 27 (u* cof. A — c v fia. A* cof. 0) 
4 52749 cof. j tang. A fin. 0 — *7* fin. i cof. ((b-- IT) 


u? u* ut 


-4p £242. (n. i (in. v fin. € — fin. A* cof. 7] cof. 0) ; 


u* 


;.— fang. X 
ob tang. /— "zr. 


$. 16, Quia eft 4622 —39 6i eg qp —aT.v 


coJ, A? z 
| Ld T yb. efi 2 ui 
4.7, fiet d6 — — RE, fimiliterque 
VÁCSUPDERXO Se DURS rp ee 0e m dad 
COJ. M v?0.À 


— dT wVbfmi. cof. 
———— m v — —— d 
Hinc obtinebimus: 
d i v aTyb.cof.i pM dT (i 
0 Ty 8.9! (ccof 06 —2ccof. A) 4-727772 , cof, A (in, 


Uu 412c0 X -— m 
p. v u^? cóf, X Myou''* 


—t£4 T Y fin, j cof, « fin. A fin, 0. 


pov ua 
Vlterius fiat: 
: |— d T Vb fin.i cof. 2 
dA — € LY E i*cof. A —.69 fin-X* cof. 0) 


bBvu?u 


ced T fin. fin. 
ET E Vb ur /5-9 (c — v cof. A cof. 6) 


c dac fine A fin, 
Oo 53 Vix 


e£35 ) o4 (. $3 


Vix autem víllus füppetit modus, quo hae formulae ad 
concinniorem redigi poflent formam. 


6. 17. Nunc quum per $$. 7 et 9. fit 


22] Dd — vdb  seTdb(in.Qd 
d — zur yp €t dy 9,7 :Rbyó ? 


3 


obtinebimus pro 70^ hunc valorem: 


| s Td b eof.i (c eof. — wcof X) Ed —oreT fin. 
gW— 7 oap vu?yb. C0j. À T (v :h vy "L1 


b 
d LWY4 . fin, € fin. i cof. €, 


&t pro d A! iftum: 
d jp Rb aa (i Etna 2o n. A' cof. 8) 


2ll v u? 1! 
| 6. d b fin. —seT fin. 
mS CET (e — Q cof, A cof. 0) (v (v Ew) 
—3Tocd tang. fin.0 cof.i 
ATTRCEROU YI T 


Denique pro variationibus angulorum 0(/ et A', ex varia- 
tione in excentricitate orbitae oriundis, hae habentur for- 
mulae: 


d — SS. (rcof.0— v cof.A) (inp (24- e co) — 522^) 


(1— e2) u^ cof. X t 
c d e cof. ^ fin. 0 ia e fin. e Jette tero) :7 e? fin. 
MEM (TC cof. 24 api erben vb) 
EM code B da 
arre Ls filie A Gn. 0 fin.i cof. « (fin. v. D (2 --ecof. )— awe 


dz CE (n*cof.A— ev finX". cof.) (fin. (24-e cof.) 73 


(1— e2)u* "AN 


HERE —v cof A cof. 0) (? * (— cof (D s- £05 core oi). sTe? ^ fin 


u? u' (1 — e?) Mae? )yb 
a PD d e tang. seTyb 
FI emesju V Ln. 0 cof. ? (fin. (2 4 e cof, p) — 5227). 


$. 18. Quo adplicatio  formularum  noftrarum eo 
euidentior euadat, cam vno vcl altero Exemplo illuftrare 
placet.. Supponimus igitur quaeflionem effe de Longitu- 
gine 


ePi sos ( fue 


dine Geocentrica Cometae Anno 1775 obfeéruati, pro die 
14 Aprilis: 1774, 9^.35'. 25" Temp. medio Parifino, tum 
vero íi fequentia huius cometae Elementa in vfum vo- 
centur : 
Longitudo Nodi — N — 45. 17... 8'. 20! 
Inclinatio orbitae — 2; — 6i. "PgDrI. 
Elondat."Perih. "Nodo" 2— Ub — 9956: t5« 29, 
Log. Semipar. — Log. 5 — 0, 3539907, 
Log. Excentric. — Log. e — 0, oorxos$or, 
Temp. Perihel. 1773. Sept. 5, 5911, 
quià pro hoc tempore ett / — 6.247. 57. 16", fiet J—N 
— $93? 48.. 56", — Praeterea ex dato tempore Perihelii et 
momento obfcrrationis colligitur angulus (D— 107. 53.47, 
hinc ob II — 45?. 5 1'. 26", fiet (o — II — 62.2. 27, tum- 
que crit v — 3, 2655200.  Vlterius habebitur 2j — 4:2*. 
10. 42',' per formulam Tang.( — II) cof. 7 et A— 5o*. 
45'. 9", per formulam fin. A — fin (p — IE) fin. ;j, tumque 
vcof[A-—2,0660019. Ex his autem concludetur 0 — / 
—N-—w-c4r1.38' 14", vnde ob c— z, 0043982, demum 
obtinebimus 0/— 658*. 32'. 15", hincque Longitudo Come- 
tae. Geocentrica; 4^. 16*. 25!, 3". 


$. 19. Si iam Longitudinem Nodi 5/ augeamus; 
caeterumque .caleulum modo indicato repetamus , inuenie- 
mus pro angulo 6/, 68. 26/. 2", ita vt Longitudo Cometae 
hinc oriatur 45. 16^. 31, 18", Nunc igitur difpiciamus an 
idem ex noftra formula 

d Qi — *2N7T* e cof, 6 — v cot: A) 


fequatur: Habetur autem per formulum ul lL E ob 


Log. 
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Log. cof.3—0,3151307 v cof, A— 2,0660019 
Log. fin. 6 — 9,8224874 ccof.0 — 0,7516233 


——— 
——— 


0,157568tI y cof.A—ccof.0—1,3143782 
Log. fin.0 — 9,9687880 L.(vcof.A—ccof.0)—0,1187205 
Log. cof. 34 — 0,5151507 


Log 2! —0,1687801: 
2 Log.5/—0,3375602 Log, Num. — 0, 435375512 
Log. Denom.— 0,5375602 


.0,0962910 


Ideoque numerus per quem mnltiplicari debet variatio in 
Longitudine Nodi, vt prodeat variatio in angulo 0/, erit 
1,2482, hincque prodibit pro variatione anguli 374", vno 
tantum fcrupulo fecundo diuerfa ab illa, quam calculo in- 
uenimus, Caeterum hac occafione obíeruare conuenit, ad 
calculum facilitandum praeftare, fi loco formulae, 
d — prof.) dN(e e, d er X) : 
ifta adhibeatur: 


d Q9 — d N.fin- 0 2(c cof. 0 —"v cof. X). 
ATI v Jin. 0^.coJ. A r 


6. 20. Vlterius pro variatione in Latitudine Geo- 
centrica, loco formulae fupra allatae 


d À! — — *Y 48 fin. 0 fin. A cof. A, 
vfum faciamus huius 


L— L2 edNfin.0' fin-M ?- 
d A! — 7 Q jin , ob 


y: — fin, A^:fin. A^ et u!:v cof. A — fin. 0: fin. 0. 
Hinc pro cafu pracfenti, vbi A'— 59". 44, 5o", calculus 


erit: 
Log. 
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Log.? —0,5159524. Log.c—9,0019060 
L.fin. A— 9,8889763 L.fin.0' —9,9687880 
————- de: 

0,402928 2L.(in.A—9,87283576 


L.Num.—9,845355316 
L.Denom. — 0, 4029283 


0, 44.06029 

L.dN—2,4771213 

LE. dA'— I,9177242 
Ex quo colligitur 4A/— -1- 83", quia pro noftro cafu eft 
6 —1—N-—5 ideoque dà — —4N, computo. autem reapfe 
inftituto, inuenitur A'— 59". 46', 14", 84" a priori valore 

diuerfus. 

$. 21r. Supponamus nuuc inclinationem orbitae 
quinque Minutis primis augeri, ita vt effe debeat 61*, 204 

x 1", atque fecundum formulam 6. 15. expofitam habebimus: 


L.9 — 0, 5139524. L.'c — 0,00190o60 
L.cof.(Q—11)— 9, 6710267  L.cof.(JL— N) — 9,0323344. 
0, 1849791 9, 034.2404. 


hinc v cof. (Q — II) — 1, 5310139 
€ cof. (1 — N) — 0, 10682033 


v cof.(Q—TI1)—ccof.(]— N) — x, 4228106, 
iam fi ponatur v cof. (D — II) — eco. (7[— N) — M, habe- 
bimus: 


L. v — 0, 5139524. 0, 5560758 

L. fin. 4 — 9, 8889763 2L,u—0,53375602 
SM -— 6 

L.M ; 1531471 SIAINIT UO 

0, 5560758 T; 422-2, 4791213 


L.d à! — 2,6956369 
Aca Acad. Sc. Imp. Tom. VI. P.I. Pp fiets 


CORN )2 98 ( este 


fietque igitur d 0/ — s'. 16", computo autem reapfe infti- 
tuto pro hac hypothefi habetur 6/— 68?. 40'. 50", qui a 
valore primitiuo 8^ 1*7" differt , vnde exactitudo formulae 
noflrae fatis fit manifefta. Pro variatione autem anguli A! 
ex di oriunda, loco formulae fupra allatae, haec adhibea- 
tur: E 


dM —77 (fin. (D — YI )cof. i— 5 fin. A'* fin. (7 4- 0)) , 
quae a priori deriuatur, ob 

y TN , €t fin. 4 — Gn. (0 — I1) fin. i, 
hinc autem calculus erit: 


L.c—0,0019060  L.fin.(b—11) —9,9460993 
L.(in.(3 4-0) 29,9974652 L.cot.i— 9,682092$ 
2 L.fin,A— 9, 8728376 p» 


——— 


8722088 
L.»—0,5139524. 


9,628192I 


fin. (Q— II) co. c o, 42481 
zin. (3--0)6in.3'* 20,22817 


—— 


9,8582564 


P—20,19664 

L.v—0,51395 9,63884. 
L., B.E-!9)29565 L.di—2,97712 
0, 80762 L.2A'—9rrs5p 


1.9! — 07166848 


— 


9,63884 


ideoque d A! — 151' — 2'. 1174,  Reapfe autem fit pro hac 
hypothefi A! — 59*. 47'. ?", ideoque valore primitiuo 2^ 12" 
maior. 


ec ) 299 ( Gt 


$, 22.  Vlterius procedendo fi (tatuamus in Elon- 
gatioae Perihelii a Nodo errorem quinque minutorum pri- 
mor, effe commiffum , correctio pro angulis 0! et A', ita 
quidem. commodiíiime inueftigari pofle videtur, vt primum 
quaefitis pro $. 4. valoribus coefficientium — 27 fin.A (in. 0 et 
"9L (ecofà—ccof.A) multiplicetur prior per — Z5 et 
poflerior per fin. 7 cof. ;j. ^ Valorem gitur coeflicientis 
9 «^ (c cof. € v cof. ^) cum fupra $. 19. exquifiuimus, 


nunc reflat vt de valore ipfius 77 fin, A fin, 0 difpiciamus, 
eft autem: 


ul? 


L.9 —0,5759524 
16 0,00190690 


L. fin. X — 9, 8889763 
L. fin. 0 — 9, 8224374. 


0, 2271721 
L. u/* — 0, 3375602 


L.B — 9, 5896119 
ideoque 
vef m-é — 0, 17557. 
Si iam coefficiens *" "^ (c cof, à — v cof. A) indicetur per A 
t? fin. A fin. 0 per B, fiet per $9. 4. 6: 
d — DR — B d Il, fin. i cof. 7, 


vnde. calculus &is; ; 


Pp2 L.A 
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L.A — 0,099629 ($.:19.) L.B — 9, $8961 
L. cof.  — 9, 68209 L.íin. — 9, 94288 
HER L. cof. 3j — 9. 86985 

L. cof. A* — 9, 602356 9, 70234. 
o aod L. d II — 2, 47522 
LAL-.2477i2 L. Part. II. — 2, 17946 


——— 


L. Part... — 230552 16 


Hincque fit d 0 — 450!/- 151! — 299!. quod prorfus con- 
gruit cum calculo pro hac fuppofitione inftituto, quippe 
qui praebet 0! — 68*. 57'. 11", diffenfu a valore primitiuo 
cxiftente 4. 58^. 


6. 25. Etiamfi complicatior fit calcu!us correctio- 
nis Z0 per formulam $. 15. traditam, tamen eum nihilo 
minus proponemus , partim vt veritas iftius formulae hoc 
fpecimine comprobetur, partim. vt hoc exemplo declaretur, 
ad calculum adbreuiandum nihil quidem iuuare, wt for- 
mulae AAnalyticae penitus euoluantur, fed potius praeftare, 
vt computatis primum coefficientibus ipforum d, d 1, d o 
pro $$. 4, 5; tum denuo valores 4 horum differentialium 
per variationes Flementorum orbitae fecundum $$. 6, 7, 9 
exprimentur. Formula autem $. 15. nunc ita viemur 
exprcffa : 


| AW (gc e(finomenf d fin. X? cfe fin.) 
d — Jp ( 1 vo (B3) - 70 


pro qua calculus erit: 
L.íin.w — 9, 8270074. L.fin. A* — 9, 7779526 
1.cof/$—9,8735238. L.cof*« —. 9, 86988E5 
L. fin. 0 — 9, $224374 


9, 7005412 
9,4702425 
fin. 4 


et32 ]) sor ( $3 


fin. «cof. € — o, sor 81 
fin. A? cof. 7 fin. 0 — 0, 29529 


0, 79710. 


lam fi breuitatis gratia fin. cof. 0 ,- fin. A* cof. » fin. 9. indi- 
cetur per a, fequens calculus erit: 


ESL-—'wooI9o E.'»'—' O, $1505 
L.a— 9,9015r L. cof.  — 9, 68209 
bie P L. fia. (Q-4- I1) — 9, 94610 

9, 9034-1 Any X (4 

O, I4214. 0, 14214. 


L.8—9;,76127 
hinc 8 — 0, 57713 et 1 - 8 — 0, 42287. Denique 
H. o2 3 O27 UO 
L. cof. i — 9,68209 
Lg -9,62629 


O, 33619 


2L. — 0,533756 


9, 99863 
L;dII-— 2, 47712 


L.40— 2,437575 hincque Z0! — 299". 


6$. 24.  Corredionis pro Latitudine Geocentrica 
computus facillime inftituetur, fi primum exquirantur va- 
lores coefficientium , quibus 40, d A in $. 5. funt affecti, 
nimirum 


— zs fin. À cof. A fin. 0 — — 255 fin. A^ , 


Pp3 cuius 


et3$ ) so2 ( 2*3 


cuius valor $. 2o. iam habetur expofitus, tumque 
—- dim: 33 cofi:à tof 155 E ng:t1* coul, 


in. 6 u* 


ob v cof. A: u/ — fin. € * fin. 0. Deinde pro 22,40 eorum 
valores per d II expreffi ex 6. 6. fubflituantur, | Pro for- 
mula autem 2. cof. A — 5 fin. A^ cof. 0, iam calculus erit: 


L. v.cof. A — 0, 3151507 L..« — 0, oo19c60 
L. u^ — 0; 1687801 Lrot — «8755598 
2. L.-fun.-A/ — 9, 8728576 


co 


E eof..A — —— 
wu utu 


0, 1465506 


— 


rof. A — 1, 400718 9, 7482774 
t fin. A'* cof. € — 0, 579750 L. &/ — 0, 1687801 
1,020968 9, 5794973 


iftius numeri quem per B! exprimemus | Logarithmus erit 
Log.B'-—0,0c90109.  Vlterius. pro correctione 4 A! iam 
habebimus: 


L. A'— 9;44060 (6. ao.) L. B! — o, oogozx 
T4-col, 2 — 0,682900 L. fin. 2 — 9, 94288 
à TepÉgum L. cof. 3 — 9, 86985 
L. cof. À? — 9, 60256 9, 82174 
Ligas, I2 

9, 52033 477 
L^4H — 2, 49712 L. Part. IJ. — 2, 29886 


| [Pott d, —— 3,709945 


Hirc fit dX — 99" -4- 199! — 298^, eritque eius. valor 
negatiuus ob II pro cafu pracfenti ncgatiuum, quem in for- 
mulis noflris pofitiuum affümfimus, computo autem  reapfe 
inflituto fit 4^ — 59?.59'. 53^, ideoque. a valore primitiuo 

59". 


ecS ) 8e6 ( S5 


59^. 44l. 50, 4!. 57! diuer(as, quo ipfo exa&itudo noftrae 
formulae fatis comprobatur. 


$. 25.. Quum variationes, quae ipfam Cometae 
orbitam fpe&ant, Tempus nimirum Perihilii, femiparame- 
trum orbitae et excentricitatem eiusdem, pro diftaatia Co- 
metae a Sole v , mutationes quasdam prodaücere valeant; 
nunc fequitur vt difpiciamus quomodo differentiale d v in- 
feruiat ad determinanda Z6! et 4 A. Eft vero per $. 4, 
d — cde 0-9 7 C)uare computetur primum: coefficiens 


i ui? 
c cof. A [in.8 , 
u* EN 


L.c— o, cor9o60 9,62552194 
L.€6f£ 7x -.9, 8011783 » LL. —0,3375602 
Hee 22 CADET 

L. fin 0 9, 8 4374 L. dd [A ER 2879615 


9, 6255217 


lam autem vt differentiale ipfius v, quod in lineis expri- 
mitur ad menpfuram angulorum reducatur, a Logarithmo 
fractionis modo propofitae fubtrahatur 4, 6855749, eritque 
L.C —4,6025866. Quum igitur pro cafu praefenti, fit 
v 23,26552,fi fupponamus d v — o, o100, cuius L. 2 8,000, 
fiet L 40 — 2,6023, hincque d 0 — 400".  Computo au- 
tem reapfe fübduéto habctur (/— 68*. 25'. 58", qui a pri- 
mitiuo valore 6/ 55" differt. Lormula igitar differentialis 
hic perfe&am exacitudinem non fuppeditat et maiores qui- 
dem adhuc aberrationes metuendae effent, fi correctio ip- 
fius v adhuc maior fuerit. Deinde pro coeficiente C/, quo 
dv adficitur $. 5, compntetur haec formula: 


.€* fin. A? (x — c cof. A cof. $) ob ut 2.3 m [in- X E 


*^u wu! fieA Jin, A 
L.vo— 
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L.v—0,51539524 
L.6(—20,0019060 


L.— -—0,5120464 
.cofALI9.8011783 M hinc — *-cof. Acof. à—— 1,537300 
.cof.0— 9,87353538 SET 
0,1867585 Pc-—-?cof.Acof.0--1—2—0,637309 
Porro erit 
L. 5 — 9,4879536 L. u/ — 0, 1687801 


2L -7—89759072 L. fin. A — 9, 8889763 
L. fin. A — 9, 8728376 


—— 


" VS 0, 0577564. 

L. P — 9, 7302168 8, 5212052 
8, 5789616 4; 6855749 
0,0577564. or RN 


SEdiaci L. C! — 5, 83563093 

8, 52120952 
a Logarithmo autem modo inuento fi fubtrahatur 4,685 574.9, 
prodit Log. C^ hinc fi pro cafu praefenti fupponatur d v 
— o, or, fiet L. 2X — r1, 835, ideoque 7 A! — 68", reapfe 


autem eft A/— 59?. 45'. 45, eius differentia a valore pri- 
mitiuo exiítente 67". 


$. 26. Hinc fi pro correctione d 0, cocfficientes 
ipforum 20, dA, dv exprimantur per A, B, C et pro 
correctione d A! per A', B', C^, habebimus hoc valores: 
Log.A — 0,09629; Log, A'— 9, 44060 
Log.B— 9,8$8961; .Log.B'— o, cogor 
Log. C —4,60238; .Log.C'/— 5,83563 
quibus 


et^ ) sos ( Se 


quibus inuentis per $6, 7 et 9 difpiciendum eft, quantum 
d, dX, dvo per d'T, db et de immutentur. Primum 
igitur per 6. 7. quum fit 20 — UY, pro calculo huius 
formulae notandum eft effe L. p — r, 7644012, cui infü- 
per addi debet Logarithmus 4,6855749, vnde obtine- 


bimus: 


2 L.o — 1,0279048 
L. j. — 1, 7644012 


—— 


74718809 
MIL --6.17699524 


LA — 2,6991145 


ideoque fit Ls — s$or, vnde íi fupponatur in tempore 


Perihelii j; parte diei effe aberratum, erit correctio anguli 
Q-— so" Deinde pro correctione 4 v per formulam 


do —*3177-9, calculus erit: 
LEjelzj0,;c0910801 L. p. — 1, 7644012 
L. fin. Q — 9, 9784607 ESV b-—o,:709954 
9, 9795498 1, 9413966 
I, 9413966 
8,0381442 
hinc UE — 0,0109180, ideoque pofito d T — 5, fict 


dv — 0,c00109918, cuius conclufionis veritas computo re- 
apfe inflituto confirmari poteft. — Tam pro corre&ione 48 
ex d P deriuanda, fequeus. fiat calculus: 
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L.cofi-9,68209 LL. fin. i-9,94288 | L.C-4,60238 
2L.cof,A—-9 60236  L.cof.5 —9,86985 L. E -70 05814. 


0,079783 L. B 29,88961 L.P.UL-1,64052 
IL —o0,096029 44. L. dy —1,6991I 
Lbs I —1,699II 


L. P.1], 1,490145 


s SA L —1,85515 


Hinc fiet 

d — — 55,0 -3- 25',2 —48!/,7 —— 98^ 5. 
'Tum vero pro corre&ione d X fequens habetur calculus: 
L 2 —0,07973 L.íin.—29,94288 . L.C'-5,83563 


L.A'/z9.44060  L.cof7-9,86985 L. Ue 7 193814 
I 2 —169g1r iE 


9,812735 L.P.IIL —0,973 71 
L.Part.].21,21944 L. B/ —o,009or 


L —I,6991II 


L. Part. Il. 21,52085 
ideoque erit 
d N — -- 16^,6 -1- 38/!, 2— 7l, 5 — ed 42! 3. 


€. 27.  Vlterius fi procedamus ad valores ipforum 
dt, dX ex db et de deriuandos, praeftabit vt primum 
haec differentialia 20, d generatim ad (p, do reduca- 
mus ,.quod fiet multiplicando A; A! per — et B, P! 
per fin.; cof.w, tumque ponendo 


A cof. i ; rci E! cof. i l j 
23s — B fin. i cof.» —a etl -1- B' fin. cof. v. 


Erit 


- e$ ) sov ( $89 — 


Erit vero ob: 


Log, A — 0,096259 L. B — 9,8896: 
"Log. A — 9,443060 . L. B! — o, oogorz 
L. s — 0,079738  L.ín.icof.j — 9, 81273 
0,17602 9, 70234. 
9: 52033 9, 82174. 

43: — B fin. i cof. ;j — & — 0; 99586, et 


zr 4- B! fin. i cof, 7 — B-— 9.99474 ;. vnde 


coJ. 
Log. à — 9,99819 et Log. à — 9, 99771. 


lam quia e(t ó — 2, 2593774, füpponamus in hoc valo- 
re, quantitate o, 005 efle aberratum, effeque debere 6 — 
2, 2643774. lum pro correctione 4 (p fequens habetur 
calculus, ob T — 220, 8085 dies: 


Ll qy23 5523440155 L u*v*— *7,47788099 $. 26. 
I. 3.22 9:47712213 L. Y b — o, 1769954 


"r CEDERE L2 —:/0,530z2036ó 
7, 9559063 73 9553063 
4) 8652307 i 


I Z5-z,69897 


E. 4]p-:2,56420, 


vnde d Q — — 567" — — 6.. 3". Pro variatione ipfius 2 v 
computetur formula: 


d y-— vidib M seTdbfin.O. 
SV AIT auovoó 


Qq2 L, 9 


T..0—0,5139235 L.5 20,4771215 
L.5—0,55399-7 L.ezco,0o1081x 

L.T 22,3440157 
01599328 p. $5 D-9,9784607 


L.2-—0,30105300 
L. p. z1,7644012 
L.2Y5z0,53599860 


——— 


— 2,5904172 
L.db —7,69897 2,800688 i 
L. P. L29,85890 2,5964172 
0,2042616 
L.db—7.69897 
L. Part. M. —7,90323 
hincque colligitur gi 
dv —0,0080026 -|- 0,007226 1 — —0,0007765. 
lamque denuo pro corre&ionibus 4 0, 4 A: 
L.«a —9.99819 L. C — 4, 60258 
L.o' — 9.99771 L.C zz 5,835603 
L.d( -— 2,56420 L.4 v — 6,89014 
2, 562539 1,89252 
2,0959 05 725'17 
d & — — 365" — 51" — — 6/. 56", et 
UA E -— q65! 2-5 cs oo Bt 


$. 28. Denique quum fit e — 1,c0249or , fi ibi 
flatuatur correctionem 0,oor effe admittendam, correctio 


anguli fequenti ratione computabitur: 


L. 5 


ec )se9( Gee 


L.520,3539907 L.3T -25,8211571 2L.v-1,0279048 
|, L.v-0,51392335 L.e—-oj;ooxo8ox L.  —1,764401r2 
L.Y ? 2o0,1769954. 


L. 7. —9,8400672 


2;7923060 
14-3 —1,6919580 2,9992126 
L.(14-2)20,2283845 L.j.9* —2,7923060 
L. fin. p-9,97846c7 0,2069066 
oj2068452. hinc -ri6ro2pgs 
(14) fin-D- 1,6 100715 
M —0,0002277 
Porro eft &? — x —0,00949865 , hinc 

L.(&—1)-— 76977958 L.M.— 6, 55756 

4. 6855749 2,383537 

2, 3833701 8; 97399 


L,de—'7,00000 


L.d( —0, 97399 


hincque 4 Q — — 9",4. 'Tum vero pro corre&ione 4 v 
adhibeatur formula 
dac Srdec E Ecl l0 - 
cuius fequenti ratione inftituitur computus : 
.o5-2-15,02299 p.23 —'" L,6»"90 
L. e — 0,00108 L. cof. Q — 9. 48755 


L. fin. Q — 9, 97846 


——Ó eN: ^ tenda 
L.dQ —0,97399 L.6 —0,35399 
I, 9814.3 O, 16 14.6 


L. 6 — 0,535399 L. e 7, 00000 


7.16146 


we35 ) s:e ( S cies 
hincque 
do - — iQ 4 ved9fin.9— 6. 0014503--0,0002056 
ct do —-- 0,0016559, Nuncque demum pro 49,4 A 


L.«— 9, 99819 - L. C — 4460238 

I; o!— $3 9577 L. C! — 5, 85563 

L4O cra» 7, 21903 
O0, 97218 

I, 82IA4I 

0, 95170 AUR 


d M — 9l, 4.-1- 66", 3 — 15, 5 et 
d A — — 9", 4 -- 11^, 3 — 1^, g. 


6$. 29, Ex formulis pro Z0, 2X' ex de deriuan- 
dis, vix quidquam in genere flatui poteft, de obferuatio- 
nibus quae praeprimis ad excentricitatem determinandam 
conducunt, feu pro quibus correctio excentricitatis maxi- 
mam habet vim ad locum Cometae Geocentricum | im- 
mutandum. — Si ad formulas pro d Q: et d v. per 4 e de- 
terminandas confugere velimus, conílat quidem pro cafu 
Perihelii et Aphelii effe, in Perihelio 


RAS : TedevV b lI used" rcpe 
d Q IT pRU(i-e) — pBoóyó «1—e? 
ms B. - d 
ob 9 eni: Pd Aphelio autem 
yn t su üeyphm i xTede ce 
d Q.— ET? —6() 77 pb5vo "age ? 


vbi manifeftum priorem correctionem multo effe maiorem 
pofleriori, idque eo magis, quo propius e£ accedit ad vni- 
tatem, — Pro 9 autem correctio 7 v cft in Perihelio 


Yi e . x EE p bde . i 
— — (eget Aphelio d v — -- vm vbi adis 
rior corre&io priori eft multo maior et contrariae infuper 


deno- 


eH» )arr(o fue 


denominationis.  Hocque iterum indicio conftat generatim 
nihil ftatui poffe, de obfervarionibus, quae potiffimum ab 
excentricitate immutari poffunt. uterim tamen pro orbi- 
tis Planetarum, exi(tente valore ipfius e valde paruo, fiet 
d j maximum vbi fin. Q — 90, quia in exprefüione 
dQ-— 5 (fin. Q ( 2 -4- e cof. Q) — 

termini e cof. Q (in, (o — HS refpectu ipfius 2 fin. Q val- 
de parui habeii poffunt. "Tum quoque pro ifto cafu fiet 
dv—2tde TS ob cof. Q — o et terminis quantitate 
&' affectis plane omiffis. Contra vero in apfidibus, exiften- 
te fin. c5 fet 


PR de TevVb zs Uude ur 
ME ret zCUd a cn 


BREs 


emn )sr( $e 
BREVIS EXPOSITIO OBSERVATIONVM 
ASTRONOMICARVM 


IN 
VRBE TANBOW INSTITVTARVM. 


Auctore 
PETRO INOCHODZOT. 


bferuationes has pro determinanda pofitione vrbis 'Tan- 
bow traditurus, primum. referam de fítatu quadran- 
tis mei, in quem fedulo inquifiui per altitodines ftclla- 
rum fixarum ad Au(trum et Boream captas; atque reperi: 


Errorem et Latitud. 
diez; Dec. 1785. Ex »y Cephei et v Pegafi — 5'.. o"| 52.45.58! 


Ex eadem et a Androm. 3. 4|. 54 
Ex y vit maior. et Wisin d ye 
a Andr, 3 52; 

die ;; Dec. Ex y Cephei. 2. MB 47 
8 — 38 5I 

a 2 46 

Ex y vif.maior. 2 Andr. 3. 4I 
B 2 45 

] 3 49 

Ex Polari et 5 Andr. 3 4.8; 
Bg 3 47: 

Med. - 3. 15; 52. 453748 


Simli 


eH» )ari(o me 


Simili modo comparaui alias fixas ad Boream ct 
Auftrum  obferuatas, quas fingulas exponere longum et 
fuperfluum foret; atque ex 60 combinationibus inueni er- 
rorem. medium — $3. 5/, quo altitudines fixarum et fo- 
lis hic recenfendas iam  mul&atas fito. Videamus nuuc 
ipfas obferuationes: 


Altitudines ftellarum fixarum meridianae ad auftrum. 


Dies obf.| Nomina 


Alt. ab error,| Refr. |Declin. appar! Latitudo. 
St Nou. | fixarum. | 


| 
| repurgat. 


24. Dec) Pegafi""|669.22!,52lol. 29/oo*). 6l, "allg Aa. 
1783.4 Androm. 65 IO 45 | 3I i27 54. 4 43 53 
27 Dec.a Androm.|ó65 10.46] - -|- - - 43 52 


iem. 4106757 870^ 28 29740: 90 43 41 
ISoevTrAye 10 824428 28] "45 49: 

6Febr|a Ceti . |4o0 31 80 |T 17/3 r5 57 43 44. 
1784.Alcyone |60 42 28|o 57 23 2 37]. 463 46 
& Perfei |68 30 47 0 26 II I3 54 45 33 
1Mart,'y Orion. i3 25 379 |I 18 | 6 :8 22 43 55 
E "Lu)45 13 327|8/84| 2, 4 F2| 49 45 

4 |" Caftor. |59 50 22 |o 38 22 33 16| 43 32 
sMartig Eridan. |31 55 91 46| 5.22 44| 43 53 
lg Ornon?' |P9$ S0 X1P.2 9| 8.27 95 43 54. 

(B "Taur. ..|65 41 21 0.80 28 24 40 43 49 

8. Orion. 1:36 49 ie 29 | O 28 2 | 42 4 
[P^38r-M081185 56» 28 E $I| I 2I 17 43 51 

[a - 44 8 Ek 7.0 :2x2'6 43 46 

lx. Caftor.. i59 55 35 E 38 22 56 58 43 4I 
17Ma:jy Polluc. |53 sri 27 lo 48 16.34 5; 49 26i 
l Caftor. |62 36 45 O 34 25 19 48| 43 37 

lo Gemin. 4198. 719-45 |jQ 42 20 52:20 43 27 
Aca Acad. Imp. Sc. Tom. VI. P, E. MEE Dies 


ec )8314( $99 


Dies obf| Nomina  |Alt ab error| Refr. | Declin. appar. | | Latitudo; 
St. Nou, fixarum repurgatae 


17 Mai jj Virg.  37".49'.28"|1!. 26", 0?,51'.52! |52*,4.3. 50" 


B. Cono "Jr$ ^ 7.6013 47 "ii I2 I$ 43 59 
y Virgin. |57. 1 47|r 28 | o 15 57 48 44 
Fixae ad | Boream. 
24 Dec.y Céphei |56 18 35|» 39 76 25 49,5| — 48 54: 
Y vrf. maio17 40 25|3 15 54 55 28 45 42 
23 y Cephei |66 18 34|o 30 |76 25 49 48 53 
Y vrf. maio|17 40 24|3 15 |54 53 28 43 4I 
Polaris | $4 35 3|? 47|88 9 30 48 46 
6 Febr. y vrf. min.|5 2x o|t 33 |72 55 44 43 43 
s Mart D Dracon |o 2 r2 k 63 16 33i 48 441 
17 —roy 8313940 42. 35 ?* 67 16 32 43 49 


19 Apr|* Cephei 24 26 75 
Q Cephei |2 22 6 


2361 40 9,5| 48 84i 
43 69 36 36,5| | 43 46; 


2 
I 
17 Mai Polar. 50 54 2|0 54/88 9 4 44 4 
22 z Caffop. |18  .7 50]|38 10/55 21. 2 45 38 
t Caffiop. 25 21 30]|2 17/62 35 52 43 23 


Medium 52 43 45 


Altitudines Solis meridianae. 


E magno numero harum obfíeruationum | exhibeo 
eas tantum, quas menfibus Maio et lunio cepi; in compu- 
tu declinationis folis affumfi differentiam | meridianorum 
inter Parifios et Tanbow 2^, 6. 


Dies 


Diesobf| Altitudo 


w622 ) 815 ( $e 


Refr. | Diam. 


St. nov. |limb.Boreal| — par. 


i Maii 52?.52'. 95.45" |15/. 54! 


vs 
6 
14. 
17 
I9 


Latitudo igitur 


Tun. 


44 17 


r8 4o |— 
1"oo. 6 


$5 21 
29 25 
5:9: Sd 
5 29 
28 I9 
49 4 
Cuv ac rw 
43 O9 
57 51 |— 
TL Q5 e] 
17 84. |- 
22 44 |—- 
28 31 
4157 
mu eI 
ZO. en 
3:3 S9 [s 
s6 8 |-— 
S59. 18lz3 
O IO |— 


O I5 |o. 


43 


Declinat. | Eleuatio 

o) (o) Poli, 
15.21.14 1552595 511 
53 |16 11 53 438 42 
c [r6 4512 45 28 
5I. RECO T3959 43.392 
50,5|19 39 SI 43 89 
50 |19 56 24 43 27 
— 20 20755 43 28 
49,5|20 32 40 43 38 
pit cio ac en 43 2 
49 (123. 16. "7 45 28 
"m T APPe6,015 48 44 
48 |22 10 I4 43 36 
— 22 25 I4. 49 45 
—:.|22.58.39 44 O0 
47,5|22 44 46,5| | 48 84 
— 22 50 80 44 7 
zpq22 55 49 43 39 
47 |23 926 43 49 
do eT 8 44 2 
—- [23 x6. 21 43 88 
un 29 2I 42 44 D 
TX 23 25 2455 43 56; 
cu 9326-50 44. 1 
-milibelga 27:55 44 3 
Es.49 23.27.52 |t 43. 55 


Rr2 


—— — — 


Med. 52. 43.44. 


vrbis Tanbow tuto ftatui poteft 52^. 457. 


Obfer- 


$35 ) 516 (C eese 


- 


Obferuationes pro longitudine eiusdem vrbis; 


Temp. ver. 
fI! 


? Januar. 1784.  Occultatio c "^^ ad limbum 
Lvnae obícurum - - 

obferuatio inftituta coelo vaporofo, atta- 

men. bona videbatur; fed circa deter- 

minationem temporis veri adeft aliqua 


i 
I 


h. 


ge 


9. 34- 


incertitudo, quia in motum  penduli- 


exa&e inquirere ob dies nubilos non, 


licuit. 

2? Apr. Ccleno occultari videbatur ad limbum 
Lunae obícurum - 4 - " 
Electra - - X * 


obferuationes hae factae prope horizontem, 
et ob nubem aliquantum dubiae, prae- 
fertim pofterior, 
* Maii Occulraionem louis nubes obferuare 
impedierunt; emerfionem vero 
bene  obíeruaui fequentem in 


m. 


modum: 
primum louis indicium ex parte limbi ob- 
fcuri Lunae 2 E x 23M 
plancta totus emer fus -b imi ^ 


Figura louis cernebatur elliptica, diameter 
ad fenfum horizontalis maior erat ver 
ticali; fatellites ob diluculum iam in- 
tenfüum videre non potui. 


8 


8. 421. 52 
8. 52: 44 


16. 
16. 


»; Maii 


Temp. ver. 
" : h. EIE 
i Maii Occultatio fixae in conftellatione Cancri 
M. praecedentis ad limbum Lau- 
nae obícurum - - 3 dris 355. r2 
obferuatio: peracta prope horizontem, et| 
ob nubeculam tenuem fubdubia. 
z& lunii Immerfio 3ii fatellitis .Touis 
Satelles vix videtur -  -  -  -j|:I3. O. 4I 
Immerfio certa — - - e MSN ote 9 
coeto fereno, Ioue bene terminato , fafciis 
mediocriter confpicuis, 
Immerfio 1"' (atellitis 
^"|»2v 46. 55 


cM na 
Lumen fatellitis valde imminutum 
TA HO. "AME TEO 


Immeríio certa 
Coelo admodum . fauente. fafciae fatis bene 
difcernebantur; obíeruatio bona. 


Ex hac vltima obferuatione, collata cum 
momento ephemeridum, prodit diffe- 
rentia meridianorümi inter Parifios et 
Tanbow 25. 59^. 41", 

adeoqué praeuia Longitudo a meridiano 
primo ftatui interim poteft. 59". 25. 

acus eX repetitis obferua- 


Declinationem 
tionibus inueni 5; gr. ad occafüm. 


DE 


e232 ) sr8 (.GtSee 
DE 


SITV GEOGRAPHICO VRBIS KALVGAE, 
DEDVCTO EX OBSERVATIONIBVS 


A SL, RSV UM BG S 


ANNO 1784 FACTIS. 


Auctore 
PETRO INOCHODZOT. 


M eubconoue quadrantis bis inflituta per altitudines ftel- 

larum fixarum ad Boream ét Auftrum captas, in- 
veni errorem fubtractiuum | 3'. 6/, qui cum bene congru- 
at cum errore in vrbe Tanbow reperto; hinc retinui pri- 
finum errorem, quo altitudines fixarum et Solis iam mul- 
&atas filo: in computu declinationis folis. foppono diffe- 
rentiam meridianorum inter Parifios et Kalugam 2; hora- 
rum. En ipfas obferuationes ct calculos: 


Dies 


et32 ) sro ( $89 
Altitudines fixarum meridianae. 


Dies obf |. Nomina 


St. nou. | fixarum. 
12 lul |a Lyrae 
B -- 
d £e 

— 14 : 2 
13 lul |a Lyrae 
CM 
A AI EDU s 

— 9f E : 

14. lul. |a Ophiuch. 
e - E 

Y - - 

9 Hercul. 

a Lyrae 

g -:- 

*EITYA 

— Y " * 
22 lul. |« Lyrae 
8 1 
bte 

EM 'Y - - 
23 lulii |a. Lyrae 
B3 euge 
ü. inus 
MT 


Fixarum. apparens. 


68 3826 25:133 * 7 49 
Zo ""o*g 22:136.:38/27 
67 54 56 27 X24 40 
74.5.58 |O-.19 138. 35 45; 
68 3828 25:133 7 49; 
da -8 59 2136 5827 
67 5456. 2732 2440; 
48 14 56 [O 59:212 314 17 
4O ^7I1"37 t. I8704&:40 45 
38 19 42 | 241:2 48935 
72 4814 |O 20,37 1741; 
74; 610|O 19]38:35 46 
68/3828 'O 25:153 7:50 
200? 9 2 TO. 221/5d 58127; 
67 5456]|o 27 52.2440, 
141.6 910 x9 |38 95 48 
68 38 26 25;]33 7 51 
19 du e 22 |36 58 29 
67 5458 27 |32 24 42i 
74 6 6'  1r9/38:35 48 
68 5825 251159? 975] 
e uet UE. 22 86 88 29! 
(67.55 O0 27 52.24. 42i 


Medium  - E 


Altitudines , refra&., Declinatio, Latitüdo. 


745. 5!. 5.6! ol, 1 9! 35^.35/.45!!|54*. 30". gl 


29 48; 
29 49 
5nlO II 


39 6i 
29 47 
29 50 
50 II; 
50 20; 
39 24 
39 17 
29 48 
29 55 
29 47; 
29 47i 
$0 II; 


29 58 
29 50i 
29 51i 
50 IÓ; 


$0 Er 
29 5I; 
29 473 
30 9; 


—— 


54. 90. O 


Alti- 


et35 ).520 ) S29 


Altitudines Solis meridianae. 
Diesobf.| altit. limb. | refr. |: Diam. declinatio | Eleuatio 
St, noui | fuperioris. |— par.| llis Olis. | poli. 


—M — 


15 lulii | 57^;51^.: 3'1| 6.3 8// 15547 2 12.44.54! | $*,50l 16! 


I4. 57( 22^ 12 —rphepmTwXer 35 44 29 57 
I5 157/012-56 — - .- |21 26 II Sox 
18 56 42 9]|9 39| -::- |20 55 25 29 42 
19 56 31 9 dz eR EE 29 43 
25 55 434 40 [IS 47119 57 3i 29 42 
29 154 22.47 4.2; 48 |18 36 6; 29 50 
3o 54 816| 43 48:18 21 91 29 46; 
31 iM eui —|*- - x8 6 57 29 57i 
1Àug.55 s3811]| 431] 49 |17 51 26]| 29 48 
2 53 22 932 44. T0701: 017 85 57 29 58 

53 6 5a 4541:7:5-70|[17 20-rI 29 54. 
4 52 50957 e- jg e Ez rh at gor E 
5 52 54 24 46| 7. - |16 47 49 30.-0 
6 2:8:0)]3 — [724916 31-13 29 48i 
7 52 f PIX 47 5o.|16 14 2rI 29 47 
8 51:4855 5 47; 7. - |15 57-193] — 29 56 
9 51 2611 8] - nr IDEE UST 3o 18 
IO 51 849 dg p. tps cM do 
13 50 I4 26 50! 50;|I14 27 5I: SO 
16 407 I8 0 51; Sam Dio OT d 30 "UH 
19 48 19 42 54 2 |12 33 2 $0 6 
22 47/1938 56 52;|II $32 52 30 . 2i 
23 12 26 | 29 58 


46 spu:po. 362 15: (52i or 


medium: ex: 24. obferu, 54 29 57 


Ex his abunde patet latitudinem vrbis Kalugae tuto 
ftatui poffe 54^. 30/. Ob- 


Y 
Ts 


^" 
bal 


Lumen fatelliis valde imminutum  - r2. 
Immerfio certa - - : - 12. 
Coelo fauente, 3. fafciae fatis difcerne- 
bantur, figura louis bene terminata; 
altitudo planetae poft obferuationem 
erat 199 y. 

$ Iul. Immerfio 4". fatellitis.;., - S ME CN 
Coelo aliquantum vaporofo fafciae non 
diftin&te. apparebant. 

? Iul. Immerfio 5" fatellitis. 
Satelles vix perceptibilis —- — - —- mra. 
Immerfíio certa ^» 27 - 50 ql 
Coelo fereno et pacato fafciae fatis vi- 
fibiles, obferuatio bona: altitudo planetae 
erat. 25*. 

i; lul. Immerfio 1" fatellitis. 
Satelles immergi videbatur ^ - -. X10. 
Immerfio totalis - - - IO. 
Aére non nihil vaporofo faíciae me- 
diocriter apparebant ; altitudo Iouis 
erat I4. 

Aa Acad. Sc, Imp. Tom. VI. P, I. Ss 


et33 ) si ( $93 


Obferuationes pro Longitudine eiusdem vrbis. 
Temp. verum. 
2^, 28/. 9*5. (*) 


Inl. Immerfio i"! fatellitis Iouis  - 
Obferuatio haec ob nubeculas tenues 
in regione louis vagantes aliquantum 
dubia. 


Tul. Immerfio 2? fatcllitis. 


34» 
35. 


56. 
56. 


44- 
44. 


54 
2 


20. 


20. 
95. 


14. lul. 
3 Aug. 


»e32 ) sge22 ( Std 


Temp. verum. 
za. Tmmerfio i"' fatellitis videbatur - — 12. 39. 4o. 
Obferuatio haec ob nubeculas per to- 
tum coelum difperfas fubdubia. 
Z^ Occultatio e Arietis ad limbum Lu- 
nae lucidum.  - e da Ee - I2. 34. I4. 
Emerfíio eiusdem ad limbum obfcurum. 13. 21. 4. 
Coelo fauente, obíeruatio bona. 
v4. Immerfio 2^ farcllitis - - 9. 43..50, (*)) 
Coelo vaporofío fafciae dubie videbantur. 
s LL Ymmerfio 1" fatellitis. 


ME rM T 
Lum:n fatellitis valde imminuitür ^- ^ r4. 54. O. 
occulrari videbatur - - : l4, 34. 40. 
lmmerfio totalis - - - - Ida 3$ 


Coelo fereno, altitudo planetae zr*. 5/, 
* Aug. lmmerfio 2^" fatellitis 

Satclles vix perceptibilis - - 12. 2I. $4. 
Imm:rfio totalis — - - - 72. X2..290. $E. 
Satelles lumine valde imminutus prope 
difcnm. Louis.occultabatur, coelo quidem 
fereno fed vaporofo, fafciae minus di- 
finde reprefentabantur; altitudo  pla- 
neige, ro minutis elapfis, erat 24^. 15; 


Facta comparatione obferuationum primi et fecundi 
fatellitum: cum momentis ephemeridum, (exceptis duabus 
aflerifco notatis), prodit differentia meridianorum inter 
Panfios et Kalugam 2^. 14/, 34". 


Declinationem acus magneticae ex repetitis obfer- 
vationibus inueni 71' occidentem. verfus. 


Ani- 


wt35 ) so8 ( $52 


Animaduerfio in Longitudinem Kalugae. 


Die 5 Iulii Imm. lIL Sat. x25. 12". 55". Petrop. 
12. 56. 20. Kalugae, 


Differ, merid. o. 23. 27. 
Longit, Petr. a Parifiis x. 5r. 58. 


Lougitudo Kalugae 2. 15. 25. 


Die 5x5 Imm. L Sat. 4. 12. 2. Petrop. 
14.95... 3. It alüge 


—— P —— 


Dif, merid. ..9..253. .r. 
1. 5I. 58. 


Longit. Kalugae 2. r4. 59. 


Cum determinatio poíterior praeferenda fit priori, 
Longitudo Kalugae a Meridiano Parifino computata ftatui 
poterit rotunde 2^, i5! o/; donec aliae obferuationes cum 
correfpondentibus collatae diuerfum quid fnadere vide- 
antur. 


Rumovsky. 


Comparatio quarundam obferuationum circa Immer- 
fiones I. Satellitis Iouis, Petropoli et Kalugae fa&ta- 
rum pro determinanda Longitudine huius vrbis. 


Die 1:2 lulii St. Nov. Kalugae obferuata eít Immerfio I. 
12^. 28, 57" Temp. ver. 
eadem Petropoli obferuata rr. (6. 56 


— ———— 


Differentia meridianorum — . 21. 41. 


Ay Ss 2 Quum 


eni )3sé ( Se» 
Quum obferuatio Kalugae facta dubia fit, igitur huic con-- 
clufi«ni non magnopere fides adhiberi poteft, 


Die 28. lulii Immerfiol. Kalugae ro^. 44!. 35" Temp. vero 
Petropoli 10. 2 1. 47, 


————— 


Differentia meridianorum 22. 48. 
Die 11. Aug, Immerfio l. Kalugae 14. 35.  3- 
Petropoli r4. rr. 56. 


Differentia meridianorum au^ Mes 


Hinc medio capto inter binas vltimas conclufiones, fit dif- 
ferentia Mer.dianorum 22/, 58/5; fuppofita igitur Longitu- 
dine Petropolis a Lutetiis Parifiorum | 1^. 51'. 58", erit 
Longitudo Kalugae 2. 14/. 56/ in tempore, feu fi placet 
numero rotundo 2^ i5'. o", Vnde Longitudinem vibis 
Kalugae a meridiano primo fine fenfibili errore flatuere 
licebit 53?. 45'. 
Lexell. 


SVP- 
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SVPPLEMENTVM 
IN 


DISSERTATIONEM 
DE MOTV COMETARVM 


EX TRIBVS OBSERVATIONIBVS 
DETERMINANDO. 


Auctore 
WICOLAÁ4O EFSS. 


6.nz. 


Í. Difertatione De motu cometarum ex tribus obferuatio- 
nibus determinindo, quam anno proxime. praeterlapfo con- 
uentui academico praslegi, quaeque Actorum Tomo IV. 
Parti 2^. inferta fuit, quaedam manca, nec (atis concinne 
, alia quaedam expoíta mihi hoc argumentum denuo per- 
pendenti vifa funt. | 


Primo enim determinatio areae a cometa descriptae 
ex duabus cometae a Sole diftantiis et angulo percurfo petita, 
etiam omnibus calculi compendiis artificiisque adhibitis, valde 
operofa euaferat. Tum vero temporis determinatio, ex valore 
areae descriptae petita, relationi innitebatur in Theoria 
quidem motus planctarum fatis notae, cuius autem demon- 
ftratio fuccincta ibi merito defiderari potcft. Denique quo 
argumenti fuscepti tractatio magis completa fieret, etiam 

$57 confi- 
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confiderari debuiffet motus cometae, cuius orbita parabo- 
lica in ipfum planum eclipticae incidit. Huic triplici de- 
fe&o fequentibus problematibus heic occurrere. mecum con- 
ftitui, 

Problema r. 


Tab. V. $, ». Datis duabus cometae a fole diflantiis FS—f 
Fig ^ e; GS-g, «ma cum angulo intercepto F S G —9, inuenire 
artam [céloris parabolià FS G — A. 


Solutio. 


Sit II vertex parabolae, fiue perihelium cometae, 
pofitaque eius diftantia a Sole IIS 2 f, erit parameter hu- 
ius parabolae — 4. p; vnde fi ex puncto F ad axem II B 
demittatur perpendiculum F P, pofita abíciffa II P — x et 
applicata P F — y erit ex natura parabolae y y z— 4. x et 
y —PF-—2Ypx. Hinc autem fiet area 


IPP-ygx-ey Xa EX qa. 
Cum autem fit 
FS-Y(PS'--PF)-Y((x—5py--45»x), 
erit FS—- f — x-- p, ideoque x -f —5, vnde fit area 
n PF-:(f—p)Y(fp—pp). 
Hinc fübtrahi debet area trianguli S P F —; P F. P S, quae eft 
SPFz(x—p)Vpx-(x—p)Vipf—pp), 
qua fublata remanebit area IISF, fcilicet 


IISF- ;(f--2p)Y (pf—pp). 


Quodfi iam punc&um alterum G fimili modo tra&e- 
tur, demifla applicata G Q ct facis reliquis operationibus 
vt 
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wt fupra, inuenitur area 
HSG-—;(2--2p)Y(pg—pp) 

a qua fi fubtrahatur 
ISF—;(f--:p)V(pf—bp, 

habebitur area fectoris parabolici quaefita 


FSG-Ac-i(g-cap)V(pg—pp)—siCf 2p) VCp f — bp). 


Cum autem. diftantia perihelii II S — 5 non. detur, 
neceffe e(t vt eius loco angulus coguitus F S G — 0 intro- 
ducatur, quod fequenti modo commodi(fime praeftabitur. 
Ponatur angulus F S B- D, ita vt GS BZ p — 6, eritque 
- DULL i 


ai us 


fin. G- DN Says op 


— 2i a 


vnde ob 
fin. p cof. ((D— 0€) — cof. D (in. (D—9) — fin. 6 erit 


fin. 0 — (8 —23D Vf —» 5» sU —3*3pv'Pg—pPP 
fg AB ILESO Jr 


Tum vero etiam noffe iuuabit fin. 10, qui ob 
xf — — cb 


confequenter : 


in.:p— Y, fin.1(p—0)—Y£ 
eof. 1 — Y/—2, cof. 1 (D—  — Ys 
hoc modo exprimitur: 
fin. , à — Y€-£—^5 — vt mper 
ME : 
Quod 


Tab. V. 
Fig. 3. 
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Quodfi nunc a triplo areae FS G, quod eft 

SA—(g-2p)Y (pg—-PP)—(f-- 22)Y (bf—pp), 
aufferatur 

;fgfin. —(g—2p) Y (Pf—bp)— (f — 0) V(b&— bp), 
remanebit " 

8A —;fgfin.à— (frg) (Ype&—bp—Ypf—pp). 
Eft vero 

Y(?&8—Pf)—YV(bf—?p)—Vfg.fn.ie, 
ideoque 

3^—ifgfin. 0 —Yfg.(f -- g) in.1 6, 
confequenter area 

FSG-—Ac-i((f- g)fin.26 V fg t: f g in, 0. 


quae expretfio cum illa in differtatione memorata per mul- 
tas ambages inuenta prorfus congruit. 


Corollarium | 1. 

6. 3. Si fuerit g — 2 f et angulus 6$ — 90^, hic 
cafus et quo punéum F reperitur in ipfo perihelio, feu 
vertice parabolae II, recta autem SG eft applicata in fo- 
co parabolae. Hoc igitur cafü erit atea A—7/f f, vti re- 
quiritur, 

Corollarium 2. 

$. 4. Cafus etiam memoratu dignus prodit, quan- 
do angulus FSG— 6 ftatuitur duobus re&is aequalis, Hoc 
enim cafu ambo radii vectores S G et SF in dire&um 
jaccbunt «t A denotabit arcam fegmcenti parabolici F II G S 
recta per focum S ducta abícifh; ifla autem area erit 

A-—iQ-c-20Vfe. E 


Bp o) se ( OfHe 


Corollarium 3. 

6. 5. Qnuodfi ex datis noftris elementis f, g et 9 
infuper quaeratur femiparameter parabolae, ad quam fíectot 
propofitus F S G pertineat, id commode praeftabi tur hoc 
modo. Ex valoribus fupra pro finubus et cofinubus an- 
gulorum 1p et ; (Q — 6) inuentis quaeratur 

cof, 10 — cof. D cof. ; ((D— 8) -- fin.; D fin. 2 (D — 0), 
erit 
cof. ; 6 — t£ — p 06— p)-?, 
vnde deducitur i; 


Yfg.coti0—p—Y(f-p)(e—) 
quae aequatio dat quartam partem parametri, fiue diítan- 
tiam perihelii 
f--g—2Yfg.cof. i9 


Corollarium | 4. 
$. 6. Inuento hoc valore étiam ipfa pofitio axis 
parabolae II B refpectu fecoris dati F S G immediate ex 
cognitis f, g, 6 definiri poterit. Erit enim fin.;:p- YP, 
ideoque 
fin. ? (0 — fin. 10 Mi Lii eal B. Lamasshüg; 
Íf-2-&—2cof.i0Yfg 


Problema II. 


$. ^. Definire veram velationem | inter. aream. cuius- 
que orbitae a planeta (iue a cometa circa folem 
deferiptae. er ipfum tempus quo bate area de- 
fcribitur. 


Acla Acad. Imp. Sc. Tom. VI. P. I. Tt Solu- 


(Tab. V 
Fig. 4 


-2$ ] 3850 ( $9*e 
Solutio. 


Primo conftitui debet certa menfüra, qua tem- 
pora metiri" voluerimus.  Vtamur igitur hunc in finem 
motu medio folis et menfüremus tempus quodcunque 
per angulum, quo fol motu medio interea fuerit pro- 
motus. Hunc autem anguülüm noa per gradus et minuta, 
fed in-part ibus radii. exprimamtus, ita vt totum tempus 
periodicum folis, feu ípatium interuallo anni percurfüm 
exprimatur per 2r. 


Denotet porro.c diftantiam mediam folis a terra, 
ita vt area totius circuli a fole defcripti fit — c cc. — At- 
fumimus cnim hic terram circa folem circulum —detcribi, 
cuius radius — c, quandoquidem iu temporibus dimetien- 
dis motum tanquam medium fpectamus. 


Confideremus iam orbiram planetae .cuiusque pri- 
marii ellipticam ADF GB, cuius femiaxis transuerfus 
fen maior CA — CB-—a et excentricitas —, ita vt 
fit ditania folis a centro ellipfis C S — ea, eritque femi- 
axis comjgatus CD--aYV(i-—ee) et femiparameter, 
quem vocemus — 5 — 2p-— a (1 — €t). 


Confideremus porro in hac orbita elliptica feco- 
rem quemcunque F S G, cuius area — A, fitque tempus , 
quo i(te fector a planeta conficitur, modo fupra indicato 
exptimendum —Q. lam quia nouimus tempora areis effe 
proportionalia, erit O — 9 A, exiflente »; quantitate cer- 
ta conftante, et nunc res co redit, vt haec quantitas 77 pro 
ratione menfuürae temporum rite aflignetur. 


Iam 
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. Tam conflat quadrata "temporum periodicorum ci:- 
ca folem abfolutorum tenere inter fe rationem triplicatam 
axium trapnsuerforum fiue diítantiarum | mediarum a fole; 
Vnde tempüus periodicum noflri. planetae. fe habebit ad 
tempüs periodicum terrae, quod vidimus. effe. 27, vt a Va 
ad c Y c, ita.vt hoc tempus periodicum fit £535, 


Extendatur nunc fedor F S G per totam ellipfin, 
eritque 

aversi ^ CA.CD-zaaY(1—«g, 
et ob Q — ^77 erit-quantitas ' illa 


ZA : t$ 
T Ac cevacw(r-—sts)? 


fiue.g — mv 0b b—a(r-cc. Relatio ergo inter a- 


ream quamcunque A i tempus illi E O ita defi- 
nitur, vt fit. € — ;2$. 


Corollarium. 1. 


6. 8$. Pro Cometa igitur noftro in orbita parabo- 
lica, cuius femiparameter 
yj: 2fgfün.;9 | 
ya-RonVface o 
delato, tempus quo aream fec&oris FS G percurrit erit 
c AM Bidai 2 Y (fa-8—2V f£.cotzz9) 
€Y€ bopoY ei fin.:0 Vfg 


/F 


hoc eft 
mn (f-- 8r cof. 20. Y fg) Y(f-- g —2cot 20. Y fg). 


Tt^ 4 Corol- 


el ) 382 C ie 
Corollarium. 2. | 
$. 9. Ponatur hic iterum angulus FSG—-0 — 18o*, 


eritque € — ;"7.(f-1- g) , quae expreffio ideo potiffimum 


notatu digna eít, quod ex ea diftantia nodorum F G tam 
fimpliciter per folum tempus, quo cometa ex F in G per- 
venerit, exprimatur, — Eft enim 


FG-—(f-4-g)—cV:090, 


ita vt eius ratio ad diftantiam mediam terrae a fole detur. 


Problema III. 


Tab V, 6. 10. Cognita tam pofiiione axis orbitae YI V, quam 
Fig 5. diflantia peribelii a. Sole IY S, ex quatibet. come- 
1ae obferualione eius locum im fua orbita deier- 
minare. 
Solutio. 


Sit pro tempore obferuationis terra in T et come- 
ta in Z, et quia cometa obferuatur in directione T Z, 
dabitur diftantia Terrae a fole S T — a; Ciítantia perihelii 
IIS-— f, angulus IIS T — a et angulus STZ-—Z. Ex 
natura autem parabolae, pofito eius femiparametro 2.IIS 
—2p-b et anomalia fiue angulo II S Z — Q, erit diítan- 
tia cometae a Sole SZ — —— 7: 


Nunc ex triangulo S T Z habebimus; 
ST:fünSZT-SZ:fn ST Z. 
Cum igitur fit IST—a et II$Z—(Q, erit ZAT-a— 0p 
ideoque 
SZT 
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SZT-—:80'à—-ZS T—-ZTS— 189^ --(0—- a — 2, 
vnde íi ponatur 2 1-4 — (Qj, ita vt angulus externus 
T Z Y — Q8 — (b, noftra analogia erit 

a : fin. (8 — OQ) — 3:5, 


quae praebet | 


aim. A " 


eX qua aequatione angulum (D definiri oportet. 


Hunc in finem repraefentetur aequatio modo in- 
venta fub hac forma, euoluendo fin. (8 — QD): 
a in. Z — cof. D (P (ia. 8 — a in. ) — fin. (D. P cof. g; 


et nunc quaeratur angulus 0, ita comparatus vt fit 


ne b cof. 
tang. es bfn.B — s Jin.c ? 


quo inuento habcbitur 
bün.g au. d — e^. 


iang.0 * 
Quodíi iam hic valor in noftra aequatione fubftituatur, ea 
hanc induet formam: 
a in, Z — ^ 8979 . 5 cof. 8 fin, (b, 


lang. 6 
fiue erit 
— b cof. B cof. (8 -- UR 
a (in, — t9LETEU TD 
Cum autem ex affümto valore 
ze b cof. 8 
tang. E b fin.B — a fin-Z 
habeamus: 
— b fin.B tang. 0 — b cof. — b cof.(B [ 
a fin. es tang. 6 Jin. 0 ? 


his valoribus inter fe comparatis nancifcimur hanc aequa- 
litatem ; 


Tt3 cof, G 
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cof. 8 cof. (6 -- b) — - cof. (8 4- 9), 
ex qua anomialiam quaefitam (D facillime ex folis me 
Q et 0 datis determinatur. cum fit 


cof. (0 -- p) — — e. 


Scholioh t 


$. rr... Inuento hoc angulo (Q ftatim habebitur 


diftantia cometae a Sole S Z — —— , quae fi breuitatis 
j. 


gratia dicatur S Z — f, erit (ecundum .folutionem primi 

problematis area fectoris 
IISZ-—i(f--b)Y(ifb—ibb). 

Quod fi iam flatuamus tempus, quo cometa a perihelio 

II vsque in punctum Z peruenit, quodque per motum me- 

dium Solis experimendum eft, — O, habebitur. haec ae- 

quatio: 

i(f-- b)YGfb—ibb-—ioOocVbe, 

vbi é denotat difítantiiam mediam terrae a fole, hinc per 

Y b diuidendo erit 


i(fAM-5DYGf-—-ib—:i0ocYe, 
vnde fit tempus 


— (f --BvYGf — 
o — scyc — d 


Scholion .2. 
$. 12. Quodfi hoc modo tres obferuationes fue- 
rint computatae, quibus comcta fuerit in punctis F, G, H, 
ex areis IISF, II SG, II S H reperientur tempora O, 
O', O", quibus cometa ex perihelio II peruenerit in F, 
G, H. Et quia interualla temporum inter obferuationes 
dantur , 
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dantur, fcilicet tempus quo interuallum F G abfoluitur — ; 
et tempus ab F ad H — //, habebuntur iítae binae aequa- 
tiones: . 

Q'—Q-—:;o9'—oc-i, 

quae fi cum veritate conueniant, id indicio erit tam po- 
fiiionem axis orbitae quam diftantiam perihelii rite effe 
af gnatam. | Sin autem hae determinationes cum veritate 
non conueniant, infuper binae hypothefes fingantur ne- 
ceffe eft, quarum altera axis pofitio, altera vero diftantia 
perihelii a fole parumper immutatur, "Tum enim, fi pro 
tribus hypothefibus errores in temporibus reperti probe 
perpendantur, facile definietur quantum tam pofitio axis 
quam perihelii dittantia immutari debeant, vt cum veri- 
tate penitus conueniant. Tota igitur inueftigatio co re- 
ducitur, vt ex aliquibus obferuationibus faltem vero pro- 
xime tam pofitio axis quam diftrantia perihelii cogno- 
fcantur. 


' |" OR. 
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OBSERVATIONS . | 
ASTRONOMIQG VES 


FAITES PRES DE GENEVE 


par 
3,4. MALLPT 


Membre de PAcadémie Impériale des Sciences. de 
St. Pétersbourg. 


Ls obfervations afítronomiques que j'ai Phonneur de 
préfenter ici à l'Académie, ont été faites à Avully, 
prés de Genéve, maifon de campagne oü j'ai établi depuis 
peu mon obfíervatoire. La fituation de ce lieu que nous 
avons déterminée Mr. //arc Picíet & moi par des obfer- 
vations trigonométriques, eít de 1720 Toifes de France 
plus méridionale & 59*0 TToifes plus occidentale que 
lobfervatoire de Genéve. En fuppofant la Longitude de 
cclui-cy de 15':c" de temps à lorient de Paris, comme 
je lavois déduite cy-devant d'un affez grand nombre d'é- 
clipfes de fatellites de Jupiter comparées avec les corres- 
pondantes obfervées à Paris par Mr. Meffer, & fa Lati- 
tude de 46?. 12. oc!/: je trouve la Longitude de l'ob- 
fervatoire d'Avully de 14': 24" de tems à l'orient de Pa- 
ris, & la hauteur :du Pole de 46?*. 10. 10/; cette Hau- 
teur du Póle ainfi déduite de la diftance de Genéve s'ac- 
corde parfaitement avec celle que j'ai trouvée immédiate- 
ment par des obfervations Aftronomiques. 


1?.Oc- 
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r. Occultations d'étoiles par la Lune. 


Le io Juillet 1785. ]Jobfervai PImmerfion de Plétoile « 
du fcorpion, fous le disque obícur de la Lune 


x b r i 

a ^ - - - - 8. 30.59 18 Temps 

& PEmerfion de deffous la AL 
partie éclairée à — - 9. 19. 4? 


Je crois ces deux obfervations trés - bonnes. 


Le o Septembre i783. Pendant que la Lune étoit tota- 
lement éclipfée, j'obfervai l'occultation d'une petite 
étoile du verfeau à  - - 125 94 37,5 T. vrai 


Le16 Novembre 1784. Ayant dirigé ma lunette fur la Lune, 
je vis une petite étoile qui étoit dans le cas d'étre 
éclipfée, & en effet j'obfervai enfuite fon Immer- 
fion fous la partie obícure à -  5^.55'. 18/5 T. vrai 


. Cette obfervation eft excellente, parceque la partie 
éclairée étant peu confidérable, Je pouvois faire enforte 
qu'elle ne füt point du tout dans le champ de la lunette. 
Je n'ai pas trouvé cette étoile dans les Catalogues, elle 
doit étre peu éloignée de x, du Sagittaire. 


Ces trois obfervations ont été faites avec une lu- 
nette achromatique à triple objectif de 3: pieds, & un 
Oculaire qui la fait grofür 70 fois. 


Ala Acad. Imp. Sc. Tem. VI. P. I. Vv a* E- 
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a. Eclpfes des fatellites de Jupiter. 
Les obfervations fuivantes ont été faites avec Ia. meme 


Annéd| Mais & | Tems vrai lunette de 3: pieds; l'oculaire N^, r la fait groffir environ 
Jous | à Avully. [r25 fois, & le N^. 2,70 fois. 


—— 


— — |— 


1785 |lullet $|:2*.38^45".Immerf. du 1r. fat. (ocul. N^. 1). trés- bonne obfervation, 
Aouft. «|t 19 58 |Emerf. du 1r. (ocul. N?. r.) trés-bonne, temps ferein. 
Septbre c| 8 12 25 |Emerf. du 2d. (ocul. N^. r.. aflez bonne, malgre le temps 

vaporeux & le clai- de la. lune. 
i(jro so 56. Emerf. du 2d. (N^. x) obfervation médiocre, le disque 
mal terminé, vapeurs. 
1:;|[O I5 46 Emerf. du ur. (N^. i). affez bonne, quoiqu'il y eüt des 
; vapeurs, & le disque mal terminé. 
Odobre 5| 8 41 15 |Emerf du 1r.  N^.1) bonne obferv., on voyoit bien les bandes. 
1794. Juillet, 14[fo 34 53 |lmmerf. du 2d. (N^. 2) pac Mr, Marc Piclet, affez bonne, 
quoique Jupiter foit bas, 
17|Io 25 57 Emerf.du4e.(N . 2) bonne. obf, quoique Jupiter foit peu élevé. 
oufl, 11|12 34 40 |mmerf du zr. (N?.2) trés -bonne,. on. voyoit difltinctement 
trois bandes. 
is|ro 22. 43. Immerf. du 2d. (N^. 2) temps trés-ferein, obferv. affez 
bonne, quoique le fatell. foit trés prés de Jupiter. 
Septbre «|io 24. 8 |Emerf. du 2d. (N^. 2) le fatell, trés prés deJupiter, l'obfervation 
| eft a(fez bonne. 
12|11 54. 34 Emerf du zr. (ND. 2) trés- bonne; 
^ $e 6 55 48 Lmmerf. du 4e. (N^. 2) c'eft l'heure oü j'ai ceff? de lIe-voir, 
car il entre. fi; lentement. dans l'ombre que. l'in- 
flant de la difparition. eft. douteux. 

Emerf, du 4e. douteufe, à caufe du brouillard, J'ai revu le 
fatellite au moment marqué dans un éclairci, fa lu- 
miére étoit affez foible pour que je croye que la 
véritable Emerfion a. eu lieu. bien. peu de temps 
avant.mon obfervation, 

Odobre ;|rr £7 4 Emerf. du rr. (N^, 2) trés- bonne obfervation. 

Novem.12 ;g Emerf du ad. (N?. 2) paffable, le disque étoit un peu 

tremblant, il faifoit un. vent: violent. 
22| 6 $9 59 Emerf. du zr. (N^. 2) tràs- bonne, temps trés férein. 
Decem.15;| 6 33 31 Emeirf du 4e. (N?^.2; obfervation un. peu douteufe, à caufe 
du brouilard qui ne me permettoit de voir let 
bandes que de temps en temps. 


—|1rx 23 20 


o 
» 


3^ E- 
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3". Ecipfe de lune le 9 Septembre 1785. 


fai fait cette obfervation avec la méme lunette & l'oculaire 
N* 2. Le ciel étoit affez nuageux, c'eft pourquoi Je n'ai 
pà obferver la fortie que d'un petit nombre de taches. 


47 54 |Plinius touche l'ombre j toute dehors. 
49 9 |Mare ferenitatis toute dedans, || . 37 56 Mare crifuum commence à 


"'T'ems vrai 

à Avully. 'Tems vrai 

10^ 5/53"]e crois que la pénombre a dója La Lune écdipfée paroiffoit 
commencé, àl'oeil un peu rougeatre, 

13 55 [Grimaldi eft tout entré, douteufe. ce qu'on ne voyoit pas 
17 7 |Ariflarque entre dans l'ombre. fi bien. avec la lunette: 

— 22. 25. |Mare humorum commence à On a toujours pü voir 
entrer à peu prés. fon disque & méme fes 

— 26 53 |Copernic entre, & Mare hu taches pendant l'obfcu. 
inorum eft toute dedans. rite, 

— 30 1$ |Bullialdus touche l'ombre. 12548'. "Il femble que lEmerfion 

— $33 53 |Platon commence à entrer. commence, mais les nuages 

— 536  g9 |Pitatus entre. & vapeurs rendent cela 

— 56 535 |Pitatus eft tout dedans. douteux. 

— 39 53 |Mare ferenitatis commence, I3 11? 25 |Tycho & Plato commencent 

— 40 23 |Manilius entre. à fortir de l'ombre, 

— 409 38 [Tycho entre. — 1I $5 plato eft tout forti, 

— 41 35 |Manilius tout dedans. — 2$ 11 Menelaus fort. 

— 4t $3 [Tycho tout dedans. — 29 11 Plinius, un peu douteux. 

— 42 38 |Eudoxe & Atiflote font dedans. 40 26 Mare ferenitatis à - peu- prés 


— 53 4 Promontor. acutum entre. fortir, 

— 57 24 |Proclus touche l'ombre. — 43 56 |Mare crifium toute dehors 
18 54 |Mare crifium Spe : 13:48 — -peu-prés la fin de l'éclipfe, 
11^. 3. 54. |Mare crifium toute dedans. trés. douteufe, 


Les nuages m'ont empéché 
d'obferver l'Immerfion totale avec 
Jexactitude, je crois qu'elle a eu 
lieu trés-prés de 11^. 8, $4. 
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4". Oppofition de Saturne en 1784. 


"ai comparé cette Plauéte le x4, r5 & r6 Juillet à cinq 
J étoiles fituées. prés de fon paralléle, favoir à à du fcor- 
pion, à 2£, o, m du fagittaire, & à une autre petite é- 
toile fans nom du fagittaire; les paffages au méridien ont 
été obfervés aux trois fils d'une lunette méridienne achro- 
matique de 4 pieds, & les hauteurs à un quart- de - cercle 


anglois de 27 pieds; Mr. Pier prenoit les hauteurs tandis 
que j'obíervois les paffages. 


En déduifant la déclinaifon de Saturne. par une mo- 
yenne entre les réfultats des différentes étoiles ; jai vu que 
la petite étoile fans nom, donnoit chaque jour une décli- 
naifon d'environ 12 fecondes plus petite que les autres, 
c'eft pourquoi j'ai rejetté l'obfervation de cette étoile dont 
je préfume que la déclinaifon tirée du catalogue de Mayer 
cft de quefques fecondes trop petite. 


La marche de la Pendule déduite des paffages des 
étoiles & du Soleil à la lunette méridienne pendant les 
trois jours, eíl qu'elle accélére fur le "Temps moyen de 
ri" 6 en 24 heures, & le i5 le midi vrai a été obfervé - 
à o^. $'. 35". de la Pendule. 


s. Oppofition de Jupiter en 1784. 


Nous obfíervames cette Planéte, Mr. Pie & moi, 
le 26, 27, 28 & 30 Aouít pour la comparer à A du Ca- 
pricorne, à e, y, c & g. Ny. du .verfeau; les réfultats 
m'ont fait voir que l'afcenfion droite de » du verfítau que 
jai tirée du Catalogue de BraZ/ey, eft d'environ 26 fe- 

condes 


eci$ )s4r( Sede 


condes trop petite, j'en ai réjetté le réfultat en. prenarit 
la moyenne. 


Le midi vrai déterminé le 28 par des MHauteurs 
correfpondantes du Soleil étoit à o^. 5'. 57 ^9 de la Pen- 
dule dont la marche étoit de retarder fur le Temps mo- 
yen de 2^, 8 en 24 heures. 


L'étoile c du verfeau fe trouvant affez proche de 
Jupiter pour pouvoir employer un micromeétre filaire adapté 
à la lunette achromatique de 3; pieds, nous fimes le 28 
& le 30 quelques comparaifons de la Planéte à l'étoile 
avec cet inflrument, j'ai réduit ces obfervations à une 
méme époque, fíavoir à l'heure du paífage de la Planéte 
au méridien; le réfultat eft fi approchant de celui qui 
eft déduit des obfervations au méridien, que J'ai cru de- 
voir le joindre ici, comme un témoignage de leur ex- 
actitude. 


Le 28 par 9 obfervations au cAfcenf. droite de 2; 3347. 55^.3 uH 
micrométre (Déclinaifon  - Ek 45.25 


i Aícenf. droite .« $33 0.36 
e 5 bfervations $ CD. Eu 
leiuespas 4;gbicrvaopms (Déclinaifon - ^- zr. 58. 2 


6. Oppofition de la Planéte d'Herfchel en 1785. 


Jat obfervé cette. oppofition àvec les mémes in- 
flrumens que les précédentes, mais comme j'etois fcul, 
je w'obfervois les paffages qu'au 1". & au 3* fil de la lu- 
nette. méridiennc, & dans l'intervalle je prenois la hau- 
teur au quart-de-cercle, la proximité de mes deux ia- 

Yvg .- firumens 


et33 ) s42 ( $$e 


firumens rendoit cela facile, Quoique je n'aye laiffé écha- 
per aucune nuit favorable depuis le 15 Décembre au 1s 
Janvier fuivant par le froid le plus rigoureux, je n'ai pu 
cependant obferver que trois fois pendant cet intervalle 
la Planéte au méridien, le 25 & 29 Décembre, & le 
5 Janvier, à caufe du temps nébuleux trés-ordinaire dans 
cette faifon, & c'eft à ce temps défavorable que j'attribue 
les différences qui fe trouvent entre les différens réfultats 
d'une méme nuit, für-tout pour la déclinaifon. La lumiére 
de la Planéte étoit extrémement affoiblie, & diíparoiffoit 
pour peu qu'on éclairat trop les fils de la lunette. 
Le midi fut obfervé lex 4Dec**à x 1".50/.5 5/2 
&le2r1 - - à11,55.56,8 
pour le retard de la Pendule fur le Temps moyen en 24 
heures; les paffages d'étoiles donnent 1e méme réfültat, 


fce qui donne 4" 


Le 2 Janvier la Pendule fut arrétée par un acci- 
dent & le midi vrai füt obfervé le 5 Janvier à 11^.50' 40',2, 
cet arrét a un peu changé la marche de la Pendule; du 
4 au5c&dusau 8, clle a retardé de 5,3 fur le Temps 
moyen en 24* 


Voyez à la fin une addition à cette obfervation. 


Le détail des obfervations de ces trois oppofitions, 
& leurs réfultats fe trouvent dans les tableaux fuivans 


qui font difpofés de maniére à n'avoir befoin d'aucune 
explication ultérieure. 


Ad- 


Tab. T, Ad 
et 1784 à Avully. 


pag. 342. 


Différences. |Différences cor-| Déclinaif, appar,| Déclin, appar. Obliquité de 


des hauteurs 
mé diennes 


" obfervées. |de la parallaxe. la Caille. fervat. 
SE t. Ue UA os rss 
7"- -|o?, o'. o"|o*. o'. o^ | Auf(trales. |. Auftrales, 
Utlelo. $8.22 |o. 8.25,9 21?.59/.4.5!,8| 2 1?. 5 1^. 22" 
reale|o. 6. 4 ]|o.. 6. 3,8|21.4.5. 8,6 |21. 51.15 
r 0,:2:8.52' 10. 28.5455 |21. 22.28,1 [212 51.23 
MIr.jdo.10.59 |o. Ir. I,2|22. 2.29,3)|2I. 51.28 
realejo. 50. 20 |o. 30. 22,6|21. 21. 1,7 |21. 51.24 
de cae "Q0 comme cy-deffus 

MEE o. 4559 lb. eXSB OO. -» S1 R22: 52. II 
M. 10. 6.540. 6-53): 9| 7 7 7 -|21.52. S3 
051190102:9:975$110.29.4040|(-. 2 5 o [ES 59. "9 
Mir.-lo.ro.»2 |o. I0,I14,1|], —-. - 9 . s [2 T.-92. I5 
BE cdol$31-.8 10.31. 10,7] c. m8) 7-125. :52. 19 
zw Re CK TAPA ( o Me DNTS; comme cy- deffus ; 

BEDAE 016.987 104,16: 40:8 19. wm m EIL uo. s 
"ED: 2099: 0t 102: 99:9 —« 9 e. * oT... 992.48 
np. sdarsoss8549,90,7] 7, m. "a1. $5.99 
Hu: 9.26.1045'9,28, 1, 7  -.77 -|21.993. 1 
DEC 15,513.58 190.52. O,8| e Um LU TRBRI. $3... 2 
géoc.| Erreur Erreurcen longit, helioc. 


5 calc. |des "Tabl| Lieu vrai du (3) 
^s Tab. de H. en| calculé par les 
lallev. atit. géoc.| "Tabl. de Mayer. 
p— 


des Tables 
au moment de l'oppo- 
fition. 


2 5 5! — "EU I1. 227.59'.14"|de Halley - — 10/36" 
i. 50 |—-0. 19 lll. 23. 56.21 [de Cafini- -- 9. 4 


rigées des effets; des. étoiles tirées| de Saturne dé-|l'éci. employée 
de la réfract. &| de Bradley & dejduites des ob-|dansle Calcul. 


239.21' 58.7" 


ERE ÀÀÀÀ 0 


l. 45 |-0. 15 |llI. 24. 53. 28 |ded.l. Lande-- 8.56 


1 1/48! en long. géoc. 
IO,56 en long. hélioc. 
O, 19 en latit, géoc, 


de Halley augmentées de l'en". 3 


- augmentécs de l'err", 


Obfervations de Saturne pres dz fon 


| Différences 


Afcenf, droites 


Paffages au. mé- Différences Diff£rences | app. des étoiles 
Noms des étoiles| rid. en temps |des paffagesen| en Temps  |d'afcenf, droite, tirées de Bradley 
1784. de la Pendule. "Temps dela P. moyen. & de la Caille. 
Juiller| Saturne e 11^,57.2 8/4 o^. (o]Etopl 
8 du Scorpion|précédoit 3. 40. 8,6|35^.40'. 6',8|55".10..44..5|2567.54/ 4.3.6 
14|Étoile duSagitt.|précédoit I. 26.46,9|1. 26. 46,2 |21, 45. 6,8 |2 70. 20. 22,5 
2, £. du Sagitt.| précédoit O. 43. 20,5 |O- 4.3. 20,2 |10, 51. 49,8 |281. 13. 32,4- 
0. du Sagitt. |précéd. 0.36.28,2.0..36.27,9 | 9: .8:28,3.|282. $7. 1,8 
7. du Sagitt. - |préced. 9. 81. 18,30. 31. 18,1 | 7. 50. 486 264. 14.4.3,6 
-. |Saturne -I SI TI253525 709210. 6 comme cy: deffus 
8. du Scorp. - |précédoit 3- 39.49,9|3. 39-48.1 55. 6. $5|- - - - 
15|étoile du Sag. |précéd. I.26.28,2|1. 26.27,5 |21. 40.25, 4 |" - - - 
2, £. du Sagitt. |préced. 90.48. 2,00. 43. 1,7|10.47.13,4| * - - - 
o. du Sagitt, - |préc. 9,36:.9,4|0-.36. -9,1|. 9 3.453,60 | - e^ —.- 
7. du Sagitt, -|préc. 0.50. $9,7|90- 30«59,5 | 7.46.- S8|--. -. --- 
7 [Saturne C) 76 11^4.9/25!,6 OESOIMO comme cy -deffus 
8. du Scorp. |précédoit 3:139«/9/1541/3:3904293]65 [15/5 1-249 8| s Ems 
| 16jétoile du Sag. |précéd. 1:26:50 74 1:726:5 8,7. [2159 55-42, mT| 9 im e 
2,£. du Sagitt. |préc. 0.42.43,4|0. 42.43,1|10. 42.315,08 | - - - - 
o du Sagitt. -|préc. 0.35.51,2]0. 35. 50,9 | 8.59.11,8| - - - - 
7. du Sagitt. - |précédoit 0.30.41,I1|0. 30.409 | 7. 41.29,0| 4» --'- - 


| III. 44. 44. 1I 
I6|II. 40.25 |Ir 


— 


leri 
Juller|3* 58.23 (23 


»30.20 
56; X 


TE 


28. 49.15 


Déclin. appar. 


Latitude Boreale géocentrique -  - 


| Temps vrai | Temps vrai Temps moyen| Afcenf. droites de b Longitudes géoc. 
Iss à Avully. à Paris. à Paris, appar. de p | obfervées appar. de b 
Juillet obfervées. Auflrales. 


calculées par les 


déduites des obferv,| Tabl. de Halley. 


oppofition-faites le r4, 15 & 16 Juillet 1784 à Avully. 


Afcenf, droites 
app. de Saturne 
deduites des 


1784. 


— 


Juillet 


4 


I5 


obfervat. 
292^. gl. 2 g!! 
292. 5.27 
292. 5.22 
292. 5.930 
292. 5.932 
292. '0. 47 
292. 0.48 
292. O.44 
292. 0.47 
2002. 0:52 
Z9I«e 56. $8 
291.56. .5 
291.56. 4 
291. 56.15 
291. 56.12 


16 


Noms de étoiles. 


Saturne 
9, du Scorpion 
ét. du Sagitt. 
2. £. du Sagitt. 
o. du Sagitt. - 
7. du Sagitt, - 


Saturne. - 
9. du Scorpion 
etoile du Sag. 
2, £, du Sagitt. 
0: du Sagit, - 


7. du Sagitt. - 


Saturne - 
9. du Scorp. - 


Tab. Y, Ad pag. 342. 


étoile du Sag. 


Réfultat. 


Longitudes géoc. 


appar. de fr 


AO) 


Erreur des 

Tab, de H. |  Latit. géoc. 

en longit. de b 
géoc. obfervées, 


— II. 48 Qi 3 


e. 


11. 395.54. |292. 0,48 21. 52. 12 |IX. 20. 21.21 |lX. 20. 5,53 ||— x 1. 48 |O* 3 
II. 31.40 |291. 56. 9|21. 53. O |[X. 20. 16. 55 |IX. 20. 


9.27 


9 
[e] 


||2. £. du Sagitt.|plus Bor. - 
?. du Sagitt. -|plus Auttr. 
z.du Sagitt. -[plus Bor. - 


Longitude vraye für l'éclipt. de ? en oppofition - - IX'. 20*.56/.26/, calculée fur les Tab, de Halley augmentées de Pen.) 


Différences. |Différences cor-I Déclinaif, appar.| Déclin, appar. | Obliquité de 
des hauteurs rigées des effets des. étoiles tirces|de Saturne. dé- l'éci, employée 
métidiennes |de la réfract. &| de Bradley & de|duites des ob-|dansle Calcul 
obfervées. |de la parallaxe. la Caille. fervat. 235.21! 58.7" 
$e 5195.0. .0" 9? 07 0" -| -"Auftrales:- | Aüftrales: 
plusAuftralelo, $8.22 |o. 8.23,9 21?.59/.4.5, 8| 21?.5 1,22! 
plus Boreale| o. 6. 4 |o. 6. 3,8 2r. 45. 8,6 |2t. 51.15 
plus Bor. |o, 28.52 |0. 28. 54,5 |21. 22 28,1 |21. 51.23 
plus Auftr. |o. 10.59 |o. rz. x,2|22. 2.29,3 |21. 51.28 
plus Boreale|o. 50. 20 |o. 30.22,6|21. 21. 1,7 |2r. 51.24. 
LIC ICI (SES (o) (8 comme cy-deffu; 
plus.Auftr. |o. 43.53 |o. 7.349 - - - -|22. 52. 1x1 
plus Bor. - |o. 6554 p. 16-5959] 7 T 4-121552. 5 
plus Bor. - (0.29.38 |o. 29.40,6| - - - -|21.52. 9 
plus Auftr. |o. 10. 32 |o. 10, 1491, - - - -j21. 52.15 
plis Bor. - |o; 31- 8 |o. 31. 160,7| * - - -[2r. 52. 12 
- su X- QUUNONSG comme cy-deífus 
plus Auftr. o. 6.48.0. 6.49,8] ^ ." - -|gr. $2. 56 
plus- Bor. -/10, 5 2:5920: 97.9979] xx sd ers e TIO TUTO AER 
9::8:040/82101930::8657/ 5 oet eee - T IoTou5/0550 
Os. 9.26 [O2 '9,28)T.-— —. - .-|[214595.-X 
9.31.58 (0.3274 O$98| 7" -4 -.:-Bor. 53. 29 
Latit. géoc. | Erreur Erreurcen longit, helioc. 


des Tables 
au moment de l'oppo- 
fition. 


de f calc.|des Tabl. Lieu vrai du (9 
par les Tab.| de H. en| calculé par les 
de Hallev. lati. géoc.! "Tabl. de Mayer. 


— "er lE. 22?.59'.14." de Halley - —IO0!.56' 
o. 2, 50 |—0. 19 |llI. 23. 56.21 [de Cafini- -- 9. 4 
O, 2. 45 |—0. 15 |lll. 24. 53. 28 |ded.l. Lande-- 8.56 


1 1,4 $/ en long. géoc. 
IO, 56 en long. hélioc. 
€, 19 en latit, géoc» 


- augmentécs de l'err", 


Tab. II. Ad pag. 342. 


Vouft 1784. 


Differences |Differences cor-! 


Déclins.appar. |Déclin. appar.! 
des hauts. |rigées de la re- 


de Jupiter dé- ide Jupiter dé- Obliquite de 


mérid. ob. |fradtion & dc la| duites des ob- | duites des | | €clptique. 
fervées. parallaxe. fervations. obfervations, |255.27'.5$" 
- -[o*. o'. oll. Boreales. | Boreales. 


iftrale|o.. 34- 58 07.34. 41,7 12*,20..57",5| p 1,46. 16" 


mr. -|O. 59.16 |o. 59. 18,6 10. 46. 56.5 |11. 46. 15 
"SUO. Qu. O0 : 
Or.-|I. 53. 3 |1. 33e ',8 [10- 16. 17,7. [11. 49.55 
l(tr.- -|o. 24-25 |O..24.. 38, Y. |I2. 13- 57,6 |11. 49. 20 
l(tr,. -|0.-31. 33 |O. 31.- 56.5 |commecy-deffus| r1. 49, 21 
usi 2door pu na ms mruisnter eer. 4giox 
esos 

(. * |1. 35. 58 | 1. 56... 2,9 |comme cy-deffus 1 1. 52, 2 1 
ut.-[o.21.33|0. 21-359 |-* ^7. - -|I1.52.22 
ibo -40::25.8:34 [0.-28.-9 74 LI. T4 ES RS IE TS $2.20 
"T. 


TI. 5.14 [. 59 6:9 TbeUm s mLEX 99. X3 


M10. 0. O0 

0. -|1. 41. 45 | I. 4I. 50,4. |commecy-deffus'r1. 58. S 
MIL IO. I545T140; 35. $854.18 Lem o9 [DEL $8, 4: 
iuit.--19::22. 90:0. 22. $2,9 |. 7, «e ;9 «Ex. 99... 5 
Or.--|I.IO.58]|I.-II. I,3|- - - II. 57.58 


9c. |Erreur geoc. 
2, -des Tables | Lieu vrai du C) | [Erreur des Tables en longit. 
ibl. || de Halley calculé par les helioc. au moment. de 


y. |enlatit-géoc.| Tables de Meyer. l'oppofition. 


"m — ol 4!"| V5. 4?.14^.4.9",5|de Halley -r 0.4.5" 
i2 |- 0. 12 |V- 5. 12. 31,5 |de Catlini — 4. 24. 
r|— o. 22| V. 6.10.22,9 de De la Lande -F 4.55 
.8|— o, 21 |V. 8. 6.11,9 


j! - , 
AU "en long. géoc. 
Tab. de Halley diminuées de l'erreur 354 5. Bec 
(45 enlong. helioc, 
20 en latit. géoc. 


- augmentées de l'err". 


Obfervations de Jupiter prés de fon oppofition faites à Avully le 26, 27, 28 & 3o Aouft i734. 


Differences cor-| Déclins. appar. 
rigées de la re-| de Jupiter dé- 
fraction & dc la| duites des ob. 


parallaxe. 


lervations. 


Boreales. 


|Déclin. appar.! 
de Jupiter dé- 
| duites des | 
| obfervations. 


Boreales. 


0?.34/.. 41,71 12*, 204.54! 5| I?,4.6!. 1 6! 
O. 59. 18,6 10. 46. 56.5 |11. 46. 15 


1,:85. 
Q.- 2 4. 
O, S1. 


17:22, 


2,9 
1. 85,9 
8. 57,4 
5. 16,9 


50,4 
535,4 
5249 

1,3 


-"99n 


Lieu vrai du 
caleulé par les 


Paffages de | Différences : p : dens une | Bestes 
Jupiter au méti-| des paffages | Différences Différences Afcenf. droites appar.- e Jupiter * DE e» hauts, 
Nom: de étoiles |dien en Temps| en "Temps en Temps  |d'afcenf. droite. appar. des étoiles || déduites des m. oms de étoiles nw ob- 
1784. de la Pendule. |de la Pendule. moyen. tirées de Bradley.| obfervations, 4. H eI AM 
Aouft]Jupiter ^- — -|ra2^. o!rs'",rjo^. o". c 3 Aou. — MRUE. 
^. du Capricor.|précédoit - |o. 45.36,1 |07.45/.36/,2|1 1*.25'.55'.41523?.44/.28/,5|33 5". 10!. 24! Tt uc Dems sou oo 
26 |c.du verfeau |préc. - - |o. r.24,9 |o. 1.2449 | O.21.17,9 |554. 49. 6,2 |335- 10-23 26 |&. du Capric. |plus Auttrale|o, 34.58 
3-Np.du verfcauifuüivoit - -|o. 46.57,6 |o. 46. 57.7 |I11. 46.2 1,2 |346. 56.46,1 |335. 10.25 | 5-V.du verfeau|plus Bor. -|o. 59.16 
i upiteE s» 39 k- s - 9. o. ol 
Jupiter - ^-|r1^55.49',1|o.. o. o J 
c du verfeau -|précéd. -  1.43.52,3 |I. 43. 52,5 |26. 2.25.4. [309.. 0. 36,0|335- 2. 59 e. du verfeau -|plus: Bor. - ir. 53... 3 
47» du verfeau - réc. - - |ri.22. 5,4|1.22. 5,6 20.34.46,2 |314.27. 47,9 |335-. 2-34 25 |v. du verfeau - |plus Auftr.. -|o. 24.25 
A.du Capric. -|préc. * - |o.45. 6,790.45. 6,8 |11.18.35,1 |comme cy-deffu|335.. 3. 2 A. du Capric. |plusAu(tr, -|0..5 1.53 
5.Ap.du verfeau fuivoit - -|0.47.27.2|]0. 47.2753 11.53.46,4 | - - * *4335. 8. 0| 3.N.du verfeau;plus Bor. -|r. 25.22 
CÓ IEEE. plc VUES Ipitep^ 4-7] ps0 ee 495 OD o 
Jupiter -  - 11:551.20^9|o. o. o h 
&. du verfeau -|précéd. -  |r.43. 22,7 1. 43. 22,9 |25. 54. 58,2. comme cy-deffus |334..55. 34. e, du verfeau -|plusBor. - [1.35.58 
48 vXdur verfeau - prec. -— e Dr.21.35,7 1. 21-35,9 20.27-19,4 | *.— — 7 .- [334-55.- 7 29 v. du verfeau -|plus. Auft.. - |o. 21.55 
A.du Capric. -préc. - - |o.44.37,3|0-44-37.4 |11. 11.1069 | ^ ^ - - |334- 55-39 ^. du Capric. |plus Auft. - o. 28.34 
3. V.du verfeaufüivoit.  - lo. ADT SITO OSPASTMIS TAX 12-1456: 71 mor mum (334. 55.32 8.Np.du verfeau plus Bor. -ir,. 5.14 
Jupiter - - |11^42^25"2). o. o comme: cy -deffus 
&,duverfeau -|précéd. 9  1.42.293,0|1.42.23,2 |25-40. O,2.| - - - - $834-409.936 Jupiter - o -.[|- E» O;- O.- 6 
30|v. du verfeau -|préc. - - |1.20.36,2|1.20.36.3 |20. 12.25.12 | - - - - 834. 40.11 50 c du verfeau: - |plus Bor. -|1. 41.45 
A. du Capric. -|pré. - - |o.43.37,6|0.43-37,7 10-56.153,09 | - - - - |334: 40- 41 | y. du verfeau -plus Auft.. - o. 15.51 
c.du verfeau |fuivoit - -|o. 0.53.7|0. 0.53,7| O- 8.26,8.]- - -.- 334. 40.39 ^. EN 3 ps dd - |0.. 22.50 
8.V.du verfeau|fuiv. - ^- /|0.48.56,5|0.48.56,4 |12. 16.. 6,6 | - -. - - 1884. 40-39. | (3 V/.du verfeau|plus: Bor. -- 1.10.58 
Réfultat. 
: Longit. géoc. || Erreur xm MM Latit. gc p 
TTemps vrai | "Temps vrai |T: Afcenf.. droites/Déclin. appar.| Longitud. géoc.| appar. de 9 'Tabl. de |Eatitud.. géoc: appar.|appar. de 2. | des Tables 
1784. 3 Avull 2 jum xd md eus dE "d To um appar. de 2; tirées des Tables| Halley en| de 2; obfervées.. tircedesTabl | de Halley 
y pP 2 
Aout. obfervées. Boreales. obfervées. de Halley. long. géoc. de: Halley. |en latit.géoc. 


26 |115,56!, 9! 
2:7) | 112/52. 1 


28 L1. 47.53 
39 |11. 59.18 


2. 29.21 2. 


II. 87.37 |11. 38. 3I 
II. 33.39 |11. 34-5 
II. 24.54 |II. 25.15 


8.57 


2. 10. 34. 


335. 


3. 


O|II. 49. 
334- 55. 35|11. 52. 
334. 40. 39|11. 58. 


13^,41.,4.5 11.421,57! |55 5? 1024 | 11.46.15" XL. 27.42.56! X 2,45, 4 9! 

22 |Xl. 2.35. 3]|XI. 2. 35.58 

20 |XI.2.27.12|X].2. 28- $ 
5 |XI. 2. x1. 29 |XI. 2. 12. 26 | 


Latitude géocentrique Auttrale - - - - 


1- 21.59 
9 


I 204i es 


-E-: 0453! |1*:20' 36" Aouft. | 1^. 20! 32 
I OSss T. 30754 
-4- 0.53 
-41-09.573|1.21. 


He 


I 


I. 


20.37 
* 20, 4I 
20. 48 


- LI - C5 


Loco 


m0r.22 


xc (oT etel d 


^^ 


V. 


"Tables de: Meyer. 


8-631 I.9 


Longitude vraie für l'Ecliptique de Jupiter en oppofition XT. 2^. 55^. 40", calculée par les Tab. de Halley diminuées de l'erreur Qusvédiups hellde 


- augmentées de l'err". 20 en atit. géoc. 


56.5 
24.7 


7,8 |10. 16.17,7 11. 49.25 
38:1 


BE I3. 57,6 |11. 49. 20 
comme cy -deffus| x x, 49. 2I 


comme cy - deffu: 


comme cy- deffus 


*|rr. 49.21 


II. 52.2 
za ere 
7[tI. 55.20 
SINIT 52*T5 


I 
2 


2 t 


2.2 


1:1515/8; 08 
SII: 84 
SA ET:058755 
Ir. 57.58 


[Erreur des Tables en longit. 
helioc. au moment de 


4! Vs 4^.14/.43/,5|de Halley 
— 0. 17 | V«—.5. 12, 31,5. |de- Caffini 
V. 6.10,22,9 |de De la Lande 4- 4.53 


l'oppofition. 


4 c..43!!| 
— 4.24. 


$54" en long. géoc. 


Tab. II. Ad pag 342. 


Obliquité" de 
l'écliptique. 
2:5-. 271! sg! 


——— 


Tab. IIT. ad pag. 342. 
Décembre 1784 & 5 Janvier 1785. 


| Différencee | Différences | Declinaif. appar. |Declin. app 

des hauteurs corrigées de la des étoiles tirées de la Planéte|Obliquité de 
métidiennes | refracdtion & — de Bradley & |déduit-s des| l'éclipnque 
obfervées. dela parallaxe. ^ de Mayer, j|obfervations. |23^. 27. 584 


20 jones. ol | Boreales. | Boreales. 
lus Auftrale|o. 531. 48 |0?.3 1.48" ,6 229.32/.56/,4|23?.4!. 2 5" 


lus Auft, |o. 57. 59 |o. 37- 59, 7,22. 26. 33, 623. 4. 33 
ius Bor. |o.21.15 |o. 21. 13,4 25. 25. 49, 4|23. 4. 36 
lus Auft. 0.45.55 |o. 45- 55, 9 22. 18. 53, O|23. 4- 49 
lus Auft, |o. 32. 34. |O. 32. 34» 7 22. 31. 54, 8123. 4. 29 
us Bor, |o. 51.24 |o. 31. 245 6 25. 35. 58, 8|23- 4. 34. 
us Bor. jo.rr. 4-|o.rr. 452|23. 15. 38, 423. 4 54- 
jus Aufl, |o.-31. 11 jo. 3t. 11,6|22. 33. 144 5|23- 4. 26 
us Auft. |o. 23. 41 |o. 27. 41,622. 36. 34, 7|23. 4. 16 
us Auft. |r. 4.58 |r.. 4. 39: 3|2 1. 59. 58, 8|23. 4. 38 
us Auft, 9.57.4510... 5 7-45,2|225. $6. 41, 60|23..4. 27 


vas PCT Korere "uie 
us Auft. |o.33. 0]|0.33. 90,6 commecy deffus.|2 3. 


un 
* € 
J 


! 
oc 


1 


: Tab. III. ad pag. 342. 
Obfervations de la Planéte d'Herfchel pres de fon Oppofition, faites à Avully le 25 & 29 Décembre 1784 & 5 Janvier 1785. 


Paffages de la |Différences des Retard de la Ascenf. apparente Ascenf. apparen-! Différences | Différences ^ Declinaif. appar. [Declin.. app 
Planéte au mé| paffases en Pendule  for| — Différences des étoiles tirées tes de la Plane-| : des hauteurs corrigées de la des ctoiles tirées de la Planéte Obliquité de 
1784. Noms des étoiles. — 'ridien en Temp:| Temps de la le [. moyen|d'ascenf. droite- de Bradley & | te déduites 1784.| Nom: des étoiles métidiennes | refraction. & — de Bradley & |déduit-s des l'écliphque 
de la Pendule Pendule.  |pend. l'interv. de Mayer. des obfervations. obfervées, dela parallax. — de Mayer, obfervations. |23^. 27/. 58/4 
————- —————————— [————— ——— ———— — - ———|——— NX cust Clic AE PCR. ids tuendo, oc nir t cde, 
Dec. |JPlanéte - - -|:2^38436"c|o. o. o, | - - -|- - - -|- - - -|- - - «-| Déc |Plaéte - - -| - - - los, o. o" | Boreales. | Bore«les. 
A. du belier -  |précedoit - |[5. 17. 30, 6| - - o", 8|797.55'.52'",9| 26?.50*.12',7 106*, 6. 6!l A. du belier - |Plus Auftrale|o, 31. 48 |0*.3 1.48. ,6 229.32/.36,4|23?.4/.2 5! 
&. du belier -  |précedoit - |5. 8.25,5| - - o. 8|77. 19. 14, 5|- 28. 46. 52, o 106. 5.47 a& du beier - |plus Auft, |o, 37. 59 |0. 37 59, 7,22. 26. 33, 6|23. 4. 33 
* des Pleyades |précédoit - |3.29. 3,09| - - o. 6|52. 24. 29, 1| 53. 41. 28, 5 106. 5.58 w. des Pleyades |plus Bor. |o.21.13 |o. 21. 13.4 23. 25. 49, 4|23. 4. 36 
y. préc. du taureau|précédoit - |2. 50. 25, 5| - - 0, 5/42. 45. 30, O| 63. 22, 22, 9.106. 5.553 y. préc. du taureau|plus Auft. |o. 45. 55 |o. 45. 55,9 22, 18. 53, 0/23. 4. 49 
7. du taureau - j|précédoit - |2. 534. 345 3| - - O0. 4/58. 45- 1,4| 67.20.57.0|106. 5.58 T. du taureau - |plus Auft, |o, 32 34. |O- 32. 34; 7 22. 31. 54, 8123. 4. 29 
25. |étoile d'orion - |précédoit - |2. 19. 11, 6| - - o. 4|34. 53. 43, O| 71. 12. 18, 3|106. 6. 1 25. |*toile d'orion pls Bor, |o.51.24 |o. 31.24, 6 25. 35. 58, 8/23. 4. 34 
H. des gemeaux |précédoit - |1.13. 6.1| - - o, 2|18. 19. 34. 7| 87. 46.23, 3|106. 5.58 H. des gemeaux |pls Bor. |o.rrx. 4-|o.rr. 4,223. 15. 38, 423. 4. 34. 
j. des gemeaux |porécédoit -'|1. 2.17,3| - - o. 2|t5. 36. 55.9| 90.29. 6,3|106. 6. 2 7. des gem. pls Auft. |o, 51. 11 |o. 31. 11,6 22. 33. 14, 5 23. 4. 26 
| des gemeaux |précédoit - |O. 54. 15, 8| - - o, 2|!3. 36. 13, 7| 92. 29. 46, 4|106. 6. o M. des gem, jls Aufl |o. 27. 41 |o. 27. 41, 6/22. 36. 34, 7123. 4. 16 
d. des gemeaux |précédoit - |o. 25. 38. 5| - - o, 1| 6.25. 359, 2| 99. 40. 23, 3,106. 6.2 d. des gem. pls Auft. r. 4.958 |r. 4-39:3|21,. 59. 58, $123. 4. 38 
e. fuiv. des gem.|précédoit - |o. 11. 58. 5| - - o. 0| 3. O. 7.0|103. 5.51,0|106. 5.58 w. fuiv. des gem.|plus Auft, |o. 7,45]|o. 7.455222. 56. 41. 6|23. 4. 27 
CHERYL iigokecu. dp REL IRURE pape uec becue e c rper cd SESS re EI TIRE ice CESAR 
Planéte - - Io/2Ils14750. 0,0» |i ms zwdelemm c Eetseul- mee tee hes Planete ucc ae d oSEOL 
^. du belier *  |précédoit - |5 16 45,8| - - o. 8|79. 24. 39. 1|. 26. 50. 11, 8|105: $4. 5I ^. du belier - j|pblus Auít. |o.33. 0 |0.33. 0,6 commecy deffus.|25. 5. 37 
a. du belier -  |précédoit - |5. *7.41,0| - - o. 8/77. 8. 5,1, 28 46.51, 1|105. 54. 36 &. du belier - |plus Auft. |o. 39. 11|0. 39. 11, 7- - - - |23.5.45 
3. des Pleyades |précédoit - |3.28. 18. 5| - - o. 6|52. 13. 19, 8. 53. 41. 27, 9|105. 54.4.8 3. des Pleyades |plus Bor. |o.20. 12 |o. 20. 12.4- - - - |23. 5.37 
V. préc. du taureau|précédoit - |2. 49. 40, 8| - - O. 5/42. 32. 17, 6, 685. 22, 22, 61105. 54.40 v. du taureau - |plus Auít. |o.46. 56 |0. 46. 56,9- - - - |23.5.50 
29. |T. du taureau - |précédoit - |2.33. 49, 9| - - O0. 4.38. 33- 53, 5|. 67. 20. 56, 7105. 54.50 — |v. du taureau - j|plus Auft. |o. 33. 47 |o 38.47. 7- 2 ue [29:542 
«. d'Orion -  |précédoit - |2. 18. 27, 0| - - 0. 4/34 42. 32, 7. 71. 12. 18, 2|105. 54.51 29. |étoile d'orion - |plus Bor. |o.30.16 |o.30. 16,6.- - - - 23.5.42 
H. des gemeaux |précédoit - |1. 12. 22. O| - - O. 2/18. 8.531,53 87. 46. 23, S|105. 54.55 H. des gemeaux |plus Bor. |o. 9.56 |o. 9.56,2- - - - |29.5.42 
*. des gemeaux  |précédoit - 1.32, 8| - - 0. 2/15. 25. 46, 6 90. 29. 6, 8|105. 54.53 7. des gem. plus Aut. |o.32.18]|0.32.18,6- - - - [23.5.33 
M. des gemeaux |précédoit - |o. 53. 30, 8| - - o. 2|12.24. 56, 9. 92. 29. 46, 9|105. 54.44. p. des gem. plus Auft. |o,28.58.|0.28.58,6|- - - - 23.5.33 
d. des gemeaux |préédoit - |o.24. 53, 0| - - o. 1| 6.14. 31, 3. 99. 40. 24, 1|105. 54.55 d. des gem. plus Auft. 'r. s.93r1|r. 5.32,83|j- - - - 23.5.81 
&, 2. des gem.  |précédoit - |o. 11. 14, 1| - - o. o| 2. 48. 59, 2 I0$. 5. 51, 9|IOS. 54, 5I 
1785. Planéte - - - uas eL. X ECERMEN ERO STORES RENNES BUB 15859 blanete eausa sue "LOS OLIO 
Janvier.|z. du belier - — |précédoit - |s. 6.23.2| - - x 1|76.48. 39. 5| 28.46:29, 7/105. 35. 9 |Janvier.|z. du belier - |plus Au(t. |o. 4o. $9 |9- 49. 59,7 comme cy deífus 23. 7. 33 
H. des gemeaux |orécédoit - |r. 1i. 3,c| - - o. 2|17. 48. 439 O| 87. 46. 24, 1|105. 35. 7 H. des gemeaux |plus Bor. |o. $.16|o. 8.16,2|- - - - |28.7.22 
w. des gemceaux j|précédoit - |x. o.1:i4,6| - - o. 2|15. 6.10.4| 90-29. 7.2|105. 35. 18 7. des gem. plus Auft. |o,34. 10]2. 34. IO, 7]- -* - - [23.7.25 
5. |MW. des gemeaux |precédoit - |o. 52. 13, 0| - - Oo. 2|13- 5.26,6| 92.29. 47, 4|105. 35. 14. 5. |M. des gem. plus Aut. |o. 30. 43 0.39. 45 6- - --- |[z3: 7. 18 
d. des gemeaux |précédoit - |o. 23. 35, 7| - - O. 1| 5. 54. 55, 1| 99. 40. 25, O|105. 35.20 d. des gem. Jus Auft.. |x. 9.18 |i. 7.19,2|- - - - [23.7.18 
9. des gemeaux. ||uivoit - |o. 4.56,3| - - O. O| I. I4. 16, 7/106. 49. 40, 4|105. 35. 24 9. des gem. plus Auft. |o. 45. 58 |0. 45. 58, 9122. 21. 46, 9.23. 7. 26 


e — ————— ——————————— ————— —————————MM: 
Réfultat. 
v Accenfions droi- | Longit, géoc. appar. 
Temps vrai à Temps vrai à |Temps moyen tes appar, de la Dédin. appat. del ongit, géocent. ap-| Latitud, géocent. | de j^ Pao. "i i Latt. géoc, | Erreur des Tables 
Avully, Paris. à laris. Planéte obfer. |la Plan. obfervéez| par. de la Planete appar. de la Plan) Tables Conn. d. T.! dela Plan, en TUNE 
vées, obfervécs obfervées. 1787. | Tables id, |long. gcoc.|latit. géoc. 


Dec. 25 125.42! 42" | 125.28! 18/|12^,29/.31^|106^. 6^, 6! |23".4/.3 1! Bor. ILE. 1 4*. 464, 54/09, 2 5! 57! Bor.|IIE, r4. 47. 9" 07.25^.25'| 4-15" | —32" 
2912 24.17 I2. 9. 53 12. 13. 3 |105. 54. 5o |23. 5. 34. WI. 14. 36.34 0.25. 51 Ill. r4. 36. $2.]0..25..28.| -- 18. | — ?3 
Jav. sis. 52. 15 [11. 37. 51. |11. 44« 15 |105. 35. 17 |23. 7. 22 Ill. 14. 18.35 |0. 25. 43 IL z4. 18.41/0.25.92| «- 6 ' — 11 
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Addition à l'obfervation de l'oppofition de la 
Planéte d'Herfchel. 


Aprés avoir achevé & mis au net mes calculs des 
obfervations de la Planéte 4'Herfcbe] j'ai recu la connois- 
fance des Temps pour l'année 1787, dans laquelle on 
trouve des Tables des mouvemens de cette Planéte; j'ai 
calculé anffi- tot la longitude & latitude" géocentrique de 
la Planéte pour les trois jours oü je l'avois obfervée, j'ai 
mis à la fuite du réfultat des obíervations, leur différence 
d'avec le calcul des tables. Ces différences devroient étre 
les mémes pour les trois jours, on verra que le réfültat 
du 5 Janvier différe un peu des deux autres, c'e(t pour- 
quoi en prenant une moyenne entre ceux du 25 et 29 
Décembre, &laiffant de coté celui du 5 Janvier, Je trouve 
que les Tables donnent une longitude géocentrique de r6" 
trop grande, & une latitude géocentrique de 27" trop 
petite. : 


D'aprés cela il füit que Poppofition a eu lieu le 
$ Janvier 1785 à 17*:46' Temps. moyen à Paris, 


La longitude vraye de la Planéte fur l'écliptique Étoit 
alors de 3*.14?. 22^. 52! 


& ía latitude géocentrique Borealede - - 0525/57". 


COM- 


wi ) 544 ( $55 
COMMENTATIO 
DE 


EC.ILIPDSL.50LLs5 


Anno i779 die À Iunii Obferuata, 


Auctore 
STEPHANO RUMOVSKI. 


64 m 


I? parte I, Ac&orum Academiae Scientiarum ad annum 
1779 edita de Eclipfi hac differens deficientibus tunc 
temporis obferuationibus, coactus fui ex comparatione bi- 
narum tantum Petropolitane fc. et Góttingenfis in errorem 
Tabularum Lunarium inquirere; id circo correctiones ibi 
'€erutae merito dubiae videri poterant. Poftquam vero ad 
manus peruenere obferuationes eiusdem Eclipíeos in aliis 
locis peractae, reuocaui eas ad calculum, et cum ad eas- 
dem propemodum deduc&us fim conclufiones, conftitui cal- 
eulos meos in confirmationem | antecedentium | determina- 
tjonum breuiter coram Academia exponere. 


$. 2. Initium faciam a relatione ipfarum obfer- 
vationum : i 


Petropoli Initium. 225. 0'25!, t, v. Latitudo 59*.56/. 25" 
Finis 29. 22.2I. 

Góttingae Initium 20. 9.55. $1, $1. 94 
Finis 21. 25. 22. 


War- 


et25 ) 345 ( $53 


Warfowiae Initium 21.5. 14^, 35^. t. v. Lutitudo 52.144 o" 
Finis 22. 10.42 
Cremifani lnitum. 20. 37.15. - .-  * 48. 39.86 
Finis 21. 25.26 
Vitraiedi lnitium 19. 43.52 - ^- - 52. 5. 0 
Finis wer. 4. 49 
Dresdae  Initiüim 20. 31.21 ^ - :- 7" 51. 2.54 
Finis er. 26.27 
Mifniae Initium 20.29.45  - .- - S51. 9. 
Finis 21. 35. 58 
Maffiliae Finis PO. $14,261 0 Ls eer imo Rr, Ag 


Affumtis elementis Tabularibus iisdem, qualia in 
differtatione memorata exhibita funt, vbi in Longitudine 
Lunae momento 20^ refpondente loco 35! legendum ett 
23'. computo inftituto obtinui. 


Long. D | Latit. 2) Parall. Parall : Dam, D) 

Loca vera. vera Long. 2) Latit. C) | appar. 
Petrop. pro initio|g2*. 23^.15 |1^. o' 46,"9|-1-12'.53",1 |— 38^. 53/51 IOI2,"2 
pro fine p 14. 821 5 255 3 18.9 | 36 03 | 101344 
Gótting.pro initiog2 4 54.2| 59 7.2 29 $4.1 56 517 | 10100 
pro.fine |g2 50,516, 1, 3. It 22 28.3 32 41,3 | 1012.6 


Waifov, pro initiog2. 16 46,5 12.7 0025.2 33 45.4 | IOI2.I 
pro fine |p2. 52 42: |I. 3 27.I T5. 39,5 31 I2,0 | 10138 
Cremif. pro initiolg2 11 25.5 59 42,6 29 42,0 32 25,3 | IOEL;3 
pro fine |g2 40 18.8.1 O r9, 24- ITI 29 41,5 | 1013.2 
Vltraject. pro initiolg2 o $9 58 43.2 31: 39,5 538.55.8 | 1009.0 


- 
[o] 


pro fine |p2 ,gr , 3. |1. 3 1g 24. 25,3 54 650 | ror 1,9 
Dreíd. pro initiog2 12 1r.53| 59 46.8 28 15,6 55 IOj4 | tor1o,8 
pro fine |£2 49 35:5$j1.. 3: IO.I DT 31 58,2 | 10129 
Mifniae pro initiog2 8 22 39820, 28 26.4 535 28.4 | ICIOT 
pro fine [B2 49 48:2 1 3 I155 2I. L4 $1 44.5 | 1012.8 
Maffil. pro fine |B2 29 42 .|1. X 22,1 33 59,5 | 28 43:1 | 10113 


Aca Acad. Imp. Sc. Tom. VI. P. I. Xx $. 39: 


ef2 ) s46 ( See 


6. 3. Si nunc correctio fümmae Semidiametrorum 
Solis. et Lunae dicatur 9, Latitudinis Lunae y et Paral- 
laxis Lunae z, pofita : Diametro Solis r5. 47, ,5 — 94.5",5, 
pro tempore coniunctionis obtinebuntur fequentces expres- 


1,64y-- 
3:50y— 
5,14y— 
1,5 9y3- 
4456y— 
6,15y— 
2,37J-- 


1,80)-- 
3:563— 
4,66y— 
I,90J-- 
6,28y— 
8, I 8y— 
1,84J-4- 
6,05 y— 


fiones: 
Petropoli ex initio 23^. 5', 3'-- 2,379— 
ex fine 23 7 373— .3,8994- 
Hinc I. 34.— 6,2684- 
Góttingae ex initio 21 41 43-- 2,535— 
ex fine 21 42 IO— 448704 
Hinc II. 27 — 7,2004 
Warfíoviaeexinitio 22 25 553-F 2,920— 
ex fine 22 28 29 —10,6 804-10,54— 
Hinc III. 156 
Cremifani ex initio 21 
ex fin€ 22 2o 
Hinc IV. 
Vltraieti ex initio 21 21 52-1 2,158— 
ex fine 21 21 5— 5$,7604- 
Hinc V. — 45 — 5,919 
Dresdae ex initio 21 56 48-- 2,550— 
ex fine 21 57 37 — 6,51ó04- 
Hinc VT. 49 — 9,0604- 
Misniae ex initio 21 56  9-L 2,51à0— 
ex fine 21 56 44 — 6,2904- 
Hinc VII. 35 — 8,8084- 


T3 89)— 


I,397 
2,167 
3,57T7—O.. 
1,797 
3,067 
44,85T7—0O. 
947 
5,82't 


—13,6004-12,91y-- 5,76m-0. 
58 27-F 3,120— 2,61y-- 2,217 

5 —33:899--33,777—15,777 
218 —37,010--36,38* - 17,987 


I,717 
I,207 
1,887 
I,88'7T 
2,847 
5,727—0. 
1,867 
3.6971 
5$,55"1—O. 


Pro 
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Pro Maffilia non comparet hic momentum coniun- 

étionis, quia Latitudo Lunae apparens praecife aequalis re- 
yug E pr q 
. periatur füummae Semidiametrorum Solis et Lunae, 


$. 4. Obferuationes, ex quibus aequationes iftae 
deductae funt, non omnes pari gaudent exacitudine: de 
certitudine initii aeque ac finis Petropoli obíeruati intime 
conuicus fum, id circo obferuationem - Petropolitanam 
fundamenti loco fubíternere non dubito.  Cremifani ve- 
rum initium Eclipfeos obferuare non licuit, et in computo 
pro initio eiusmodi momentum adhibitum eít, quo obfer- 
vatori contactus limborum Solis et Lunae fenfibilis iam 
apparuerit: par ratio eft cum initio Dresdae .obferuato. 
Quam obrem Cremifani ac Dresdae momenta initii iure 
aliquot fecundis minuere licebit, fi aequationes inuentae 
id fuadere videantur. 


$. 5. Quoniam in aequationibus, quas praebent 
obíeruationes Warfouienfis et  Cremifanenfis cocfficientes 
ipforum à, y et z funt admodum magni, eae tuto ad 
eruendas correctiones in vfüm vocari nequeunt, et leui 
adhibita attentione patet aequationem V minime cum re- 
liquis confiftere poffe, Sepofitis igitur aequationibus pro 
Waríouia, Cremifano et Vtraie&to videndum eít, quinam 
proxime valores pro O, y et c f(ubítituendi fatisfaciant 
reliquis aequationibus: nempe 


Xx2 I. 54 


et52 ) 848 ( Ge3e 


I. 347 6,268 -- 5,145 — $57 1 — 0. 
1l. 27— 7,200 2- 6,15 y —4,85 1 — O. 
VI. 49— 9,060 -31- 8,18» —5,72 T — O, 
VII. 35 — $808 -- 7,89) — 5,55 7 —O. 


Numeri harum aequationüm  abfoluti, ob incertitudinem 
qvae ipfis obferuationibus praefertim initio ineffe poteft, 
prorfus exacti effe nequeunt, id circo plenarius earum cons 
fenfus minime eft expectandus. In definiendis itaque cor- 
reétionibus ita erit procedendum, vt faciendo non nullas 
hypothefes pro valore ipfius z videamus, quinam proxime 
pro à et y valores fint fübflituendi, vt fatisfa&um fit al- 
latis aequationibus, — Ex  multifaiiis Beati Lexe/] dis- 
quifitionibus conftat valorem ipfius -c, fiue affirmatiuus 
fiue negatiuus ille fit; nusquam 3 fcrupula fecunda exce- 
dere, et menfura Diametri Solaris Cremifani capta mon- 
firat Tabulas praebere Diametrum Solis 5" iufto maiorem; 
fingendo igitur pro 7 et 9 varias hypothefis, modo limi- 
tes ipfius z inter —1 et — 9, et ipfius à inter —2 et — 5 
confiftant, minimus valor ipfius y, qui aequationibus no- 


ftris. proxime fatisfacit, reperitur y — — 7, ct maximus 
4-——14,7 et vt plurimum recurrunt y— — 12 et 
y-—-— 15. "Tutiffime igitur a&urum me exiftimo, fi fta- 
tuam 7 —— 1, 0-—4,ct y 2— 15; quo pofito fcquen- 


tia momenta refultabunt : 
Petropoli ex initio 25". S5. rg! 
ex fine 29. $2 9 


Góttingae ex initio 2r. 4r. 52 
ex fine 21.9 48. 94 


Drcs- 
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Dresdae ex initio 21À. $7... X) 
ex fine 21. 56. 46 
Misnia ex initio 2f. 56. 2I 
ex fine 21. 55. 54. 


6. 5. Vt iudicium ferri queat de exacitudine cor- 
re&ionum fupra allatarum, quaeri conueniet ex momentis 
coniunctionum ex initio ac fine deductarum eiusmodi mo- 
menta, quae vel prorfus non, aut vix pendeant a corre- 
&ionibus d, y et z. — Refumtis igitur expreffionibus fu- 
pra relatis habebitur eiusmodi tempus coniunctionis: 


Petropoli 25^. 5. 15/-F 0,28 9 -- 0,097 y 4- o,21 m. 
Góttingae 21, 41. 532 — 0,07 0 4- 0,46 y -- 0,18 gr. 
Dresdae 21. 57. Oo 4-0,040 4-7 0,56 y 41-045 m. 
Misniae 2r. 56.18 4-0,31903- 0,13 4- 0,47 7. 


Momenta coniunctionum pro Petropoli et Misnia hoc mo- 
do elicta tribuendo ipfi y. valorem — x3 nullam fübibunt 
mutationem , pro Góttinga vero et Dresda refültabunt mo- 
menta paucis fecundis diuerfa ab iis, quae fupra reperta 
funt; id circo valores pro à, y et c fupra allatos fi non 
pro veris, aft faltem vero proximis iure affumi poffe exi- 


ftimo, 


6$. 7. Mulc&ata iam Latitudine Lunae r2" ad cal- 
culum denuo reuocaui obfíeruationes Warfouienfem,  Cre- 
mifanenfem et Mafflienfem, «et computo peracto reperi 
momentum coniunctionis ; 


Xx g War- 
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Warfouiae ex initio 225,26/,21/-- 2,880— 2,92)-- r,9rqT 
ex fine 22. 26.20 — 8.800-- 8,63y— 5,82 m 


Hinc HI. —  I—II,680--10,95y— *7,757—0. 


Cremifani ex initio 21.58 58-- 3.070— 2,56y-- 2 1g 
ex fine 21.57. 52—14,2104-14,12y— $,007T 
Hinc IV. —  66—17,280-r16,68y—10,19m-0. 

Mafüliae ex fine — 21.22.33—14,9701t14,86y— 7,947. 


Hic primum obferuo .differentiam Meridianorum Cremifa- 
num et Maffiliam inter independentem a correctionibus fe- 
qui 35*. ig!,;.et pofito TE, à—:5-4 6t y, 
fatisfieri aequationi pro Cremifano, vt tota correctio La- 
titudinis fit — 137, momenta vero coniunctionum et Lon- 
gitudines locorum à Meridiano Petropolitano :«computatae 
prodibunt , vt fequitur: 


"Tempus Longitudo 

coniunct. a Petropoli. 
Petropoli ex initio 23^. 5^. r3" 
Exc huie: 1229:2 98 Mà 


Góttingae ex initio 21. 4r. $2 19, o 1. o 1 
ex fine 214-9 924. IB. 55 
Warfouiae cx initio 22. 26. II 57. 2 
ex fine — 22. 26. 54 56. 15 
Cremifaniex initio 21. 58. 46 X... um di 
ex fine DX VES. Me epe Eae 
Dresdae ex initiQ "Za: $93) ^t nr d. 12 
ex fine 2I. 56. 46 px. 
Misniae- ex initio ^21:.:. 56. 21 1. (1:60 258 
ex fine 2r. $9!5Q. Jut. m. 
Maffliliae ex fine ^X EAR 1:99. 44. 


— 


PCM 
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$. 8. Difcrimen, quod hic occurrit inter Longi- 
tudines non nullorum locorum a Longitudinibus eorundem 
per alias obfernationes ftabilitis, non tantum eft, vt illud 
incertitudini ipfarum obferuationum tribui nequeat, excep- 
ta Longitudine Warfouiae ex fine deducta, quae non ali- 
ter ad confenfum cum cognita reducitur, nifi in fine Wac- 
fouiae obferuato loco ro' legantur 9. Cum itaque tem- 
pus coniunctionis Petropoli fit 23^. 3^. 12", et Longitudo 
eiusdem a Grenouico maior 2^. 1^ 20" vix (tatui queat, 
habebitur tempus coniunctionis ad Meridianum Grenouicen- 
fem 21^. r!, 52/, pro quo Longitudo Solis reperitur 85?. 
2?! 22/4, et cum Tabulae Maieri pro eodem temporis 


momento dent Longitudinem Lunae $5?. 2'. 8",r et La- 


o 


ticudinem 17. 4/. 19",5 prodibit correctio earum in Lon- 
gitudinem -1- 14,3 exiftente Latitudine Lunae r?, 4/. 6'.,3. 


$. o. Circa eandem Eclipfim Dresdae et Cremi- 
fani Oobfíeruatae funt diftantiae cornuum, quas licet ad 
tempora coniuncionum eruenda iuxta methodum Beati 
Lexell non fatis aptas reperio, attamen ad calculum illas 
reuocare et computum Academiae exponere ideo duxi, 
quod in Calendario Berolinenfi ad annum r785 extítet 
computus Cremifanenfium a Patre PZx/mi/linero | inftitutus, 
ex quo tempus coniunctionis ad Meridianum Cremifa- 
nenfem concluditur 21^, 58', r5", corre&io in Longi- 
tudinem -- 23 «et Latitudinem — 21^".  lnitium facturus 
a Dresda calculum Parallaxium. pro. fequentibus. primum 
momentis inftitui: 


Tem p. 
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Temp: ver, |; Latit, 2 | Parall, | Parall. | Latit. 2 |:Diam.3 
Dresdenfe, vera, Long. 2 Latt appar. appar. 
25951^217P $9g.285,71695',3 2119" ,4| 1458/55 | 1616,8 
20.40. O | 59.5$,5 | 1645,1 |20806,6 | 1517,7 | ror r,1 
20.50. O |1r. 0. 32/4 | 1582,7 |26044.9 | 1587,5 | 1011,2 
21. O. O |1.' X. '6,5"| 1519:2' -1929,6-| *65:4;9-] PO TT,9?1 
ZX740.'07"|1. 1740;,6 |'115'3;7 | rO1. 1,07) 155 $70'Q a o POUE 
b1.20, OO |1. 2.1459 [1158 1,7 | 104772:5 | 178 7:4. TO 2,4. 
21.30. 0 |17/2.48,8 1 150$,4 | 1901 7,1 | 1851,7 | 1012,7 
Lx aco Osea e C cc ó ees | 1260,0 |1898,1'| I891,8 | ITOI2,0 
$. 10. Hinc pro momentis obferuationum per in- 
terpolationem elementa calculi. fequentem in modum de- 
termipabuntur. | 
"Temp. vero - |Diftantia |:Diam, 2) | Diftant. | Parall | | Parall. 
Dresd. Corn. | appar. | Centr. |Long. | Lat. Q 
20?.5 14. 21! | e 101C/.9 /1958/, 4. 1695,6 i 10 4. 
0.29.38. ./755  1054,0!l,s|ro10,9 (1863,95 |1655,9.|20853.6 
b.28. 39585511440: 46,.; |I931,0,,1|2,848,7.-|1645,8 |1081,0 
€. 20. 47:558 5 | E98. 51 1011,5..|17 713,5. |1598,6 2055.2 
d 52. X4..|14.52  |1011,5 |1751,9 |1568,4. |2037,4 
[4 57.55 15,15 IOII,744|1482,L. |1537;8 |2021.I 
ro 59.50 115.40,8 |I1O1 1,8 |1718,3 |1520.2 |2011,8 
£21. 4. $2,//7| 15.38 IOLI,9 :|1719,8 |148 7,3 |1996,1 
b ,11435:5|154, 8,7 |LO 15,1. |1735,8 |I445)3 1974.6 
i L4. 4E: fI4. 46,7 |I012,2 |1753,6 I420,0 |I1964,5 
k 18.936  |14..,C.$ |1012,3. ]1769.9 |1391,8 |1951,9 
! 25.19 /11.46,7 1O12,6 |1828,L. |1342,8./.1931,3 
JH 28. 19 |IO. 23,3 IOI2,7 1858.4 |1320,7 |1022,2 
n 80. 58 (Jo IOI2,7 |1880 4 |1301,3 |1914.2 
2rT36. 2 o 1012,8 |1960,5 [1260  |1898,2 


Cal- 
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Calculo vlterius producto pro tempore coniuncio- 
nis obtinebuntur fequentes expreffiones: 


Initium 21^. 56, 48! .,- 


I1. 5622 H- 


a4 21. 56. 32 -1- 
b 21. 56. 48 
€ 2I. 56. 19 -]- 
d 21. 56. 35 -- 
e .2I. 56. 45 -1- 
f^. 21.,.56. 23:45. 
4 
b 
j 


2,550 — 
2,89 0 — 
2,98 0 — 
3,640 — 
4,230 — 
5,280 — 
6,3160 — 
8,79 0 — 


I,90 Jy -i- 
2,33 7 -i- 
2,45 Jy -i- 
38:87 J -- 
4599 J -- 
6,08 y -1- 
8,63 J -1- 


I,88 x 
2, IO T 
2,157 
2,55 T 
2,88 T 
347 T5; 
4,05 7t 
5,40 T 


21, 56. 8-1- 24,270 —24,20 y 3- 13,74 T 
21. 57. 9 -1- 41,840 — 41,24 y -]- 22,82 m 


k Latit. O apparens fuperat diftantiam Centror. 8", 
] 21. 58.55 — 19,270 -- 19,187 — 9,50 m 
mo 21. 58.39 — 12,470 -4- 12,34  — 3, 10 T 
n 2I. 59. 4I — I1,070-41- 10,86 y — 6,44. 7T 


Finis 21. 57. 357 — 


6,5310-1- 6,287 — 3,86 T 


$. 11x. Expreífiones 5, i et / ob enormem ma- 
gnitudinem coefficientium correctionibus praefixorum, atque 
2 procul dubio ob errorem in ipfa obfíeruatione  commis- 
fum ad momentum coniunctionis eliciendum tuto adhiberi 
nequeunt, fumto vero ex conclufionibus a, b, ec, d, e, f 
et g medio et combinando illud cum expreflione zz pro- 


dit aequatio: 


124. — 17,535 9 -4- 16, 85 Y —10,43 T1— O0. 
Cui fatisfaciunt quam proxime 
Aca Acad. Imp. Se. Tom. VI. P, I. 


X y 


óc-- 
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ócz—4,y-—-—ai5!"etgq——r. 


Expreffio vero f collata cum fine dabit tempus coniunctio- 
nis a correctionibus fere liberum 


^. 51'. o" — o, 10 à -I- O, 10 y -4- 0,09 7r. 
Quanquam hic 9 denotet corre&ionem non fümmae Se- 
midiametrorum, fed cuiusuis diftantiae centrorum Solis et 


Lunae, attamen conclufiones iftae füpra allatas egregie 
confirmate videntur. 


2I 


6. 12, Obferuationes Cremifani circa diftantias 
cornuum  inítitutae in Calendario Aftronomico Berolinenfi 
fequentem in modum referuntur: 


Temp. ver. | Diftant. 


Cremif. Corn. 
Initium 20. 57. 15 o contactus iam fenfibilis 
À 20. 41..25; | 7. 52,5 
B .29..4 A R24 0,48, 
C 20. 55. 18; |LI. 3096 
D '»r:. 8. 345. |31. 0O.2|. dubia 
E.2L xo.) LLOS. 6,0 
FE. oz 4v pas] fS. O.R 
(xz 21. I0. 3655] 2. 2 0 
Finis 2r. 23. 26,3 obferuatio bona, 


Pro qualibet harum phafium feparatim inueftigando 
Parallaxes in Longitudinem et Latitudinem Lunae reperi 


Pro 


ecl ) 355 (t0 


* Diam. | Diftant.| Parall. Bi m Lattit. 
appar. | Centr. NUS Lat. m. | appar. 


Pro initio | 1011,3| 1958,8 eT 1659,6 
pro phafi A| 1011,5|1900,8|1755, 7 1928,8 |1668,2 
B, 1011,5|1868,2| 1718,1 1907,0 |[1709,4- 
C|1011,8/18532,5| 1663,0|1877,8 |1766,3 
D|1015,1/|1842,7/1605,0/1848,4. |1825,8 

E, 1012,7|1865,9|15583,0|1823,6 |[1873,9 

F| 1013,0 19090,6/1503, 5 1801,5 |192'7,7 

G| 1015.2| 1913,5/ 1489, 2/]1794,6 |1930,9 

pro fine MY oce I1457,I|I781,5 |1958,3 


— 


Vnde pro tempore coniunctionis obferuationes phafium 
dabunt fequentes. exprefhones : 


Initium 21^. 5$/, 54^ -1- 5,12 6 — 26r y -4- aor m 
À 21. 57. 19 -31- 3,560 —3,12 9 -1- 2,46 T 
B 21i. 57. 30 3-4,:340 — 5.87 J -i- 2,81 T 
C 21. 56. 31 -4- 6,39 0 — 6,16 y -i- 594 T 


FÉ 2 apparens füperat mp. senrorum Jena 
G 17,4. 


Finis 2r. 2. , 5 -- 33,89 04-325,77J — 15,11 T. 


Cum itaque Pater Filxmillr correctionem Lonegitudinis 
et Latitudinis Lunae inueftigauerit combinando phafin A 
cum fine, dein cum phafibus G er F, non mirum eft, 
quod ad diuerfas a meis peruenerit conclufiones. Vt e 
nim Obíeruationes F et G locum habere queant, Lati- 

tudo 
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tudo Lunae plus quam 1$ fcrepulis fecundis foret minuen- 
da, finis autem Eclipfeos bene obíeruatus, pro quo fumma 
femidiametrorum Solis et Lunae Latitudinem Lunae ap- 
parentem 2^ adhuc fuperare reperitur, arguit in obfer- 
vationibus E, F et G leuem aliquem errorem effe com- 
miffum. Idem ipfum phafes B et C confirmare videntur: 
combinando etenim phafin B cum fine, manentibus ele- 
mentis fupra adhibitis, correctionem — Latitudinis reperio 
— 1X5, et phaün C cum fine correctionem reperio 
— I3'55. 


Non obftante igitur determinatione Patris Fix/mill- 
ner in ca fum fententia, vt ftatuam correctionem  Longi- 
tudinis effe quàm proxime -- 14/,3 et Latitudinis — 13 
fcrupulorum fecundorum. 
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